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:. Apôtres & Les Dieples CAE 


de retour à Jerufalem , entrerenr Cear. I. 
.n Les Apôrres de 
dans Ja maifon où jufqu' alors ils retour à Jeruf- 


s’'étoient aflemblez , & ils mon- . id C6, 


cerent dans la falle haute , où ils dlErevul: 3x 


demeurerent jufqu'au jour de la defense du 


es cé 


tenoit à Mäfie, mere de Jean Marc, 
Thiftoire des Apôtres, & dont noës parlerons ci- 
après. Cerre maifon fur dans le faire changée en 


saint-Efprit. On croit que cette Um 


Tome IP... | A 


> HISTOIRE DES JUIFS;, | 
————" une Eglife celebre, (a) & nommée l'Eclife hau- 
AN Re re, ou l'Evlife des Apôtres. Elle étoit ficuce fur le 
és Ru mont de Sion, & par confequent affez près du 
re vulg. 33. Temple. Les Apôtres , avec Marie Mere de Je- 
fus , & avec les fainres femmes qui l'avoient toû- 
jours fuivi , pañlerent dans la pratique de l'orai- 
{on , tout le tems qui s'écoula entre l'Afcenfon 
de Jefus-Chrift & la Pentecôte ; ne fortant de la 
_maifon, que pour aller au Temple. Ils éroient au 
nombre d'environ fix vingt perfonnes ; (b appa- 
remment fans y comprendre les femmes, quine fe 
| comptoient pas dans ces fortes de dénombremens. 
: | rer +  Duranc cet incervalle , Pierre fe levant au mi- 
place de Judas le lieu des Apôtres & des Difciples, leur dit: Mes fre 
— res, il faut que ce que le Sainc-Efprie a prédit cou- : 
- chant Judas, qui a été le conduéteur de ceux qui | 
‘oncpris Jefus, foit accompli. Il étoit comme nous 
appelle au fninifkere apoftolique ; mais ilatrahi 
fon Seigneur, ila reçû la récompenfedesfon ini- - 
quite, il s’eft pendu, &a crevé par le milieu, & 
toutes fes entrailles fe font répanduës. Le champ 
qui a été acheté de l'argent de fon crime , eft ap- 
- pellé aujourd'hui Hace/dama’, c'eft- à-dire, le 
Champ du fans. Or, il eft écrit dans le Livre des 
Pfeaumes : (c) Que leur demeure devienne défèrte, 
| _@) qw'il n'y aît perfonne qui l'habite ; cjquun au | 
= sre prenne fa place dansl'Epiftopar, où dans line 
tendance, &.dansl'infpeétion quiduiavoiréécon-  \ 
fée. I] faut donc qu'entre ceux qui ont été ef no- 
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De ete et ee SEE 


= (a) ide Cyrill. Cathech, 164 (b) Ars a 
F Hyer. Ep.27- mere | {c) Palm, cyan. 8: 


ET pu Nouv. Tesr Lio. il. $ 
tre compagnie, pendant tout le tems que le Soi 
gneur Jefus a vêeu parmi nous, on.en choififfe un, M. 
qui. foit avec nous le rémoin de fa réfurrection. é : G.de l'E. 
Alors ils en préfenterent deux s Jofeph, appel. e vulg. 33, 
1e Barfabas, furnommé le Jufte ; & Matthias. Ces 
deux hommes avoient été attachez à Jefus-Chrift 
dès le commencement, & ils étoient des plus 
diftinguez parmi les Septante-deux Difciples. Pa. 
pias (4) raconte de Barfabas, qu'ayant une fois 
bü du poifon, il fut garanti de la mort, par la 
vertu du Sauveur. La Chronique d'Alexandrie 
veut; que Barfabas foir le même que faint Juite, 
qui fut troifiéme Evèque de Jerufalem. L'ancien 
Manufcrit Grec & Latin de Cambridge , & le : 
Cophre lifent ici Barnabas , au lieu de Barfabas ; ce 
qui pourroit faire conjecturer que c’eft le même 
que faint Barnabé, fi connu dans les A@es. Enfin 
quelques-uns (6) ont crû que Barfabas étoit un 
des parens de Jefus-Chrift, dont il eft quelque- 
fois parlé dans l'Evangile fous le nom de Jofeph. 
Il y en à qui le font Évèque d'Eluteropolis.. (e) 
C'eft ce que les Aureurs-nous difenc.deice int 
homme, Mais on ne peut pas faire un très-grand 
fond {ur la plüpart de ces traditions, & de ces 
conjectures. | 
= Quant faint Matthias, il étoit auffi un des 
Pfincipaux & des plus anciens Difciples du Sau- 
Veur. Saint Clement d'Aléxandrie (4) rapporte 


_ Ca) Papias api Enfeb., 3. c. | Le) PéndeDororb. 
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2 : HisTOIRE DES PUtF# 
=————— de lui quelques maximes. Par exemple : Admire 
. Fe M: Jes chojes préfentes ; ce qui étoit tiré d'un Ouvra- 
a del. ge intitulé : Les Traditions de faint Matchias. Et 
re vulg. 33. Cette autre, (a) I/ faut combattre fachair, g) la 

dompter entierement en lui refufant tout ce que de- 

mandent fes défirs déreglez. Il faut au contraire for- 
rifer @æ) faire croître l'ame, par la foi g) par la 


connoiffance. On attribuoit à faint Matthias un 


faux Évangile. Le même faint Clement d'Aléxan- 


drie (b) dir que quelques-uns le confondoient 


avec Zachée. Mais Zachée n'ayant été converti 
que dix ou douze jours avant la paflion du Sau- 


veur, cela ne peut fe fourenir ; puifque faint Mat- 


thias le fuivit dès le commencement ; c'eft-à-dire, 


depuis le baptème de Jean, jufqu'au jour de lAË 
bio. ee 
= Lors donc qu'on eut préfenté ces deux fujets, 
J'affemblée fe mit emiprieres ; & ils dirent : Sei- 
gneur, vous qui connoiflez les cœursidetous les 
hommes, montrez-nous lequel de ces deux vous 
‘avez choifi, afin qu'il entre dans ce miniftere, & 
-dans l’Apoftolat, dont Judas eft.déchü. Aufli-tôt 
ils tirerentau-fort;& le fort tomba fur Matthias, 
& dès ce moment, il fut aflocié aux onze Apo- 
tres. (C) | : ee 


Pentécéeoudeft Quand les cinquante jours depuis la Pâque, & 


cente du Saint- 


Efprit furkesape depuis la Réfurrection du Sauveur , furent accom- 


12 Clemsdlex. I. 3. Strom. p.| (ce) 44.7. 14: 25226 =. 


— nn (d) Ami. de 
_ (D) décm |, 4 Strom, p. 488: ee 


plis, & que le jour de la Pentecôte fut arrivé, { d) 


ET DU Nouv. TEsrAM. Lie, I. 
an Dimanche 24. May, & 6. de Sivan, les Apô- 
étant tous enfemble dans un même lieu, on en- 
rendit rout d’un coup un grand bruit, comme d’un 
Vent impetueux, qui venoir du Ciel, & qui rem- 
plit toute la maifon où ils étoient aflis. En même. 


tems ils virent paroîitre comme des langues où. 


flammes de feu qui fe partagerent, & s'arrêterent 
fur chacun d'eux. Aufli-tÔt ils furent tous remplis 
‘du Saint-Efprit ,; & ils commencerent à parler di- 
verfes Langues , felon que le Saint-Efprit leur met. 


ANpu M. 
4036. de J, 
C.:6.de PE: 
re vulo. 33, 


toit la parole dans la bouche. Or il y avoit alors. 


à Jerufalem des Juifs craignant Dieu de toutes les 
nations qui font fous le Ciel, dont lesuns y étoient 


habituez ; (2) car Jérufalem étoit comme la M& 


au Judaïfmé. 


CG) airs — 1 (b) Exod, xxur. 14. 
. _ Ai 
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6  HisTOIRE DES JUIFS; 
ramaflez., les entendant parler chacun la Langue 


de fon pays, quoiqu'on fçût que ces hommes 


étoient tous Galiléens, & fans Lertres ; on en fut 
fupris, & on admiroiït cet effet de la puiffance de 
Dieu. Mais d'autres s’en mocquoient, & difoient : 
C'eft qu'ils font yvres.. Alors Pierre fe préfentant 


avec les onze Apôtres , leur dit que ni lui, :nifes 


aflociez n'étoient point pris de vin ; puifqu'il n'é- 
toit encore que la troifiéme heure du jour , c'eft- 
À-dire, neuf heures du marin: Or aux jours de 
Fère & de Sabbat, on ne mangeoïit qu'après les 
prieres & les cérémonies du matin, qui ne finif- 
foient pointavant midi. (4) Il ajouta que ce qu'ils 
admiroient dans leurs perfonnes, étoit l'accomplif 
fement dela Prophetie de: Joël, (4) qui avoit 
promis que dans les derniers tems ; le Seigneur 
répandroir fon.efprit fur toute chair ; fur les jeunes 
hommes, furles-jeunes.filles, & fur les vieillards; 
& qu'il feroit paroïtre des prodiges dansle.Ci 


fur la terre, du fang, du feu, & une vapeur de 


fumée , &. Tobcurciflement du foleil & de la 


lune. “ & 

 Apièscela,.il.commença à leur annocer l'Evan. 
gile, & à leur dire que contre toute juftice , ils 
avoient livré Jefus-Chrift aux méchans , qui Fa- 


_ voient crucifié : Que Jefus avoir éré un-homme 


choifi de Dieu, & rendu celebre par une infinité 
de prodiges qu il avoit faits parmi le peuple ; Qu'il 
n'avoit pas été abandonné aux 
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eee _— : : 
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+) Tefep de vire fie » r] (b) Joël. IT. 28 :  - | 


ET DU NOUvV. TEsTAM. Liv. I. 

nés, mais par un ordre exprès de la volonté de | 
Dieu , & par un décret de {a préfcience: Qué Dieu ÀN 2 a si 
lavoit reflufcité, & l'avoir tiré du tombeau, felon dr 
“certe parole de David: (a) Vous ne laifferez point re vulg. 33. 
mon ame dans l'enfer, ou dans letombeau, & wous 

2e permettrez point que votre Saint éprouve la cor= 

vuption. Vous ‘m'avez fair connoîcre le chemin de La 

vie, € vous me remplirez de la joye que donne La 

vie de votre vifage. I] ajoûta que ces paroles ne 
pouvoient s'entendre de David, puifqu'on fcavoit 

que fon corps avoit été enterré, & mis dans un {€- 

pulcre, que l'on montroit encore en ce tems-là ; 

mais que ce Prophete avoit parlé de la Réfurrection 

de Jefus, que Dieu avoit tiré du tombeau , & 

dont lui & les Apôtres préfens étoient témoins : 

Qu'apres fa Réfurrection , il étoir montélau Ciel, 

& qu'enfuire il leur avoit envoyéfon Saint-Efprit, 

dont ils voyoient dés preuves fenfibles, dans le 

don des Langues qu'ils admiroienten eux. I prou- 

va PAfcenfion du Sauveur par ces paroles du 

Pfeaume : (4) Afféyez vous à mu droite, jujqu'a cœ 

| que je réduifè vos ennemis à vous féruir demarche. 
Pied. Paroles, qui ne pouvant s'expliquer de Da- : 
vid, s'entendent néceflairement du Meflie, qui 
_ devoitfortir de David felon la chair: 22 Fe 

À ces difcours, toute li multitude qui écoutoit 

Pierre, fut touchée de compon@ion ; & ils dirent 

à Pierre & aux autres Apôtres : Mes frères, que 


faut-il que: nous faflions ? Pierre leur répondit: 


Faites penitence., & que chacun de votrs {air bap- 


(2) Pfaln. xvir, Fe 4 Ch} Pfaim. ax. 1% ca 
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| . - g  MisTOIRE DES JUIFS; 


— tifé au nom de Jefus-Chrift, pour obtenir la re: 
| . AN re miflion de vos pechez ; & vous recevrez le don du 
| | | UE Saint-Efprit : cat la promeñle que Dieu à faite de 
| re vulg. 33e donner fon Saint-Efprit ; vous regarde, & tous 
L] | ceux que le Seigneur appellera. Il continua à les 
|| enfeigner, pour les difpofer à recevoir le baprème ; 
| & il les exhortoit, en difant : Sauvez-vous du mi- 
lieu de cette race corrompuë. Il y en eut environ 
| | trois mille qui fe joignirent aux Difciples de Jefus- 
| Chrift, & qui furent baptifez le mème jour, où 
+ les jours fuivans. Or, tous cèux qui avoient reçû 
Î la foi & le baptème, éroient aflidus à venir écOu- 
| | cer la doctrine des Apôtres, & fidéles à la prati- 
LL. quer. Ils s'aflembloient, & mangeoient enfemble 
1. Je pain Euchariftique , le Corps & le Sang de Jefus- 
| Chrift. Tous ceux. qui avoient connoïfflance de da 
t} 
Î 


pureréde leur vie, les admiroient. On ne pouvoit 
Jes voir, fansoñcevoir.un refpect mêlé de frayeur; 
& il fe failoit dans Jerufalem un grand.nombre 
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de prodiges, parles mains des: Apôtres : ce qui 
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ET DU-Nouv.-FEsTame: Li. I. 
Æemble, chacun dans fa maifon & avec fa famille, 
ou plufieurs réunis dans une même maifon, dans 
la joie & dans la fimplicité de cœur ; & ils éroient 
aimez de tout le peuple, à caufe de la pureté & 
de l'innocence de leur vie, & desaumônes qu'ils 
diftribuoient liberalement aux pauvres. Voilà Ja 
peinture que le Saint-Efprit même nous a tracée 
des premiers Fidéles de Jerufalem, (4) qui ont 
été le modéle des Congrégations Relisieufes, & 
de tous ceux qui dans la fuite des fiécles, ont 
afpiré à une perfection particuliere. 

_ En ce même remis, Pierre & Jean monterent 
au Temple, pour aflifter à la priere de la neuvie- 


me heure; c’eft-à-dire à trois heures après midi. 
C'étoit la priere du foir, & on pouvoit da faire 


depuis trois heures après midi dans léquinoxe, 
juiqu'à fix heures du Loir ; & aux autres jours à 
proportion; fuivant lufage ancien de partager le 
jour.en douze heures plusou moins longues , fe- 
lon que les jours font plus courts, ou plus longs. 


Les Juifs avoient trois heures de prières chaque 


Saint Pierre gué: 
rit un boiteux à La 
porte du temple, 


jour ; le matin, à midi, & au foir , commen le 


Voir dans Daniel, (4) & comme lenfeignent les 
Rabbins. {c ) Or il y avoit un homme boiteux 
dès léventre de fa mere, que l'on portoit, & que 
lon mettoic rous les jours à la porte du Temple, 
qu'on appelloit la belle porte , afin qu'il deman- 
dât laumône à ceux: qui entroient dans la Maifon 


ns Se de — 


(2) ART fe. © 1. | (e) Vide Maïmon, € Kimchi. 


32: 37: | apud Dmfé Grot. Capell, in Ad, 
4b) Der. VI. 10ù de "| LI. x FASO 
LOme 1",  — B 
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An.ou M. 
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re vule, 33. 


10 _HrsToire DEs Jurrs, 
du Seigneur. Cet homme ayant vû Pierre & Jeart 
qui alloient entrer dans lé Temple, les pria de 
lui donner quelque aumône. Pierre lui dit: Re- 
gardez-nous. Il les regardoir, efperant qu'ils al- 
loient lui donner quelque chofe : mais Pierre lui 
dit: Je.n’ai ni or, ni argent; ce que jai, je vous 
le donne : Au nom de Jefus-Chrift de Nazareth, 
levez-vous, & marchez; & Flayant pris par la 
main droite, il fe foûleva , & à la même heure 
le boiteux fe foûtint {ur fes pieds, & marcha. Il 
entra avec eux dans le Temple en fautant , & 
Jouant Dieu. = 

Tout le monde le vit, lereconnut, & fut fur- 
pris d'admiration ; & comme il tenoit Pierre &c 
Jean, les troupes s’aflemblerent autour d'eux dans 
la galerie qu'on nomme de Salomon. Alors Pierre 
leur parla, & leur dit que ce n'’étoit point par fa 
vertu quil avoir gueri.ce boiteux, mais par la 
vertu de Jefus-Chrift, qu'ils avoient.renonce, li- 


vré à Pilate, & fait condamner à mort: Que Dieu 


ET DU Nopy PES TA, Liz L 
hommes qui fe conyertirent dans cetteoccafon. (a) 
Lorfqu'ils parloïient au peuple, les Prêtres, le 
Capitaine des gardes du Temple & les Saducéens 
furvinrent. Ces derniers ne pouvoient fouffrir que 
les Apôrres enfeignaffent la refurrection des morts, 
-& qu'ils en donnaffent une preuve décifive dans la 
perfonne de Jefus-Chrift, qu'ils affüroient être 
reflufcite, & avec quiils difoient qu'ils avoientbü, 


mange, & converfé depuis {a Réfurrection. Ees 


Saducéens étoient alors puiffans , & ils avoienr 
dans les premiers emplois des perfonnes de leur 
fecte ; & le Grand-Prêtre Caiphe en particulier 
étoit Saducéen {b) Les Apôtres furent arrêtez & 
mis en prifon jufqu'au lendemain. Commeil étoit 


AN,pu M. 
4036. de J. 
C.36, dePE. 
re vule. 33. 


déja tard on n’eur pasle loifir ce jour-là d'aflembler 
. leSanhédrin. On y mit auf apparemment leboi: | 


teux qui avoit été gueri par faincPierre, puifquele 
lendemain on le fe comparoître avec les A pôtres 
devant lès Sénateurs. Ceux-ci s'aflemblerent , le 
jour fuivant, avec les Docteurs de la Loi, les Chefs 
du peuple, les Grands-Prètres, Anne & Caïphe, & 
les autres principaux d’entre les Prêrres. Hs-firenc 
amener les Apôtres dans l'aflemblée, & leur di. 
TeRt : Par quelle puiflance, & au nom de qui 
avez-vous fait cette action > Alors Pierre rempli 
. du Saint-E{prit , leur dit : C’eft par le nom de 
Jefus-Chrifkde Nazareth, que vous avez crucifé , 
& que Dieu a reflufcité d'entre les morts, que cet 
homme a été oueri, & qu'il eft aujourd’hui debout 
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E2 HisTOIRE DES JUIFS, | 
| devant vous. Jefus-Chrift eft certe pierre que 
AN. DU M. yous autres Architectes ,avez rejettée, & qui ef 


: 6. de |... : : + ee 
Cie de jé. à préfent la premiere pierre de l'angle. Nul autre 


nom que le fien n'a été donné aux hommes, par 
lequel ils puiffent être fauvez. (4) 
Le Sanhédrin voyant la conftance de Pierre & 


& de Jean, & connoïiflant que c'étoient des hom- 


mes fans Lettres, & du commun du peuple, fut 
furpris de leur difcours , & de leur liberté. Le 
boiteux gueri, qui étoic prefent , étoit une preuve 
fans équivoque du miracle. Cet homme avoit plus 
de quarante ans. Il Les fit donc tous: fortir pour 
déliberer : Voici, dirent-ils entr'eux, un miracle 


qui eft connu de toute là ville de Jerufalem, & 


que nous ne pouvons contefter. Que ferons-nous 


ces gens > Il faut leur défendre avec menaces de 


S LES a 
fa puiffanc 


parler à l'avenir à qui que ce foit au nom de Je- 

fus. Lis les frentrentrer, & leur firent cette défenfe. 
UpezVOUS 

mêmes s’il eftjufte de vous obéïr plûtôt qu'à Dieu. 


Mais Pierre & Jean leur répondirent::.Jur 


fi FASFETS 


& fi nous pouvons ne pas réndfe témoignage à ce 


que nous avons vû & entendu. (b) On les ren- 


voya donc avec-de-oraridès menaces. 


-_ Lorfqu'ils furent de rerour dans la maifon ils 
raconterent aux autres Apôtres & aux Difciplés. 
ce qui leur étoit artivé. Alors élevant tous leurs 
voix dans l'union d’un même efprit;, ls firenc 
leur priere à Dieu, lui rendant graces de la pro- 


ection qu'il avoit donnée à fes ferviteurs, loüant 
dance 
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infinie, qui rend-inutile les efforts 
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ET DU Nouv. TESTAM. Liv. I. Tv; 
des Rois & des Puiflances , contre l'empire de fon 
fils Jefus-Chrift, & le fupplianc d'accorder aux 
Apôtres lefprit de force , pour méprifer les me- 
naces & les mauvais traitemens de leurs ennemis. 


Lorfqu'ils eurent achevé leur priére , le lieu oùils. 


étoient aflemblez , trembla. Is furent de nouveau 
remplis du Saint-Efprit, & commencerent à an- 
noncer là parole de Dieu avec une nouvelle har< 
diefle. (a) . : 
Ce fur en .ce tems-là que Jofeph, furnommé 
par les Apôtres Barnabé, c'eft-à-dire, fils de la 


mg 
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confolation , qui étoit Lévite, & otiginaire de 
lTfle de Cypre, vendit un fonds de terre qu'il avoit 


ou en Cypte, ou près de Jerufalem , & qu'il en ap= 
porta le prix aux pieds des Apôtres. (b) Plufieurs 
Anciens (c) ont cru qu'ilétoit du:nombre des foi. 
xante-douze Difciples de Jefus:Chrift, & qu'il l'a 
voit fuivi de très-bonne-heure. Quelques-uns pré: 


tendent qu'il étroit condifciple de faint Paul , &. 


qu'il avoit étudié avec lui aux pieds de Gamaliel: 


Ii eft für qu'il fut toüjours fort lié à l’'Apôtre ju 
qu'à ce qu’il s'en feparaàl'occafion-de Jean Marc, 


ainii que nous le verrons ci-après : mais le tems. 


de fa vocation & de fa converfion au Chriftiæ 
nifme ,me paroït pas certain. +. 


Durant cette premiere ferveur des nouveaux Fi- 


déles , un homme nomtné: Ananie, & Saphire fa 
femme vendirent aufli un fonds de terre: &An2- 


: {a ).-Aû, IF. Rs. p.410. Enfeb. Wifi. Etcl. Lt. cap, 
(D) AR IP. 36. gp li. € bibrac, 1..Epiphan. haref.… 
ic) Clem. Alex, 25 Strom, | XX, 6.4. SR  . 
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Car Iff.- 
Ananie & Saphire- 
frappez de mort 
pour avoir ment 
au S. Efprit. 


Det 
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14 HisTOIRE DES Jurrs, 
nie ayant retenu de Concert avec fa femme, uñe 
artie du prix qu'il avoit vendu, apporta le refte,& 


par une revelation divine, l'en reprit fortement, 
& lui dit que ce n'éroit pas aux hommes qu’il avoit 
menti, mais au Saint Élprit: Que rien ne Pobli- 
geoit à vendre fon heritage, & qu'après même l'a. 
voirvenduilétoit encore le maître d’en garder tout 
le prix : Qu'ilnedevoit point furprendre l'églife par 
une déclaration frauduleufe, & parun menfonge. 
Ananie ayant entendu ces paroles , tomba, &ren- 


dit l'efprit. Ce qui répandit la terreur dans l’efprit 


de tous ceux qui en entendirent parler. Aufli-tôt 
quelques jeunes gens prirent fon corps , & l’alle- 


sent enterrer. Environ trois heures après, fa fem- 


me , qui ne fçavoit point ce qui étoit arrivé, en- 
tra; & Pierre lui demanda s'ils n'avoient vendu 
leur fonds que cela ? Elle répondit que non. Pierre 
lui répondit : Comment vous êtes-vous ainft ac- 
cordez enfemble, pour renter l'Efprit du Seigneur ? 


Voilà ceux qui viennent d’enterrer votre mari, qui 


font à cette porte; & ils vont aufli vous porter en 


terre. Au.mÊêmemoment ellé tomba morte à fes 


pieds; & ceux qui avoient enterré Ananie, la 


prirent , & l’allerent enterrer auprès de fon mari. 
Cependant les Apôtres faifoient beaucoup de 
miracles, & le nombre des Fidéles croifloit de 


_ jourenjour;enforre quil y avoit même plufieuts 


_ Prètres qui obéifloient à la foi. (4) Ils étoientunis 
dénsun même efprit, & ils s’affembloient auFem- 


[A 


TR 
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ple dans la galerie de Salomon. Aucun des autres 
n'ofoit fe joindre à eux : mais le peuple leur don- 
noit de grandes louanges. La vertu des miracles 
étoit fi grande dans les Apôtres, fur tout dans 
faint Pierre, que l'on apportoit les malades dans les 
rues, & qu'on les mettoit fur des lits & fur des 
paillaffes ; afin que lorfque Pierre pañleroit, fon 
ombre au moins les couvrir, & les guérit de leurs 
maladies. On en amenoit même des villes voifines 
de Jerufalem, & ils s'en rerournoient tous œuéris ;. 


N. DU M. 
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& les démoniaques étoient délivrés des efpritsim- 


purs qui les tourmentoient. (4) 

Alors le Grand-Prêtre Caïphe, & ceux qui 
étoient comme lui de la fecte des Saducéens, indi- 
gnez de voir le progrès de l'Evancile, firent pren- 
dre les Apôtres, & les firent mettre dans les liens. 
Mais l'Ange du Seigneur ouvrit durant la nuit 
les portes dé là prifon, & les ayant fait fortir , 
referma les portes, & leur dit: Allez dans le Tem- 


ple, & prèchez-y hardiment cette doctrine 0% 


toute l'économie de la nouvelle alliance, Ils alles 


rent donc dans le Temple. ès le point du jour, & 
cofmencerent à y prècher. Cependant le Grand- 
Prêtre ayant affemblé lé Sanhédrin, envoya à la 


prifon , afin qu'on amenär les Apôtres. Les Of. 


Ciers y étantyenus, & ne les ayant poinr tlouvez , 
vinrent faire leur rapport : Nous avons, ditent- 
ils , trouvé la porte bien fermée, & les gardes de- 
vant porte : mais l'ayant ouverte, nousn'avons 
trouvé perfonne dedans. Comme 


RE 


names tous 


1> 


(2) Ai. Pi XZzsr016 — = = ae. 


ils étoient en 


ee 
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L6 HISTOIRE DES JUIFSs, 
eine de ce que les Apôtres étoient devenus, of 

vint leur dire que ces hommes éroient dans le 
Temple, & enfeisnoient Je peuple. Alors le Ca- 
pitaine des gardes du Temple, avec fes gens, Jes 
amena fans violence ; car ils craignoient d’être la- 
pidez par le peuple. Ce Capitaine.du Temple étoit 
ou un Levite, qui commandoit une troupe de Le- 
vites occupés à garder la maifon du Seigneur le 
jour & la nuit ; ou un ofhcier des troupes Romai- 
nes, qui veilloit à ce qu'il n'arrivät aucun tumulte 
dans le Temple. : 


Les Apôtres étant arrivez devant le Sanhédrin ,. 


le Grand-Prètre leur dit : Ne vous avons-nous pas 
expreflément défendu d’enfeignerau nom de Jefus- 


-Chrift? Cependant vous continuez deremplir Je- 


falem de votre doctrine, & vous voulez perfuader 


au peuple que cet homme a été condamné inju- 
ftement, & que nousfommes coupables de {a mort. 
Pierre & les autres Apôtres lui répondirent en 


peu de mots : il faut obéir à Dieuplütot qu'aux 


ommes. Nous fcavons que le Dieu de nos peresa 
reflufcité Jesus , que vous avez fair mourir. Nous 


SPORTS TA I 7 
PARAIT" ci 


fommes témoins.desfasréfurrection,; & le Sainte 


Efprit que Dieu acommuniqué à tous ceux qui Jui 


béifient, rend témoignage à la même verité. = 
Ayant entendu ces chofes, les Senareurs furent 


- tranfportez de rage; & ils déliberoientde les faire 
- mourir : mais un Pharifien nomméGamaliel, Doc- 


æeur del 


à Loi , qui étoir honoréde tout le peuple: 


4) croyent quedès-lors il éroir déja€hré- 


{a ) Rccogn 12 


GG d 66. Bedsin Am De 


ET Du Nouv. TEsTAM. Lio... 
tien; les autres (4) foûtiennent qu'il ne fe con- 
vertit qu'après le martyre de faint Étienne. I! étoit 
Maître de faint Paul , (b) & aufli de faint Etienne 
& de faint Barnabé, felon quelques-uns :](c) Ga- 
imaliel donc fe levant dans le Confeil , commanda 
qu'on fitretirer les Apôtres pour un peu de tems: 
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& il dit à l’aflemblée : Prenez garde à ce que vous 


avez à faire touchant ces perfonnes. Car il ÿ a quel 
que tems qu'il s'éleva un certain Théodas, qui 
prétendoit être quelque chofe de grand; il y eut 
environ quatre cens hommes qui s’artacherent à 
lui: mais il fut tué, & tous ceux qui avoient crû 
en Jui, furent diflipez & réduits à rien. Judas de 
Galilée s'éleva après lui, dans lé rems du dénom- 
brement du peuple, & il attira à {oi beaucoup de 
monde: mais & lui, & fon parti perirent & fe 
‘difiperenr. Je vousconfeille donc dene vous point 
- mélerde cequiregarde ces gens-ci, & de les laif. 
fer faire: car fi ce confeil vient des hommes , il 
combera de lui-même : mais sil vient de Dieu, 
vous vous y oppoferiez en vain; Dieu fçaura le 
_foutenir maloré vous. Ils fe rendirent à fomtavis ; 
 Gcayant fait rentrer les Apôtres, ils les condamne. 
rentau fouet, qui étoit la feule peine qui füt alors 
en léurpouvoir ; & ils les menacerent de plus orang 
des peiñess’ils parloient à l’avenir au nom-de Jefus- 
Chrift. Alors les Apôtres fortirent du Confeil, tout 
remphs-de joie-de ce qu'ils avoienréré jugèzdignes 
de foufrir quelque chofe pour le nom de Telus 


SE RARE 


(a) Vide Lucian de Revcler. | {be XXII. D 
&. Steph. CS: a _(c? Alexand. apud Sur. 1. Jus 


# 


des veuves de À es 5 pee 
lEglife, Jap du QUE Hébraïque ou Syriaque, qui étoit la plus 
Mare commune dans Jerufalem & dans la Paleftine. Ce 
ee murmure étoit fondé fur ce que les Juifs Grecs 


core, Nicanor , Timon, Parmenas ,& Nicolas pro 
_ felyte d’Antioche. EE 
- On parlera ci-après d'Erienne. Philippe étoit ; 
dit-on, (} de Cefarée en Paleftine. Il eut quatre 


: fil es Prophetefles. (c) Cefut luiqui baptifa l'Eu- 


RE JC ARE 


<(b) a. Pelf"Epiff. 449 


LU 
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nuque de la Reine Candace, & qui convertir à —— 


Ja foi les Samariçains. Procore fut, felon Les Grecs, 
premier Evêque de Nicomédie. Adon dit qu'il 
fouffrit le martyre à Antioche , le 9. d'Août. 
L'Hiftoire que l'on a de faint Jean l'Evangelite, 
_ ous le nom de Procore, n’eft point du faine Dia- 
cre dont nous parlons. Niçanor, Timon , autre- 
ment Timothée, & Parménas , ne font pas bien 
connus. Les Grecs & les Eatins ne s'accordene 
nullement fur ce qu'ilsen difent. On ne fçait rien 
non plus de cértain touchant leur mort & leur 
martyre. er ne 

Nicolas profelyte d'Antioche , eft forr celebre 
parmi les Anciens; & le nom des hereriques Ni- 
colaïtes, n'eft propre qu'à fui faire déshonneur, 
s'il eft vrai , comme le croyent plufieurs hifto- 
tiens, («) qu'il äit donné occafion à cette fecte , 
par fa conduite pet résuliére & peu circonfpeéte. 
On dit qu'ayant une femme d'une rare beauté, 
il fe fepara d'elle pour vivre dans la continence: 


mais que ne pouvant refifter à {à pañfion, il abane 


donna fa premiere réfolut 


& tomba bien-tôt dans des 


23 : 1 _— EE  — 
xtrémitez fcandaleu- 
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Qui étoit Nicés 


las le Diacre, 


toit les plus honteufes ébauches; quoique fon | 


UE 


eut Êté de marquer fumple 


{2) Æpiphan, heref: à5. die Gotélee, No &, p.267: AE 
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me Et mortifier fa chair, &-réfifter à fes penchans. 
at MT : + Mais faine Clement d'Alexandrie (4) raconte 
“Cs7.del'É- la chofe autrement. Il dit que les Apôtres ayant 
revule. 34. fait quelques reproches À Nicolas fur fori attache- 
= ment à fa femme, il l'amena dans lafflemblée , & 
déclara. qu'il confentoit. que quiconque voudroit 
-Fépoufer, l'époufar. Cette parole lâchée dans la fine. 
phicité fut recueillie ; & dans la fuite elle fut un 
fujet de fcandale contre l'intention de celui qui 
lavoir dite; éar pour lui, il-étoit fort regle. Le 
même Pere difoir avoir appris qu'il davoit jamais 
eu la compagnie d'aucune autre femme que de 
la fienne ; & que fon fils & fes filles , qui vècurent- 
forrlong-tèms, conferverent toûjours une parfaite 
continence : ce quine put empêcher que lenom 
de Nicolaïtes ne demeurât à ceux qui voulurent 
 sautorifer-de fon nom, pour s'adonnér à toutes 
fortes. de débauches. C'eft ain fi que faint Clement. 
d'Alexandrie tâche dejuftifierNicolas.de. larache 
& du nom d'Herefiarque, qued'autres lui ont don: : 
né Eufebetb} adopte le fentiment de fainr Cle: 
ment, & rapporte fes paroles , pour juftifier lapers 
fonne de‘NicolasssFheodore (c) & S. Augultia, 
{4 ) vont de même à le décharger, aufli-bien qué 


- | e) Vide apud Baron. ad an. 683. # 
Ercl.l. 3. c. 29. cer à 


Mig t €) Cafiagcollar da 16% — 


er pu Nouv. TEsTam. Liv. I. 5% 
ne connoîtaucun Auteur avant lui qui fafle certe — 
diftinion. : ns 
Après donc que l'affemblée eut élu ces fept per- UE 
fonnes, pour avoir foin des tables, & des diftribu- re vulg. 34 | 
tions journalieres, elle les préfenta aux Apôrres, me 
qui leur impoferent lesmains en prianr. Or Etien- 
ne, le premier des fepr, éroir un homme plein du 
Saint-Éfprit, & de foi ; & il faifoit de grands 
miracles parmi le peuple. (+) Et quelques-uns 
de la Synagogue des affranchis , c'eft-à-dire appa< 
remment des Juifs, quiayant été menez captifs à 
Rome, fous Pompée & fous Sofius , avoient ra- 
cheté leur liberté, & dont une partie étoient 
revenus à ferufalem, y avoient leur Sÿnagogue 
_particuliere, aufli-bien que Les autres Juifs des 
_diverfes provinces de PEmpire ; comme dé ceux 
d'Alexandrie, de la Cyrenaïque, de à Cilicie, 
& de l'Afémineure. Les Juifs de ces Synagogues 
ayant voulu entrer en difpute avec faint-Etienne’, 
& ne pouvant réfifter à la force de fes raifons, & 
à lEfprit faint qui parloïit en lui, fubornerent. : N 


des gens, pour leur. faire.dire qu'ils. l'avoient 


- An pu M. 


res Re les yeux fur lui, virent avec furprife que fon vi- 
re vulg. 34. ee 
î — Alors le Grand-Prètre Caïphe , qui préfidoit à 


ae Be [ui étoit verirable; (b) & faint Etienne pour fe 


Ærienne Diacre. 


soir blafphémé contre lui : mais il ft voir en 


_ toutefois que le Seigneur n'habire point dansdes . 
édifices faits de la main des hommes. Il conclut 
| MA à D 


M did à 
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qu'il apoftropha en ces termes : (4) Têtes dures, 
hommes incirconcis de cœur & d'oreilles, vous 
rcfiitez roüjours au Saint-Efprit, & vous êtes tels 
qu'ont êté vos peres. Qui eft celui d’entre les Pro- 
phêtes , que vos peres n'ayent-pas perfecuré> Ils 
ont fait mourir ceux qui leur prédifoient l’avéne- 
ment du Jufte, que vous venez de livrer aux 
Gentils, & dont vous avez éré les meurtriers. 
Vous avez reçü la Loi par le moyen des Anges. 
& vous ne l'avez point gardée. ; | | 

À ces paroles, ils entrerenten fureur; &ils grine 


sel” 
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coient les dents convre lui. Mais Etienne levanties 


yeux au Ciel, vit la gloire de Dieu, & Jefus dans. 
fa majefté, à la droite du Pere; & il s'écria: Je 
vois les Cieux ‘ouverts, & le Fils de l’homme qué 
eft débout à la droite de Dieu. Alors fes enne- 
mis s'écrierent rout d'une voix; & {e bouchant 
les oreilles , fe jetrerent fur lui tous enfemble; & 
layant entraîné hots de la ville . du côté de la 
porte du feptentrion , (b) ils le lapiderent ; & les. 
témoins qui l'avoient accufé , & qui, felon la Loi, 
_ (c) devoient lui jette des premiers lapier e, quit- 


ET 


térenc leurs habits, pour être plus libres, & 


les ‘mirent aux pieds d’un jeune homme nommé 


Saul, dont le nom devint dans la fuire très-ce- 
lebre dans Eolife. Etienne:fe tint d’abord debout; 
& pendant qu'on le lapidoir , ilinvoquoitJefus., 
en difant: Seigneur Jefus, recevez mon efprit: 
Puis Sétant mis à senoux, il cria à haute voix: 


LE EE 


serrer 


A _ _ 210. 
_ {b) Lucian. de S Stephanie, he 


| 
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| nd Seigneur ne leur imputez point ce peche. Et ayant 
| ou lent ditces paroles ,1Es endormit au Seigneur. (4) 
37. del. . En ce mème tems, ilséleva une grande per- 
| revulg. 34 fecution contre l'Eglite de T erufalem ; & tous les 
| | Fidéles ,excepté les Apôtres, furent difperfez en di : 
| vers endroits de laJudée & de la Samarie.Quelques 
| gens de bienprirent foin des funerailleside fainc 
Étienne. Ils l'enfevelirent avec la décence & le ref- 
l - pet convenables. Voici ce que faint Gamaliel en 
E dit dans une vifion à Lucien, à qui il ordonna de 
| | lever les Reliques de ce faint Martyr: (b)Erien- 
l ne ayant été lapidé hors de la porte feptentrionale 
1 de la ville, demeura en cerendroit fans fepultu- 
l : te un jour & une nuit, fuivant l'ordre des princi- 
| paux des Juifs; afin qu'il fervir de pâture aux of- 


_feaux & aux bêtes farouches: mais Dieu ne per- 
| mis pasque nioifeau, ni bète fauvage y touchât. 
Lil : C'eft pourquoi,-moi Gamaliel , touché de com- 
À pañlion pour ce ferviteur de Tefus-Chriit,.& défi- 
rant d'avoir part à la foi & aux recompenfes de 
çe fainr homme, j'envoyai durant la nuit tout 
ce que je connoïflois de bons Chrétiens & craï- 
-onans Dieu; je les:encourageai, je leur fournis 
les chofes neceflaires , & leur dis d’aller fecrette- 
ment enlever fon corps. Je leur prêtai mème mon 
æhariot, pour le porter à ma maifon de-campa- 
one, qui eft à Caphar-Gamala, à vingt milles, 


> fept dieues de Jerufalem. Je lui fs faire un 


A) Fe s8 leo. S.Sph deals 7h 


Epifl, de Revelat.| S. Aug à 


> 
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deuil pendant quaranté jours (4), je Le fis met- 
tre dans mon tombeau , dans la grotte qui eft du 
côté ne lorient, & je fis fournir du mien tout ce. 
qui étroit neceflaire pour fes funerailles. | 
Cependant Saul , dont nous avons déja par- 
É , qui avoit fort ‘approuvé la mort dé faint 
Etienne , & qui gardoit les habits de ceux qui 
le lapidoient , fe diflinguoit parmi Les perfécu- 
ceurs des Chrétiens. C’étoit un jeune homme 
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Hiftoire de Saul, 


ou Paul. Il joies 
cute l'Eglife. 


dans la force de fon âge, né en Cilicie (b) d’un 


pere Juif, & citoyen Romain, (c) inftruir dans 
les Lettres Grecques dans la ville de Tharfe fa 
_patrie , qui étoit alors célebre par les études quiy 
fleurifloient. (d) Il vint d’aflez bonne-heure à Je- 
_rufalem, où il embrafa la fete des Pharifiens, & 
étudia aux pieds de Gamaliel , (.e.).célebre Doc- 
_ teur de la Loi, dont nous venons de parler. Il 
étoit fort zelé pour la Loi, & pour les traditions 
de fes peres, & il fe faifoit un merite de ravager 
l'Eglife, entrant dans les maifons, & en tirant par 
force les hommes & les femmes, qui croyoient 
_en Jefus-Chrift ; ililes faifois mettre-en prifon. 
(f) Tout cela fe faifoit par Pordre & l'autorité des 
Souverains Pontifes, (£ ): qui autorifoient-& com. 
mandoient ces violences, Comme les Juifs avoient 


perdu lésdroit de vie & de mort, ils ne pouvoient - 


exercer envers eux , que la peine du foüet dans 


Se 
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$ ER leurs Synagogues : mais ils l'exerçoient fou- 
4 4 ; ñ vent ;ils excommunioïent les Fidéles, & les trai- 
C. 37.delÉ. toient avéc tant de cruauté, que faint Paul lui- 
re-vuls, 34, mème reconnoît qu'il en a fait blafphèmer plu- 
fieurs, & renoncer à la foi, & qu'il a perfécuté 
à l'excès ceux qui étoient fermes dans leur créan- 

EE  : 

- Cette perfecution caufa un grand bien à la Re- 

hoion, puifqu'elle fut caufe que plufieurs Fidéles 

s'étant difperfez en divers lieux de la Paleftine & 

des Provinces, y annocerent Jefus-Chrift, & y 

établirént des Evlifes. Il y en eut qui allerent à 

Damas ; entre autres, un nommé Ananie, Difci- 

plé zéké & éclairé, (b) à qui tour le monde ren- 
doit témoignage d'une vie irréprochable, & d'u- 

ne vertu confommée. D’autres allerent dans la 

Phémee, & jufques dans l'Ile de Cypré, & à 

Antioche , où ils prèchoient Jefus-Chrift ; mais 

feulement aux Juifs, (c\& non pasauxGentils, 
à qui il femble que la porte de l'Evangile ne fut 

ouverte que quelque tems après. Saint Auoguftin 

{d) compare tous ces Difciples fugitifs à autant 
de fambeaux.,-quiavyant été allumez dans Jerufa- 

lem par le feu du Saint-Efprie, furent difperfez 

par les Juifs, avec intention de les éteindre, & 
de les faire perir : mais ils ne failoient pas atten- 

æion , que ces flambeaux alloient allumer par tout 
J monde le feu dont ils étoient embralez. 
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« Le Diacre, ou | Evangelifte Philippe, fut un dé 
ceux qui fe fignala le plus dans cette occafion. I 
alla dans la Samarie, & ne féignit point d'y an- 
noncer l'Evangile, (4) après que Jefus-Chrift lui- 
même avoit converti la Samaritaine, & avoit prè- 
ché dans la ville de Sichar , où plufieufs aVoient 
cri en lui. (8) Les miracles qui accompagnerent 
la prédication de Philippe, réveillerenr l'attention 
des Sammaritains. . | | 
Ils Fécouterent avec plaïfir | & recurent avec 
joye laparole de falut. El y avoit dans la ème ville 
un nommé Simon, quiauparavant avoit exercé Ja 
magie, (c) & qui avoit tellement féduit le peu 
ple de Samarie, par fes preftiges & fes impoftu 
res, qu'ils le fuivoient rous, depuis le plus petir, 
jufqu'aux plus grands. Il fe difoit la grande Verru 
de Dieu ;c'eft-à-dire, le Pere élevé au-deflus de 
tous, felon quelques-uns ; (4j ou le Meflie, fe- 
lon d’autres. (e) Cet impofteur étoit du bourg de 
_ Giton, dans la Samarie. (f) Saint Jerôme (g) dir 
. qu'il fe vantoit d’être. fe Verbe , -ou la Parole de 
_ Dieu, le Beau, le Paraclet, le Tout-puiffant, le 
Tout de Dieu. Mais je ne fcai s'il débita d 
toutes ces impietez. 0 | 


/ 


_. Simon ayant admiré les miracles que faifoir 


Philippe, & voyant que tous les Samaritains 
croyoient , embrafloient l'Evangile, & fe faifoient 
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28 . HisTotrRe DEs Jurrs, 
baptifer , il crut aufht lui-même ; foit que ce für 
veritablement, comme le eroyent quelques Com- 
mentateurs ; (4} foir qu'il feignit fimplement de 
croire, comme l’enfeignent plufieurs Peres, (b} 
il s’attacha à Philippe, & fut baptifé; ne pouvant 
fe laffer d'admirer les prodiges qu’il lui voyoit fai. 
re au nom de Jefus-Chrift. Il atribuoit ces pro- 
diges à la magie, & ne s'attachoit à Philippe, que 
dans Pefperance d'apprendre de lui le fecret d'en 
faire de pareils. {c} : ne 
- Les Apôtres qui éroient Jerufalem, ayant appris 

que ceux de Samarie avoient rec la parole Diewr, 
leur envoyerent Pierre & Jean, afin qu'ils leur don 
naffent le Saint-Efprit, par l'impofition des mains; 
car cela étoit refervé aux feuls Apôtres. Pierre & 
Jean étant donc arrivez à Samarie, firent desprie- 
respoureux, afin qu'ils reçuflent le Saint-Efprit: 
Cerre infufon de l'Efprit faint étoit alors commu- 
-nément accompagnée d'effets fenfibless.&ide gra- 
ces exterieures ;comme du don de prophetie, dü 
don des langues; du don de guérir les malades. Si. 
“mon ayant remarqué ces effets fi admirables wine 
trouver les Apôtres..leuroffrit de l'argent, & leur 
dit : Donnez-moi aufli ce pouvoir, que ceux à qui 
jimpoferai les mains, reçoivent le Sainc-Efprie. El 
s'imaginoit que cetre vertu étoit l’effer d’une ma- 
ie encore plus puiflante que la frenne.(d) Saint 
_ Pierre eut horreur de cette propoñrion,,& lui die: 


DE ET 
ane 


LS omunt. Groh. \ |) Jeu. in Pfal, CXX 


Es 
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Que ton argent periffe avec toi , roi qui as crû que 
le don de Dieu peut s’acquérir avec de l'argent. 
Tu n'as point de part, &tu ne peux rien préten- 
dre à ce miniftere , parce que ton cœur n’eft pas 
droit devant Dieu. Fais done penitence de cette 
méchanceté, & prie Dieu, afin que, s'il eft pof- 
fible, il te pardonne certe mauvaife penfée de 
ton cœur ; cat je vois que tu es dans un fiel amer, 
& dans les liens de liniquité. Simon répondit : 
Priez pour moi, afin qu’il ne m'arrive rien de tout 
ce que vous avec dit. Tertullien (4) ajoûte qu'it 
répandit beaucoup de larmes ; ce qui eft confir- 
mé par quelques anciens Manufcrits : (b) mais fa 
penitence fut inutile, parce qu’elle n’étoit ni hum 
ble, ni fincere. on F 

- Au lieu de fe convertir, & de recourir à la pe: 
nitence, comme faint Pierre le lui confeilloit, if 
devint plus ineredule, & plus endurci qu'aupara 


An pu M. 
4037. de J. 
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re vulp. 34 


vant. Il s'appliqua avec encore plus de curiofiréà 


la magie, (c) & fr gloire de s’oppofer aux Ap6- 


tres de tout fon pouvoir, pour acquerir, ou pour 


_ confervér une vaineré utation. Il quitta Samarie, 
& parcourut divers pays , cherchant les lieux où 


Jefus-Chrift n'avoit pas encore été prèché, pour 


y pérvertir les efprits. (dy Etant à Fyr en Phenë 
cie, il y acheta une femme publique , nommée 
Hélene, (2) ou Sélene , & la menoïic par-tout où 


- ( 2 ) Térull..de dima ce. 34. ; 

_ tb} Codex Ms. Cantabrig. O7 ret: dé hare[a ACT. Iren. lice 
écundns Robert. Steph. iphan. baref. 21, Angufis 

fecumdus Robers. Shaph [20 Epifhume bar. 2x, Ang 


(c).Irenal x, c. 20, 


=: (d) Throdores, bip rues ES 
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30 . HIsTOIRE DES JUIFS, 
il alloit , commetrant avec elle toutes fortes d’if 
famies. Il la faifoit pafler pour la belle Hélene, 
femme de Menelaïüs. Quelquefois il difoit que 
c'étoir la déeffe Minerve. Aïlleurs il foûtenoit que 
c’étoit la premiere Intelligence, Ia Mere de tou- 
tes chofes, le Saint-Efprit. Céroit, difoit-il, 
par cette premiere intelligence, que le Pere avoit. 
eu deflein de créer les Anges: mais Hélene con- 
noiffant la volonté de fon Pere defcendit plus bas, 
engendra elle-même les Anges & les Puiffances 
fpirituelles , à qui elle ne communiqua aucune 


- connoiflance de fon Pere. Ces Anges & ces Puif 


fances ctéerent enfuite le monde & les hommes : 
& commeils ne vouloient pas que l'on fçût qu'ils 
avoient été engendrez par un autre , ils retinrent 
Hélene leur mere, & lui firent fouffrir routes for- 
tes d'outrages , pour l'empêcher de retourner vers 
fon pere. Ils l'enfermerent dans divers corps de 
femmes ; & en particulier, dans celui d'Hélene, 


_ qui fut loccafen de la guerre de Troye ; & pal. 


Jui. 


fant de corps en corps, elle vint enfin animér ce: 
lui d'Hélene de Tyr, que Simon menoit avec 


Il difoit quil étoit le Chrift, qui étoir def 


i les homes, il avoir pris la figure dun hom 


} 


Ces sl RP ° Less s.; : à 
, la figure de la-Püiffance qui y. dôme 
‘beur d’être reconnu ; de mème qu'étant à 


ET Du Nouwv. TEsTamM Liv.f. 3r 
mé, quoiqu'il nele fût pas en effer; & avoit été cru- 
cifié en apparence par les Juifs. I] enfeignoit qu'il 
étoit defcendu comme Pere à l'évard des Samari- 
trains, comme fils a l'égard des Juifs, comme Saint- 
Efprita Fégard de toutes les autres nations. Hinven. 


celebres dans l'herefie des Valen. 
tiniens. Simon pofoit fa plenitude de hui F6: 
nes. | mertoir dé ce nombre une profondeur & ur 
filence, &il plaçoir le Verbe au cinquiéme dévré. 

Simon méprifoit la Loi & les Prophetes, & 


veñta les Eônes, 


difoit qu'il étoit venu pour les détruire. Non feu- 
lement iln’ydéferoir point ; mais il menaçoit de la 


mort & de la damnation ceux qui les obfervoient. 
On peut juger de-là quelle pouvoit être la vie de 
cet Herefiarque & de fes feftareurs. Elle étroit tel. 


le, qu'on n'oferoit prefque la rapporrér. (4) Ils 


vivoient dans toutes fortes de déreglemens ; & ils 
avouoient eux-mêmes dans leurs Ecrits, que ceux 
qui entendoient parler pour la premiere fois de 
leurs myfteres les plus fecrers, en étoient furpris 


d'étonnement & d’'effroi. Les impudicirez les plus 


monftrueufes fe permettoient parmi-eux. 
celleries , les enchantemens, l'idolâtrie ; (b) en 
un Mot toutes forres de crimes y étoient foufferts. 
Les Simoniens avoient des figures de Simon & 
d'Hélene , fous la forme de Jupiter & de Miner- 
ve, à qui ils rendoient des honneurs divins. Si 
mon Après avoir couru diverfes Provinces, alla 
enfin à Rome, fous l'empire de Claude. Nous 
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HirsTOIRE DES TUTES 
& comment il fut 


les prieres de FApo- 


2 
verrons ci-après ce qu'il y fit , 
récipité du haut de l'air, par 
tre faint Pierre. 
Pierre & Jean ayant rendu témoignage au Sei- 
gneur dans Samarie, & y ayant annoncé fa parole, 
c'en retournerent à Jerufalem, & prècherent l'E- 
vangile en plufieurs villes desfSamaritains. (4) 
Ce fut vers ce même tems que les Juifs, ennemis 
de Jefus-Chrift, envoyerent par-tout oùily avoit 
des gens de leur nation, (tb) des députez, pour 
les avertir qu'il sétoit élevé parmi eux une nou- 
velle'fecte , qui reconnoifloit Jefus de Nazareth 
pour Meflie : Que ce Jefus étoit un impofteur de 
Galilée, qu'ils avoient fait mourir en croix ; mais 
que fes Difciples étant venus la nuit, avoient en- 
levé fon corps du tombeau où on lavoir mis : Que 
ces gens trompoient le monde, en afsürant qu'il 
étoit reflufciré, & monté aux Cieux : Que la doc- 
trine de ce feducteur étoit impie, &facrilege : 
Que fes fectateurs enfeignoient Pathéifme, & de- 
rruifoient les Loix de Moyle. Ces calomnies ainfi 
répanduës parmi les Juifs , fe communiquerent . * 


‘aux Payens ; qui conçurent contre les prèmiers 


Fidéles une haine implacable , & un fouverain 
mépris de leur Religion. Les défordres & lesextra- 
vagances des heretiques de :ce tems-là ne contri- 


 buerent pas peu à entretenir ces faufles idées ; car 


Jes-plus monftrueufes herefies fe cachoient fous le, . 


ns) 


ronym. 11 Jar. xvIIIL. Orig. 4 4 


| (2) AB VIII. 1 = 
lc 1. G.p.293.298 


: (b) Jufin. Dialoc. cum. Tri- 
ghon. ‘a 2342 35e Eufcb. € Hie-  - : 
| nom 


à 


ET DU Nouv. TEsraM: Lic. I. 3; 
hotn de Chrétiens, & les Payens ne les diftin- — 
guoient pas des vrais Fidéles: : loss. 0 

On les accufoit d'adorer le {oleil (2) ou la té PÉ_ 
te d'un âne, (£) ou la croix, (c) où des chofes re vulg. 34 
honteufes & infames. { d) On difoit qu'ils étoienc 
_ inutiles au monde, (e) & à la vie humaine qu'ils re- 
fufoient aux Princes les honneurs qui leur font dûs; 
qu'ils éroient des ennemis publics. (f) Ainfi quel: 
que mal qui arrivât dans l'Empire, on le rejettoit 
fur les Chrétiens. (£) Onafluroit qu ils mangeoient 
dans leurs myfteres la chair d’un enfant qu’ils 
avoienc tué ; (b) & que leurs feftins de Religion 
étoient accompagnez d’inceftes plus horribles que 
ceux d'Oedipe. (2) On leur réprochoit que leur. 
fecte n'éroit compofée que d'ignorans, & de gens 
de la plus baffle condition , qu'ils attiroient, en 
les inrimidant par des térmes fans fondement & 
fans preuve. ( Ï } Ces bruits furent folidement re- 
futez par nos Apologiftes, qui donnerent aux 
Payens une jufte idée de la Religion Chrétienne ; 
& la vie des Chrériens diflipa bientôt ces calom- 
hies, que l'efprir d'erreur & de jaloufie avoit fait 
répandre contre eux. Ces chofes n'appartiennent 
pas tout-à-fair» au tems dont nous parlons ici 
Mais DOUs avons crû devoir les rappoïter en cet 


L _ 
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(a) Tertull. Apolog. ©. 16. ae Apolog. c. 40. 
:(b) 1er ibid; px | (h) Onger. in Celf. 6. p. 
(c) Tertull. ibidem Min. Fe- | 293. ne 
HS PET TRES (1) Tertull. Apolog.c. 8. © Ju. 
. (4) Ainut. Feligsp. 7, & 17. An Dialog: posage 
-(e) Tertull, Apolog, c. 42. 
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AE Iirm. ibid. 3e, = | 137. Adithts Fslix p. 5, 
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Tome 1, E 
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————" çndroit , à l'occafion des calomnies des Juifs , lefz 
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uelles en furent la premiere origine, _. 
Philippe le Tétrarque, fils du grand Hérode , 


re vulg. 34. mourut la vingtième année de Tibere, trente- 


feptiéme.de Jelus-Chrift, & trente-quatriéme de 
FÉre commune. C'étoit un Prince moderé & pai- 
fible, qui fe contentoit de vivre tranquillement 
dans fes terres. (4 ) Quandil fortoit, ilne fe fai 
{oit accompagner que d'un petit. nombre de per 
fonnes choifies ; &:f quelqu un lui venoit deman- 
der juftice , il s’arrétoit aufhi-tôt, en quelque en- 
droit qu'il für, & y faifoit mettre une chaife , 
qu’on portoit exprès, Il s'affyoit , entendoit les 
jarties , condamnoit fur le champ le coupable, & 
rendoit juftice à l’innocent, Il mourut à Bethzaïde, 
qu'il avoit augmentée & embellie, & à quiil avoit 
donné le nom de Juliade, à caufe de Julie fille 
-d'Augufte. Hlavoit-époufé Salomé fa niéce , fille 
d'Hérode-Philippe fon frere, & de la celebre He. 
rodiade : mais n’en ayant point laiffe d'enfans, Ti 


bere joignit fa Tétrarchie au Gouvernement de 


| Syrie. (2) | 


___._Verscemêmerems, Pilateenvoyÿa à l'Empereur 


Enar. vI.. Libere le procès verbal, & les actes du Jugement 


Lenre de Pilare qu'il avoit porté contre Jefus-Chrift Onaflure 


à Tiberetonchant : 
L G A { € 


des Provinces envoyaflent ainfi à Romeaux Em | 
pereurs, les mémoires des principaux Jugemens | 
qu'ils rendoient, & des évenemens les plusconfk 
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_ (a ) Jofeph. Antig. lib. Re CO | à Eufeb. 1 Fe. 2 Cafab. 


_{b} J ofeph, Antiq.l. 18,0. 7. exercir. 16. Baron. an, 34.$: 2249 . 
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j que c'étoit la coûtume, que les Gouverneurs 
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 défables qui arrivoient dans leurs Provinces. Saint — É 
Juftin le Martyr, (a) Tertullien ; (4) Eufebe de “e 4 
Cefarée, (#) Orofe, {d) faint Epiphane , (e) é dE DE. 
faint Chryfoftome, (f) faint Grecoire de Tours, re vuls. 34: 
{g) & plufieurs autres, témoignent qu'ils avoient | 
vü ces actes de Pilate, & ils y renvoyent les Payens 
comme à une piece authentique. On trouve en- 
. core aujourd'hui un affez grand nombre d’Ecrits 
anciens , qui portent le titre d’Aétes de Pilate +: 
mais il n'y en a aucun dans qui fe trouvent tous 
les caracteres qui fe remarquoient dans les an. 
ciens, & qui ne fournifle des preuves contre fa 
propre authenticité. Florentinius en à donné quel- 
ques-uns. M. Fabricius en à tiré un en Grec de la 
Bibliotheque de M. de Colbert. M. Cotelier en 
cite encore un autre de la Bibliotheque-du Roi. 
Nous pourrons quelque jouréxaminer cette matie- 
re plus à fond. Il éft furprenant que les Anciens 
. ayent laiffé perdre une Piece fi importante, pen- 
dant qu'on nous en a confervé tant d’autres mau- 
vaifes & apocryphes. Voici celui des Ades qui 
nous reftent, qui paroît le plus vraifemblable. 11 
fe trouve à la page 113. du Martyrologe de Flo- 
rentimius : mais je n'ai garde de le donner pour au- 
_thentique. » Pilate à Tibere Cefar ; falut : Je- 
» fus-Chrift, dont je vous ai parlé dans mes der. 


“nieres Lettres, a enfin été execuré à mort, par 


Ta a 


= (£) Ch. Jet dlius Author 
bomil, 7, in Pafcha. F. S. edit, Sas 


ee -{ à) Fuflin. A HOT Tree ; 
28 =" (b) en, C5. | 


__ (c) Euféb. bifl Eadbl. 2. c. .] vil. p.048 = 
(4) Orf Lyc.  — = 7 12 Turon. hill. Fran se 
{e) Epiph. here. Sr mx :.-{cors To 1c 4 Ce Re 


36 _ HisTroire DEs JUrrs, 
ges is la volonté des Juifs ; mais malgré moi, & fans 
D oi7.ede ]. ? mon confentement. On n'a certainement jamais 
C.s7.de l'E. » vÜ, & on ne verra jamais un homme d'une piece 
re vulg. 34. » & d'une integrité pareille à la fienne. Mais Le 

» peuple Juif, avec ous leurs Scribes & leurs An- 
.» ciens ayant complotté fa mort, ont enfin cruci= 
»fé ce Prédicareur de la verité, ainfi que leurs 
» Prophetes & nos Sybilles lavoient prédit. Pen- 
> dant qu'il étoit attaché à la croix , on a vû plu- 
.» fieurs prodiges , qui, au jugement des Philofo:. 
# phes, menaçoient l'univers d'une ruine prochai= 
» ne. Les Difciples de cer homme fubfiftent en- 
» core aujourd'hui ; & bien loin de démentir la 
» fainteté de leur Maitre, par leurs œuvres & par 
» le déreglement de leur conduite , ils lui font 
» honneur par léurs bonnes aétions.. Si je n'avois 
_»eupeur d'une fédition de la part du peuple, 
» peut-être que cet-homme de bien feroit encore 
# en vie. Quoique je n'aye pas fait rous.les efforts 
» que j'aurois pù faire, pour le garantir, & pour 
:» réfifter à fes accufateurs ; toutefois ce n'a été que 
# malgré moi, & dans la crainte de commettre 
> votre dignité,.que-jai abandonné à la malice 
» des hommes, le fang de ce Jufte, qui étoitin- 


.» nocent de tout ce dont onl'accufeit, maisqui, 
- « Re . : e = SR 
_» felon leurs Ecritures, devoit mourir pour leur 


»falut. Portez-vous bien. Du quatriémé jour d'a. 

» vant les nones d'Avril ; c’eft-à-dire, du fecond 
joue d'AVE EE 
lien (4). fmble dire que les Ads de à 


Ed 


(a ). Tértull, Apolog..c. 21I:- 


LUS reLe 


Er ou Nouv. T'ESTAM. Lit. I. 37 
Pilare parloient de lAfcenfion de Jefus-Chrift. 
Ceux-ci n’en difent rien, Saint Juftin le Martyr 
(a} dit queces Actes marquoient, que les foldats 
avoient partagé entre eux les habits de Jefus. On 
_nelicrien de pareïlici. Eufebe de Cefarée (4) dis 
auf: que Pilate avoit parlé de là Réfurrection & 
de P'Afcenfion de Jefus-Chrift, & que le Sauveur 
étoit déja reconnu comme Dieu par plufieurs. Ce 
qui ne fe lit point ici. Saint Epiphane (c) dit 
que dans les Aétes de Pilate on lifoir que Jefus- 
Chrift étoit mort le 8. d'avant les calendes d'Avril, 
ou le 25. de Mas ; mais que d’autres Exemplaires 
lifoient le 15. des calendes d'Avril ; c'eft-à_dire 4 
le 18. de Mars. Saint Chryfoftome (d) y lifoir auf, 
fi le 8. des calendes d'Avril. Celui-ci porte Le 2, 
d'Avril. Paul Orofe parle des miracles que les Dif. 
ciples de Tefus-Chrift faifoient, & du grand nom- 
bre de ceux qui le reconnoifloient pour un Dieu. 


Saint Gregoire de Tours (e} femble dire que les. 
Aes de Pilate parloient de la prife de Jofeph Az 


rimathie. Toutes ces circon{tances ne fe lifent 


‘point dans ceux que nousvénons de rapporter, Il 
ÿ à dés: Sçavans qui croyent, qu'il n’y en eur ja- 


maïs de veritables, où du moins que ceux quedles. 


Peres ont vüs & citez, étoient de faufles Picte, 
(f) fabriquées par des Chrétiens animez d'un zéle 
trop peu éclairé, |  … 


Bacansmcmmasmmmerees 


(2) 2Æp ologs x, pro Chriflianis. \cor. c. 21. à 
. fc) Epiphan. heref. so. à + 12. Vandalédiffert. de Allis Pilat. 


(Ce) Greg. Turon, l, 1. hifi. Fran 215. 
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38 FIISsTOIRE DES Ji iT … 
C'eft cependant fur la verité de ces Actes’, 
+ ou M qu’eft fondé ce que racontent plufieurs Anciens ; 
AO 37: def : à : < A Æ Ze > : : 
(4) que Tibere ayant reéçü cet Ecrit de Pilare , en 


022 


4. 37.de E- 


. = , À , ® e 
re vulg. 34. écrivit au Senat, & même d'une maniere qui té- 


moignoit aflez qu'il les approuvoit, & qu'il vou- 
loit bien qu'on décernâr les honneurs divins à Je- 
{ns-Chrift. Néanmoins le Senat rejetta pour lors 
le culte du Sauveur , apparemment pour foûte- 
nir fon autorité ; parce que d’autres lui avoient 


_déferé les honneurs divins, fans attendre la per- 


million du Senat, qui prétendoit qu'un Dieu de- 
voir dépendre de leur puiflancé, & n'être Dieu 
qu'avec leur agrément. Tibere ne laiffa pas de te- 
moigner de linclination pour les Chrériens, & 


menaça MÊME de mort ceux quiles accuferoient, 


&. leur feroient de la peine. (b) 

.. $. Tecqus le On peut mettre en ce tems-ci le commence 
Mincur, premier RS in ses Fe 
Evéque de Jeu. ment de l'Epifcopat de faint Jacques le Mineur à 
—— Jerufalem. Saint Jacques le Mineur étoit-fils de 
Marie époufe de Gléophas, où Alphée. Il eft nom- 

mé dans l'Evangile frere du Seigneur , parce qu'il 

Étoit fon parent felon la chair, par Marie fa mere, 


fœur de la fainte Vierge ; & peut-être aufh par : 


Cléophas fon pere, que quelques Anciens (c) 


font frere de faint Jofeph époux de la très-fainte 


Vierge. Après la Réfurrection du Sauveur, faint 


ste = 


féo. R3%3.hf. Eccl. Chryf. smic. ii. if Eccl. à 
2 Cer. bomil. 2 

. (b) Tértull, loc 
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_ Jacques reçut le don de fcience ; (d) & Jefus 


nil. Apologet. c. s. Eu- | {c) Hegefipp. apud Eufeb:1. pa 


— À fd) Com. Alex. ap Eufebl) à 
citato, Enfcb. | 2.6, 1. Origen. inCefl x, On 
SE 
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#£Tr ou Nouv: TEsSTam: Liv. I. 39 
Chrift apparut à lui en particulier. (a) Lorfqu'il +. _ 4 
fuc fur le point de monter au Ciel, il lui recom- 405 del 
manda les enfans de fa Mere, (b) c'eft-ä-dire, l'E. C;-de l'E 
glife de Jerufalem. Il lui confia fon trône fur la revulg. 34: 
terre, (ce) & lui laiffa fon Epoufe, comme à fon 
frere, afin qu'il lui fufcitât des enfans après {à 
mort. (d) Ainfi on peut dire que ce Saine fue 
établi, ou au moins défigné Evèque de Jerufa- 
em par le choix de Jefus-Chrift même. Mais 
il n’entra proprement dans l'exercice de certe 
charge ; que lorfque les Apôtres , après [a per- 
fecution excitée à l'occafñion de la mort de fainx 
Etienne, voyant cette Eglife agitée, & prefque 
diflipée , jugerent à propos d'intrônifer faine Jac- ” 
ques, & de le déclarer folemnellement Evêque 
de Jerufalem. Il y en a qui croyent qu'il ne fut 
déclare Evêque de certe Eclile, que lorfque les. 
Apôtres furent fur le point de fe féparer, pour æ& 
aller par tout le monde prècher l'Evangile. Saine : 
Clement d'Alexandrie {/e} croit que ce furent 
fainc Pierre, faint Jacques le Majeur , & faine 
 — l'Evangelifte , qui l'élurent Evêque de certe 
NIUG.. + | RE — 


Saint Epiphane (f) dit que ce Saint portoit fur 
le fronpune lame d’or , pour marque de fa digni- 
æ d'Evêque ; apparemment à  l'imitation des 
Grands-Prêtres des Juifs. Il { conduifit avec tan 
de fageñle & de pieré, que non-feulement les Fi- 
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(a) r. Cor, XP y. (ce) Clem. Alex. apud Enfeb.I. 
(bb) Hieronim.in Galat. p.164. |2.6. 1: bif. Eccl. : 

(c) Epiphan.-heref.78. . | ff LEpiphan. haref. 29, 
(4) Bernard. de confids Lac] 2 | 2 
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_ séfforçoit à l'envi de coucher le bas dé fon habit, 


40 2% SMISTOIRE DES JUTFSS 
déles, mais les Juifs même Île revardoient avee 
refpect. 11 conferva toûjours une entiere vu gini= 
té. (4) Il étroit Nazaréen, & ne bûvoit jamais de 
vin, &ne coupoit point fes cheveux. (b) Il ne 
fe-fervoit pas mème de bain, ni d'huile pour fe 
frotrer, &.ne mangeoit rien quieüt eu vie; ce qui 
n'étoit pas d'obligation aux autres Nazaréens. On 
dit de plus qu'il ne portoit point de chauflures, ni 
d'habits de laine, mais feulement de lin ; en for- 
te que fon manteau & fa tunique étoient de cerre 
matiere. Il vivoit d’une façon fi auftere, & fes 
membres.étoient fi mortifiez , qu'ils paroifloient 
fans fentimens ; & il fe profternoit fi fouvent en 
rerre.pour faire oraifon, que fon front & fes ge- 
noux s’étoient ‘durcis comme Ja peau d'un cha 
smeau. Un jour par fes prieres il obtint de la pluye 
pendant une grande fecherefle. Tant de vertus 
Jui firent donner lenom de Jufte, non-feulemer 
par les Chrétiens, mais aufli par les J uifs. On lui 
donna aufh le furnom d'Oblia, où Ophlia, cet 
à-dire, la Forterefle de Dieu. : | 
On Jui avoit accordé, quoiqu'il ne füt pas.de 
la race des Prêrres , le privilege d'entrer, quand il 
vouloit, dans le Saint, (c) quieff cetré partie du 
‘Temple où un Prêtre entroit tous les jours au 
foir & au matin pour y offrir Pencens. On avoic 
concçüû une:telle eftime de fa fainteré, que chacun 7 
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end 
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ET DU-Nouv.- FEsTAaM. Liv. I 4x 
(4) On lit dans le Thalinud (&) qu'un nommé 
Eligazer ayant été piqué d'un ferpent , Jacques 
fut appellé du bourg de Samna, pour le guerir au 
nom de Jefus le Charpentier. Mais un Rabbin 
s'y oppofa, & foûtint qu'Eligazer ne devoit pas 
fe laiffer guerir par cet homme. Pendant qu'ils 
difputoient entre eux , le venin gagna le cœur 
du malade, quitomba mort en préfence du Rab- 
bin. Celui-ci le félicita d’être forti du monde, 
fans avoir violé les regles des Sages. Nous parle- 
rons en fon lieu de la mort de faint Jacques le Mi. 
neur. ou. le Jufte. 
… Le Diacre faint Philippe étoit apparemment en- 
core à Samarie , culrivant la femence de la paro- 
le de Dieu, qu'il y avoit jettée , lorfque l’Ange 
du Seigneur lui dit d’aller dans la partie meridio- 
nale de la Judée, (c) fur le chemin de la ville de 
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re vuls. 34. 


CuHaAp»r. VII. 
Le Diacre S. 
Philippe baptife 
lEunuque de la. 
Reine Candace. 


Gaze , qui étoic alors déférre. Philippe obéit auf. 


{i-tôt , fans s'informer de ce qu'il y avoit à faire 
en cer endroit. fl trouva fur ce chemin un Ethio- 


pien, Eunuque de là Reine Candace, laquellere. 


gnoit dans l'Ile de Meroë, au-deflus de l'Egypre. 
Cer Eunuque étoit apparemment Juif, ou du 


moins Profelyre , puifqu il lifoit dans fon chariot 


le Prophere Ifaïe, & qu'il venoit d’adorer Dieu à 
Jerufalem. Le Saint-Ef| prit dit.à Philippe de s'ap- 
procher de lui: & comme l'Eunuque lifoit à bau- 
té voix, Philippe lui demanda sil croyois enten. 

dre ce qu'il prononçoir. 11 répondit : Comment 
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uis-je l'entendre , fi je n'ai quelqu'un qui me l'ex- 
plique >? Et en même-tems il dit à Philippe de 
inonter dans fon chariot, & de s'afleoir auprès de 
lui. Or, le paffage du Prophèce qu'il lifoit, éroit 
celui-ci : (4) Il a été mené comme une brebis à la 
boucherie, € il n'a point ouvert la bouche, non plus 
qu'un agneau, devant celui qui le rond. Dans [on 
abaiflement , il à été délivré de la mot, à = 
quelle il avoit été condamné. Qui pourra raconter 


fon origine ; parce que fa vie Jera yerranchee de la 


cerre ? Il lifoit apparemment l'Ecriture en Grec ; 
car le pañlage, ainfi qu'il eft rapporté dans les Ac- 
tes, eft conforme au Grec, & s'éloigne un peu de 
lHebreu. Le Grec éroit commun à Meroë, com- 


me dans toute l'Egypte. 


tous deux dans l'eau ; & Philippe baprifa l'Eunu- - 4 


-_ L'Eunuque dit donc à Philippe: De qui le Pro: 
phéteentend-il parler ? De lui, ou de quelque autre? 
Alors Philippe commença à lui annoncer Jefus, & 
à lui faire voir que c'étoit de lui que cer endroit, 
& les autres qui regardent le Mefie, devoient 
s'entendre. 11 lui parla des effets & de la nécefhté 
du baptême ; & après avoir marché enfemble quek 
que-tems, ils rencontrerent une fontaine dans le 
chemin; & l'Eunuque lui dit: Voilà de l'edu ; qui 
eft-ce qui empêche que je ne fois baptifé > Philipe 
pe lui répondit : Vous pouvez Fêtre , fivouscroyez 
de tout vorre cœur. Ilrépartit: Je croique Jefus- … 
-Chrift eft le Fils de Dieu. Ils defcendirenr auf tot 


Ts 


croit que cerre fontaine où il fur bapt 


ET DU Nouv. TESTAM. Liv. I. 3 
fé, éroit environ à vingt milles d'Hebron, près de 
Bethfure, (4) fur le chemin d'Hebron à Gaze. 

Etant fortis hors de l’eau , Ange du Seigneur 


AN pu M. 


4037. de J. 
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enleva Philippe, & l'Eunuque ne le vit plus : mais re vulg. 34. 


il continua fon chemin , étant plein de joye. Lorf. 
qu’il fut arrivé dans fon pays , il y prêcha la foi 
de Jefus-Chrift ; (b) & encore aujourd'hui les 
Abyflins fe vantent d’avoir recû de lui la Religion 
Chrétienne ; & dans la céremonie du baptême , 
il lifent lhiftoire de fa converfon. Quelques Pe- 
res (c } veulent qu'il ait recû les dons furnaturels 
du Saint -Efprit après fon baptême , l'Efprit de 
Dieu ayant fuppléé en lui, ce qui ne fe donnoit 
tégulierement que par l'impofition des mains des 
Apôtres. Quelques Grecs affurent qu'il prècha 
l'Évangile dans l'Arabie Heureufe, & dans l'ifle 
de Tapobrane ; & qu'il y fouffrit le martyre : mais 
cela n’eft nullement prouvé. 

Philippe ayant , comme nous avons dit, été 
tranfporté par un Ange, il fe trouva dans un mo 
me:ntà Azorh, (d) où il prècha aufli l'Evangile, 
& y demeura autant qu'il jugea nécefaire, pour 
ÿ faire l'œuvre de Dieu. De-Ril paf en d’autres 
endroits , & vint enfin à Cefarée de Paleftine {à 
_ patrie. Il y avoit fa petite maifon ; & faint Paul 
étant venu en cette ville lan 8. de fefus-Chrift = 
y logea chez faint Philippe. (2) On y montroit 


encore fa maifôn au quatriéme fécle , (f) & les’ 


_ (a) Æieronÿmain locis Hebr. (d) 4€, VIT. 40. 
 (b) Hicronym.iIfai. LIll.7.| (e) AB. XXI 8. 

-, CC) Aug. férm. 99. p. 526. d. | (£) Hicronym. Ep. 27. 
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—— chambres de fes quatres filles, quiétoient vierges 

Ex a M. & Prophetefles. (a) : 
ve Fe Cependant Saul érant encore plein de mena- 
re vulg. 34 ces, & ne refpirant que le fang contre les Difci- 
de - ples du Seigheur, vint trouver le Grand-Prètre 
Ca. vi. Caïphe, & lui demanda des Lettres pour les Sy- 
es nagogues de Damas ; (b) afin que s'il trouvoit 
uelques perfonnes de cette fete , hommes où. 

Aa , il les amenût prifonniers à Jerufalem. 


Mais lorfqu'il étoit en chemin, accompagné de 


quelques perfonnes animées ap aremment. du mê- 
me zéle, & qu'il approchoit déja de la ville, il vit 
cout d’un coup, vers l'heure du midi , venir du 
Ciel une grande lumiere, plus brillante que le 
foleil, qui l'environna avec ceux qui laccompa- 
gnoient. Ils virent tous certe lumiere, & tom- 
berenr par terre ; & Saul entendit une voix, 


qui lui difoit en Hebreu: Saul, Sauf, pourquoi 


| ie perfecutez-vous > C'étoit Jefus-Chrift,. qui lui 
parloit ainfi. I] répondit : Qui êtes-vous Seigneur ? 
Er le Seigneur lui dir : Je fuis Jefus de Naza- 


reth, que vous perfecurez. Il vous eft dur dere.. 
gimber contre l'éguillen. C’eft en vain que vous 
vous eforcez de détruire mon églife. Aufh-tôt 
tout.tremblant, & tour effrayé, il répondit : Seie 
gneur, que voulez-vous que je fafle > Jefusdui ré- 
pondit : Levez-vous , & entrez dans la ville ; & 


on vous y dira ce-qu'il faut que vous fafliez. On. 


groit que dans cette occalion, Leur le bonheur. 


nn ne een ne D 


(a) A. I 9. lparez les Chap. XXIL 6. fee 
(b) AIM C fer. Com- | KAPL. 131 0 Le 


he 


£r pu Nouv: TEesTram. Liv. I. 4: 


- dé voir Jefus- Chrift ; puifqu'il dit aux Corin- 
thiens : (4) Neéfuis-je pas Apôtre? N'ai-je pas vû 


notre Seigneu Jefus-Chrift ? 


Durant que tout ceci fe afloit, les compagnons. 
de Saul demeuroient debout tout interdits, & fans: 
parole. Ils entendoient bien Saul qui répondoit à. 
quelqu'un ; mais ils n’entendoient, ni ne Voyoien£. 
point celui qui lui parloir ; ou s'ils lentendoient, 


ce n’étoir que comme un bruit confus, & un fon 
inarticulé. Sainr Chryfoftome (b) croit qu'ils ne 


fe convertirent pas, & que Dieu le permit ainf,,: 
afin que le témoignage qu'ils rendroient de ce qui. 


s’éroit pañlé, fût plus inconteftable ;.& moins fuf- 
pect. Quoi qu'il en foic, Saul s'étant relevé de 


terre; & ayant les yeux ouverts, fans pouvoir rienñ, 
voir , tant à caufe qu'il étoit ébloui. des la crop vi- 
mire qu sise vüé, que parce. 


_ qu'il fe forma fur fes yeux une efpece de taye, & 


comme des écailles, qui empêchoient que Îles 
rayons ne parvinflent: jufqu'au nerf qui produit. 


la vifion. One prit par la main, & on le condui- 


fit à Damas chez un-nemmé Judas, où ildemeu- 


ta trois jours fans voir le jour, & fans boire ni 
manger , occupé à la priere, (c) comme il eft.à 
prélumer “& cémiffant.des excès que fon zéle mal- 
entendu lui avoit fait commettre contre les mem 
bres de Jefus-Chrift. | ee 
. Où, il y avoit alors à Damas un Difciple nom: 
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46 À ÉisToimEe Des Fuirs, 
mm— jé Ananie, homme faint, & irrépréhenfble felon 


AN DU M. Ji Loi, (4) & des plus-confiderables d'entre Les 1 


Y ir, dé à : Ê Æ £ 5 . 
e: É _ Fe Chrétiens de Damas. On croit même qu’il étoic: 


revule. 34. Evêque de certe ville. (4) LeSeigneur lui appa- 
- rut, & lui dit: Allez dans la ruë droite, & cher- 


chez y un homme nommé Saul, natif de T'harfe ,: 


qui y eftemprieres. Le nom de Sauf fitstrembler 
Arianie scar on fçavoit à Damas pourquoi il étroit 
venu. Ananie répondit : Seigneur, jai entendu 


maux à vos Saints, qui font à Jerufalem ; & mê- 
me il a recû pouvoir du Prince des Prêtres de 
prendre ici tous ceux qui invoquent votre nom. 
Mais le Seigneur lui dit : Allez le trouver ; car 
c'eft un homme que j'ai choïfi pour aller porter 
mon nom devant les narions, devant les Rois, 
1 _ &devant les enfans d'Ifraël; & je lui ferai voir 
.+ | combien il aura à fouffrir pour l'amour de mot. 


Dieu fit en même-tems connoître à Ananiecom- 


mentilPavoit converti, (€) _ 
- Pendant ce tems-là, Saul écoit toujours dans 


la maifon de Judas, fans pouvoir regarder la lu. 


miere; &ileutune viflion, où il lui fembla voir 


réndoit la vüé , & prefque au même moment 
Ananie furvine, & lui impofa les mains, en di- 


| un homme qui lui impoloit les mains, & qui lui 
| 


fanc : Mon frere Saul , le Seigneur Jefus qui vous 
A apparu en chemin, m'a envoyé vers vous, afin 


TEE 
Le 


+. RTE EEE PES 


_ (a) AB IX. 10. X XII. 10. [a 40. Ja Ÿ Graci. 


dire à plufieurs combien cet homme a fait de 


que vous recouvriez la vûë, & que vous foyez 


(b) Augfequef. Evang. Lai (c) AIX 1m KXIIA 
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gr ou Nouv. TESTAM. Liv, L: 2 
rempli du Saint-Efprit. Aufli-tôt il tomba des 
yeux de Saul comme des écailles , & il récouvra 


la vüë. Alors Ananie lui déclara que Dieu le def C ; 7, delE. 
tinoit à aller annoncer l'Evangile devant tous les re vulg. 34. 


hommes. Il ajoûta: Levez-vous, recevez le bapre- 
me, & lavez vos pechèz ; en invoquant Le nom 
du Seigneur. [reçut donc le baptème ; & Ana- 
nie lui ayant imposé les mains, il reçut aufh Le 
“Saint-Efprit, (4) Il mangeaenfuite, & reprit fes 
forces, & demeura quelques jours-avec Les Difci- 
ples qui étoient à Damas. A 

- Après cela il commença à prècher dans les Sy- 
nagogues, & à prouver avec force que Jefus-Chrift 
eft le Meflie & le Fils de Dieu. Tous ceux qui 
fçavoient ce qu'il avoir fait à Jerufalem, & pour 
quoi il éroit venu à Damas, étoient étrangement 
furpris de l'entendre parler de la forte. Sa profon- 
de fcience , & fon éloquence, jointes au zéle que 
l'on fcavoit qu'il avoit toûjours eu pour la Loi, 
donnoient une nouvelle force à fes difcours, & 
faifoient une forte impreflion fur l'efprit de fes 
auditeurs. El n'eut pas befoin., pour prècher FEvan- 
mile, déconfulter les hommes, nt d'aller à Jeru- 
falèm fe faire inftruire par les Apôtres ; (2) parce 
_qu'ilavoir reçü de Jefus-Chrift mème fa plenitu= 
de des lumieres dont il avoit befoin pour remplir 
fon miniftere.  … 
Après avoir été quelque tems à Damasÿil alle 
en Arabie ; ( c) c'eft-à-dire apparemment, dans les. 
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cantons, qui font aux environs de Damas. Cette 


AN ou M° ile étoic alors à Arétas, Roi des Arabes; & tout 


LS je D ce qui eft au midi & à lorient de Damas, étoit 
re vulg. 34. compris fous le nom d'Arabie. Quelques.uns (4) 
-croyent qu’il y prècha l'Evangile ; d'autres, qu'il 
y demeura .dans la retraite & dans le filence, 
travaillant à fe purifier de plus en plus, & à fe 
difpofer au miniitere auquel Dieu le deftinoit. Le 


filence de faint Luc, qui n’a rien dit de ce voya- . 


ge, fait juger qu'il ne fut pas long, ou que Saul 


n'y fit peut-être rien de conliderable. (b) Hrevint 


enfuire à Damas, où il demeura trois ans; (€) à 
comptet depuis {a converfion. 
Grand ES - / 


Cette année, 35. de l'Ere vuloaïre, Lucius Vi- 
An ou M. se 2. us 
y038. de 7. C. tellius fut fair par Tibere Gouverneur de Syrie. 


38. de l'Ere La même année il vint à Jerufalem à Ja Fèce de 


von Dauer y fut reçu magnifiquement. Pour re- 
connoitre cette-affection des Juifs, il déchargea 


la ville des impôts, qui fe levoient fur les fruits. 


qui sy vendoient. Il leur remit aufli la garde de 
J'habit pontifical du Grand-Prêtre , & des autres 
ornemens , qui jufqu'alors avoient été gardez par 


qui éroit joignant le Temple. Il dépofa aufh le 


r 


Grand-Prêtre Caiphe, & lui fubregea Jonachas, 


fils d'Anne, où Ananus. (d) De-k il senallaà 
Antioche, qui étoit la Capitale de fon. Gouvers … 


dent... 
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ET DU-NouUv. TESTAM. Lie: I. 49 


FEclife, à l'occañon du martyre de faint Etien- 


ne, fur appaifée, les Eglifes demeurerent en paix 
dans toute la Judée, la Galilée & la Samarie; (4) 
& elles s'écablifloient & fe mulriplioient, marchant 
dans la crainte du Seigneur , & dans la confola- 
tion du Saint-Efprit. Saint Pierre qui avoit demeu- 


. AN ou M. 
4038. de J.. 
C38.:delE 
re vulo, 35. 


te la terre pour 

A h LA e ; 
prècher l'Evangi= 
Je. 


ré à Jerufalém tant que la perfécution avoit duré, 
en fortit alors, & alla vifiter tous les Fidéles des: 


Environs. On croit que ce fut vers le même tems. 


que les Apôtres quitterent Jerufalem, pour aller: 


annoncer l'Evangile:par toute la terre. On ne fçait. 
pas précifément nile tems, ni la maniere de leur: 
féparation ; mais les Peres (4) enfeignent qu'ils: 
ne quittérent la Judée, que lorfqu'ils virenc que 


les Fuifs pour la pläpart rejettoient la parole de 


vie qu'ils eur annonçoient, & -qu'auilieu de les 
écouter, ils cherchoïent les! faire périr. Ce qui 
ft certain, c'eft que quand faint Paul-vint à Je- 


rufalem en lan 37. de l'Ere vulgaire, iln'yavoit 


alors de tous les Apôrres que faint Piérre & Et 
Jacques le Mineur. (a ; 


ae Te. : 
PRESSE 


: Les Apôtres étant fur le point de fe féparer di 


ftribuerent entre eux les diverfes parties du mon- 
de, foit par Le fort , ou par quelque autre voie 


que le Saint-Efprit leur infpira. (d) Ce qu'on ne 


doit pas éntendre dans une telle précifion , qu'un 
_Apôtre foit coûjours demeuré dans fà Province , 


es 
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(a) AAA, 37. D 

(b) Or iger. im Matt. Grec. p.| (d)Leo ferm 80. c. 3. Rufn. 
225: 6: O Chryfof. in Aëta homil. | L. X. c..9. Soërat. +, 1. c. 19. Hic= 
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“2 HISTORRE Des Juris}. 
fans en fortir pour prècher ailleurs, ou fans re= 
venir à Jerufalem , qui fut toûjours jufqu'à fon: 
entiere deftrution ; le lieu où les Apôrres fetrou- 
voient de tems en tems ; foic pour y celebrer les 
Fêtes de la nation ; où pour: d'autres caufes. : 
‘ L'hiftoire de faint Pierre & de. faint Paul, qui et 
celle dont nous avons plus de connoiffance , nous: 
fait voir que leur zéle ne fe bornoit pas à une où. 
deux Provinces, mais qu'il embrafloit l'Orient &c: 
l'Occident, & routes les parties du monde. Quel- 
quesuns (4 }onr enfeigné qu'avant leur fépara- 
tion, faine Matthieu avoit écrit fon Evangile. Et: 
s'ileft vrai que Pantænus ait trouvé dans les Indes. 
FEvangile Hebreu de faint Matthieu, qui y avoit 
été porté par fine Barthélemi, (b) lconjeéturel 
de ceux qui veulent que cet Evangelifte ait écrit . 
fon Ouvrage avant la difperfion des Apôtres, pas 
roitra tout -à- fair probable. Mais il vaut mieux 
fufpendre fon jugement fur le vems decer Evans 
sile, que d’aflürér ce qu’ onne fçaitpas certais 
Detients 
= On prétend auf (c) que les Apôtres avant lue = 
_ féparation, compoferent je Symbole que nousaps 
_pellons ; des Apôtres, & qui devoit fervir deregle 


| brégé de la Doëtrine de JefusChrift. Ikelt cers 
once ce Symbole a été confideré par les Am 


02 Ca) Opfémperfl in Ma. | (D) Eufeh.bif Erek seen | 
… homil. 1.p.3. Baron. Carnel. à La- | (c) Ruf. de Symbole, p. S39 à 
M D | 


er 


er pu: Nouv Fesram. Liv. I. Sn 
Lièns (2) comme vénant immediatement des Apô- 7 — 
tres, Saint Leon {b) dit qu'il contient douze fen- 1 L 
tences des douze Apôtres. Quelques autres {c) ês 8 dePE 
veulent que chacun des Apôtres en aït fait Un re vulg. 35: 
article, &ron afligne même l'article que chacun : 
d'euxen aicompolé. Mais lés Auteurs n'étant pas 
uniformes dans l’aflignation de ces ätticles, cela 
fait douter de la chofe même. Hors faint Tho- 
mas, faint Jude & faint Matthias, ils ne convien. 
nent pas de ce qu'a dit chacun des Apôtres. Com. 
me ce Symbole ne sécrivoit point, & qu'ilétoir 
même défendu de l'écrire ; ainfi que pluñeurs Pe-. 
res le témoignent, (d) il n’étoit pas le même 
par-tout, loir à caufe qu'on y ajoûcoit quelques 
mots dans certaines Eolifes, fuivant les hereñes 
qu'on avoit eu à y combattre. (2) foit que la 
longueur desitems , & éloignement des lieux y 
ayent fait chiflér quelques expreflions , comme 1l 
arrive à ces fortes. de chofes qui ne font point fixées 
par l'Ecriture:, mais : qui demeurent -fimplement 
dans à mémoire des ominiest Celuï:dont:nous 
- nous fervons aujourd'hui, eft. plus ample que n'é- 
toit autrefois celui de l'Éclife Romaine ; & celui- 
làétoit-encore different de celui de l'Eglife de 
- Jerufalem, comme on le voit par les Cathéchéfes 
de faint Gyrille. Säinr Ambroife, (f) &-Vigile: dé 
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:(a) Ambrof. de Elitrp. 546, |ferm: 2404 4 cad. Append. 1270 
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(2 HiIsTOIRE DES Jurrs,. 
T -Thapfe (4) prérendoient que de leur tems l’Eglife 


de Rome avoit encore le même Symbole, qu'elle 


C;g.delE. avoit reçû des Apôtres , fans y avoir fair aucun 


Je vulg. 3 $e. 


; e 


changement. 

| Saine Pierre étant forti de Jeruflem pour vilr- 
ter-les églifes de la Paleftine, arriva à Lydde , (8) 
autrement Diofpolis , où il rencontra un para- 
lycique, nommé Enée, qui étoit depuis huit ans 
couché fur fon lit, . pouvoir fe remuer. Saint 
Pierre lui dit : Éd a Jefus- Chrift vous guerit;le 
vez-vous, & faites vous-même votre lit. Auffi-tôc 
Enée fe Ée Cet Apôtre n'attendit pas qu Enée 
lui demandät la guérifon ;il le prévint, parce 
qu'il s'agifoit d'attirer à la foi les Juifs qui ne 
croyoient pas encore. Dès que le bruit de {a gué- 
rifon £e-fut répandu; sous ceux de Lydde, & du 
“canton Saron:, où certe ville eft fituee, fe conver- 

tirent à Ja Religion Chrétienne. 
> Y avoir aufln en-ce tems-là à: Joppé., de 
maritine, pas: loin. de Lydde, une, fem 1e Chré- a. 
tienne nommée Tabite, (c«) rerme qui fignifie. 
chévre fauvage. C'’étoit une perfonne de grande 
qu avoit € aflé fa vie dans: l'exercice des. 
: & des autrés œuvrés de charité. Le 
mia. Ade, &mourut. On lava fon corps, & on 
lemit dasicüune chambre haute. Les. Difciples< äyane 
appris que faint Pierre éroit à Lydde, É envoyerent 
ne de venir: jufques chez eux, vint. On | 
e mena à le ERA où | étoit r Tabite, ui Ju trouva 


fin Euych. L L (6) de ne.  — 
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_ Er pu Nouv. TESTAM. Liv I. 3 
une multitude de pauvres veuves, qui l'environ- 
nerenr en pleurant, & lui montrerent les robes 
& les habits que Tabite leur faifoit, quand elle 
étoit en vie. Saint Pierre touché de leurs larmes, 
fit fortir tout le monde, fe mit à genoux, fit fa 
priére; puis S’adreffant au corps moït, il dit: Fa 
bire , levez-vous. À ces mots, elle ouvrit les yeux x 


& ayant apperçû Pierre , elle fe mit à fon fanr. 


IF Jui donna la main, & la leva ; & ayant appellé 
les Saints & les veuves , il la leur rendit vivante, 

Saint Pierre demeura encore quelque tems à 
Jopp*, chez un Corroyeur nommé Simon, qui 


avoit fa maifon fur la mer. (4) Pendant qu'il étoit 


dans cette ville, Dieu lui fit connoître par la ren- 
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Centenie£: 
neille.. 


contre que je vais dire, que fa volonté étoit que 
que J > 4 q 


Jon ouvrit Lx porte de l'Evangile aux Genüils. I 


ÿ'avoit dans la ville de Eéfarée de Paleftine, à 
dix lieues environ:au nord de Foppé, un nommé 
Corneille , €entenier destroupes Romaines, dans 
{a Cohorte appellée PFralienne’, qui n'étoit ni Juif, 


ni circoncis : maïs ayant connu Dieu par le com- 
merce des Juifs, & ‘apparemment aufh par le 


ture des Eivres faints, il le fervoit avec refpecr.. 
faifoit beaucoup d’aumônes aux pauvres. Il jeû- 
noit fréquemment, & vacquoit afliduëmentà Ix 
priere. Toute fa maifon fervoit Dieucommelui; 
& les Juifs mème rendoient un témoignage avan 
tageux à fa vertu & à fi piété: is 

Etañtun jour à jeun & en ptieres, vers les 
trois heures après midi, il vit clairement entrer 
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s4 = MiIsTOIRE DES JUzFSs - : 
— — dans {à chambre un Ange, fous la forme d'un 
AN Du M. Lomme revêtu d’une robe éclatante , qui l'appella 


15 oi par fon nom. Corneille faifi de frayeur, lui dit : 
ze vulg. 35. SEISDEU D à À 
Fe #77 Jui répondit: Vos prieres & vos aumônes font 
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gr ou Nouv. TEsTam Lio. I. fs 
pifioir: mais il en rèçur bien-tôt Fexplication 3 
car les hommes quiavoient été envoyez par Cor- 
neille vinrent dans le même temps frapper à la 


C.38 .de PE 


porte, & demanderent fi cétoit-là que Simon-re vulg. 35e: 


Pierre étoit logé. Dieu dir alors interieurement à 
Pierre, que c’étoit lui qui avoir envoyé ces hom. 
mes, & qu'ilne fir point de difficulté d'aller avec 
eux. Aufli-tôril defcendi,les fir entrer; & les reine 
. cejour-là. Le lendemain il partit avec eux , accom= 
pagné de fix Chrétiens de Joppé, & ils arriverent le 
jour d’après à Cefarée, vers trois heures après midi. 
= Corneille avec tous fes parens & fes amis, 
qu'il avoit fair affembler, attendoit la venue de 
faint Pierre. Quand il fut qu'il étroit près de fa 
maifon, il alla au-devant de lui, fe jetta à fes 
pieds, & fe profterna jufqu'en verre, Saine Pierre 
le releva, en lui difanc: Je.ne fuis qu'un hom- 
me, non plus que vous. Ils entrerent enfemblé 
dans là maïfon; & faint Pierre voyant tout ce 
monde affemblé, leur dit que quoique cene fût 
pas la coûtume des Juifs d'entrer chez des étran- 
_ -gers, il le faifait. néanmoins, parce que Dieu, lui 
“avoit appris à neftimer aucun: 10! mpur à 


foüillé, Il les pria enfuire de lui dire le fujer qui 
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56 HisTOIRE DES Jures, 
— fon Fils, pour annoncer la paix à Ifraël , pour 
0 être le Juge des vivans & des morts , & ‘pour 
4538. des A: sn : . : 
C38. der, accorder da remifhon des péchez à quiconque croi- 
re vulg. 35. roit en lui: Que les Juifs l'avoient injuftement 
fait crucifer ; mais que Dieu l’avoit reflufcité, & 

L ; 


que fes Difciples avoient bû , mangé & converfé 


avec lui depuis fa réfurreétion. 


Pendant que Pierre parloit ainfi, le Saint-Ef- 


prit defcendit fur tous ceux qui lécoutoient, & 
_ils commenceérent à parler diverfes Langues, & 


à glorifier Dieu. Ce qui furprit extréméement les 


Juifs convertis , qui étoient venus avec faint Pier- 
re. Le Saint-Efprit dans cecre occafion , prévint le 
baprème & l'impofirion des mains de cer Apôtre, & 
contre l’ordreordinaire, fe communiquaä ces Gen- 


tils, (4) dont ilavoir déja purifié les cœurs par la 


foi. qu il leur avoit donnée ; (#) pour montrer 
à Pierre que Dieu ouvroit la porte de l'Evangile 


aux Gentils, comme aux Juifs, & qu'il ne devoit 
pas refufer le baptème à ceux qui avoient recu 


_ par avance de Saint-Efprit vivifiant, & fource de 
toures.les graces. Aufli Pierre dit aufhi-tot: Peut. 


on-refufer l'eau du baptême à ceux-ci, qui ont 


déja recû le Saint*Efprit comme nous ? Etilcom- 
:manda qu'on les baprifät au nom du Seigneur Je. 
fus-Chrift, Car encore qu'ils euflent reçû le Saint. 


 Efpric, ils avoient encore befoin de ce Sacrément, 
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_ pour entrer dans l'Eglife, & pour recevoir la 
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onfecration interieure qui nous eft donnée par 


do. ferm. 266. c.7. | Chryfof. in Aa, homil. Ce . . 


le. 


Tr DU Nouv. TEsTAM. Li TL. ÿz 
le. baprème. Corneille rétint faint Pierre quelques — 
jours avec lui, 1& faint Pierre ne fit aucune dit- 
ficulté d'y or er. | 
La nouvelle du baptème de Connie < re 
“pandit bien-tôt dans le pays, & la plüpart des 
freres furent. d'abord. rire que l'on. eût 
ainfi admis un, Gentil à la participation * de l'E 
vangile ; ; & dès. que: Saint Pierre: fut de retour. à 
Jerufalem , les Chrétiens circoncis lui dora 
rent pourquoi il avoit été chez des Gentils , 
avoit, mangé avec eux. Mais cet Apôtre. ae - 
prévaloir de-fa primauté.-ni-de {on autorité, ju- 
ftifia humbiement fa conduire! en faifant voir par 
le récit de tout ce qui étoit arrivé, qu'il n'avoit 
fait que fuivre les ordres, que Dieu lu avoit mars 
quez., .& aufquels il n'auroit pà. défobeir. fans 
lui déplaire. Il cita commetémoins de fa Pondiite, 
les Fidéles de Joppé, -qui lavoient accompagné à 
Cefarée, & qui étoient venus avec lui.à Jerufa- 
Jem. ns Fidéles ayant entendu ces raifons. s'ap- 


| 4038 de J. 
: C.38.de PE: 
re vulg. 35 à 


paiferenr, & glorifiérent Dieu qui avoit inf fait. 


part aux Gentilsidu:don: de ila. pénitence,, pour 


leur donner la vie éternelle. Jlne paroït pas que 
les Apôrres ayent eu part à ce. murmure des. Fi, 
déles ; (a): &-faint.Epiphane (2) remarque que 
Cerinthe., qui. devint. depuis Hérefiarque, à. le 
principal auteur de.cetrouble. | 

Ariftobule, à qui Hérode fon pere. avoit ôté 


ns 


CuHap: X. 
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la vie;eut un fils noinmé Saph spi fur Fey a 
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(a) Greg. lib. 5 39e 7 l À Ch)blen ef 28, GC. 2e 
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58 fHIISTOIRE DES TJUTES, 
=. | 


à Rome auprès de Drufus fils de Tibere, & ga 


| en. Mo ona l'amitié de ce jeune Prince. Comme il avoit 
F A 3 < CT 


C8 del’ naturellement l'ame grande & magnifique ilufa 
re vulg. 35. de fon bien avec prodigalité, plürôt qu'avec far 

ceile ; en forte qu'il fe fit beaucoup de puiflans 

amis dans la Cour de l'Empereur. (4) Mais ayant 

contracté de très-orandes dettes , il fe vit bien-tôt 
hors d'état de fubfiftér à Rome avec honneur. La 
mort de Drüfus ayant obligé Tibere d'éloigner 
tous ceux qui avoient été amis de fon fls, parce 
qu'ils renouvelloient par leur préfence le fouve- 
nir & Ji douleur de cette mort ; Aorippa fe fer: 
vit de ce prétexte honnête pour fe retirer de la 
Cour, Il revint en Judée, & s’enferma dans un 


lui firent prendre la réfolution de fe läüiffer mou: 
 riéidefaim. Cypros fa femme, fille de Phafaël, 
fr toutice qu'elle put pour d'afhifter de fon bien. 
Elle écrivit à Hérodiade fœur d’Agrippa, lextré- 
rnité où éroit fon frere. Hérode époux d'Hérodia 
de, ft venir Agrippa fonbeäu-frére, dans la ville 
de Tiberiade , où ille fit Magiftrat , &oûillut … 
fournit quelque argent pour fubfifter ; mais beau 
hoñneür. Encore cela ne dura-c-il pas longtems; 
Agtippa n'ayant pi fouffrir-que dans un # 


:  Hérode lui eût reproché une diberalité fi mé 
«2 + Agrippa fuc'donc obligé de quitter Tiberias à 
sde fe retirer auprès de Pomponius. ie | 
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château de l'Idumée, où la honte & la mifere | 


ET DU Nouv FEsTAamdrr. I. çœ 
cus, Gouverneur de Syrie ,-qui ayoitiété autre, Te 
fois fon ami à Rome. Flaccus lé reçut for bien; se. 
& comme il avoit en même-tems auprès de Jui Cs 8 delEz 
Atiftobule frere d'Agrippa , la rencontre fem re vulg, 3 $e . 
bloit heureufe; car Flaccus aimoic les deux fre 
res. Mais eux-mêmes ne s'aimoient pas; &, Aris 
ftobule rendit.un.crès-mauvais office à fon frere 
auprès du Gouverneur, en lui faifant connoître 
qu'Agrippa s'éroit laiflé gagner par argent par 
ceux de Damas , qui éroient en difpute ayec ceux 
de Sidon., pour les bornes de leurs Territoiress 
afin qu'il les appuyât de :fa faveur auprès: de 
Flaccus, Celui-ci ayant vérifie la chofe , rompit 
entierement avec Agrippa:; .& ce. malheureux 
prince. reromba dans. fa, premiere. mifere,: & #6 | 
retira à Prolernaïde , où il n’avoic pas :dequoi 
- Ilefperoir fubfifter plus aifément en Italie, & 

y faire quelque fortune : mais. il n’avoit pointé 
d'argent pour.y aller. Marfyas fon affranchi, sa. 
drefla pour cela à Prote affranchi de Bérenice,… 
& le pria de lui prêter quelque fomme;-pour 
Jaquelle il sengageroit lui-même. Prote y con- 


«dragmes, qu'il avoit empruntées à ss de lé- 
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avoit befoin ; & il rencra ainfi dans les bonnes | 


60 HisTOIRE DEs Furrs, 

argne de l'Empereur. Agrippa promit de demeu- 
rer: mais quand la nuit fut venue, il coupa les. 
cables du vaifleaw, & s’en alla à Alexandrie, où 
il emprunta deux cens mille dragmes d'Alexan- 
dre, premier Magiftrar des Juifs , fous Fobliga- 
tion de Cypros fa femme, qui lavoir fuivi juf£ 
ques: là. Ce fut certe année, trente-huitiéme de Je- 
fus-Chrift, que ce Prince s’embarqua à Alexan- 
drie, pour venir à Rome; & iFarriva à Pouzoles 
Fan trente-fix de l'Ere commune, un an avant 
Ha mort de Tibere. 6 + 
 Agrippa écrivit de Pouzoles à Tibere, qui étoit 
pour lors à Caprées-, qu'il éroit venu: pour Jui 
rendre fes refpects & lui offrir fes fervices, & 
qu'il le fupplioit d'agréer qu'il lallàt trouver. Ti 
bere lui répondit’ aufli-tôt d’une maniere très-obli: 
geante,, l'afsürant qu'il feroit ravi de le revoir ; & 
en éffetil le reçut fort bien à fon. arrivée. Mais 
dès-le lendemain', on apporta a Tibereune Let- 
tré de Capito, qui lui mandoie qu'Agrippa sé 
toit enfui de Judée, pour ne pas payer une {om 


me de trois cens mille dragmes, dont il étoit re nr 


“devable à fon épargne. Cetre nouvelle mie Ti - 
bere en colere ; & il défendir de laiffer entrer 
Agrippa, qu'il n'eût payé cette fomme. Agrippa | 
ne s'étonna point de cette diforace. H s'adrefla à | 
Antonia mere de Germanicus & de Claude, & | 
femme de Drufus, qui lui prèra l'argent dontil - 


oraces de Tibere. Iltrouvaenfuire un Samaritain, | 


qui h prèta un million de dragmes ; &ilet 
inf de quoi payer Antonia, & fournir à fs | 


== 
no 
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gr ou Nouv. FEsTam Liv. I. 6% 
dépenfes. Jofeph (4) dit qu'il étoit. venu pour ac- 
cufer Hérode Anripas fon beau-frere ; mais que 
Fibere ne voulut pas l'écouter fur ce fujer. 
Tibere avoir eu de Drufus un. petit-fils , qui re. 
portoit aufli le nom de Tibere. (b) Il recomman- 
da à Agrippa d’en prendre foin, & de lui tenis 
compagnie par honneur. Mais Agrippaaima mieux 
“attacher à Caïus ,.petic-fils d’Antonia, qui éroir. 
alors aimé de tour le monde ; & Gaïus agrea fon. 
amitié. Un jour qu'ils étoient feuls à fe prome- 
ner dans un chariot, ou dans une litiere, Agrippa. 
pour flatter Caïus, lui cémoigna fouhaiter que. 
‘Tibere lui cédàt bien-tôt la place ;.que ce feroit 
le moyen de rendre tout le: monde heureux : & 
que pour: le jeune Tibere, fils de Drufus ,il ferore 
aifé de trouver moyen de s'en-défaire.Euryque., 
affranchi d’Avrippa , entendit:ce difcours , & n'en 
ditrien pour lors : mais quelque tems après, ayant 
été amené devant le Préfet. de Rome, pour avoir 
dérobé quelques habits à fon Maître saw lieu de 
-répondre: au Préfer qui. l'interrogeoit fur ce vol, 
il dit qu’il avoit.quelque.chofe à.dire à lEmpe- 
reur, qui-concernoit la conférvation dé fa vie, 
& qui regardoit Agrippa fon Maître. Le Préfec 
envoya donc Eutyque à Caprées, où Tibere, qui 
-éroit: extrêmement lent: en toutes chiofes, le laiffa 

affez long-tems dans:les liens, fans s'informer da 
| vantage: de ce que c’étoit.. 
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Quelque rems après, étant venu. de Eaprées.à 
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_Frefcati , quin’eft qu'à quatre ou ging lieues de 


PR Le 
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_{a) Jofenhide Belle, Lascass |: (b) Tofpe. Antig. LX8. Ge D 
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ré vulg: 37: 


ER HS TOIRE: DES JUS » : 
Rome, Agrippa fit prefler Tibere par Antonia,, 
: d'écouter ce que cet affranchi avoit à dire contre 


ti pp lui. Tibere répondit : Si Eutyque eftun calomnia- 
.4o.de l'E- 


teur, la peine de la prifon que je lui fais fouffrir , 
fufhit pour venger fon Maître; finon , qu’Agtip- 
a prenne garde de ne pas s'attirér le mal quil 
veut faire fouffrir à fon affranchi. Comme l'hon: 
neur d'Agrippa étoit engagé dans cette affaire, il 
continua à faire prefler Tibere de la finir. An- 
tonia prit fon tems; lorfque Tibere fe faifoit por- 
rer en litiére, pour prendre l'air après diner, pré= 
cedé de Caïus & d’Agrippa même ; & elle le fup= 
plia de faire venir Eutyque, Je le veux bien: ré- 
pondit Tibere : mais je prends à témoins tous les 
Dieux, que c'eft malgré moi, & feulement par. 
cé que vous None. nn ne 
= Onamena donc Eutyque. Tybere [ui deman= 
da ce qu'il avoit à dire contre un homme qui 
lui avoir donné la‘ liberté. Eutyque racontaàl’Em: 
pereur ce qu'il avoit oùi dire à Aprippa. Tibere 
le crut d'autant plus aïfément, qu'il éroit déja 
mal fatisfait de ce qu'Agrippa s’attachoït plus à, 
Caïusqu'au jeune Tibere. C'eft pourquoi, fans de. 
mander une plus grandeexplication , il dit à Ma 
cron Capitaine de fes gardes : Enchaînez - moi 
Cet homme-là, fans nommer Îa, perfonne dont il 
vouloit parler. Macron ne pouvant simasiner 
que ce füt Agrippa, attendit que l'Empereur et | 
fait un tour du cirque. Alors Tibere voyanten- | 
CoréAgrippa, dit à Macron : Je vousavois di 
d'enchaîner cet homme-là. Macron luidemandade 


qui il parloit. Il répondit que c'étoit d'Agrippa., 


== 
Sn. 
10 


# 
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Ge malheureux Prince entreprit inutilement de 
fléchir Tibere ; il fut fur le champ chargé de 
chaînes avec fa robe de pourpre, & mis avec quan- 
cité d’autres prifonniers qui étoient là devant le 
Palais. Accablé de douleur , il fe jetta au pied 


ANou M. 
4040. de Ï. 
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d'un arbre, {ur lequel un hibou vint fe pofer.. 


Un Allemand qui le vit, s’'approcha de lui, & 
lui dit que cet oifeau étroit un préfage d’un chan- 
gement prochain de fa mauvaife forcune en une 
meilleure; mais qu'il prit garde , que quand il 
verroir une autre fois le même oifeau, il n'au- 
toit plus que cinq jours à vivre. Agrippa fe moc- 
qua de cette prédiction : mais elle fut pourtant 
fuivie de Feffer, comme la fuite le fera voir. 

La chaleur extrème, jointe à l’accablement où 
fe trouvoit Agrippa, lui caufa une extrème foif. 
H demanda à boire à un efclave de Caïus , nommé 
Thaumalte, qui portoit un vafe plein d’eau. Cer 
efclave lui en donna avec la même civilité, que 
s’ileüc encore-été dans fa premiere fortune. Agrip- 


pa fenfible à cette honnêteté, lui promit ques _ 
fe trouvoit jamais enétat de lui faire du bien, ik 


fe fouviendroit de ce fervice. 11 le fe, & obtint 


depuis la liberté de Thaumafte, & le fit mème 


fon Iñtendant, & le laiffi en certe qualité à {es 
enfans. Antonia couchée du malheur imprévû d'A 
gtippa obtint de Macron , que le Cenrenier qui 
dévoit être enchaîné avec lui, pour ne le quitter 
jamais, comme c’étoit alors la coûtumé dés Ro- 
mains ,,& les fuldats qui le devoient#garder, le 
traitaffent avec honnêteté, &lui pérmiflent de: 
recevoir dans fa prifon, tous les fecours qui en 
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64 L HISTOIRE DES JUS. 
pouvoient adoucir la rigueur. Agrippa fut gardé 
SE dans le camp des gardes Prétoriennes, auprès de 
. si ‘&brE. Rome; & il y demeura pendant fix mois ,Jufqu'à 
re vulg. 37. la mort de Tibere, arrivée au mois de Mars de 
— l’année fuivante, trente“feptiémede l’Erevulgaire. 
Cnar XL. Vers cetems-là, un impofteurf4) ayant 9a- 
ee gne leftime & la confiance des Samaritains, per: 
Gains  fuada au petit peuple de le fuivre fur. la monta: 
gne de Garizim, qui pañloit en ce pays-là pour 
un lieu faint ; leur promettant de leur découvrir 
des vafes facrez & précieux, que Moyfe , difoir- 
il, y avoit cachez. Sur cette créance, ils prirent 
les armes ; & en attendant ceux qui devoient ve. 
nir de tous côtez, pour monter enfemble fur la 
montagne, ils fe mirent à afliécer le bourg de 
Thyrataba. Mais Pilate les prévint. Il s'avança 
avec. de l'infanterie & de la cavalerie, fe faifit de 
la montagne de Garizim, attaqua ceux qui BE 
foient le fiége de Thyrataba , les mit en fuite, 
en prit pluñeurs, & fit rrancher la véce auxprin- 

Cipaux, … | 


ue tre Alors les premiers des Samaritains étant allez 
ge. trouver Vicellius Gouverneur de Syrie , accufe- 
rent Pilate de les avoir attaquez, & mis à mort 

_ plufeurs des leurs fans raifon; & lui dirent que. - 

ceux qui s'étoient aflemblez près de Thyrataba, 

ne l'avoient fait que pour réffter à fes violences. 

Sur ces plaintes Vitellius envoya Marcellus fon | 
amiprendre foin des affaires de la Judée, & manda 

âiPilace de s'aller juftifier devant l'Empereur | 


AREAS 


ES 


# 


(a) Fofph. Antig.LaBe PCs 
- Pilate 


DS 
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_Pilate n'ofant défobéïr à ces ordres, quitta la Ju- 
dée , après y aVoir demeuré dix ans, & s'en alla 
en diligence à Rome, où il n’arriva néanmoins 
qu'après la mort de Tibere. On ne fcait point le 
détail de ce qui y fur dits & fait contre lui : mais 
on croit que fous Pempire de Caïus, il fut rele- 
gué à Vienne en Dauphiné, (a) pour le reftede 
{es jours ; & que tranfporté de défefpoir , il fur 


AN bu M. 
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lui-même fon bourreau, & s'ôta la vieavec fon 


épée : (b) Dieu ayant ainfi puni dès ce monde l'in- 
juitice de ce Juge, qui conrre {a propre confcience’ 
avoit livré Jefus-Chriftà {a volonté de fes ennemis. 

Herode Antipas, oncle d'Agrippa, qui avoit, 
comme on fa vi, répudié la fille d’Aretas, Roi 
d'Arabie , pour époufer Hérodias , S'attira de la 
part de ce Prince une guerre fâcheufe., qui écla- 
ta fur la fin du reone de Tibére. (c) Ces deux 
Princes étant en difpute fur les limites du terri- 
toire de Gamala , leurs Generaux donnerent la 
Bataille , & l’armée d'Herode fut entiérement dé- 
faite. Plufieurs J ifs attribuerent cette d 


à la juftice de Dieu ; Qui vengeoit par-là 


x es 


Ja 


guerre à Arétas, & de le lui envoyer mort 
OU Vif. Vitellius fe préparoit à executer ces or- 
dres, lorfque l'Empereur mourut. Onaffüroit 


Reese 


ane en 


_ (2) Ad vÆrat. 6 40 Bibl. [7-Onflres | 
PP.t.7: p. 338. ne | (cgafeph, Antiq: 1, 18, ç. 7 


Cb) Enfeb. hifi. Eccl. lib, 2 0 Le 
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Mort de f'Ems 
percur Tibere, 


ges 
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uArétas avoit dit que certainement les Romains 


Ax ou M. | ee - : | | 
ne viendroient point jufqu'à Petra; & que où 


°l lui, ou Tibere, ou Vitellius mourroient aupa- 


re vulg. 37. favant: 


fer de Rome, pal 


le il Tui mandois de transferer Aorippa de | 
(a) Jofphe Amtig.1. 18. 6.8 RE de à 


er 


gr ou Nouv. TEsTAM. Liv. I. 67 
fa prifon, dans la maïfon où il demeuroit aupa- 
ravant. ILy demeura quelque temsavec des gar- ] 
des, quoiquavec une grande liberté ; &bien-tôt €... depe. 
il l'eut toute entiere. re vulo. 37. 


cu 


AN pu M, 
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Caïus arriva à Rome avec Île corps de Tibere ; = 
: : 5 À te 7 : sr CGHAP. XII: 
& il auroit le jour même délivré Agrippa, sil ro 
l'eût pù avec bienféance. Mais peu de jours après, nd prifon pr 
Caïus l'ayant fait venir, lui fit changer d’habit, d'honneurs, 
lui mit le diadème fur la tête, & le déclara Roi 
de la Tetrarchie qu'avoit eue Philippe fon oncle, 
(4) Il y ajoûta encore la Tetrarchie de Lyfanias ; 
& au lieu de la chaîne de fer qu'il avoit portée, 
il lui en donna une d'or. Le Senat lui décerna 
par honneur les ornemens de la Preture, En ce 
même tems Caïus envoya Marcelle en Judée , 
pour y gouverner ce qui n'étoit pas compris dans 
le Royaume d'Agrippa , & dans celui d’Herode 
Antipas. ee | 
Vitellius Gouverneur de Syrie, pour executer 
l'ordre qu'il avoir recû de Tibere, de faire la 
guerre à Aretas Roi d'Arabie, prit deux Lecions 
: Romaines, & d’autres troupes qui lui furent en- 
_ Voyées par les Rois aîliez & amis du Peuple Ro- 
main, & s'avanca jufqu'à Prolemaïde , dans le 
deffein d'aller attaquer Aretas dans Petra, où il 
s’éroit retiré. Mais comme il vouloit faire pañler 
fon armée à travers la Judée, les principaux des 
Juifs vinrent lui remontrer, que leurs Poix ne 
permertoient point de porter dans leur pays des 
_ images & des idoles , telles que les Romains en 


à Fofeph. Antig. le 18,8. G Déo bb. $9.p. 645$ 
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| de changer fa route. Vitellius acquiefça à leurs 
| 4040. de J. ; | 

: Cao.dePE- defis, ft pañler fon armée par le Grand Champ, 
| re vulg. 37. pour gagner Scythopolis , & pour y pañler le Jour- 


dain, & de-la aller vers Petra. Pour lui, avec 

Herode le Tetrarque, & fes amis, il prit le che- 

min de Jerufalem, & y vint pour facrifier au 

Seigneur dans la Fêce qui étoit prochaine. C'étoit 

apparemment la Pentecôte. Il y fut recû avec de 

rands honneurs ; il y demeura trois jours, dé- 

_ pofa Jonathas de la Charge de Grand-Sacrifica- 

reur, & mit en fa place Theophile, | 

Alliance entre [| apprit étant à Jerufalem, la mort de Tibere; 
les Romains, & : er 7 

les Parks,  & il reçut le ferment de fidélité du peuple pour 

| : le nouvel Empereur Caïus. Jerufalem fut la pre- 

5 | miere ville d'Orient qui apprit cette nouvelle, 

| | | quireconnut cet Empereur, & qui offrit à Dieu 

des facrihices pour l’heureux fuccès de fon em- 

_ pire. (4) Virellius rappella fon armée, & la ren- 
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| 
| Re fur PEuphrate , pour faire alliance avec Artabane, 
| Roi des Parthes. Ce Prince , qui avoit toüjours 


O 


 Romaines, & les flaruës d'Auvufté & de Caïus, 
aiséroient dans les enfeiones ; & on convint des 


e au 


LT s 5 
ae Phélon, in Legar, ad Caimr, 


ne 
on, 


avoient dans leurs enfeignes. Ils le prierent donc. 


voya dans fes quartiers ; ou plütôt , 1 à mena 


S témoigné beaucoup de. mépris & d'éloignement : 
D pour Tibere, sofifde lui-même à fircalliance | 
avec. les Romains , dès que Caïus eut été reconnu 
_ Empereur. Vitellius & Artabane s'avancerent 
chacun de leur côté, fur un pont qu'on avoir | 
conftruit fur l'Euphrate. Artabane adora les aigles 


RENE ESLIR EME 
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conditions de paix: Après quoi , Herode Anti- + . 
pas ft un feftin à Artabane & à Vicellius dans à d 
une grande tente qu'on avoit dreflée au mi- C,odelE. 
lieu du fleuve. | re vulg. 37. 
Le Roi des Partes étant retourné à Babylone, 
& Vitellius à Antioche , Hérode fe bâta d'infor. 
mer Caïus de la paix qu’on venoit de faire avec 
le Roi des Parthes, & des conditions de l'alliance ; 
& fes députez arriverent à Rome avant ceux de 
Vitellius , à qui il appartenoït de donner cet avis. 
C’eft pourquoi l'Empereur ayant reû les Lettres 
de Vitellius, répondit qu’il avoit déja appris tout 
cela par les envoyez d'Herode. Ce qui déplut fort 
à Vitellius; & il en conferva toûjours depuis du 
reflentiment contre Herode. Peu de tems après, 
… Artabane envoya à Rome Darius fon fils pour 
ôtage, avec de erands préfens, entre autres, un 
Juif nommé Ellazar, qui à caufe de fa taille & 
de fa hauteur extraordinaire , étoit furnommeé le 
Geant. =. : | He 
Ce fut fur la fin du reone de Tibere ; où au Hiftoirc d'Apot. 


S : X TA STARS DEL) ; se RSS È ESA À PRE + it d Th Le 
commencement de celui-de Caïus, qu'Apollonius 2° 7 


€ “He : 


de Thyane vinr à Antioche. Cét homme parut 
en ce tems-là dans le Paganifme, &.s'acquit tant 
de réputation de fagefle , d'innocence & de jufti=- 
ce ; il ft mème certaines actions , qui parurent fr 
miraculeufes, & des prédictions, qui furptirent 
{1 fort les Payens, qu'ils ne feignerine pas de Pop- 
pofér aux Apôtres, & à Jefus-Chrift même. Le 
démon, quiprévoyoit la ruine prochaine de l’em- 
pire qu'il avoit ufurpé dans lemonde, ne fufcita 
jamais un plus grand nombre ni de plus dange. 
ee He 4 


70 HisToirREe DEs JuUirs.,. 
e——— eux impolteurs , que dans ce tems=-là Mais 
AN DU M: Dieu ne permit pas qu'ils induififlent en erreur 


4040. def. 
C.so.de PE- 
re vulr. 37: 


les Elûs , ni qu'ils ébranlaflent la foi des Fideles. 
Il ft perir les impofteurs par le fouffle de fa bou 


être féduits, & qui ne prirent pas la peine d’exa- 
miner de près leur conduite & leur doctrine. La 
lumiere de l'Evangile, la pureté de la morale de 
Jefus-Chrift, fa vie route divine, la fublime fcien- 
ce de fes Apôtres, qui n'étoit point le fruit de 


| l'étude , ni de la méditation, & la force de leurs 


| miracles déconcerterent ces impolteurs, & Chats 
il = gerent de confufion ceux qui les crurent. 


d'une famille anciénne, & de parens riches. (4) Il 
avoit l'efprirvafte , la memoire excellente, beau 


che, & ils ne féduifirent que ceux qui voulurent 


Apollonius étoit de Thyane en Cappadoce, . 


coup d'éloquence, & une fi grande beauté, quil . 


attiroit les yeux de tout le moñde. À quatorze 
ans , il fut envoyé à Tharfe en Cilicie, pour y 
étudier la Rhetorique: mais il s’'applhiqua à la Phi 
lofophie, & choifit la fete de Pythagore, dont. 
il commença à faire profeflion à l’âge de feize 
à la chair des animaux , fe cons à 


tentant po 


_ auds pieds fans fandales , & ne shabilloir que 
. de lin; ne voulant point porter de laine, paice 


; OÙ SA 


 {a) Philo ut. vih Apollon, 1, x. e 3 4 


f} 


svienc des animaux. Il laifloit croïtre fes 


nt PAR RRENe 


fa nourriture d'herbes & deléoumes. 

Il ne condamnoit pas le vin ; mais il n'en voue : 
_ doit point ufer, parce que c'eft une liqueur. ca 
. pable de troubler la ferenité de l'ame. Jmarchoit 


gr pu Nouv. TESTAM. Liv. I. y 
cheveux fans les couper ; & n'avoit pour demeure 
ordinaire que le Temple d'Efculape, dont il vou- 
loit pafler pour le favori, difant que ce Diewai- 
moit à guerir les malades en fa préfence. 

Il avoit d’aflez grands biens: mais il en donna 
la moitié à fon frere aîné, & diftribua la plus 
grande païtie de l’autre à ceux de fes parens qui 
en avoient befoin. Il renonça au mariage, & em- 
braffa la continence : Chofe rare même parmi les 
Philofophes. Toutefois il ne put éviter, qu'on ne 
le foupçonnat de quelque amour deshonnère. À 
_ limitation des Difciples de Pythagore, il -entre- 
prit de demeurer pendant cinq ans dans le filen- 
ce: mais cela ne l'empêcha pas de fe montrer, & 
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même de’ voyager dans la Pamphilie & dans la - 


il'écrivoit quelques mots. L'opinion que lon avoit 
de fa vertu, & le refpe& qu'on lui portoit, fai- 
{oient que fa préfence feule arrètoit les: plus paf: 
fionnez, & appaifoit même dés féditions. 


Cilicie. I] parloit par fignes , 


- Ce furaprès ces cinq ans de filence , qu'ilvine 


esliéux 
Où il croyoit les hommes plus raïfonnables, mé. 
_ Pifantles autres. Son ftyle étoit grave & décifif. 
Ses fémrences , qu'il prononçoit comme: autant 
propres & fishificatifs. Je ne cherche pas, comme 
fes autres Philofophes , difoit-il ; jai cherché étant 
jeune: il n’eft plus tems de chercher mais d’en- 
feigner. Lefage doir parlèr commeuf Leviflaceur, 
qu ordonne aux autres ce dontileft perfuade lui- 
même, 


‘à Antioche, & comme iça à parler dans les 


Ayant remarqué combien la vanité des 


? 


&:dans le-befoin Fa 
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7% À AMNSTOTRE. DES: JuIEss 
Philofophes les avoit rendus méprifables , il le prit 
d’un ton plus haut ; il fit lhomme infpiré., & cheri 
des Dieux , traitant férieufement des Religions re- 
cûës des Peuples idolâtres. Il m’avoit garde d’atta- M 
quer de front, comme Jefus-Chrift& les Apôtres, Nu 
les fuperftitions, Fidolâtrie, la magie, les défordres 
des hommes ; il n’avoit garde de s’expofer aux per- 
fécutions & à la mort, pour annoncer des véritez 


_ contraires aux préjugez des peuples. Il fit un grand 


Car. XIII. 


Saint Pierre vient 
à Antieche. 


voyage, pour converfer avec les Brachmanes des 
Indes, & vir en pañlant les Mages des Perles. À | 
Ninive , un nommé Damis s’attacha à lui, &le fui. 
vit par-tout, écrivant jufqu'aux moindres particu- 
laritez de fa vie & de fes paroles. ee 
On croit que ce fut vers ce même tems que faint 
Pierre vint à Antioche , & y fonda l'Eglifede cetre 
villes,-où il tint fon premier fiége pendant fept ans; 
non pas de fuite mais par reprifes, & à differens 
cems. Les Peres (4) croyent que dans le parrage 
que les Apôtres firent entre eux des Provinces du n 
monde , pour y prècher l'Evangile, la ville de Ro 
me, Capitale de l'Empire Romain, échut à fainéu 
Pierre. Mais ayant que d'aller en cetre ville, il vine 
à Antioche, qui étoit la capitale de l'Orient, oùil 
eut fon premier fiége, & dont il fut le premier 
Evêque. (à) Nous ne fçavons pascombien detems 
il y réfida. Saint Chryfoftome (c) die qu'il y 


û 
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én Chronic. Hier de Piris illufirs | (c) Chryfoff. vom x. homil. 4 
Ghry[otere. Shomel, 12. P. 163: de |p 50306 ë | Ris 4 2 : 
—. | _ demeura | 


ET DU Nowwv. TEsTAM. Liv.I. 3 
demeura long-tems. Bafle de Seleucie ( a)parle des == 
miracles qu'ilyfit ; & faint Gregoire le Grand (b) ne. +" 
dit qu'on croit qu'il en fut fept ans Evêque ; c'eft À. es de l'E. 
dire, qu’il gouverna cette Eglife, & en eut la Prin- re vule. 38, 
cipale infpection , jufqu’en l'an quarante-deuxiéme 
de Jefus-Chrift, qu'il fe rendit à Rome. Ce qui 
n'empéchoit pas qu'il n'allät prêcher ailleurs, & 
qu'ilne fe trouvât même affez fouvent à Jerufalem. 
Al yétoit, lorfque faint Paul y vint(c) en l'an 33. 
de l'Ere vulgaire, . 
Ce fut apparemment après cela, que faint Pierre 
alla prècher aux Juifs répandus dans les Provinces 
de Pont, de Galatie, de Bithynie, de Cappadoce 
& d’Afie. On ne peut douter qu'il n'ait été dans ces 
Provinces, & qu'il ny aitannoncé Jefus-Chrif, La 
Lettre qu'il leur écrivit vers l'an 43. eneftune preu- 
ve, (4) &il paroît par l'Epitre aux Galates, que les 
faux Apôtres contre léfquels faint Paul eut tant à 
combattre, fe prévaloient du nom & de l'autorité 
de faint Pierre ; qui avoit prêché aux Juifs de certe 
Province , à qui il permetroit d’obferver les cérés 
_monies de la Loi; au lieu. que faint Paul prèchoit 
aux Gentils l'inutilité de ces cérémonies. Saint Epi- 
phañe (+) ditmême que ss quefaint Pierre fut. 
allé à Rome, il quitta plufieurs fois cette Eglife , 
pour venitwifiter celles de Bithynie. 
_ Saint Pierre ne prèchoit ordinairement qu'aux 


— 


(a) Bafl. Selenc. vit. S. Tecle ÆEnfeb.L, 3.0. 1.p. 71: °c. c. 4. p. 
L1.R. 2700 73: Leo ferm. 80: Hiétonym. de Vi. 

(b) Gregor. l. 6. Ep. 37. ris inf, 

{c) Galat. I: 19, (©) Epiphan. haref. 27.6. 6. 


{d)1.Perr. L.:1, Voyez auffi : : 
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| _— Hébreux. Il obfervoir les cérémonies légales, & Îles 
AN DU M. £foit, ou du moins les laifloit obferver aux Juifs 


Je qui embrafloient la foi. Ils fouffroit aufli que des 


re vulo. 3 = Le 

_ pourvoir à fes beloins. Comme cet ufage étoit or- 
dinaire parmi les Juifs, perfonne ne s'en fcandali- 
foit ; (b ) & lesautres Apôtres qui prêchoiïent prin- 


cipalement aux Juifs, en ufoient de même. Le Livre 


des Conftirutions des Apôtres (c) dit que les Apo- 
&res en prèchant l'Evangile , s’occupoient à divers 
travaux, foitafin den’être pas à charge aux autres, 


foit afin d'éviter l'oifiveré. Mais lorfqu ils étoient 


|  . ne faifoient nulle difficulté d’ufer du pouvoir que 
EE Jefus-Chrift leur avoit donné, de vivre de l'Evan- 
il gile qu’ils annonçoiïent. Saint Paul & faint Barnabé 
| _ éroienr les feuls qui n'en ufaflent pas. (4) On cite 
de quelques Livres peu autorifez, (2) que faint 
Pierre fe contentoir par jour d'unfoû de lupins pour 


 fanourriture. D'autres { f) difent qu'ilnemangeoit 
que du pain, & des olives, & raremerit des herbes. 
_ Pendant que cer Apôtre fondoit ainfi des Eglifess 
dans differentes Provinces, Saul ou Paul étoit à Da- 
mas, préchant l'Evangileaux Juifs, & les convain- 
_quant par de puiffans raifonnemens, & par auto- 


rité des Ecritures, que Jefus-Chrift étoit le Mefhe 


Le 


_ promis à leurs peres. (g) Les Juifs ne pouvant plus | 


da) ICor.IX.$. | 244.0. @sar. tao-p. 113. 
Ab) Æieronyr.ir Matt. XXV IT. | de Nicetam apnd Coteler. INot. pa 

 (c) Conff.L 1.c. 63. p.zrod. | 381. 

Cr... | 
(e) Gregor, Nax, orat. 16. pe. ( g ) AU, IX. 


23%. . 
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(£) Recognir.L. 7.6.6 = 


e femmes le fuiviflent dans fes voyages, (ajafñnde - 


| | = a“uellement occupez à prècher & à enfeigner , ils 
| 


SEPT NRA TA RE SARA ER SA 


"ET DU NOUM FESTAM. Er I 5; 
 Louffrir l'avantage, que FEolife tiroit de fes prédi- 
cations , réfolurent de le tuer fans forme deprocès. 
Le gouverneur de Damas faifoit exaétement gar- 
der les portes de la ville ; & les Juifs lui avoient ap- 
_ paremment rendu la fidélité de Saul fufpecte, par 


rapport à la guerre qu'Arétas avoit alors avec les 


Romains, puifque ce Gouverneur s’interefloir à le 
faire arrècer ; & les Juifs ne quittoient point la 


porte jour & nuit, pour ne le pas manquer. Leur 
mauvaife volonté ne put être cachée à Saul ; & il 
confentit au defir des Difciples , qui le defcendi. 
rent durant la nuit dans une corbeille, par une fe- 
nètre qui étoit fur là muraille de la ville. De-là il 
alla à Jerufalem , (4) pour voir faint Pierre le Prin- 
ce des Apôtres. Ce n’étoit pas qu'il eût befoin de re- 
cevoir de lui aucune lumiere fur la doétrine qu'il 
_préchoit, ayant été inftruit par Jefus-Chrift mê- 


me: mais il vouloit rendre ce refpe@ à la dignité du 


Prince des Apôtres. 
Etant arrivé dans cette ville , il voulut fe join- 


An pu M. 
4041. de JF 
EC. 4r.de IE 
re vulo. 38. : 


dre avec les Difciples : mais ils le craignoïent tous; 


& le fuyoient, n'étant pas bien aflurez de fa con- 
verfion. Barnabé qui le connoifloit, dit-on , de lon- 
gue main, puifqu'il avoit été fon condifciple aux 
pieds de Gamaliel, (6) ayant appris fa converfion 
_ de lui, ou de quelqueautre, le mena à faint Pierre 
& à faint Jacques le Mineur Evêque de Jerufalem. 


Car faint Paul nous dit lui-même (c), qu'il ne vit : 


point d'autres Apôtres dans cette occafon. Saine 


RS 


(a) AB. IX. 16.Gabre18. | (c)Galgr. 1.18. 19. 


… 


{ b) Vide Vite Barnaba,… ee Ï £ 
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Barnabé leur raconta commentil avoit été converti, 
& ce qu'il avoit fait à Damas. Ainfi les Difciples 
ayant pris confiance en lui , le reçurent dans leur. 
compagnie. Il ne demeura que quinze jours à Je- 
rufalem ; & il n'y fut pas inutile, puifqu’il y prècha 


‘avec beaucoup-de force la foi en Jefus-Chrift, & 


difputa avec les Juifs étrangers qui écoient dans 
cette ville. : 

Comme il remportoit toujours Pavantage fur 
eux , le dépit d'être vaincus Les porta jufqu'à le vou- 
loir tuer : (4) mais les freres ayant fçû le mauvais 
deflein des Juifs contre lui, le firent fecrertemenc 
fortir de Jerufalemr, & le menerent à Cefarée de 
Paleftine. Jefus-Chrift mème (6 ) lui écoitapparu, 


- lorfqu'il prioit dans le Temple, & lui avoit ordon- 


_grande füreté. Il prècha dans la Cilicie & dans 


né de fortir promptement de Jerufalem,parce qu'on N 
n'y recewroit point le témoignage qu'il rendroit à . 

la verité, & parce qu'il devoit l'envoyer prècher 
bien loin aux Gentils. Hoi. à 
. De Cefarée les Difciples Fenvoyerent à Tharfe 
en Cilicie ; (c) & apparemment par mer, pour plus . 


ES 


Syrie, Ainfil partir de Judée, fans s'être fait con: 


_ noître aux Eglifes de ce pays. (d)Seulementles Fe 


avoit fait en lui. On ne fçait pas combien de tem 


déles fçavoient que celuiqui les perfécutoit autre 


fois, annonçoit la foi de Tefus-Chrift;. &ils ren 


doient gracesà Dieu de l'heureux changement qu'il - 


il demeura à Tharfe : mais il y a apparence quilfu 


à (a) AB LA 30i ee à | = te) Aë. IX. 30: pa - - > . à 
, (Pb) UD ÀAIL. 1721 1 (d) Gala: 24 D à 
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quelques années tant dans cette ville, que dans les: 
autrés de la Cilicié’, puifqu'il n'en fuc rappellé que”, 10 de 
l'an 43. de Jefus-Chrift, pour venir à Antioche , © ,\ 4er. 
(z) comme nous le verrons ci-après. : (re vulg.;@ 

- Nous pouvons mettre ici dans l'intervalle que - 
nous fournit l'hiftoire de l'Evlife depuis l'arrivée de: 
faint Paul à Jerufalem, & fon voyage à Tharfe, 
jufqu’a l’arrivée de:faine Pierre à Rome en Fan 42e 
cout ce que nous fçavons des Apôtres faint André ,- 
faint Jean l'Evangelifte, faïnt Philippe, faint Bar— 
thelemi, faint Marthieu, faint Thomas, faintJude,: 
faine Simon, faint Matthias , dont il n’eft point fait: 
mention dans les actes des Apôtres :ear pour les au 
tres dont il eft parlé dans ce faint Livre, nous en 
donnerons l’hiftoire à mefure que la fuite des rems: 
nous y conduir® |. © rer 
Saint André, natifde Bérhzaïde en Galilée, étoir Crar. XIV. 
fils de Jean, & frere dé Pierre. Il fut d’abord Difci: — 
ple défaint Jean-Baptifte ;{4) quoiqu'il ne für point: 
toujours attaché à fa fuite & à fa compagnie : Car 
cela ne l’empêchoit pas de faire fon métier, & de 
gagner fa vie à la pêche. Saint Jean-Baprifte avant 
_ditun jour en fa préfence que Fefus-Chrift éroie 
l'Agrieau de Diew, quiôtoir les pechez du monde, 
(ec) André fuivit le Sauveur avec un autre Difci- 
ple de Jean. Ils allerenv au lieu où il logeoit, & 
pañlerent avec lui le. refte du jour, depuis les qua 
tre heures du foir.-Ee lendemain il rencontra Si. 
mon fon frere, & luidic qu'ilavoit.rrouvéle Mel 
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venu du Pont dans la Gréce; ( 
nope dans le Pont, croyoit par.une tradition. an- 
cienne, avoir recû de lui & de faint Pierre le don | 
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fie: Ils fe rendirentdèslors Difcipl sde Jefus-Chrif, | 


fans toutefois quitter leur occupation ordinaire. 


Vers la finde lamême année, (4) le Sauveur les 
ayant trouvez qui pêchoient enfemble, les appell ; 


& ilsabandonnerent tout pour le.fuivre, & ne le 


qiBées pie depuis Quelques Gentils ayant dé. 
£ 


ré de voir Jefus-Chrift peu de jours avant fa paf- 
fion., ils s’adrefferent à Philippe , quien parlaà An. 
dré; & tous deux enfemblele dirent à Jefus-Chrift. | 
(b) Après la Réfurrection, lorfque les Apôtres fe 
partagerent les parties du monde, pour y annoncer, 
l'Evangile , on dit (c) que la Scyrhie, la Sogdiane 
& les Saces lui échurent en partage. Fhéodoret (d} 
dit qu'il porta aux Grecs la lummiére de l'Evangile. 


Saint Gregoire de Nazianze ( e} croit. qu'il ptècha 


dans l'Epire; faint Jerôme, (f) dansl'Achaïe ; faine N 
Paulin, (g) à Argos. Saint Philaftre veut qu'il foit 
b.) & la ville de Sy 


de la foi. On y moncroit une image , qu'on prétens 
doit être de faint André, & par laquelle on difois … 
que Dieu. failoir beaucoup de miracles. Onluias 


tribue auf, mais fans aucune bonne raifon,, 4 


_ fondation de l'Eglife de Bizance, appellée depuis 


Conftantinople. Les Mofcovites croyent que faint - 


re 


(a) Aarih. IP. 18. ee p. 871.b. a | 
D) Joe. XIT. 22.5 0 | :(e) Natiauz vai. 259. pag à 
phron. de Viris illufir.| 438.4 ee | 
+2 Eufeb. ex Origem.| (CF) Hicrmym Ep. 48. | 


d.3. c. Fe Occumen.t. + prolog. PAG: (g) Paulin. car. 24e © 07 


 (d)Théodorer.in Pfalm.CXPI | (Ch) Philafr.c. 88. ee 
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André a prêché dans leur pays ; ce qui eft affez vrai- 
femblable, puifque la plüpart des Anciens le font 

-Apôtre de Scyrhes, du nombre defquels font les 
Mofcovites. 

On ne fçait pas le tems de fa mor : mais on eft 
affez d'accord qu'il fut martyrifé, & crucifé. (a) 
Les uns le font attacher à un arbre: quelques-uns 
difent même que ce fut à un olivier ; d’autres àune 
” croix ordinaire ; d’autres, ln tèreen ne d'autres, à 
une croix nommée de Fe André , ayant la forme 
d’un X. Ceux-ci foûtiennent qu'il y fut attaché 
avec des clous; & ceux-la, avec descordes, afin 
qu il y:vécür plus long-tems. Les Fe font 
très-douteufes : mais il eft mal-aife que la tradition 
de fon crucifiement fe foit confervée jufqu'ici d'une 


maniere fiuniforme, fi ce fair n° étoit pas.confanr. | 


_Nousavons. des Ades de fa mort & de fon martyre, 

dont le ritre porte qu'ils font écrits par les Prêcrés 
& les Diacres d'Achaïe, témoins oculaires de ce 
qu'ils rapportent: mais Le Sçavans ne-conviennent 
pas de leurauthenticité. (D) Ieft fort probable que 
-ce font des reftes, mais corrigez. &æembe lis, des 
Aces de faint And, , que les! hérérique és compole- 
tent dès lecommencement de l'Eglife. Les Encra- 
rites, les Manichéens & les Prifcillianiftes s! en fer- 
voient. On les a attribuez à Nexocaride & à Leo. 
nides Philofophes. D'autres les donnent à Leucius. 

fameux Ecrivain de ces Piéces ; & d’autres, aux 


commis 


(a) Voyez. -M. de Tilleman ; ere les tiennent. pour authenti- 
tome 1. 5. André , & Note 2.! ques. M. detillemont & M. du 


p.620. DT 
(b) Baronius & le P. Alexan-| 
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——— Manichéens mêmes. Ce qui eft für, c'eft que Îes 
* ee Adkes que nous Hfons aujourd'hui font purgez des 

“ere erreurs de ces hérétiques. Mais il n’eft pas moins 


dit-on, (4) par les Difciples du Saint. Les héréti-- 

ques peuvent avoit corrompu Ces premiers ACLES, 
-&les Carholiques ont pô les orner & les embellir; 
les uns & lesautres ont fi bien fait, que lafource 
de la verité étant troublée , on ne peut plus la dé- 
“couvrir, ni la féparer du faux & du douteux. On 
rrouve les Actes du martyre de faint Andie citez 
-dès le huitiémefécle ;(b) & l'Eclife les a adoptez 


‘dans fon Office : mais on n'en trouve rien avant ce 


ficcle. | | 


D Saint Jean l'Evangelifte, néen Galilée, pêcheur 


Cnar. XV. de profeflion , frere de Jacques le Majeur, & fils 


Hiftoire de faint +  _ à 
Hifoïe de A de Zebedée , ayant été témoin de la pêche miracu— 


Heau J'Evanseli- 


fc. leufe que Jefus-Chrift fit faire à fainc Pierre , quit- 


cerent, lui & fon frere, toutce qu'ils pouvoient avoir 


& efperer dans le monde, pour femertre à fa fuite, . 


{ce} Ces deux freres furent furnommez dans le 


College des Apôtres Boanergés, (d:) où fils du ton- 


nérre; foit à caufe du zéle qu'ils témoignerent, en 
“voulant faire defcendre le feu du Ciel fur uneville 
“des Samaritains , qui n'avoit pas voulu recevoir]e | 
fus-Chift, (e) qui pañoit par-là, ou àcaufede la 
grandeur de leur foi, ou icaufejdes grandes veritez . | 


(a) Philafir.c. 88. 1 nafkiques > t: 2. C. 8. ee 
pb) Voyez le P. Alexandre, 1.1. |  (c) Luc. Piotr 
“p: 95 92.8 M. dé Tillemont, |: {dy Marc. CAL 17 > 
Note 2. fur S. André , & le R.P. (ec) Hieronym. in Mate Re 


Mpbillon , Traité des Etudes Mo-1 7 


Î 


certain , que ce he font pas les vrais Actes écrits, 


que | 
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que faint Jean fur- tout, devoir nous faire con- 
noître dans fon Evanoile. { 4) Il fut toujours le Dif. 
ciple bien-aimé du Sauveur , & dans toutes les oc- 
cafions ilreçut de lui des marques de prédilection 
& de confiance particulières. Plufeurs Peres () 
ont crü que fon amour pour la pureté, & que la 
virginité dont il faifoit profeflion, éroient un des 

principaux motifs de l'afetion que le Sauveur 
avoit pour lui. Nous avons vü dans l'hiftoire de la 
pafhon , avec quelle familiarité il lui demanda qui 


o41..de |]. 


4 
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feroit celui qui le trahiroit. Quelques Peres /c). 


ont prétendu que faint Jean étoit ce jeunéhomme, 
qui n'ayant qu'un linge fur lui, avoit voulu fuivre 
Jefus, lorfqu'il fut pris au jardin des Oliviers ; mais 
qui quitta ce linge, & s'enfuit tout nud, lorfqu'on 
voulut l'arrêter. Saint Chryfoftome (4) croit que 
faint Jean fuivit conftamment Jefus jufques dans la 
cour de Caïphe ; qu'il y entra, parce qu'il étoit 


connu dans cette maifon; & que ce fut lui qui y. 


introduifit faint Pierre. 
Il eff certain qu'il fuivit fon Maître jufqu’à la 


croix, & qu'ilen éroit fort près, avecMarie mere 


de Jefus, lorfque le Sauveur lui confia le foin de 


la très-fainte Vierge, & lui recommanda de la re- 


gardér comme fa mere. Et depuis ce tems, il la tint 


Î 


(a) Epiphan. beref. DESSTE Pé. coll. 16. c. T4. : ES 
de ® Ambrof. in Luc. IX. |. (c) Ambrof. ir Pf. XX XVI, 


(D) Aug. de Virginit.e. 49.@ | 24. Gregor. Moral. L. 14. c. 23. 
‘ 2n Joan. trail. 124. p.235. Hiero- | Beda. Baron. Per 7 
ay. in fai, LPC in Jovini L.1. | (d) Chryfof. in Matt. bomil. 66. 
€ 14. Epiphan. baref.$8. Ambrof. \e 
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dans le lieu où il demeuroit , & pourvut à tous fes 
befoins remporels. Après la réfurrection du Sau- 
veur, étant allé pêcher avec faint Pierre , fur le lac 
de Genezareth , il reconnut le premier Jefus- 


Chrift, qui étoit fur le bord. Ils dinerent enfuite 
aveclui; &aprèslediner, faïnt Pierre ayant dit au 


Sauveur, en parlant de Jean: Que deviendra ce- 
lui-ci> Jelus répondit : Si Je veux qu’il demeuré 
jufqu’à ma venuë, que vous importe ? Suivez-mol. 
Ces paroles firent juger à plufeurs que faint Jean 
he mourroit point. Eten effet on a crü long-tems 
dans plufieurs endroits, qu'il n’étoit pas mort, & 
qu'il vivoit encore dans fon tombeau ; où même 


qu'il avoit été tranfporté tout en vie dans un lieu 


inconnu & inaccefhble aux hommes. Mais Jelus 
avoit pas dit expreflément qu'il ne mourroit 
point ;.&c la créance la plus génerale a toujours êté 
qu'il étoit véritablement mort, | 


S nn 


Nous ne répetons point ici ce que nous avons dit 


ci-devant de faint Jean, tiré des ACtes des Apôtres, . 


ni ce quenousen pourrans dire ci-après, tiré dela 


même hifloire ; nous rapportons feulement ici ce | 
que l'on ne trouve qu'épars dans Îles Hiftoriens & 


les Auteurs Eccléfaftiques. Saint Clem ent d'Ale- 
xandrie (4) dit que ‘Jefus-Chrift, après fa refur- 


rection, accorda le don de fcience à faint Jacques 
: le Jufte, ou le Mineur, À faint Jean, & à faint 
_ Pierre, qui le communiquerent auxäurres Apé- 
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tres. On aflüre que f: aint Jean reçutpour partagé le. 
Paysides Parches , pour y prècher l'Evangile: ce à 
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qu'on entend des Juifs répandus dans le Royaume = 
des Parthes, qui difpuroient alors aux Romains AN = M. 
l'empire du monde. La premiere Epître de cet Apô- Cu LE 
tre a fouvent été citée fous le nom d'Epitre aux re vulg. 38, 
Parthes; (4) & elle porte ce titre dans plufeursan- 
ciens Exemplaires. Les Indiens (b) tiennene auf 
pat tradition qu'il a prêché dans leur pays. Mais il 
eft bien plus certain, qu'ila prèché dans l'Afie, & 
qu'il en a fondé & gouverné toutes les Eglifes , 
comme le dit faint Jerôme. (c) On tient qu'il ya 
demeuré long-tems, (d) & que fon féjour ordi- 
naire fut à Ephefe, où l’on fçaic qu'il mourut. Il 
ne fut pas tant Evêque de cette ville, que de toute 
la: Province d’Afie, dont il vifitoit les Eglifes, & 
dont ilinftituoit & établifoit les Evêques felon le 
befoin. (e) LH re 

Maïs il y a de la difficulté fur le tems auquel il 
vint dans cette Province. Saint Irene, ({) T'héo- 
dorer, (g) & plufieurs autres, croyent qu’il n’y vint 
qu'après que faint Paul en fut forti, pour aller à 
_ Rome, & même après le martyre de cet Apôtre. ” 
Saint Paul y établit en fa place Timothée, comme 
on le voir par la premiere Epitre qu'il lui écrivit ; 
& les Peres du Concile de Calcedoine / h) difent 
que Fimorhée eft le premier Evêque d’Ephefe. 


»* 
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(a } Aug. quafl. Evang. L 2. c.Vc. 24. Chryf. in Ephef. homil. +. 
34 Voyez norre Préface fur cette| (e) Enfeb. L. 340. 23. Tertull, 
Epitre (nr Maro.Lacs | 

_(b) Vide Baron. an. 44. $.30.| (f) ren. L3.c. 3 


_ (c) Hicronym, de Viris iluftr. (g) Théodoret. ir Epiff. a 
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Lorfque faint Jean écrivit FApocalypfe, il y avoit 

dans cette Eglife un Evèque , (4) qui étoit appa- 

remment faint Timothée, & quine pouvoir être 
faint Jean. Saint Epiphane dit que faint Jean vint 

à Ephefe, étant déja âgé. (b) D'ailleurs le Concile 


d'Ephefe (c) dit que la fainte Vierge eft venué à. 


Ephele, & y eft morte. Oriln'ya oueres d’appa- 
rence que la fainte Vierge foit venuë dans ce pays, 
étant âgée de quatre-vingt ou quatre-vingt-cinq 
ans; ce qu'on feroit obligé de dire, fi Fon accor- 
doit que l'Apôtre faint Jean n'y eft venu qu'après 
lan cc. de Jefus-Chrift, qui eft celui du martyre 
de faint Paul. - - 


Il vaut donc mieux reconnoître, que faint Jean 
a fait deux, ou mème plufieurs voyages en Afe, 


dans le premier defquels il a pu y amener la fainte 


Vierge, laquelle y mourut quelque rems apres ; 


_& qu'enfuite il y revint de nouveau, & y gouver- 


na non-feulement l'Eclife d'Ephefe, mais toutes 
celles de la Province, moins comme Evèque atta- 


ché à une feule Eglife, quecomme Apôtre, ayant | 
J'infpeétion fur toutes les Eglifes du pays où il fe. 


rencontroit. On trouvera dans l'Hiftoire Eccléfiaf- 


tique fon martyre à Rome, & fon banniffément à 


. Parhmos; & ce qui regarde fon Evansile, fon Abo. 


calypfe, & fes Lettres : tout cela regarde le rems 
qui a fuivi la ruine de Jerufalem ; & notre deflein 
_neft pas d'aller au-delà de ce tems. D'ailleurs nous 
ons traité ce qui regarde fes Ecrits, à la tête de 
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ceux que nous avons de lui , dans le Commentaire = 
fur le Nouveau Teftament. ei de LT 
: ne = pe 1 | dOAT. JE 
Saint Philippe Apôtre, different de Philippe C/;: depe: 
Diacre, dont on a parlé ci-devant, étoit Galiléen, re vulg. 38. 
. & natif de Bechzaïde. Ilétoit marié, & avoit quel — 
ques filles. (4) Jefus-Chrift quitrant le lieu où  — . 
faim Jean baptifoit, rencontra Philippe, & lui philippe Apôrre. 
commanda de le fuivre. (b) Saint Clement d’Ale- 
xandrie (c) dit que ce fut lui qui répondit à Je- 
fus-Chrift, qui lui difoit de le fuivre : Permetrez. 
moi d'aller enfevelir mon pere; & à qui le Sau- 
* veur répliqua : Laiflez aux morts le foin d’enfeve- 
lir leurs morts. (4) Ayant rencontré Nathanaël, 
que plufieurs confondent avec faint Barthelemy, 
il lui dit qu'il avoit*trouvé le Meffie, & l’amena 
à Jefus-Chrift. ( e) Quelques Gentils défirant de 
voir le Sauveur quelques jours avant fa pañlion , 
(f} s'adreflerent pour cela à fainc Philippe. Phi- 
lippe le dit à André; & tous deux enfembleen par 
lerent au Sauveur. Dans la derniere Cene, Phi= 
Hppe demanda à Jefus-Chrift de lui faire voir le 
Pere, à fui & aux Difciples, & qu'ils féroient 
contens. (sg) Jefus lui répondit que qui le voyoir, 


us 
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voyoit auf: fon Pere. Le ee. 
= On aflure (#) qu'il prècha dans les deux Phry- 
gies, & qu'il fut enterré à Hieraple, {2) dans Lz 
Phrygie Pacatienne , dont il étroit confiderécom- 
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Valentin, cité dans faint Clement d'Alexandrie, 


(es 


de Jefus-Chrift devant les hommes. Raban Maur 
dit pofitivement qu'il mourut en paix. ( de 


Saint Barthelemy étoir Galiléen, aufli-bien qu 
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2.) mer fainc Philippeau nombre de ceux, qui 
n'ont point acquis le falut en confeflant le nom 
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les aütres Apôtres. L'Evangile ne nous apprend 
aucune particularité de fa vocation, ni de fa vie, 
à moins quil ne foit le même que Nathanaël, 
ainfi que Vont crû quelques Sçavans. {4) Les 


Evangeliftes qui parlent de Barthelemy , ne difent 


rien de Nathanaël:; & faint Jean qui parle de Na 
chanaël, ne dit rien de faint Barthelemy. Natha- 
naël & Philippe fe trouvent joints dans faint Jean, 
comme Barthelemy & Philippe dans les autres 
Evangeliftes. Saint Jean femble mettre Nachanaël 
au rang des Apôtres, lorfqu'il dit qu'après la ré- 
. furreŒion du Sauveur, Pierre, ‘Thomas, les deux 
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fils de Zebedée, Nathanaël, & deux autres. Dif. 


ciples étant allez pêcher, Jefus-Chrift fe mani. 
fefta à eux. Nathanaël étoit de Cana ; (4) & quel 
ques-uns ont crû que c'étoit lui, quiéroit l'époux 
des nôces qui fe firent en certe ville, & où Je: 
fus-Chrift ft fon premier miracle. Saint Augufñtin 
(c) & faint Gregoire le Grand (d) ne croyentpas 


que Nathanaël ait jamais été Apôtre ; &par-h is. 


condamnent opinion qui le confond avec faint 


Barthelemy es ee 


 Quelques-uns { ) ont avancé que ce Saint avoit 
porté la:lumiere de l'Evangile dans la Eycaonie : 
mais la-tradition la plus conftante des Anciens 
& des Modernes, eft qu'il a prèché dans les {n- 
des. ‘Il porta dans ce pays l'Evangile de faint Mat- 
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thieu, écrit en Hebreu ; & faint Pantene, (4) y 
étant allé, y trouva cet Evangile, cent ans apres. 
Mais comme lenom d'Indes elt fort vague, les uns 
entendent fous cenom, la Perfe; d'autres, lAr- 
menie ; d’autres, l'Arabie Heureufe ; d’autres, 
l'Ethiopie Orientale, ou l'Inde citerieure , jointe 


à l'Ethiopie ; (b) ce qui n'eft autre chofe que l’A- 


rabie Heureufe. Il n’y a aucun inconvénient, que 


/ {aint Bathelemy n'ait pû prècher dans tous ces 


pays, qui font limitrophes les uns aux autres. Le 
plus ancien Auteur de fa vie que nous ayons, (c) 
dit que Dieu lui donna en partage , ab Hevilar, 
ujque Gabuoth. Te voudrois lire, z/que Gebaloth: 
Depuis le pays d'Hevilat, j4/qu aux extremitez de 
FArabie Heureufe , rerminées par l’ocean. Hevi- 
lat étoit entre l'Arabie Déferte & l'Arabie Heu- 
reufe, vers l'embouchure de l’'Euphrate dans le 
Golphe Perfique. | 

On aflure que faint Barthelemy mourut dans 
la ville d'Albane., ou Albanople, dans PAlbanie, 
fur la mer Cafpienne. Ce pays étoit autrefois com- 


pris dans l’Armenies Les uns croyent qu'il futcru- 
cifié;({d) les autres , qu'il fut écorché vif, &en- 
fuite décapité. (e) D’autres veulent qu'il ait été are 


taché à une croix avec des cordes, premierement 


_ à Hicraple en Phrygie ; puis crucifié une feconde 


fois, & attaché à la croix avec des cloux , après 
avoir été fouetté , à Urbanople dans la grande 


; = à 5 - ufeb. L. $- Co 1 Os pe 17$° thel.. apud Surium. 2 4e Aug À 2 2 : 


. Armenie. 
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Armenie. (4) Le fentiment qui a pris le deflus, 

& qui eft le plus fondé en preuves dans l'antiqui- | 
té , eft qu'ilfut écorché dans 'Armenie. /b) Quel 
ques anciens hereriques avoient composé autre- 
fois fous fon nom un faux Evangile, qe a-été 
condamné par le Pape Gelafe, 

. Saint Matthieu, autrément Levi. ou Alpkée: 

Publicain de profelfion:, fut appellé par: Jefus 

Chrift, comme il étoit à fon bureau , fur le bord: 


de la mer de Tiberiade, près la ville de Caphar- 
naütm.. [obéit aufli- &: fit un feftin-aui Sau— 
veur- &à-fes Difciples ; auquel. il invita plufieurs- 
Publicains. Les Pharifiens s'en {candaliferent ; par 
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Matthieu. 


ce que Je métier de Publicain, ou -de Rec. 


des deniers publics, ,étoit ue odieux parmi les 
Juif. Jefus-leur répondit, ‘qu il-n'étoir pas: VENU 
appeller les juftes , mais-lespécheurs à la péniten< 


ce. Depuis fa vocation, fainr Matthieu témoigna 
toûjours une humilité Bsunetnadelie fingulieres, 


nous ayant - lui- -mÊme appris {à qualité de Publi= 


çain, qui étoit.ce qui pouvoit l'humilier daväns 


tige: Saint Clement. dAlexandrie(c ).dit-qu'ilne 
mangeoic point de viandes, & qu'il fe contentoit. 
pour, fa. nourriture, le, : legumes de fruies ; & 


d ‘herbes. à F 


LES] Hilériens tie conviennent. pas du pays seit 
: La échut en partage, dans la diftribution -que les 
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| — prècher l'Evangile. Quelques-uns (4) écrivent 
l AN D à de qu'il prècha dans le pays des Perfes ou des Parthes: 
à sé dé LE D'autrés en plus grand nombre, (b} qu'il porta la 
revulg. 38: foi dans PEchiopie, & qu'il y mourut. D'autres 
foûtiennent qu'il mourut dans la Perfe, où dans 

Ja Carmanie, qui étoit une Provinée de l'Empire 
des Perfes: Plufieurs foûtiennent qu'ileft mort par 
le martyre ; & quelques-uns difent qu'il fut con- 
fumé par le feu. D'autres doutene qu'il ait fini fa 
vie par une mot violente. (ec) Saint Clement d’A- 
lexandrie (d } cite d'Heracléon Difciple de Valen- 
tin, que faint Matthieu eft forti de ce monde par 
une mort naturelle. ne 4 
Les Anciens (2) nous apprennent, que faint | 
Matthieu après avoir prêche.quelque tems dans 
la Judée, & étant fur le poine de quitter cette 
Province ; pour aller annoncer l'Evangile dans le 

| pays qui lui étoit combé en partage , entreprit 
| d'écrire fon Evangile le premier de tous; afin que 

| les Pidéles dont il étroit obligé de fe fparer,, trou- 

vaflenc dans fon livre de quoi fuppléer aux inf 

LL | trüctions qu'il leur donnoit étant préfent. Il l'é- 
crivit dans Jerufalemen Hebrew, ouenSyriaque, | 
qui étoit la Langue des Juifs du pays: Ilavoicprine | 
cipalement en vüûe l'inftruétion des Juifs conver> | 
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fon Evangile vers l'an 35. ou 36. de Jefus-Chrift, 
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avoient donné la commifion. L'Original Hebreu 
de cet Evangile Seft confervé iafléz Jong-tems 


dans l'Eolife: mais il eft aujourd’hui perdu. Nous 


en avons une traduction en Grec, que l'on croit 
prefque aufli ancienne que lOriginal: Hebreu: 
Les additions & corruptions , que les anciens he- 
retiques forris de la Synagogue, avoïent faites à 


cet Evangile Hebreu, font la principale caufe du 


peu de foin que l'Eglife a pris de le conferver : 
ce qui a occafionné fa perte entiere. Nous avons 
dit ci-devant, que faint Matthieu avoit pü:écrire 
felon PEre vulgaire. … | 

Saint Thomas, autrement Didyme, c’efta-dire, 


Jumeau, eftun des premiers Difciples de Jefus- 


Chrift. On ne fçait ni letems, ni les circonftan- 


ces de fa vocarion. Lorfque le Sauveur, peu de 


tems avant {a pañlion , voulut aller reffufciter La- 
zare, Thomas exhorta les Apôtres à y fuivte le 
Sauveur, & à mourir, sil étoit néceflaire, avec 


lui; (4) car il fçavoit que les Juifs en vouloient 
àfa vie. Dans la derniere € 


demanda où il alloit, & quel écoit le chemin qu'il 
falloit prendre pour le fuivre. (2) Jefus-Chrift lui 
répondit: Je fuis la voye ; la vérité g) la wie. Le 
jour de la Réfurreion, Jefus-Chrift s'étant appa- 
ru aux Apôtres en l’abfence de faint Thomas, ce- 
lui-ci ne voulut pas croire qu'il fût reflufcité, & 
déclara qu'il ne le croiroir point ; à moins qu'il ne 
mit fes doigts dans les trous de fesmaïns percées, 


Ca) Fear. XL 16 Je(b} Je. XI. 


ij 


‘AN Du M. 
4oat. de-]. 
Ciaride PE: 
re vulo. 38. 


Hiftoire de faint 
Thomas. 


TANIDU M 


Aozt..d 


6% - SJ ISTOIRE DES JUurrs; … 
= & fa ain dans l'ouverture que la lance avoit faite 


: à fon côté. (4) Huit jours après , le Sauveur s'ap- 


EC. | De 
Car.de l'E: PArut de nouveau aux Apôtres, & à faint Tho-. 
re vulg. 38, : mas aVEC EUX, À il convainquit celui-ci qu'il étoit 


veritablement reffufciré ; ce qui fit dire à faint 
Thomas : Vous êtes mon Seigneur & mon Dieu. 
Enfin le Fils de Dieu s'apparut encore À} faint Tho- 
mas , & à quelques autres Apôtres fur la mer de 
Galilée, & il dina avec eux. ( 2) C'eft ce que l'E- 
vangile nous apprend de ce fainc Apôrre. 


La tradition conftante des Anciens, (c) eft que. 


LXI. 1. ee. 
Euftb. li 3.0. | Math, homil: 2, ps 17e 
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Indes ; d’autres, dans l'Ethiopie : mais lé nom — 
d'Indes & d'Ethiopie eftfi vague chez les Anciens, 44 f 
que l'on n'en peut fixer la vraye fituation. Il y ous delES 
avoit dans l'Empire des Perfes des régions, que re vulg, 38 
l'on: a quelquefois comprifes fous le nom d’Indes - 
& d'Ethiopie. Ainfi cela n’a rien d'oppolé à la tra. 
dition qui donne à faint Thomas la Perfe en par 
age. ae : 
On ignore le tems de fa mort. Saint Nil (4) 
dit qu'il ne mourut qu'après faint Pierre & fainc 
Pauf, c'eft-à-dire, après l'an 66. de Jefus-Chrift. 
Les Martyrologes difent en general qu'ileft mort 
dans les Indes. Quelques-uns ajoûrent, qu’il fouf- 
frit le martyre à Calamine. D'autres nouveaux 
foûtiennent que Calamine dans les Indes, eft la 
mème que Maliapur , (4) où. l'on prétend avoir, 
trouvé une infcriprion,, qui-porte que faint Tho 
“mas fut percé d'une lance au pied d’une croix près 
de cette ville. Quelques-uns.(c) ont voulu nier 
qu'il eût fouffert Le martyre : mais le fentiment 
_GContraire paroic très-bien fondé dans les Peres.. 
(d) Quelques anciens héretiques avoient fabriqué: 
* fous le nom de faint Fhomas , un faux Evangile. 
uñe Apocalypfe, & des voyages. On y lifoit (2) 
Fhiftoire d'un homme, qui ayant donné un fouf- 
fler à cèt Apôtre, fut. maudit de lui, & enfuite 
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un | + : 
déchiré par un lion. On lifoit auf dans fes Actes 


u'il ne baptifoit pas avec de l'eau, maisavec de 


‘ l'huile ; ce qui étoit auffi pratiqué par les Mani- 


chéens. Ces feules Grconftances fufhfent pour fai- 
ù = / Ë 

re rejetter ces prérendus Actes de faint Thomas. 

Eufebe (4) nous apprend , que faine Thomas 


envoya de Jerufalem à Edefle en Méfopotamie , 


peu de tems après l'Afcenfion du Sauveur, faint 
Thadée, l'un des feprante Difciples, & fort dif- 
férent de l'autre faint Thadée , ou Jude. Ea Mé- 
foporamie étroit apparemment comprife dans Île 
partage de faint Thomas, à qui l'Empire des Per- 
fes éroit échü. Abagare , ou Abgare, écoit alors 
Roi d'Edefle. Ce prince étoit travaillé d'une ma- 
ladie Acheufe & incurable , que les uns ( b) en- 
tendent de la goutte, d'autres (e) de la lepre. 
Ayant entendu parler des miracles que Jefus fai- 
foit dans la Judée, il lui envoya un courier nom- 


mé Ananie, avec une Lettre addreflée à Jefus 
Sauveur, plein de bonté, qui paroifloit à Jerufa= 


lèm: 11 le prioit de venir à Edefle, pour le suérir, 


lui offroit une demeure dans fa ville, & lui di- 


foit qu'Edefle, quoique petite, leur fuMroit à tous 


RE nee Pan da La fe pa ct nt A { 
deux, puifque les Juifs ne cherchoïient qu'à li 


faire dé rbèmee. ds 


© Jefus-Chrift ne jugea pas à propos d'aller à 
Edeffe ; mais il écrivit à Abgare en ces termes :. 

_» Vous êtes heureux, Abgare, de croire en moi 

» fans m'avoir vü; car c'elt de moiqu'ileftécrir, 
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».que ceux qui m'auront vü , ne croiront point en 
» mOi; & Que Ceux qui né MAUTONE point vû, 
» croiront , & recevront la vie. Quant à la priere 
» que vous me faites de vous aller trouver, il faut 
» que jaccompliffe toutes les chofes , pour lef- 
» quelles je fuis venu, & qu'enfuite je retourne à 
» celui qui m'a envoyé. Quand j'y ferai rerourné 
_»Je vous envoyerai un de mes Difciples, afin qu'il 
» vous guérifle de votre incommodiré , & qu'il 
» vous donne la vie, à vous, & à ceux qui font 
» avec vous. Eufebe dit qu'il a tiré cette Lettre, 
_& rout ce récit, des Archives publiques de la 
ville d'Edeffe. Le Comte Darius en parle àS. Au 
guftin. (4) Saint Ephrem, Procope, Evagre, fainr 
Jean de Damas, & une infinité d'autres, (b) ont 


lui envoyer , fe le ft aufli-côe amener. Le Roi 
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— éroit dans fon Palais avec tous fes Grands. Dès 
AN DU ME Qu'il apperçut faint Thadée, un certain éclat qu'il 
4o4ï, de } 
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revulg. 38. HET à fes pieds. Il lu demanda fi c'étoit lui qui 
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confondu ce faint Thadee, qui n'étoit que du nom- 


bre des feptante Difciples, avec faint Thadée 
l'Apôtre , dont nous allons parler. 

_ Saint Jude Apôtre, autrement Thadée, ou Leb- 
bée (a ) étoirt frere de faint Jacques le Mineur, & 
frere, c'eft-à-dire, coufin germain de Jefus-Chrift 
felon Ja chair, étant fils de Marie fœur de la fainte 
Vierge. Il fut marié, & eut des enfans, puifque 
Hegefippe (b ) parle de deux Martyrs, petits-fils de 
Jude. Dans la derniere Cêne,il demanda au Sauveur 
pourquoi il devoit fe manifefter à fes Apôtres, & 


non pas au monde. On dit (c) qu'il porta la lurmié- 
re de l'Evangile dans la Lybie. Il ÿ a apparence qu'il 


fe trouva à Jerufalem lan 62. de Jefus-Chrift, après 


Ja mort de faint Jacques le Mineur fon frere. Les 
Âpôtres & les parens du Sauveur s’y étant alors raf- 
femblez de tous côtez, {d) pour lui donner un fucz 
cefleur, on choïfit pour cette dignité faint Simon, 


€ X e C2 O e 
que l'on croit aufl avoir été frere de faint Jude. : 


Nous avons une Epître de cer Apôtre, qui eft la 


: derniere des fept qu'on nomme Catholiques. Ile: 


_crivit principalement aux Juifs convertis au Chrif 
tianifme., & il y attaque les hérériques de ce rems- 
Ja, qui étoient les Nicolaïtes, les Simoniens & les 
. Gnoftiques, qui enfeignoient l'inutilité des bonnes 
œuvres, Saint Jude les combatavec force, &ilem- 
ploye les penfées, & quelquefois même les rermes 
dont faint Pierre s'éroit fervi contre eux dans fa 
feconde Epître. On conjeéture qu'il ne Fécrivie 
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= qu'après la ruine de Jerufalem, & après la mort de 


re J. S. Pierre, puifqu'il y dit : (a) Souvenez-vous de ce 


re vule. 38. ont prophetife avant moi. De plus il cite la feconde 
Epitre de faint Pierre, qui ne fut écrite qu’en l'an 

| Gé. de Jefus-Chrift, qui eft celui du martyre de 

no e faint Pierre.  — = 

è On afsûre que faint Jude Apôtre a prèché dans 


Edeffe, & dans route la Mefopotamie, affermiffant 
l l'œuvre de Dieu que faint Thadée y avoit commen- 


cé. (bÿ On dit auf qu'il a prèché dans la Judée, la 
| =. Galilée, la Samarie , l'Idumée, la Syrie. Quelques- 


uns (c}le font prècher dans l Armenie ; & les Ar 


| 

| ne se 

| meniens tiennent: par tradition, qu'il a fouffert le 
| 


dans la Perfe. On lui a attribué un faux Evangile, 
qui fut condamne par le Pape Gelafe. | 

; e. : SAC Re ES A à A LE Pad : J : V4 2 
Hiftore de fine Saint Simon Apôtre furnomme le Zélé. (e) que 
$i de A e, : - 5 = ï ee = ee & RES 1 
imon Apôte  |as Grecs modernes confondenñt ‘avec Nathanaël; 


| core fon corps. D'autres /d}croyent qu'il eft mort 
Î 
j 
| 


du Seigneur , {f) prècha, dit-on, (g ) l'Evangile 
danslEgypte, la Cyrenaïque & l'Afrique , dans 
la Mauritanie, &dans ls Lybie. On prérend même 


nes 


= (b) Nicephor. la Ce 40 <> clairement du -coufin gérmain de 
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{e) A | 
(£) Ceux qui difent qu'il étoit 


ie la tribu de Zabulon, ou def - 


Car debh_ que les Apôtres de notre Seigneur Jelus-Chrift 


martyre dans leur pays; & ils prétendent avoir en, 


| & que quelques-uns diftinguent de Simon frere 
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(a) Juda verf. 172 © |Nephtali, le difinguent affez 


 (c} Fide Florent. p.172. Gom-| J. C. lequel devoir être comme 
-Flni , de la tribu de Juda. Voyez 
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qu'il porta la lumiere de la foi dans les Ifles Britan- 
niques , accompagnant fa prédication d'un grand 
nombre de miracles, & fignalant fon zéêle par les 
perfécutions qu'il fouffrit , & par la mort qu'il en- 
-dura fur la croix, à limitation de fon Maître. Mais 
d’autres (4) foûtiennent qu'il eff mort & enterré 
dans la Perfe, dans la ville de Suanis; & cette der- 
niere tradition paroît pour le moins aufli ancienne, 
que celle qui le fait prècher dans l'Afrique, & 
dans les Ifles Britanniques. - 


Saint Matthias, que quelques-uns (4) ont co- 


fondu mal-ä-propos avec Zachée, fut d'abord du 
nombre des feptante Difciples; & aufli-tôr après 
lAfcenfion du Sauveur, il fut mis au rang des Ap6- 
tres , de la maniere qu’on Fa vu ci-devant. On cite 
de lui cette parole, (c) qu’il faut combattre con- 
tre la chair, & laflujectir entiérement , en lui re- 
_ fufant ce que démandent les défirs déreglez de la 
fenfualité ; & qu’il faut au contraire faire croître, 
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Hiftoire de faint 
Matthias. 


& fortifier l'ame par la foi & la connoiffance. On 
dit aufhi qu’il difoit: (4) Admivez les chofes préfèn- 
tes. Ce qui peut recevoir un bon fens, en difant. 


qu'on doit admirer en tout la fagele, la juitice & 


la providence de Dieu, qui éclattent dans tout ce 


qui fe paile en cerre vie ; ou qu'il faut fe confide 


rer dans ce monde comme dans un fpeétacle, où 
Ton admire ce qui s'y prefenre , fans ÿ prendre 
part, & fans s’yattacher. On lui artribuoït beau 
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coup d'ouvrages apocryphes, cofime un EÉvanoile, 
des traditions, &c. que l’Eglife n’a jamais adoptez. 
Car. del'E. La tradition des Grecs eft quilprècha dans la Col- 
re vulg. 38. chide, à qui ils donnent le nom d'Ethiopie, & 
qu'il y fouffrit le martyre. L’Auteur de fa vie, qui 
avoit été écriteen Hébreu, & qui fut traduite en 
Latin au douziéme fiécle par un Religieux de l'Ab- 
baye de fainr Matthias de Trèves, dit que faint 
Matthias étoit de Bethléem, d’une race illuftre ; 
qu'après la Pentecôte, il eut pour partage la Palef- 
tine; qu'après qu'Ananus eut fait mourir faint Jac- 
ques le Mineur à Jerufalem, faint Matthias fut 
pris en mème tems dans la Galilée ; qu'ayant été 
amené devant Ananus, &interroscé fur fa créance, 
il fut condamné à être lapidé ; qu'enfin on lui tran- 
cha la tête, après qu'il fut mort. Maïs plufieurs 
Sçavans ne reconnoiflent pas ces Actes, ni ces tras 
ditions pour véritables. 


AN pu M. 


LIFRÉ DEVXIE ME. 


Ous avons vü ci-devant que Caïus Cali- 
1 N gula étant devenu Empereur par la mort 
rome de libère , combla de biens & de gloire Agrippa 
fon ami, & qu'il lui donna la Tétrarchie de 
Philippe fon oncle. Agrippa demeura quelque 
tems à Rome avec Caïus. Ce jeune Empereur 
dans les commencemens , fe souverna d’une ma- | 
niere qui fut très-agréable au peuple Romain, & 
Qui donnoit quelque efperance d’un reone heu- 
eux & moderé, Mais bien-tôt fon mauvais | 


Regne de Caïus 


Vote LE, 


gr ou Nouv. TEsram: Liv.II. ox 
naturel fe déclara par diverfes attions de folie, de 
cruauté, de prodigalité & de débauches. La plus 
grande de fes folies , fut celle qu’il fit paroïîtte, en 
voulant fe faire adorer comme un Dieu. Il s’'égala 
d'abord à ceux que les Romains appelloient des 
mi-Dieux ; (a) comme Hercules, Bacchus, & 
les autres de cette clafle; & enfuite aux grands 
Dieux, pour qui les idolâtresavoient un plus orand 
_refpect. Il prenoit ridiculement les marques de ces 
Divinitez, & paroïfloit tantôt avec des aîles aux 


pieds , & un caducée à la main, comme Mercure; 


& tantôt fans barbe, avec une couronne de rayons 
fur fa tête, un arc & des flèches à la main gau- 
che, ayant les races à fon côté droit , comme 
Apollon; & tantôt comme Mars , avec Fépée Le 
bouclier, le cafque, & une grande barbe 
I prétendoit quelquefois être le frere, & le 
favori de Jupiter, & tantôt Jupiter lui-même ; 
imitant durant les orages le bruit du tonnerre, 
& une efpece d'éclairs avec des machines ; & lorf. 
que la foudre tomboit, il lançoit une pierre cons 
.Vouloit que lon. crüt, que la lune étroit fa fem- 
mes & quelquefois il lappelloit à foi . quand 
elle étoit pleine. Il fit apporter dé la Grece tou- 
tes les ftatuës des plus celebres Maîtres, & les fr 


tre le Ciel, en difant: ‘Fuë-moi, ou je te tuë. Il 


placer dans fon palais ; puis il leur ôtoit la cête, 


& y faifoit mettre la fienne, afin qu'on n’ado- 
rât que lui fous la figure.de toutes ces diverfes 


: er. Re 
a | Preis 
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(a) Philo Legat ad Caïum. p. |, 4. c.$2 & Dion. L.59 
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Divinitez. Il ft bâtir un Temple dans fon Palais, 
sn dr oùil mic fa flatué au. naturel , touré couverte 
ci derE. dor, & revêtue chaque Jour d'un habit fembla- 
re vulg. 38. ble à celui qu'il portoit. Il avoit des Prètres & 

" dés Prêtreffes du nombre des plus confiderabies 
de la ville, à qui il faifoit acheter bien cher 
cette dignité. Caïus {e mit lui-même de lacom- 
pagnie de fes Prêtres, & en voulut être le Chef. 
Il y admit aufh fon propre Éheval ; & lonn'im- 

. moloit à fa flarué que des oifeaux rares & exquis 

commé des paons, des faifans, & autres fem- 

blables. 2. 

Les villes , les peuples, les nations rendoient 

hommage à cette nouvelle Divinité, & augmen- 

toient par leurs bafles flarteries la vanité & la fo- 
lie, dontils fe mocquoient. Les villes à. Penvi lui 

dreffoienr des Autels & des Temples, & met- 

toienr fa flatue au nombre de celles de leurs 

on he vit peut-être jamais une plus grande extra 

vagance de la part d'un Prince, ni une plus gran- 

de folie de la part des peuples. Les Alexandrins 

furent des premiers & des.plus ardens à lui ren- 
dre des. honneurs , qui ne font dûs qu'à Dieu. 
(a) Les Juifs frenc les feuls qui-ne pürent ferré 
_ foudre à Aéchir le genoux devant fon Idole, C'eft 
qu indifpofa Caï us contre eux. Il yavoit alois 
_ à Alexandrieun Gouvefñeur nommé Lvillius Flac 
> Chevalier Romain, qui craign 
joula, prit à tâche de Le gagner, . 


a 


= 


memes 
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.. (a) Philo; î en . p. 1011039 Vide ® Fafeph | 2 18. 1 
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contenter, aux dépens même de la verité & de la 


juftice ; car il le flattoit par des éloges magnifiques, _. us 
qu’il faifoit de luien public & en particulier, & lui nd me 
écrivoit des Lettres pleines de flatteries & de bañlef- re vule, 38... 
fes. Flaccus fut confeillé, pour gagner l’amitié de | 
ce Prince ambitieux , de maltraiter les Juifs, On 
Jui dit que c'étoient les feuls qui ne vouloient POLE 
réconnoïître qu'il étoit Dieu; que ce Prince ne 
pouvoit qu'il n’en für crès-offenfé, & que ce feroit 
le prendre par fon foible, que de le vengér du mé. 
pris de ce péuple. 


_ Les chofes étoient dans cette difpofition à Ale Agrippa retour 
: ; Le ; N_ ne en Judée. 
_xandrie, lorfqu’Acrippa demanda à l'Empereur, la 
feconde année de fon Empire, qu'il pût aller faire - 
un voyageen Judée, (2:) pour donner ordreaux 
affaires de fon Royaume, & revenir enfuite auprès 
de lui. Caïus y confencit , & lui confeilla de pren- 
dre le chemin de PEgvypte, comme étant le plus 
court. Il s'embarqua à Pouzoles vers la fin de Juil. 
ler, & arriva peu de jours après à la vüé d’Alexan= 
drie. Il ne voulut pas y entrer durant le jour , pour. 
ne pas faire tant d'éclat; il attendit la nuit. Mais 
fon arrivée fut bien-tôt connue. L'éclar & la richefle 
des armes de fes gardes atrirerent les regards & - 
exciterent la jaloufie des Alexandrins. Ils ne purenc 
fouffrir ce nouveau Roi des Juifs ; ils l'attaquerent 
par des railleries fanglantes, & par des faryrs en 
vers ;: étant appuyez fous main par Flaceus leur 
. Gouverneur, qui n'aimoir point Les Juifs, & qui ne 
voyoit quavecenvie la profperité d'Agrippa. Il lui 


Ca) Jofcph, Antig. L. 18, c. 8. Philo ig Flacc. Pr968 
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témoignoit au dehors toute forte d'honneur; maïs 
en fecrer il en parloit mal, & le railloit, 

Il yavoit dans Alexandrie un fou nommé Car- 
rabas, qui alloit nud par les ruës, (4 ) & qui étoit 
le joüet des enfans. Les Alexandrins le menerent 
dans leGymnafe, qui éroit le lieu des exercices pu- 
blics; & l'ayant placé dans un lieu élevé, ou il püt 
brre vû de toutle monde, ilslui mirent autour de 
la cêre une feüille de jonc, ou de papier d'Egypte, 
ils lui coùvrirent les épaules d’une natte en forme 
de manteau royal, & lui donnerent à porter en 
guife de fceptre , un morceau de rofeau qui fe 
trouva à terre par hafard. En cer état, ils le prome- 


noient & l’accompagnoient, ayant fur les épaules 
des bâtons en forme de halebardes, comme pour. 


donner des gardes à ce Roi ridicule. Les uns lui ve- 


noientpréfenter des placets; les autres lui deman- 
doient juftice ; d’autres lui parloient des affaires de 
 FErat:aprés quoi , ils le faluoient à haute voix, & 


lui crioient : Maris ; c'eftà-dire, Seigneur ; comme 
qui diroit : Vive le Roi. C’eft ainfi que les Alexan- 


drins fe railloient de la Royauté d’Agrippa ; infuk 
même que les Juifs avoient infulté à Jefus-Chrif 


même dans fa pafñon. 


.… Agrippa ne demeura pas long-tems à Alexan- 

_ drie. Il y futtémoin des mauvais craitemens que 
Flaccus ÿ Fifoit aux Juif; & ceux-cil'informerent 
de laconduite que ce Gouverneur ay oit renuë.en= 
Re — x dès le commencement du regne de Caïus, 


Casse 


fa)? bilo, in Flaccum. 


RS UE Me AU CU SPIP AARERE TERRE 


Y À ; 
CI NRORERETENTR RERO 


PÉTER NTI RINE NET 


ET DU Nouv. TESTAM. Liv. II. 10; 
fayant pas voulu lui envoyer l'écrit qu'ils lui 
avoient mis enmain, pat lequel ils témoignoient, 
qu'ils avoient rendu à l'Empereur tous les honneurs 
qu’ils lui pouvoient rendre felon leur Loi. En effet 
Flaccus ayant Iü cet Ecrit, en avoit paru content, 
& promit de l'envoyer, & d’afsûrer Caïus du ref- 
pect qu'ils avoient pour lui: mais il n’en fit rien; 
ce qui étroit une marque cértaine de fa mauvaife 
volonté. Les Juifs donnerentà Aorippa un ñou- 
veau mémoire femblable au premier , & il leur 
promit de l'envoyer à l'Empereur, & de lui faire 
connoître la mauvaife conduire de Flaccus à leur 
- Les Alexandrins voyant que non- feulement 

Flaccus' ne réprimoit pas leur infolence , mais qu'il 
les favorifoit même en fecret, s’afflemblerenr un 
jour, & apparemment le lendemain de la fcêne 
qu'ils avoient repréfentée avec léur Carrabas ; s'af. 
femblerent ; dis-je, de grand matin au théatre, & 
1e mirent à crier qu'il falloit mettre des flatuës dans 
les Synagogues , ou dans les Oratoires quelles Juifs 
avoient dans plufieurs endroits de la ville, & où ils 
faioiene les exercices de leur Religion. Flaccus ac- 
coïda la permiflion qu'on demandoit ; & fur le 
champ les Aléxandrins partagez par grandes crou- 
“pes, vont à ces Oratoires, coupent les arbres des 
uns, renverfent les autres jufques aux fondémens, 
mettent le feu dans d’autres; & pour ceux qu'ils 
ne purent ruiner , parce qu'ils étoient défendus par 
le grand nombre de Juifs qui demeufoient auprès, 
ls les profanerent, en y mettant par force des fta- 
-ÉUÉSLde Caius, ee y 
Tome IV, | 9 
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———— Danla plus orande & la plus confidérable de 
AN pu M. ces Synagooues , ils entreprirent de placer. une fta- 
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se vulg. 38. 


tué de Caïus, plus grande que les autres , & portée 
fur un char tiré par quatre chevaux. Le char n'étoit 
ni neuf, ni propre; & ils devoient craindre que 
l'Empereur ne trouvât mauvais, qu'ils traitaflent 
{a flatuëé avec fi peu de refpect : mais ils fçavoient 
donner à rout ce qu'ils entreprenoient, un tour 
qui le faifoitagréer à l'Empereur, Ils luienvoyoient 
_des journaux , & des rélations de tout ce qui fe paf- 
foit à Alexandrie ; & Caïus les lifoit avec une Crès- 
grande farisfaction , simaginant que les Alexan- 
drins faifoient tout cela par l'affeétion qu'ils Qui 
portoient , & par l'averfion qu'il avoit conçüë con 
tre les Juifs, lui faifant trouver bon tout.ce que 
lon entreprenoït pour leur nuire. Ses amis & fes 
courtifans l'entrerenoient dans ces fentimens. par 
les railleries continuelles qu'ils faifoient de cette 


malheureufe nation. Les autres villes d'Egypte imi- 


rerent celle d'Alexandrie, & l'on confacra par-tout 


des ftaruës & des images de Caïus, dans les Oratoi- 


res & les Synagogues des Juifs. 
_… Peu de jours après que les Synagogues eurent 


nu des Rois &. des Empereurs depuis Alexandre 
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été ou brûlées , où démolies, ou profanées , Flac- 
cus publia un Edit, où il déclaroit les Juifs étran- 
gers à Alexandrie ; c’eft-à-dire, qu'il les dépouil- 

_ loit du droit de bourgeoifie, qu'ils avoient obte 


Grand. 1] rendit cer Edit, fans les avoir feule= 
mefait appeller, & fans s'informer deleurbon 
“peuple d'Alexandrie n’en demeura pas 
yant que les Juifs étoient fans défente.& 


F 
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qu'on pou voit impunément faire contre eux tout 
ce qu'on voudroit , ils crurent que le tems étoit 
venu de fatisfaire pleinement la haine, qu'ils 
avoient tobijours euë contre cette nation. La ville 
d'Alexandrie étoit divifée en cinq quartiers, qui 
prenoient leur nom des cinq premieres lettres de 
l'alphabet. Les Juifs étoient répandus dans tous.les 
cinq : mais il y en avoit deux où ils étoient en plus 
grand nombre, & que pour ce fujet on appelloit 
les quartiers Le. Juifs. On les contraignit de for- 
tir de quatre de ces quartiers , & de fe renfer- 


aus 
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mer dans une petite partie du cinquième. Les Ale. 


xandrins entrerent enfuite dans les maïfons dont 
on les avoir chaffez, & les pillerent comme dans 
une guerre ouverte. Il y eut D de ne cens 
maifons:pillées: de certe forte. she. 

Ils regardoient les Juifs comme da gens que 
l'Empereur & Flaccus avoienc livrez à leur dif. 


cretion. Ils enfoncerent leurs magazins & leurs 


boutiques , qui étoient alors fermées , à caufe du : 


deüil de Druflle fœur de Caïus, & en emporte 


xent tout Ce qui leur pluc. Hs Ge cachoient fi: 1 peu 


de ces excès, qu ils en faifoient gloire, & mon- 
troièent à tout le monde ce qu ils ir pillé. 
Quand. plufieurs. fe rencontroient à ces pillages, 
ils fe partageoient entre eux les dépouilles, corime 
ils auroïent fait celles des ennemis publics; ÿ & ce- 
la fouvent à la vüé de ceux à qui ces chofes ap- 
un. BE Lot linfulre & l rallerie à à la 
os = 

Le quartet où on les ee étoit f 


péri pour leur grand nombre; que la plüpart ne 


O i 
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ouvant trouver où fe loger, étoient obligez de 
Ax pu M. paller les jours & les nuits à Fair, expofez à l'ex- 

Ao4:. dec} M bal et LA OU 

Gas deb, cefhve chaleur du climat, qui les éroufloir, 

revulg. 38. leur Gtoit la refpiration. Les jeunes gens de la à 
ville les y tenoient comme afliegez , fans leur per- ; 

mettre d'en fortir ; pour chercher de quoi:fe nour- 

_ rit. Ceux- qui purent: s'échapper ,’allerent chez 
leurs amis dans les autres quartiers ; pour deman- 
der, ou pour acheter des vivres. Mais dès qu'ils 
étoient reconnus ; ils étoient aufli-tôt pris ,maf- 
facrez , foulez aux pieds, traînez par toutela ville, 
& mis en pieces. Ceux qui vouloient s'enfuir 
étoient pourfuivis à coups de pierres, & à coups 
de bâtons, quelquefois jufqu'à la mort. On trai- 
toit de mêmelceux:qui ;nefçachant ce qui fe paf- 
foit , arrivoient de [a campagne. Il:y avoir fur les 
quais une-bande de canailles ; pouf prendre gar- 
de quandil arriveroit quelques batteaux des Juifs + 
Alors ils fautoient dedans, pilloient les marchan- 
difes , & ‘brüloient les batteaux avec tous ceux 
qui y étoient, 

Ils brüloient quelquefois des familles entieres 
dans: leurs maifons, fans épargner niles vieillards, 
hi les enfans. llsne daignoientpas mêmé fouvenr 
prendre leurs meubles. S'ilne fe trouvoit-perfonfe 

-qui en voulût, on les confumoit avec les maifons, 
Lorfque le bois leur manquoit ; ils ramañoient 
_-quelques brouflaillés; :qui-ne faifoient:qu'un feu 
lent, de forté que les miferables Juifs ; aprèsavoir 
nguilonc-terns, étoient étouffez par la fumée; & 
bs démeuroient à moitié brûlez: On en 
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& on les traînoit par les ruës, jufqu’à ce que leurs 
membres fuffent entiérement mis en pieces. Après 
cela ils faifoient femblant, comme dansunefarce, 
de pleurer ceux qu'ils venoient de faire mourir. 
Mais fi quelqu'un des parens du mort témoignoit 
quelque douleur , & vouloir 'lui-rendré quelques 
devoirs , il étoit aufli-tôc faifi; & après avoir effuyé 
toute forte de courmens ‘on le faifoit mourir en 
; CIOÏX. É ae Re 2 a a. ; rue né 
_Flaccus auroit pû en un moment arrêter tous 
ces défordres, s'il eûr voulu : mais il Les difimu- 
loir, il lestoleroit , il les autorifoit mênre par for 
filence. Il manda néanmoins les principaux des 
Juifs, comme pour trouver les moyens de les ac- 
corder avec la ville-: mais il ne cherchoit que de 
nouvelles occafons de lestourmenter:-1l fit pren 
dre trente-huit perfonnestdu Conféil de leur na- 
tion ,* établi par Augulte pour juger leurs:diffe- 
rends; il les fit lier avec descordes:, ou-avec-des 
chaînes , commeidés criminels, -& les fitmeneren 
cer état par lemilieu-de la grande place jufqu'au 
théatre, où lon célébroit lacnaiflance de lEmpe- 
teur. Cétoit le 31. Août, ou quelques-uns des 
jours fuivans:; car il femble que certe fère dutoit 
plus d’unjour. Larencontrede cette folemnité au- 
roit dû procurer quelque foulagement: aux Juifs: 
mais Flaccusin'yeut nul égard. Il fit-foüerrer pu 
bliquement:ces-trénte-huit-Confeillerss#& cela 
javectantde:cruauté, que quelquessuns.en mou- 
rurent fur da-place | & ‘les autres em furent long 
téms incommodez: Ceux-ci furent gardez en pri- 
onjufques.vers la fin.de Septembre ,-&jufqu'à ce 
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Jéreur. 


—— que Flaccus lui-même fut arrêté par ordre de l'Ema 


Juifs qui-furent pris, & mis en croix. Le peu- 
le d'Alexandrie s’afflembloit tous les marins au 


chéatre:; & le: premier fpectacle. qu'on leur don: 


noit , étoit des Juifs qu'on déchiroit de coups, 
qu'on mettoit fur le chevalet, qu'on étendoit avec 
des poulies, qu'on tourmentoit avec le fer & le 
feu, & que l’on conduifoit enfin à la croix, en les 
faifanc paffer au travers dela place des jèux, pour 
les mener au fupplice. Celà duroit jufqu’à neuf-à 
dix heures. Après quoi venoient les danfeurs, les 
farceurs, & les autres divertiflemens accoûtumez 
dans ces rencontres: Si l'on rencontroit une fem- 
me Juive dans les ruës ou dans le marché , on l'ar- 
rétoit ; &-on l’expofoit à la vût de rout le monde 
avecunehonte:infupportable. Souvent le peuple 


démandoit qu'on apportât de la chait de pourceau, 


pour leur-en faire manger: Célles qui avoient la 


foibleffe d'en prendre, éroient aufli-tôt relâchées; 


te forte d'indignitez &.derourmens. 2°. 
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& celles qui le refufoient, étoient expofées à rou- 


5 Flaceus feignit enfuite d’avoir appris que toutes 
les maifons des Juifs étoient remplies d’armés.-Il:y 


envoya un Capitaine entiérement à lui, nommé 


Caftus , avec les foldacs les plus déterminez: mais 


ils n’y crouvérentrien:qui méricât attention. Voilà 


a peinture que Philon nous fait de la perfécution | 


aceus fit fouffrir aux Juifs dans Alexandrie; 


petfécution.dont il avoit été témoin, & à laquelle 


appat emment il avoit EU part. Ces maux durerent 


> 


Pendant cette folemnité , il y eut plufieurs au- 
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environ deux mois, & ne finirent que vers la Fête 
des Tabernacles, (4) qui fe célébroit le quinziéme. sde 
du mois Tizri, .qui répond à nos mois de Septem-  S 
bre & d'Oftobre. - nn rcvule 
… Agrippa étant {orti d'Alexandrie fort mécontent | 
& du Gouverneur , :& des habitans, alla prendre Car. nr. 
poffefhon de. fes Ecats , qui éroient la Trachonite GE ércriq ae 
& l'Iturée, que Philippe fon oncle avoir. poffedées # Es. 
avec le titre de Tétrarque. Son arrivée furprit tour 
le monde. On l'avoir vü miferable, accablé. de der. 
tes, méprifé, & il revenoit puiffant, avec la quali- 
té de Roi, & fort. avant dans la faveur de l'Empe- 
reur. Il employa fes premiers foins à procurer aux 
Juifs d'Egypte le prompt fecours dontils avoient 
befoin., contre les vexations de Flaccus, &:contre 
des violences des Alexandrins. ILenvoya d’abord 
à Caïus la copie de l'Aéte, que les Juifs avoient 
mis en.maina Flaccus, par lequel ils témoignoient 
leur parfaite foumiflion à l'Empereur, & que Flac- 
_cus n'avoir pas jugé à propos de lui envoyer. [left 
_préfumer qu'Agrippa ne manqua pas aufh de l'in- 
former de ce qui s'éroit pañlé à Alexandrie fon oc- 
cañon , & de la maniere dont lès Juifs y avoient 


ms 


- L'Empereurenvoyaaufl-tôeunCentenier nom 4x ou M. 
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me Baflus avec les-foldats qu il commandoit.,pour ee 1. C. 

arrêter Flaccus. Le Centenier arriva en péu deionrs + dc l'Ere 

arrêrer Flaccus. Le Centenier arriva en péu. de jours ne 


à Alexandrie: maisil atténdir la nuit;-pouf abot- riacus cf ar- 
der, &mencra pas dans la ville, qu'ilne fçûr pre. jéfdeis par de 
mierement où,-éroit le Commandeur des troupes 
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a dd pe, pou lui communiquer fa commiflion ; 
Nou M. pour lui demander main forte en cas de befoin. 


Baflus fout d'un foldar qu'il rencontra, que le Com. 
ndant foupoit avec Flaccus chez un nommé Sté- 


phanion. Baflus y envoya un des fiens décuife en 


_ Valer, qui lui rapporta que Flaccus yÿ étoit feule- 
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ment avec douze où quinze domeftiques, fans faire 
faire aucune garde. Baflus s’avança avec fes gens, en 
faiffa une partie pour garder les portes & les ave- 
nuës, & lui aveclerefte, monta en la fale où étoit 


Flaccus. Il fe défoit fipeu de fon malheur, qu'il 
portoir alors une fante. Bañlus parut le ‘premier. : 
Flaccus l'ayant appérçü , commença d'abord à fe 


lever: mais fe voyant environné de foldats , il 
comprit que fa réfiftance fi eroit inutile. Il fut donc 
arrêté , &'émmenc par Bañlus, fans que perfonne 


osât branle pl. | 
* Quand on vint direaux Juifs que Flaccus étoit 
arrêté ; ils crurent! d'abord que c'étoit un piege 


si vouloit leur tendre, pour én prendre occa 
ion de leur faire de nouveaux maux: mais ils fe 


raflurerent , lorfqu'ils apprirent certainement que 


leur énnemi n'étoit plus en état de leur nuire. Ils 


rendirent graces à Dieu, qui avoit eu pitié de leur 


SR nn D ie A A LE 4 
tions dé gracess 8 le lendemain ils allérent ‘fur le 


bord de la iner ; n'ayant point alors d'Oratoiresoù 


ilspuñfent s'affémbler, pour én rem ercier Dieu. … 


: Fläcous fur embarqué vers le commencementde 
PhyNès, pour être conduit en Italie. La navigation 


fut lon : ficheufe. Enfin érant arrivé à Rome, 


ceux 


il fut accufé par Iidore & Lampon, qui étoient 
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ceux qui lui avoient principalement infpiré Ja bai 


ne des Juifs, & le deffein de les perfécurer. L'Em- 
pereur Caïus informé de fes ijuitices, & irrité de 
fa mauvaife conduite, éroit fon plus grand adver- 
faire. Il le condamna à perdre tous fes biens, & à 
l'exil. Ses meubles, qui étoient très précieux & 
três-magnihiques, furent conffquez au profit de 
l'Empereur. Le lieu de fon exil avoit d'abord été 
marqué dans l’Ifle de Gyares, la plus déferte de 


rout | Archipel : mais il obtint par la faveur de Lé. 


pidus, qui avoit alors beaucoup decrédit auprès de 
 Caïus, qu'il feroit envoyé dans l'Ile d’Andros. I] y. 
fut mené apparemment l'année fuivante, & mon- 
tré publiquement à tous les habitans, afin qu'ils 
empéchaflent qu'il ne fortit de l'Ifle. Quelques 
mois après il y achera unepetite terre, où il demeura: 
feul. Mais il n’y vécut pas long-tems, Caïuslayant 
fait mettre à mort avec tous les autres exilez, l'an 
3.9. de Pre vulgaire. Quand on vint pour le tuer, 
Flaccus voulut {e mettre en défenfe  Sentuics 
mais ilfur mis en pieces, & fon corpsjettéaufli-tôe 
dans une foffe, Telle fut la fin de Flaccus. 
 Hérode Antipas, qui avoit, comme on l'a vü 
ci-dévant, traité avec mépris Agrippa, fon neveu. 
& fon beau-frere, du tems de fa mauvaife fortune, 
fut un de ceux à qui fon retour & fon élévation 
cauferent plus de dépit & de douleur. 11 n’avoit 
que le ritre de Tétrarque , pendant qu'Agrippa 
avoit celui de Roi. Hérodiade époufe d'Hérode, 
& fœur d'Agrippa , ne put voir fans une extrême 
jaloufie, le bonheur de fon frere, (2) Elle tour 
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Tome IF, : 
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menta tellement Hérode par fes importunitez, & 
par tous les motifs qui pouvoient réveiller fon am- 


bition., qu'elle le porta enfin comme malgré lui, 
À aller à Rome, pour tâcher d'obtenir de l'Empe- 
reur le titre de Roi. Il fe difpofa à faire ce voyage 
avec toute la magnificence qu'il put ; & Héro- 


 diade , qui crur que fa préfence pourroit contri- 


buer à lui mériter la condidération de l'Empereur , 
voulut bien s'expofer aux farigues & aux périls de 
la navigation , pour faire ce VOYASE. 

- Agrippa ayantaifément deviné le morif du voya- 
ge d'Hérode, réfolut de traverfer fes deffeins. If 
envoyaun de fes affranchis, nommé Fortuñat, à 


Rome, avec de grands prefens pour l'Empereur, & 


des Lettres, où il accufoit fon oncle d’avoir eu des 
inrelligences avec Séjan contre Tibére, & denen- 
rrétemur encore avec Artabane Roi des. Parthes, 


contre l'Empire. Pour preuve de cela, il afsüroit 


qu'on trouveroit dans les arcenaux d'Hérode de 
quoi armer foixante & dix mille hommes. 
ee 


‘ Hérode étant arrivé à Pouzoles, alla d'abord à 
Bayes, où étoit Caïus ; & pendant qu'il étoit En 


“core avec l'Empereur, & qu'il le voyoit pour la 


premiere fois, Fortunar arriva, & préfenca à Caïus 


des Lertres d'Agrippa. Caïus les ouvrit aufli-tôt ; 


_ & les ayant Îües à demanda à Hérode s'il étoit 


_ rai qu'il eût une fi grande quantité d'armes. Er 


… Hérode n'ayant pô le nier, Caïus le privade fa TÉ 


de. 


l'Empereur ayant fû qu'Hérodiade, f& 
toit fœur d’Aorippa, il voulut lux par= 
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à caufe de fon frere, & lui faire rendre 
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Pargent qui étoit à elle : mais elle ne voulut pas 
profiter de cétre grace, aimant. mieux fuivre {on 
inari en exil, & partager avec lui fa mauvaife for- 
tune, leavorerlaccalon 

Jofeph qui nous apprend ces particularitez, dit 
dans un autre endroit, (4) que Caïus rélégua H£- 
rode en Efpagne. Ce qui-n'’eft nullement i incoMPa- 
tible, étant fort poflible que Caïus qui vint cette 
année dans les Gaules avec Agrippa, & qui s'arrèta 

uelque tems à Lyon, ait changé le lieu de l'exil 
d Hérode , & l'ait envoyé de Lyon en Efpagne. 
Caïus donna à Aorippa la Tétrarchie qu'il avoir 


rt 
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Ôtée à Hérode, & le rendit maître de tous fes biens, -- 


Hérode avoit joui pendant quarante-trois ans de fa 


Tétrarchie de Galilée. 1] avoit fair de Séphoris la : 


Capitale de fes. Etats & avoit bâti Tibériade en | 


Jhonneur de Tibére, & Juliade en l'honneur de 
Julie, ou Livie, mere de ce Prince. C'eft cer Hé: 
- tode qui s'étoit il de Jefus- Chrift. dans La paf- 


ion, & qui l'avoit EN a à Pilate. sos uñ a Ro 


- de chéarte. La 
 L'envie que Caïus avoit de Fe a 

ine un Dieu, fournit aux ennemis des .. une 
nouvelle de.leur fufciter une perfécution 
de la part de l Empereur dans leur pays même, La * 
ville de Jamnia fituée fur la Méditerranée, ea Jop 

pé& Accaron, étroit peuplée de Juifs & de E 
cils; & un nommé. Capiron étoit alors Receveur 
des deniers publics de toute la Judée... -Quelques- 
uns des Gentils de Jamnia fçachant k folle envie, 
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que Caïus avoit de pañler pour Dieu, & la mauvai- 
fe difpofition de Capiton envers les Juifs, s'avife- 
rent tout-à coup de drefler dans Jamnia un mé- 
chant Autel de brique à l'Empereur; (4) ne dou- 
tant point que les Juifs indignez de voir violer 
leurs Loïx dans leur pays même, ne s'oppofafñlent, 
& n'excitaflent quelque fédition, qui donneroit 
lieu aux Payens de les maltraiter. En effec ils n'y 
mañqueérent point. Ils renverferent aufli-rôt lAu- 


cel; & Capiron en étant informée , en écrivit à l'Em- 


pereur , pour faire fa cour , lui déguifant la chofe,, 
& la dépeignant avec les plus noires couleurs. 
Caïus ayant recû ces Lettres, demanda fur cela 


confeil à deux hommes, Hélicon & Apelle, qu'it. 


avoit élevez de la plus baffe condition aux premiers 
emplois, & dont l’un étoit d'Egypte, & lautre 
d’Afcalon ; & par conféquent ennemis des Juifs. Ils 


Jui dirent qu'au lieu de l'Autel de brique que les 


Juifs avoient abattu, if faHoit mettre {a farué re: 
vêtué d'or, & d'une crandeur colofhle, dans le 
Sanctuaire mème du Temple de Jerufalem ; & on 
donner que déformais ce Femple für confacré à 


Caïus lilluftre & le nouveau Jupiter. Ces ordres 


furent envoyez à Publius Petronius, qui avoit fuc: 


_ cédé à Vitellius dans le Gouvernement de la Syrie. 
On fui commanda en même téms de prendre la 
. moitié des troupes qui gardoient l'Euphrate, pour. 
€ f, V : ka | 
vouloient pas s’y foumettre volontairement. 


faire executer {a volonté par force, fi les Jui 
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- Petrone vit tout d’un coup la difhculté d’execu- | 
ter la commiflion qu’on lui donnoit; carilconnoif. °\ ? 4 M 
foit d’un côté la promptitude & la violence de Caïus, eve a ; 
& de l’autre l'attachement & le zéle des Juifs pour Le sl, 404 
leur Éoi. Cependant il fe mit en devoir d'obér, 

Mais comme Caïus n'avoit pas commandé de met 
tre dans le Femple une ftaruë déja faite, il mandæ 
les plus habiles fculpteurs de la Phénicie, & leur 
ordonna de faire une ftatuë telle que l'Empereur La 
demandoit. Il fit venir en même tems deux lévions 
de l'Euphrate dans la Syrie, & raffembla autane 
qu'il pur de troupes étrangeres. Il écrivit tout ce 
qu'il avoit fait à Caïus, qui loëa fort fa diligence, 
& l’exhorta de faire la guerre aux Juifs, s'ils fai- 
foient dificulté d’obéïr. Ainfi il vine avec routes 
fes troupes à Prolémaïde , {ur les fontieres de la 
Judée, pour y pañlerlhyver, & pour être à portée 
e commencer la guerre au printems fuivant , s'il 
trouvoit de Ja réfiftance de:ha part des Juifs. 
Les préparatifs de Pétrone furprirent extrème- 
ment les Juifs. Hs ne pouvoient fe perfuader qu'on 
_voulür leur faire la guerre; & ils ne pouvoiens 
prefque pas en douter en voyant toutes ces:trou- 
pes, avec le Gouverneur de:la Province à leur cête: 
_ €ependant Pétrone ayant mandé les principaux: 
des Juifs, leur déclara la volonté de l'Empereur. 
& leur reprefenta en mème tems le danger auquel 
ils s'expofoient, s'ils vouloient lui réfifter. Hcrut 
par-là lés'intimider , & les réduire à ce qu'il fouhai: 
toit : mais il ne gagna rien fur leurs efprits. Ayans 
d'abord fair éclater leur: douleur par leurs larmes. 
& en s'arrachant les cheveux., ils déclarerent: à 
— Pi 
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7" Pérrone qu'ils perdroient plûtôc la vie, que de voir 
-Ax DU M. iofaner leur Temple. 


Li A is s'en retournerent à Jerufalem; & le bruit du 


deffein de Caïus s'écanc aufli-tôt répandu par toute 
la Judée, les Juifs, fans attendre aucun ordre, 
| aquitrerent les villes & la campagne, quoique ce 
: . br alors le tems des femailles, & vinrent rous en 
femble à Prolémaide, avec ieurs femmes & leurs 
enfans, pour tâcher de fléchir Pétrone, & de l’obli- 
ger d'écrire à l'Empereuf qu'il lui plût révoquer 
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_ femmes, celles qui éroient moins vicilles , & les 


finils vinrent, latète couverte dec endres, les yeux 
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miliée où illes voyoit, étoit bien éloignée de lef- 
prit de révolte dont on vouloit les accufer : Que 
toute cette multitude étoit venuë, ou pour deman- 

- 4 D DE Lo: A 
rir enfemble : Que les Juifs étoient les plus foûmis, 
& les plus zélez fujets de l'Empereur : Qu'ils avoient 
été les premiers de tout l'Orient, après avoir ap- 
pris fon élévätion à l'Empire, às'enréjoüir, & à 
ui donner des marques de leur foumifion : Que: 
Leur Temple étoit le premier ou l’on eût offert pour 
lui des facrifices. Eroir-ce donc, ajoûterent-ils .. 
afin qu'il fût le premier, ou le feuldonton violit: 
la fainteté> Qu'on nous ôte nos villes, nos mai- 
fons , nosterres, & routce que nous poflédons ,. 
nous croirons les donner, & non pas les perdre, f 
Ton nous laïffe notre Femple en l'état où nous 
Pavons recû de nos peres depuis tant de fiécles. Que: 
{i nous ne pouvons obtenir cette grace, nousmour- 
rons volontiers , pour ne pas voir ce dernier mal- 
heur. Il ne faudra point d'armes pour nous vaincre; 


_ notre Religion ne fe défend point par Îles armes, 


mais par les fouffrances. Nous mourrons innocens: 
& malheureux, fans rien faire contre les ordres: 
du Prince, ni contre le devoir de notre con- 
fcience. Nous ferons les premieres viétimes de cette 


fouvelle Divinité qu'on veut placer dans notre 


Temple. 


ï 


Pétrone en colere leur répondit : Efk-ce que vous 
croÿézque j'agifle icrconcre les ordres de PEmpe- 
reur ? St la chofe éroir en mon pouvoir, vous au- 
riez quelque raifon de me parlér comme vous 
faites : mais vous fcavez que je fuis obligé d obéir $ 
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point de mort qu'ils ne fouffiiffent, pour confér. 
mer leur Loi. Etes-vous donc réfolus, répondit. 
crifions deux fois par jour , répondirent-ils, pour 
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aufli-bien que vous. Si vous croyez, répondirent. 
les Juifs, devoir obêtr à l'Empereur, fouffrez que : 


nous croyons aufh devoir obérr à Dieu , & à notre 


Loi. L'un eft bien aufli digne dexefpe@& que l'au-, 


tre... Il nya point de dangers aufquels nous ne 


nous éxpofions pour cela ; & nous efperons que: 
Dieu fenfble à nos cris, & inrereflé à foûtenir. 
{bn honneur , fçaura nous protéger 8& défendre 


l'honneur de fon Temple. Aufli-tôt le peuple fe 


retira. Et Pétrone, pour connoître encore mieux. 
l'érac du pays, & les forces des Juifs, alla accom- 
pagné feulement de fes amis, à Tibériade, qui 
appartenoit à Agrippa; laiflant fon armée à Pro- 
lémaïde. Il y manda encore les principaux des: 
Juifs; & tout le peuple y vint en grand nombre. 
Là il leur expofa le danger auquel ils s'expofeienc, 


en réfiftant à l'Empereur, les menaces de Caïus, 
la puiflance des Romains; & qu'après tout , on. 
ne leur demandoit que ce que tous les autres 
fujets de l'Empire avoient déja fait. 


Ils ne lui répondirent qu'en le conjurant dene 


les pas réduire à l'extrémité, en voulant violer 
leur Loi. Mais ne fuis-je pas moi-même obligé, 
dit Pétrone, d'obéir à la Loi, & à la volonté de, 


mon Prince, & puis-je la violer , fans m'expoler. 
à perdre la vie? Et ma mort même n’empêchera 
pas que vous ne foyiez réduits à tout ce quil 


voudra. Alors les Juifs s’'écrierent quil n’y avoit 
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Céfar, & pour le peuple Romain : mais s'il per- 
fe à vouloir placer fa ftatuë dans notre Temple, 
il faut qu'il égorge auparavant rous les Juifs. Nous 
ne prendrons point les armes, & nous n’oppofe- 
rons point la force à la force : mais nous nous 
laifflerons tous tuer. Et en même tems ils fe cou 
cherent par terre, comme pour recevoir le coup 
de la mort. >  . 

Ces difpofitions toucherent Pétrone; & lorf 
quil fe fut retiré dans fa maifon, Ariftobule frere 
_d'Agrippa, Helcias, & les autres Princes de-la 
_Maifon. Royale vinrent le trouver. avec les prin- 
cipaux des Juifs, & le conjurerent dé ne point 
pouflér le peuple au défefpoir ; mais de leur per= 
mettre d'envoyer des Députez à l'Empereur, où 


de vouloir bien lui écrire lui-même ; pour lui re- 


préfenter la réfolution où étoient les Juifs de 
mourir plütôr que de fouffrir fa Hatuë dans leur 
Temple : Quelbeutêtre l'Empereur feroit touché 
de ces raifons, & qu'il feroit attention aux confé- 


quences de cette affaire : Qu'après tout, s'il vou 


loit abfolument être obéi , il feroic encore rèms de 
faire la guerre après le retour des Députez. Petrone 
_Imit affaire en, délibération dans fon Confeil ; &il 
fut bién-aife. qüe ceux ,. qui. d'abord avoienc été 

Les plus déclarez. pour Ja guerre , paruffent ébran- 
lez, & que tons les autres inclinañlènt à Ja dou- 
£eur. Il prit donc le parti d'écrire à l'Empereur , 
quoiqu'il! vîr cout le danger auquel ilss’expofoit : 


mais 1} défendir.aux Juifs d'envoyerides Dépurez 


à Caïus ; &siline luimanda.pasimème de l'op= 
potion qu'ils: formoient contre fes ordres ; fût 
Tome IV, es. 
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aufli grande qu’elle Pétoit. I fe contenta pour 
lors d'écrire à Caïus, qu’on n'avoit pü encore 
placer fa ftatuë, parce qu'il falloit du rems pour 
l'achever ; qu'on n’avoit ofé prefler les Juifs, de 
peur qu'ils n'abandonnaflent la culture de leurs 
terres; que le pays demeurant inculte, ne pût plus 
produire les impôts ordinaires ; & que la mifere 


ne manqueroit pas d'y faire une infinité de voleurs. 


Quant aux Juifs, il les laiffa en fufpens , & les 
renvoya cultiver leurs terres, fans leur rien refu- 
fer, mais aufli fans leur rien promettre fur cette 
affaire; & au lieu de prefler les ouvriers qui tra- 


vailloient à la ftatuëé, il leur fit dire d'employer 
tout le travail & tout le tems néceflaire pour la 


mettre dans la derniere perfection, & pour la ren- 
dre telle, qu'elle pût pañler pour un chef-d'œuvre. 
-Pétrone envoya donc en diligence à Romé 


_ porter la Lettre qu'il adrefloit à Caïus. Il en en- 


voya d’autres par les mêmes co 


pour les prier de moderer la coler 


Huril achevée, quibtémpigns que Pérène ne 
devoir attendre} que la peine dé fa défobeïffance. 
Gimula néanmoins fon refléntiment, jufquà 
üe fe venger fans péril; car il appréhen- 


es Gouverneurs qui commandoient de gras 


— 


N : e 
à fes amis, 
Empereur, 


EAN AR ERRERENNRE ET 


PRE 
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des armées, comme éroir celle-de Syrie, & qui 
_pouvoient caufer du trouble dans les Provinces. 
Quelque cems après il ft écrire à Pétrone qu'il 
Joüoit fa prudence, mais qu’il lui recommandoit 
de ne pas perdre de tems à confacrer fa ftatuë. … 

Sur ces entrefaites, Agrippa entra pour faluer 
Caïus à fon ordinaire, ne fçachant rien ni de la 
Lettre de Pétrone, ni de tout ce qui avoit pré- 
cedé. Il reconnut aifement aux geftes déreglez de 
Caïus, & à fes yeux égarez , qu'il étoit en colere: 
mais ce qui l'inquiera, c’eft que ce prince ñne fixa 
fa vûé que fur lui. D'abord il examina toutes fes 
actions, grandes & pétites, pour voir sil n'avoit 
rien fait qui eût pû l'offenfer : mais ne fe fentane 
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coupable de rien, il fe rafsûra; & quoiqu'il eût 


eu plufieurs fois la penfée de demander à Caïus le 


fujer de fon mécontentement, il fe retint, de peur 


que fa curiofité ne lirritât de plus en plus. Caïus 


pénetrant dans la penfée d'Agrippa, car perfonne 


ne découvroit plus sûrement le fond des efprits: 


Vous voudriez {çavoir , lui dit-il, le fujet. de ma 


_colere; je m'en vais vous le dire. Vos Juifs, ces 
ommes merveilleux, qui feuls d’entre tous les 
_ hommes, ne veulent pas reconnoître que Caïus 
{oir un Dieu, fémblent vouloir s’attirer volontai- 
rement les derniers malheurs, par le refus qu'ils 


font de m'obéïr. J'ai ordonné qu’on mît dans leur 


Temple la ftatuë de Jupiter ; & eux fous prétexte 
de me demander la révocation de cet ordre, {e 


_ font foulevez de tous côtez. ee 
Agrippa frappé de ces paroles-comme d'un coup: 


REP 


de foudre , changeoït à cout moment de couleur: 


Q ÿ 
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la frayeur le faifit , il crembloit de tous fes meme 
bres; & fes forces lui manquant , il seévanoüit, 
& feroic tombé à verre, fi on ne l’eñr fourenu. 
L'empereur ayant ceflé de parler, on l'emporta 
chez lui, où il demeura fans feñtiment & fans 
connoïffance jufqu'au foir du lendemaim Il ou-. 
vrit alors un peu les yeux, regarda les afliftans, 
& puis retomba encore dans {on afloupiflement. 
Le troifiéme jour, il revint tour-à-faie à lui, & 
demanda d'abord où. il étoit , & f1 l'Empereur 
étoit-R à On lui dit : Vous êtes chez vous, au 
milieu de vos amis & de vos plus fidéles fervi- 
teurs. Les médecins firent retirer tout le monde, 
afin qu'on pt le fortifier par le bain, & par les 
autres foulagemens néceffaires.. Mais il ne voulut 
prendre qu'un peu de nourriture, pour la feule 
féceflité, difant que c'en étoit aflez dans le make 
heur oùil toit. Il ne put même retenir fes lar= 
“més, en prenant ce peu de nourriture, difant 
qu'il ne fongeroir pas même à-vivre plus long 
rems, sil n'avoit encore. quelque efpérance de 
pouvoir fecourir fa patrie, dans l'extrémité où elle 
£e trouvoit.. | dus 3 


- Aüffi-tôr qu'il fur un peu revenu de fafoiblefe, | 
ail fe mie à écrire à Caïus une longue Lettre, oùiltés 
moigne que l'amour naturel qu'ont rous-les hom 
‘mes pour leur patrie & pour leurs Loix, lobligeoita 


Eire 


ca 


droit petit-fils de |néens, qui joignirent le fouverai 
larace des Afimo- | Sacerdoce ayecla Royauté. 


RENE 
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refpect qu'il avoir pour | Empereur, avoit déter- 
miné à lui parler en leur faveur plûtôt par écrit : 
que de vive voix : Que la part qu'il avoit daigné 
lui accorder dans fes bonnes graces , lui donnoit 
lieu d’efperer qu'il ne lui refuferoit point la chofe 
du monde qui lui coëteroïit le moins, & que les 
Juifs eftimeroient le plus : Que Ferufalem n’étois 
pas indigne de recevoir des marques de fa fa- 
veur , étant la premiere ville d'Orient qui leûr 
reconnu pour Empereur : Que le Temple de cette 
ville avoit été réveré par Tibere, par Auvufte, 


par Marc-Aorippa , dont Caïus honoroit le méz 
‘rite, & dont il devoit imiter la conduite : Que 


pour lui , les grands biens dont l'Empereur lavoit 
comblé, lui deviendroient à charge, sil ne lui 
accordoïit la’ grace dont ille prioie : Qu'il ne pour- 
roit furvivre à la diferace de fa nation, & à là 
profanation du ‘Femple : Qu'il pañleroit pour tra. 
tre à fa patrie, & pour diforacié de la bienveiti 
Jance de l'Empereur, fr dans une rencontre com 


me celle il demeuroit dans le filence , & n'obe 


tenoit l'effet de fes demandes. Il envoya cerre 
Lettre cachetée à Caïus, & demeura enfermé dans 


fa maifon, attendantavec inquiétudeune réponfe,. 
dont dépendoit la fortune de tout ce qu'il y avoit 


de Juifs dans l'Empire. | | ue 
 Caïus bien loin d’être touché de l'accident qui 
étoit arrivé à Agrippa-en fa préfence, n'en étoit 


que plus irrité contre les Juifs. Voyez, difoir-ils 


combien ces gens font attachez à leurs Loix, & 
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combien ils font'entètez de leur Religion, puife 


que ÂAgrippa mème que j'ascomblé dé biens & 


Qi} 
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— d'honneurs, n'a pû entendre la réfolution que 
Ax DU M: ai prife de mettre ma flatué dans leur Temple, 
É ee fans tomber en défaillance. En lifant la Lettre 
ee 40. d'Agrippa, il s'émut d’abord, & entra en colere;”. 
”  decequece Prince s’oppofoiräune chofe qu'il fou- 
_haitoit fiardemment. Toutefois il fe laifla rou- 

cher par fes raifons ; & tantôt il le blâmoit de 

fon attachement pour un peuple ennemi de fa 

Divinité:; & tantôt il donnoit des louanges à fa 

. magnanimité, qui lui avoit fait dire avec liberté 


fes fentimens : ce qu'il attribuoit avec raifon à 
une ame noble & genereufe. = 
Agtippa ne reçut point de Caïus la réponfe qu'il 
attendoit : Mais c’étoit déja beaucoup que l'Em- : 
pereur neût pas éclaté en menaces, & qu'il ne 
lui eût pas fait reffencir les effets de fon indigna- 
tion. Il prit donc la liberté d'inviter Empereur 
à venir manger chez lui à Rome. Il le traita avec 
toute la magnificence , la fompruofité, & la po 
liteffe dont il pur s'avifer. Caïus en fur fatisfait; 
& dans la chaleur du vin & de la bonne chere, 
il lui dit que ce qu'il avoit fait jufqu'alors pour, 
_seconnoître fes fervices & fon attachement , étoit 
peu de chofe ; mais quil vouloir y ajoûcer d'au- 
tres biens plus confiderables , pour le rendre 
heureux. Agrippa lui répondit, que l'interèt 
_ n'avoit jamais eu de part aux fervices qu'il lui 
- avoit rendus; Qu'il sétoit attaché à lui par in 
 chnation: Que fi les biens dont il lavoir com 
 bléétoient peu pour la grandeur d'un Empe- 
_ reur,, ils éroient fort audeflus de ce qu'il auroit 
jamais ofé efperer. Caïus prenant tout cela pouf 
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_des complimens , prefla Agrippa de lui deman- ee 
der quelque chofe. Alors il lui dit: Vous m'avez, 40643. de 1. 
Seigneur, accablé de tant de biens , que je ne C.43.dePÉ- 
puis rien défirer au-delà : mais vous pouvez m'ac- r€ vulg. 40. 


corder une grace, qui attirera fur vous les béne= 
dictions du Ciel, & qui fera une preuve indu- 
bitable de la bonté que vous avez pour moi; c’eft 
de vouloir bien ne plus penfer à mettre votre 
ftatuë dans le Temple de Jerufalem. 
Caïus qui aimoit Aorippa, & qui sétoit en- 
gagé de lui accorder ce qu'il lui demanderoit , 
eut honte de lui refufer certe faveur. Il La lui 
accorda de bonne-grace, & eftima davantage fon. 
défintéreflement , de ce qu’au lieu de demander 
une augmentation de biens , il s'étoit contenté 
de procurer le repos de fa nation , & Favantage 
de fa Religion , au peril mème de fa fortune & de 
fa vie, fi l'Empereur n'avoit pas agrée fa demande, 
Caïus ft donc écrire à Petrone qu'il le loïüoit du 
foin qu'il avoit eu d’affembler une armée , & de 
fe mettre en devoir d’executer fes ordres: Que fi 
fa ftatué étoit pofée dans le Temple de Jerufa-. 
Jem, il falloit l'y laiffer : Que fielle n’y eft pas 
encore, ajoûta-t-il, ne vous en mettez pas en peine 
davantage ; mais renvoyez les troupes en leurs 
Quartiers, & executez les autres ordres que je 
Vous ai donnez auparavant : Car à l'égard de cette 
flatuë, j'ai changé de deflein, en confideration 
d'Agrippa, à qui je né puis rien refufer. Mais il 
Jui dit, que fi quelqu'un vouloir luiconfacrer un 
Temple, ou uneftatué, en quelque lieu du pays 
que ce füt, hors Jerufalem, ille pouvoir faire en 
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— toute liberté ; & fi quelque Juif éroir aflez hardi 
AN Do A pour s'y oppofer , on le punit aufli-tôt, ou-qu'on 


Ci : ne le lui envoyät. Mais Dieu ne permit pas qu'aucun | 

re vülg. 40. des peuples voifins & ennemis des Juifs, entrepric 
alors rien de pareil. Dane 

L'Empereur , foit par legereté , ou autrement, 

fe repentit bien-rôt de la grace qu'il avoit faite 

aux Juifs; & au lieu de la ffaruë qu'on avoit 

commencée à Sidon, il en fit faire une autre à 


} i 


perfécution que nous avons vüe allumée 


EE PERDRE A 
Char. VE : La 
Philos eft députée. 
à Caïus de la part 
des Juifs d'Ale- M 
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ee Pexil de cer homme, La féditien continuoit dans 
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da ville ; {a) & pour là terminer, il Alluc que les 
Juifs & les Alexandrins, chacun de leur côté , en- 
voyaflent des Députez à l'Empereur. Les Alexan- 
drins députerent Appion avec deux autres ; & les 
Juifs envoyerent Philon avec quatre autres de {à 
nation, Appion étoit Egyptien, né à Oafis, à l'ex- 
trémité de l'Egypte : (b) mais ayant obtenu le 
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droit de bourgeoifie à Alexandrie , il fe fitpafles 


pour Alexandrin, 11 étoit Grammairien de pro. 
feflon, c'eft-à-dire, appliqué à l'étude des bel- 
les-lettres., & à la fcience de l'antiquité. Il avoit 
été élevé par Didyme, célebre Grammairien d’A- 
Jexandrie ; & ayant fait de orands progrès dans les 
fciences humaines, il profefla à Rome fous Ti- 
bere & fous Claude. Il compofa divers Ecrits ; 
entre autres, une Hiftoïre d'Esypre divifée en 
cinq Livres, qui renfermoïent tout ce qui fe 
difoit , ou .ce qui fe voyoit de plus memorable 
dans ce pays. Outre cet Ouvrage que nous n'a 
vons plus, il en avoit compofé un autre exprès 
contre les Juifs, où il ramafloit toutes les calom- 
nies que l'on répandoiït contre cette nation. Jofeph 
entreprit la refutarion de cet Auteur, après avoir 


compofé fon Ouvrage des Antiquitez des Juifs, 


itghde. (c} = 


Teléroit Appion, Député des Alexandrins. Tibére 


HS SRE 


Philon, Chef de la députarion de Loir 


un Juif de la race Sacerdotale, des plus illuftres 


Lea 


(a) Jofcph. Anrig. L 18.0. o. (b) Suidas dir qu'il étoir de 
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familles de la ville d'Alexandrie, frere d'Alexan: 
dre Lyfimaque, qui étroit Alabarque, où Chef 
des Juifs qui demeuroient dans cette ville. Philon 
compofa uñ grand nombre d'ouvrages, que nous 
avons encore, & qui font fort eftimez, tant à 
caufe de l'éloquence & de la pureté de la Langue 
Grecque, & de la beauté des fentiméns,, que de 
l'importance des matieres qu'il traite. Il avoit fort 
étudié Platon; & on difoit de lui : Ou Platon imite 
Philon, ou Philén imite Platon. On lui donnoit 
le nom de Platon Juif. Il étoit grand allégorifte , 
& il craite en allégories la plüpart des actions des 
grands Hommes de l'ancien T'eftament , & laplü- 
part des Loix de Moyfe. _ =. 
Photius (4) croit que ’eft de lai qu’eft venue 
dans l'Eglife Chrétienne la coûtume d'expliquer 
PEcricure par allésoties : fais cet ufage eft cer. 
rainement plus ancien chez les Juifs, que Philon, 
On le remarque dans les Livres de la Sagefle & de 


J'Ecclefaftique. Jofeph () témoigne qu'il avoit 


lui-même eu deflein d'écrire les caufes fecretres à 
allésoriques de plufieurs Loix de Moyfe. S. Paul 
explique. prefque continuellement l'Ecritureen | 
allésoriés. € Juelques-uns ont écrit (c) que Philon 
avoit embrafle la Religion Chrétienne ; mais quil 


la quitta pour quelque mécontemenc. D'autres 


_ croyent qu'il a voulu loüer la vie des prémiers 


ta BA 


idéles de l'Egypte, dans ce qu'il dir des Therapeur 
(d) Enfin on veut qu'il ait connu faint Pierre - 


-Bibliot. cod. 10$: | 5 . c) Phiins cod. 19 7 É 
… | 


Prafat. ir lib, (d)Enfeb.l2.c.17: He 
0 | def, Aieron, de V'irällnir. ce Bali 


ETDU Nouv, LEsTAM. Liv II. 35 
a:Rome fous Claude, qu'il lui aitparlé, & qu'il 
ait fait connoiflance avec lui, (4) On lui à auf 
attribué le Livre de la Sagefle, [6) Mais l'examen 
de toutes ces chofes ne regarde point certeHiftoire. 
Il nous fufht d’avoir rapporté hifforiquement ce 


que lon fçait, & ce que l'on dit de Philon, pour 


faire connoitre quel étoit le perfonnage , que les 
Juifs d'Alexandrie députerent à Caïus, pour dé- 
fendre leur droit de bourgeoïlie, & pour redeman- 
der leurs Oratoires.qu'on avoit démolis,ou ufurpez. 
: Philon étroit âgé, lorfqu'il fat député À Caïus. 
Il fc lé VOÿYage par mer, au milieu de Phyver, 
vers le commencement de l'an 40. de l'Ere vul- 
gaire. Caïus étoir alors dans les Gaules ; & les 
Députez des Juifs l'attendirent à Rome jufqu'à 
{on retour. Is Jui -ERVOY erent Cependant pa r le 
canal du Roi Agrippa, un Mémoire aflez ample 
des maux qu'ils avoient foufferts de la part des 
Alexandrins, & de ce qu'ils demändoient à l'Em- 
pereur. Les Dépurez des Alexandrins de leur côté, 
gagnerent fecretrement, à ce qu'on crut, Helicon 
Grand- Chambellan » qui étoit Egyptien ;. & Ini 
donnerent de Targent ; pour recommander leurs 
intérêts à Caïus. Les Juifs ayant appris le tort -que 
_ leur faifoir cer homme parfes railleries ,. & fes 
 accufations atroces , tâcherent À leur tour de le 
ne mais ils ne crouverent-pas le moindre ac 


+: Hs prirent donc la réfolution de s'adrefer direc- 


. = 


= (aÿE 
A Pins aire en. | 
© (b) Æcrorym. Ep. 115. Voyez | | 


nfeb. l2,6. 17. Heron. | notre Differtation fur cefujet , à. 
la cèce du Livre de la Sagelle. 
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tement à l'Empereur , & de lui préfenter un Me- 


M. . nu S >/ ° 9 fe . * 
9, de] moire, qui nétoit que l'abregé de celui, qu'ils lui 
C.44.dèlE- 


_avoient faitrendre par Aorippa. Caïus étoit dans 


re vulg.4r. de Champ de Mars, auprès du Fibre, & fortoit des | 


jardins de fa mere, lorfqu'ils fe préfenterent de-, 
_vant Jui. H fes reçut avec un vifage rianr &ouvert, 
fes falua fort civilement,, & leur rémoigna par un 
figne de la main, qu'il les voyoit volontiers. Il 
leur fit dire par un nommé Homile , commis pour 
les députations , qu'à fon premier loifir , il les écou- 
æeroit lui-même: Faseur qu'il ne fit à aucun des 
autres Députez, quiétoient là de toutes les Pro- 
vinces de FEmpire. Tout le monde crut, fur un 
accüeil f favorable, qu’ils avoient gagné leur caufes 
Mais Philon,, que l'âge & la fcience rendoïent plus 
prudent & plus défiant que les autres, eraïgnitla. 
fuite de ces belles apparences; & ne voyant pas 
pourquoi Caïus les auroit préferez à tant d’autres. 
if foupçonna qu'il avoit déja été gagné par les Ale 
xandrins , & qu'il ne vouloit les entendre lui-mê= 
me, que pour leur faire perdre plus särement leur 
çaufe, 
= Cependant Caïus fortit de Rome, pour aller 
voir des Palais magnifiques qu'il avoir fur le bord 
de la mer. Les Députez'des Juifs craignant qu'on 
ne les appellât à l'audience, lorfqu'ils y penferoienr | 
 k moins, furenrobligez delefuivre. Ilsapprirent | 
à Pouzoles le danger où ils étoient, non de perdre 
Le droit de bourgeoifie d'Alexandrie, mais de voir 
Ka ruine entiere de leur nation & de leur Religion, 
que Caïus avoit donné de mettrefa | 
Sie Temple de Jerufalem, &dontnous | 


Se 
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venons de rapporter lhiftoire. Dans de fi ficheufes 


ca he a He de N Du M. 
conjonétures ,. ils ne. pouvoiert guéres fe flatrer doit do 


d'obtenir quelque juftice pour les Juifs d’Alexan- à 14. delhe 
drie. De forte que Philon & fes collécues tout dé- re val. 41e 
couragez, étoient fur le point de s’en retourner. | 
s'ils leuflent pû faire avec honneur, & fans trahir 
les intérêts de ceux qui les avoient députez. Mais! 
Philon les rafsûra , difant : Peut - être que cette 
tempête n'eft que pour éprouver notre vertu & 
notre conftance. Tous les fécours humains nous 
manquent ; ne nous en inquiétons point ; mettons 
en Dieu feul toute notre confiance. H a fi fouvent 
tiré notre nation des périls, qui paroïfloient être 
fans reflource. S'il faut mourir, mourons généren: 

_ fement pour la.confervation de nos Loix. Unetelle- 
Mort éft une VéHtablé vies 220 0" 

__ Ilseurenrenfin audience auprès de Rome, dans. 
les maïfons de plaifance qui portoient le nom de 
Mécénas & de Eamia, à qui elles avoient appartenu 
autrefois. Caïus au lieu d’appeller des: perfonnes 
habiles, & de prendre les confeils-néceflaires pour 
examiner le droit des Juifs, & leur pofléflion de 
quatre cens ans, fe ft ouvrir:les chambres de deux 
Palaïs de Mécénas & de Eamia, pour les voir les 
unes après les’ autres. Au milieu de cette occupa=. 
tion:, il fit entrer les Juif, qui après lavoir falué 
crès-refpectuenfement , en furent-recus d’une ma 
niere qui leur fie d'abord défefperer du fuccès de- 
leur éntreprife, &- qui léur fit craindre même pour 
leur vie: Car il leur dit en montrantdés dents, & 

. avec un ris amer : Vous êres dofic ces ennemis: des 
Diçux, qui ne voulez pas me reéconnoiîtte pour 
— R iij 


L 


> rem teerenentent 
An pu M. 


4044. de I. 
C.4a4. de lE- 


L 


RTS SE Ne TRE 


TN 


ESS 
ES 


RÉ NEE— 


re Vulg: 41. 


_& voyoit les uns après Les autres les af 


SES 


134 + HISTOIRE DES Jos, 


Dieu, quoique tous les autres le fallenr; & qui ai 
mez mieux jen adorer un que vous ne, fçauriez 


feulement nommer >? En même tems élevant les 


mains vers le Ciel , il profera un blafphême, que 


Philon n'a pas ofé rapporter. 


Les Députez des Alexandrins, qui étoient auf 
préfens. > 


que leur caufe étoit gagnée. Is n’en diffimulerent 
pas leur joye, & fe mirent à donner à Caïus les 


inférerent de ce premier compliment, 


renonce 


noms de toutes les Divinitez : de.quoi,ce Prince 


parut fort content. Er pour isrirer.de, plus en plus 


l'Emperéur, un certain Jfidore , du nombre de leurs 
Dépurez, lui adreffant la parole, lui dir : Seigneur, 


vous auriez encore plus d'horreur de ces gens-ci, 


fiyous fçaviez l'averfion qu'ils ont pour vous ; eat 
ils ont été les feuls qui n’ayent pas facrihié pout 


vorre fanté , lorfque tous les aurres peuples le fai- 


foienr, À ces mots, les Dépurez des Juifs s écrierent 
que c'étoir une pure calomnie : Que jufques à trois 
fois ils avoient offert à Dieu pour fa profpérité, les 


facrifices les plus folémnels qu'ils euflent dans leur 
Religion. Je le veux, dit Caïus; vous avez facrifié, 


SEEN Re 
mais à un autre Dieu ; 
crifices? L'horreur de 


émotion fe ft remarquer jufques fur notre vifage. 
D PS a 
… Cependant Caïus couroit par rous.ceslogemens, 


emarquoit ce.qu'il y trouvoirà redire, 


les changemens & les ornemens qu'il 


uel honneur m'en eft:il 


mes, & ceux des femmes, vifitoitlehaut à 
\ CTP c : 2 
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vouloir qu'on y fit. Les Juifs échiencobligez de le 
fuivre, raillez de tout le monde ; &) infulcez de °# M. 
leurs ennemis, comme {1 c'eûr été . une repré- a ee 
fentation de os à quoi tous ces MOUVEMENS re vulg, 4 
de Caïus ne reflembloienc pas mal. Après cela 
l'Empereur revint aux Juifs, & d'un air Éerieux, 
leur fr cette grave & importante demande: ee 

E quoi ne mangez -vous pas de pourceau? Fous les 
afliftans, les uns par flatterie , les autres parce que 
h chofe eu parut ridicule, É mirent à rire {1 de 
méfurément , que quelques. cfhciers s’en plaigni- 
rent , & témoignerent que c'éroit bleffer la majeité 
du Prince. Les Juifs répondirent que chaque nation 
avoit Les ufages & fes Loix ; qu'il yavoit bien d’au- 
tres chofes dont leurs ha ne mangeoient 
pas Sur quoi quelqu’ un ayant dit, qu'il y avoit 
même des gens quine mangeoient pas d'agneau : 

se ont. raïon, dit Caïus, en riant ; car cette viande 
n'a point de goût. 
… Après toutes ces boufonneries il Lie demanda 
tout d'un coup avec émotion jé quoi ils fon 
doient leur droit de bourgeoi fie. Hs commencerent 
à déduire leurs raifons : M voyant que les pre. 
miers étoient aflez fortes , fans attendre les autress, 
qui ne l'é étoient: pas moins, il interrompit leur dif- 
Œœoufs, pour aller en courant dans une grandefale!, 
dont après avoir fait le tour , il ordonna que lon 
mitaux fenêtres une efpece de pierre tranfparente k 
femblable au verre. Et apparemment ‘du tale 
Au fortir delà. il demanda aux Juifs d'un air un 
peu plus: hiodéré. , s'ils avoient éhéore quelque 
Le à lui dire. Comme. ils. fe PRpolaiens à à dé- 
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duire leurs raifons , il les quitta brufquement; 
pour aller dans une autre falle, où il avoit fait 
mettre. des originaux -de la main des. plus exceklens 
peintres. Les Juifs déconcertez , & défefpérant de 
de faire écouter par un Prince de ce caractere, 
s'adreflerent à Dieu, &le conjurerent de réprinter 
la fureur de cette ridicule Divinité. Dieu les exau- 
ça : il changeale cœur deCaïus; & ce Prince, fans 
{ortir de fon caractere , les congédia , difant : Ces. 
gens-la ne font pas fiméchans, que malheureux 
& infenfez de ne pouvoir fe mettre dans lefprit 
que je fuis Dieu. Voilà ce qui fe pañla dans certe 
AUdEnCS  . 
Ils en eurent encore une autre (4) où Appion 
ayant fortinveétivé contre lopiniâtreté des Juifs, 
qui étoient les feuls de tous les peuples qui ne vou- 
loient pas reconnoîïrre la divinité de Caïs; Philon 
voulut fe mettre en état de lui répondre. Maïs 
l'Empereur lui impofa filence, & le chafla hon- 
teufement , avec menaces de le traiter encore plus 
mal. Alors Philon dit aux Juifs qui l’accompas | 
noient: Prenons courage, mes amis; car Caius 
en fe déclarant contre nous, nous afsûüre de Ja pro 
tection de notre Dieu. Ils fe-trouverent fort heu- 
reux d'être fortis de fes mains la vie fuve. (3 À 
Mais Philon-fut en danger de la perdre; (2) & Ë 
Caïus fit mettre en prifon Alexandre Lyfimaque 
fon frere, Chef, où Alabarque des Juifs d’Alexan- 
dtie. {d) On ne nous apprend pas quel fur le 


ME | 


I | (d) Jofeph. Amigel.19-6 4 
— Jugement | 


RS 
- Ë > 
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ces 


Jugement de l'Empereur, & quel fut le fuccès de F 
cette députation des Juifs d'Alexandrie : mais on: ne à J. 
{çait que pendant vout le refte du regne de Caïus, € 44. delEer 
cette nation fut dans Foppreflion , & que ceux re vulg. 41. 
d'Alexandrie continuerent à être expofez aux mau-. | 
vais craicemens des Alexandrins. | 

- Vers ce mêmetems, ilarriva auffi une diforace 3 à 
aux Juifs de de-h l'Euphrate , de la Méfopotamie, 4043. de J. C. 
& du pays de Babylone. Depuis les captivitez arri. : EE 
vées fous les Rois d'Aflyrie & deCaldée , les Juifs 
avoient toujours été fort nombreux enices quar- Cuar. VII. 
tiers-là. Hy en avoit particulierement beaucoup à. Hifloïre des deux. 
Nifibe & à Naharda fur l'Euphrate, deux:villes nitéc. 
fortes , où fe mettoit en dépôt vout l'argent, que 
les Juifs du Royaume des Parthes envoyoient à 
Jerufalem ; (4) car on fçait que tousdesans, cha 
que Juif éroit obligé de payer un demi - ficle au 
Temple. Ils apportoient de tems en tems cet argent 
à Jerufalèm , & y venoient en grandes caravanes, 
de peur d'être volez en chemin par les Parches, ou 
par les Arabes. Deux Juifs de Naharda, nommez 
Afinée & Anilée, freres ,ayant pris les armes, parce 
qu'un maître tifféran , dont ils étoient apprenrifs, 
les avoit maltraitez , fe faïfirent des marais & des 
pâturages, quifont entre les branches de l'Euphra- 
&e, au lieuoù il fe divife en plufieurs canaux. Ils 
s'y fortiferent, & le nombre des volontaires qui 
les fuivoient , s'augmenta de telle forte, qu'ils de- 
vinrent redoutables, même aux Rois des Parthes: 
Ils mirént en fuite le Gouverneur deBabylone, qui 


(a) Voyez Jofeph. Anriq l, 18, 6. 125 _— 
Tome IV. | ; $S. 
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étroit venu dans Le deflein de les furprendre. Arta= 
bane Roi des Parthes, admirantleur valeur, fou- 
haita de les voir, & donna à Afinée le souverne- 
ment de la Province de Babylone, dont il joüit 

uinze ans, avec un pouvoir prefque abfolu fur 


route la Méfopotamie. 
: [A 


-Anilée fon frere, érant devenu pañlionné de la 


femme d'un Seigneur Parthe, fit la guerre à ce 


Séigneur, le défit, le tua, & enfuite époufa fa 


femme. Cette femme étoit idolätre ; & ayant ap- 


porté avec:elle:fes Dieux, elle continuoir à les 
‘adorer. Les Juifs en murmuroïent hautement ; & 


Afinée après avoir long-tems diffimulé la faute de 
fon frere, fut enfin obligé de lui en parler, & de 
lui dire que pour faire cefler le fcandale, il devoit 


- répudier certe femme. Anilée ne pur sy réfoudre; 


&c-la femme craignant de fe voir forcée par les Juifs 
de s’en retourner, prit le parti de fe défaire d’Afinée. 


Elle y réüffit, & lempoifonna. Ainfi Anilée fe 


trouva feul à la tête des Juifs de la Méfopotamie. 
Il eut l’imprudence de fe broüiller avec fes vois 


fins, & furtout avec Mithridares, gendre d'Arta= 


bane Roi des Parthes. Il ft .des courfes dans {on 
pays, & y caufa du dégât. Mithridares affembla 


une armée, & atraqua les Juifs : mais il fut défaie, 


pris, &amenéà Anilée, qui le craita très-indigne. 


ment, & enfuite le renvoya. Michridates irrité des 
outrages qu'Anilée luiavoit fait fouffrir, &animé 


par les reprochés de fa femme, leva une feconde … 
agmée. Anilée vint lui livrer bataille : mais ikfut 
battu , & obligé de fe retirer, I fe foûrine routes 
fois encore quelque rèms, jufqu’à ce que les Babys 
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loniens, à qui ilsétoit rendu odieux, le furprirent :} 
le nuit dans fes'imarais , le tuérenr, & pañlerent. 


tous fes gens au fil de l'épée... 


Quoique les Juifs de Babylone n'eulfent point 


eu de part à ce que lés deux freres avoient fait | les 
Babyloniens’ñe laifférent pas déles malrraiter. De 


“rte qué n'étant pas allez forts pour leur réfifter, 
“ni affez patiens pour le fouffrir, ils pañlerent à Se- 


eucie, ville fur le Tigre, où leur nombre fur en- 


de ceux qu'une pefte avoit chaflez de Babylone. 


En a RS 


vans. 


-Core augmenté quelque téms après, pat l'artivée- 
18 queique Pres, p 


‘Seleucié fondée par Seleucus Nicanor, étoit peu-. 
plée de Grecs & de Sÿriens} & ces deux nations. 


formoiént autant de partis, qui entrerenoient une 


divifion continuelle dans la ville, Les Juifs s'étant 


Joints au parti des Syrièns ; le tendirent Le plus fott. 
Les Grecs chercheréntà les divifer : mais n’y ayant 
pü réüfhr, au bout de fix ans, ils fe réünirenc 
eux-mêmes avec les Syriens, & firent tout-d'un_ 
coup main-bafle {ur lès Juifs. Il en fut tué plus 


dé cinquante mille. Leurs amis &'leurs voïfins pat 


compaflion, en fauverent quelques-uns, qui fe 


_fétirerent à Créfiphon, croyant y être plus en sû. 


tumé d'y pañlér Phyver. Le 
. Mais ils ny demeurerent pas en repos , parce 
Que tous les Syriens, c’efta-dire, les naturels du 
pays, confpirerent à leur ruine , auf -bien que les 
Grecs dé Seleucie : Dé forte qu'il fe fit un carnage 


reté parce que le Roi des Parthes, avoit accoi 


_de’Tuifs dans toute la Méfopotamie, & 12 Bab ÿ= 


Jonie, plus grand-que tout ce que nous lifons ail- 
leurs dans l'Hiftoire. Ils farent enfin contraints 
SD 
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7 prefque tous de quitter le pays, pour fe retirer 
AN pu M. Te . da 7 RL | 

A & fai. dans Ni ibe & dans Naharda, qui étoient les plus 

Vans. fortes villes du pays, & où ils étoiene plus en état 

de fe défendre qu'ailleurs, parce qu'ils y éroient en 


plus grand nombre. Ils avoient à Naharda une 


Ecole célébre, donril eft fouvent parlé dans leurs 


Rabbins. C’eft ainfi que la colere de Dieu com- 


“mençoir à fe déclarer en divers endroits, contre la 


__ nation meurtriere du Sauveur du monde. | 
Verxswan Ilarrivaen cemêmetems-une chofe fort finpu- 
du M.4043.& liere dans le Royaume d’Adiabéne ,. qui faifoir 


4044-de 7: C: Larrie de l'Empire des Parthes. L’Adiabéne elt {ur 


4.3. 44e. de l'Ere: 


vulare4oar. le Ligre, & on croit qu'elle prend fon nom des. 


_ deux fleuves Ava & Adiaba, qui la traverfent. 
Cnar. VIT. Hélene Reine de ce pays , étoit rout à la fois fœur 
téne Reine des A & époufe de Monobaze. (4) Elle en eut deux fils; 
diabéniens , & de: 


Bn él me,  Monobaze l'aîné, & Izate, que le Roi Monobaze 


fon pere aima plus que fes autres enfans, & qu'il 
deftinc | s 


fils des. diverfes: femmes .qu'il avoit époufées ; & 


qu'il retenoit enmême tems, fefon la coëtume de 
ces peuples. La préference que le Roi avoit donnée 
à Izate, excita contre.lui la jaloufe de fes freres. 
Pour en prévenir les fuites, Monobaze l'envoya à 
Abenneric, Roi de HR afin, pays fur le 


Tigre, alatète du Golphe Perfique. ee 


> = _ 


Dans ce pays Izaté rencontra un marchand Juif, 
.ommé Ananie, qui lui apprir. & aux femmes du 


\ 


Fe 


. (a). Jofep Aritig..l. 20: €, 2e 


oit à être fon fuccefleur : car ilavoit pluñeurs 


Roi Abenneric, à adorer Dieu à la maniere des 
. Quelque.tems après, Monobaze le pere fe 
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voyant âgé, & prèt demourir, envoya querit Izare, © 


& lui donna le gouvernement & le domaine d’un 
pays, nommée Cerox, (4 } où Jofeph dit que l’on 
montroit. encore des reftes de l'arche de Noë, & 
par conféquent qui étoit aux environs du mons 
Ararat. Izâte y étant allé, Monobaze fon pere 
mourut vers l'an 38. de l'Ere commune; & aufli. 


rôt Hélene ayant afflemblé les Grands, les porta à 
-reconnoître [zate pour Roi, comme fon mari l’avoit 
{ouhaité. En attendant fon retour du pays de Céron,. 


Hélene couronna elle-même Monobaze. fon. fils 


aîné, peut-être afin de contenir les peuples par la: 
_préfence d’un Roi feint, en attendant le Roi véri- 


table, & Monobaze laifla faire fa mere, dans l'ef. 
pérance apparemment que fon. frere lui feroit un 


-meilleur traitement à fon retour: Quoiqu’ilen foin 


Izate érant venu.en diligence, Monobaze luirendir 


Ldadèmes 


+  Îzate commença fon regne par une ation de 
clémence, ayant rendu la liberté à fes frerés, qu'on 


avoit d’abord mis en prifon.,.de peur qu'ils ne caus 
faflenc quelque trouble. dans l'Etat. Mais aufli ne 


vaffal,-& partie aux. Romains: Monobaze feul de: 
meura auprès de lui. Les: impreflions qu'il.avoir 
reçüés de la Relision des Juifs par Ananie, lui 
étoient demeurées fi avant dans le cœur, qu'il ne 


(a) Fafph lise cit. Xéear di duc| 15e irouaples emabiou 136 tie 
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7 les oublia point. Il engagea même Ananie à venir 
avec lui dans l’Adiabène. Ilarriva auflique fa mere - 


Hélene avoit embraflé le Judaïfme , par le moyen 
d’un autre Juif : ce qui frun plaifir extrème à Izate, 
& lui infpira l'envie de faire profeflion publique de 


cette Religion, & de recevoir la circoncifion. Maïs 


{à mere l'en difluada, craignant que ce change- 


ment ne causât quelque trouble parmi fes fujecs. 
Ananie appuya l'avis de la Reine, & repréfenta au 
Roi que l’eflentiel de la Religion des Juifs, étoit 
lobfervation de la Loi, & que Dieu excuferoit en 
lui lémiflion de la circoncifion , puifqu'il ne le 
faifoit que par néceflité, & pour éviter un danger 
éminent. : _— 
Mais quelque tems après, un Juif de Galilée, 
nommé Éléazar, l'ayant trouvé qui lifoit les Livres 


_deMovyfe, lui fit entendre qu'il ne pouvoit obfer- 


ver les commandemens de la Loi, fans la circonci- 
fion. Izatelecrut, &reçut fur le champ la circon- 
cifion. Puis ilele déclara à fa mere, &à Ananie.Son 
zéle les furprit, & ils en craignirent les fuices. Mais 
Dieu permit que la chofe réufsit heureufement, & 
Izate regna plufieurs années , aimé & honoré de 
tout le monde. Son bonheur & fon exemple por- 
terent Monobaze fon frere, & fes autres parensà 
vouloir Pimiter. Ils fe firent Juifs, aufli-bien que 
lui. Mais quelques Seisneurs du pays né pouvant. 
foufrir , qu'on abandonnât ainfi la Religion de 
leurs Ancètres, appellerent Abia Roi des Arabes, 


&ilui promirent d'abandonner leur Roi dans la 
bataille. Abia vint avec une armée. Izate abandon 


né de la plüpart des fiens, fut obligé deferetireæ 
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dans fon camp. Mais le lendemain il dttaqua les > 
Arabes, les déft, & obligea Abia de fe donner ni 
la mort, de peur de tomber entre les mains du . 4 : . : 
vainqueur. . | 
: Les mécontens n'en demeurerent pas là. Ils 
s'adrefferent à Vologéfe Roi des Parthes, & lui 
rendirent apparemment la fidélité d’Izate fufpeéte. 

(4) Vologéle vint dans l'Adiabéne avec une puif- 
fante armée. Izate ne fe fentant pas affez fort pour 
lui réfifter, fe profterna en terre devant Dieu, fe 
couvrit la tête de cendre, jeñna avec fa femme & 
fes enfans , & implora avec ardeur le fecours du 
Tout-puiffant. Ses prieres furent exaucées. Volo- 
Ë géle reçut la nuit mème la nouvelle d’ine irruption 
E dé quelques Batbares fur fs terres, & fue obligé 
de s'en retourner en diligence. Dieu fivorifa Izate 
dans plufieurs autres rencontres périlleufes, où tous 
les moyens humains fuihanquoient. La Religion 
des Juifs n’éroir déja plus alors la vraye Religion. 
_ Mais Dieu nelaiffe pas de fecourir ceux qui mettent 
en lui leur confiance, & il récompenfe leurs actions 
qui paroiflent bonnes aux yeux des E Ofnmes, par 
des fuccès que les hommes éftiment avantageux. 
 Hélene mere d'Izate, voyant fon fils heureux & 
aifible dans fon Royaume, vint à Jerufalém vers 
Eee 44. de l'Ere vulgaire, & elle sy fignala beau- E 
coup, par les grandes liberalirez qu'elle fit au peu. 
ple; durant la famine qui défola la Judée , & plu- 
fleurs autres Provinces cette année-la. Elle démeuræ 
dans H'baffe ville, où elle avoit fon Palais. Elle fit 
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aire à trois ftades, ou trois cens foixante & quinze 


pas de Jérufalem, un maufelée de plufieurs pyra- 
mides, que Paufanias , qui écrivoit à la fa du 


 fecond fiécle, remarque en parlant de celui de 


Maufole, qui étoit une des merveilles du monde, 
comme un des plus beaux qu'il eût vû. Il fubfftoit 


encore du tems d'Eufébe & de faint Jérôme. (4 ) 


_ Jzate regna vingt-quatre ans, & mourut âgé de 
cinquante-cinq ans, Vers l'an 61. de Jefus-Chrift. 


. Ildaifla vingt-quatre fils; & néanmois il voulut que 


+: 


interrompre la fuite, 


Monobaze fon frere aîné, qui lui avoit gardé da 
Couronne avec tant de fidélité, füc fon fucceffeur. 
Hélene retourna dans l’Adiabène après la mort 
d'Izate, & y mourut au bout de quelque tems. 
Monobaze envoya les os de fa mere à Jerufalem, 
avec ceux d'Izate, & les fit mettre dans le Mau- 
folée qu’elle avoit fait faire. Orofe (b) avance que 
cette Reine avoit embraflééla Religion Chrétienne: 
mais nous ne voyons rien de femblable dans Eu- 
febe, ni dans les plus anciens monumens Eccléfia- 
ftiques. Quelques-uns des freres & des enfans 
d'Izate fe trouverent enfermez dans Jerufalem, … 
lorfque Titeen fit le fiége. Ce Prince leur donna 

la vie : mais il les emmena avec lui, pour lui fer- 

vir d'orages. Nous avons rapporté out de fuite 
l’hifttoire d'Hélene & d'Izate, quoiqu'arrivée aflez 


Tong tems avant & après l'année 41. de Jefus-Chrif 


ont nous parlons. Nous lavonsfaic,pournenpas 


me 


cz 


| (b) Orof. lib. 7 C6 = “a 
gain | 
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Caïus Caliguila s'étant rendu infupportable par 
fes cruautez & fes extravagances, fut enfin tæé le 
24. Janvier de Pan 41. de Jefus-Chrift. Nous avons 
donné ci-devant quelques traits de fa vie, & fur- 
tout de ce qui fegarde [a folie qu'il eut de vouloir 
pañler pour Dieu. Pour faire comprendre jufqu'ou 
alloit fon extravagance, il ne faut que rapporter 
ce n il fit à l'égard de fon cheval, nommé incita- 
tus. (4) Il Pinvitoit à fouper, il ni faifoit ervir 
de lot ge doré, il lui préfentoit du vin dans des 
vafes d’or ; il ns avoit fait faire une écurie de mar- 
Le , & des mangeoires d'ivoire, des couvertures 
de pourpre, un collier de perle ; 7 [ui avoit donné 
une maïfon , des ferviteurs, des meubles précieux, 
pour éceyoir magnifiquement ceux qui feroient 


invitez de fa part à fouper. Il juroït par la vie, & 


par la fortune de fon cheval ; il lui promettoit qu'il 
le feroit Conful; & il y 2 ec coup d’ apparence 
qu ] Pauroit fait, s’il eût vécu davantage. Il avoit 


mis au rang des “Poacifés qui frvo one dans Fe 


Temple où il fe faifoit on 
Pour fes cruautez , elles éclatterent he tout 
fon regne principalement depuis fa feconde année. 
C'étoit CE ne le plus bizarre , le plus léger, &le 
plus inconftanr que l'on conmhic. Prodigue jufqu'à à 
l'excès, puis avare jufqu’à la mefquinerie ; formant 
des iles chimériques & impratiquables; d'un 
luxeinfini. ILavoir épuifé les richeffes de P Empire, 
& s'étoit mis dans la néceflité d'exercer ‘mille vio- 
lences, pour avoir de quoi luflre à à fes folles dé- 
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lui qui lui porta. le premier coup: Caïus railloit. 
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penfes. Il y avoit quatre ans que l'Empire cémifoit: 
fousla ryrannie de ce monftre. Mais comme fa 
cruauté étoic fans bornes, perfonne nofoir entre. 
prendre d'en délivrer le genre humain. Toutefois: 
Caflius Chéréa , Tribun d’une destompagnies des 
gardes de ce Prince, .conçut le deflein de le tuer. 
(a) Hsenouvrità quelqu'un ée fes amis ; & ce fut 


toujours Chéréa, comme un homine fans cœur &. 
fans réfolution ; & lorfque Chéréa étoit oblige de 
vetir à fon tour préndre de lui le mot du guet, il: 
lui en donnoit toujours quelqu'un de ridicule, & 
qui. tendoit. à lui reprocher qu'il n'étoit: qu'une 
femme: Les railleries de fes compagnons joinres à 


éelles de l'Empereur, f ervirent encore à l'irriter de 


plus enplus, & il fe réfolur enfin d'exécuter promp-- 


. tement {4 rélolution:. 


-_ Caïus devoit donner dès jeux-dans fon Palais en: 
Fhonneur d'Augufte , le vingt- uniéme jour de 
Tanvier, & les trois faivans, après quoi., il devoit: 
partir pour Alexandrie. G'éftle res de ces jeux: 


que les conjarez prirent pour le maflacrer. Ils fait. 


férene pañlér les-trois premiers jours , fans rien en 


treprendre : mais le quatriéme jour, Chéréa, & les: 


autres conjurez l'atténdirentà la fortie du chéatre,. 
dans des lieuxobfeurs, par où'il devoir pañler. IE 
alla d'abord au bain; & Chéréa étant venu lui de: 


 mañder le mordu guet, Caïusluien donna à fon: 


… ofdinaire un ridicule & injutieux.Chéréa lui rendit: 


x 
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injure pour injure, & mettant l'épée à la main ; lu 


en donna un-grand coup entre l'épaule & le coû. 


L'os qui joint l'épaule au coû, fr que la-playe ne 
fut poine mortelle. Caïus voulut s'enfuir : mais 
«Cornelius Sabinus, lun des conjurez, le fit romber 
_{urfes genoux ; & lui avec fes compagnons, Pache- 
“vérent, en criant toujours : Recommence, quiétoit 
leur fignal. Telle fut la fn de Caïus Caligula, que 
nous croyons être celui que le-Prophéce Zacharie 
(a)a défigné fous le nom de pafteur infenfe ; de 
fantôme de pafteur, qui abandonne fon troupeau, 
qui mangé la châir des brebis, & qui les fatigue, 
‘jufqu'à leur rompre la corne du pied. Dieu le me- 
mace.de faire tomber l'épée fur fon bras, & fur fon 
«œil droit, de deflécher fon bras, & de couvrir fes 
poux derénébresii que er 
… Le bruit de la mort de Caïus :s'érant répandu 
Le à chéatre, où de peuple & les principaux de 
‘la ville éroienc afflemblez ,y caufa d’abord beaucoup 
-d'efroi. ‘Le -peuple aimoit.Caïus, à caufe des lar- 
-geffes qu'il leur faifoit, ‘&:des fp ectacles qu'illeur 
--donnoit fouvent. ‘Les Sénateurs & les Grands le 
haïfloient. Ses foldats lui étoient fort attachez. Les 
Allemans de {a gardeentranten fureur, maflacre. 
rent d'abord ceux qu'ils rencontrerent; puis envi 
xonnerent lethéatre , ménacant de faire main-baffe 
furtout le peuple: mais enfin ils Sappaiferent , & 


chacun fe retira dans {a imailon. Le-Sénat convo- 


‘qué patiles Confu Is au Capitole , délibéra fi l'on 
choïfiraieun nouvel Empereur où fi Pon rétabli- 
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148 .: HisTOrRE DES JÜrrs, - 
roit la liberté : mais leur lenteur , & le partage de 
leurs fentimens firent échoüer leurs’ projers ,. & 
rendirent toutes leurs délibérations inutiles. 
Claude oncle de Caligula , & qui lui fuccéda 
dans l'Empire, étoit auprès delui, un peuavant 
qu'on le tuât. Au bruit de fa mort, il sétoie allé 
cacher dans un coin obfcur, derriere des tapifle- 
ries, qui fermoient une porte. Il fut R affez'long-- 
cems fans être appercü. Cependant quelques fol- 
dats courant par le Palais pour piller, l'un d'eux 
nommé Gratus, ayant vû les pieds de Claude, le 
cirapar force ;& l'ayant reconnu, lorfqu'il fe jettoit- 
à fes pieds pour lui demander la vie, il le falua Em- 
ereur, & le mena à fes camarades, qui en firent 
de même. Is le mirent dans une chaife, & le por. 


terent au camp , à la vûé du peuple. Il fur fort biem 


réeu des foldats : mais comme il étoit naturelle 
ment. fort timide. il pafla la nuit dans deggrès- 
grandes inquiétudes. Il ne comptoit nullement de 
devenir Empereur. Le Sénat lui députa Véranius 
& Braccus, pour lui remontrer qu'il ne devoit 


point entreprendre de fe faire Empereur par vio= 
lence.,. mais remettreau Sénat le foin de la Répu- 
bhque : Que sil fe conformoit au: f entiment. du 
Sénat. ik s'acquereroit une gloire immortelle, & 
mérireroit également les éloges & du peuple, & du 


Sénat, pouravoir préferé les intérêts de la Répu= 


b] ique à: à prob re: élévation: Que: s'il perfftoir. à : 
vouloir prendre Empire , le Sénat étoit réfolu de 
Syhoppoler de routes fes forces: Apres cela-les. 

lu Senar fe jetterent à genoux à fes pieds. - 
Mjurer de ne point engager Rome dans 
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une guerre civile. Enfin le voyant afhegé d'une = 
foule de gens de guerre, qui lui, promertoient a. a. jé 
toute forte d'afiftance , ils le conjurerenc, s’il étoit Ca “ele 
réfolu de s'élever à l'Empire, de vouloir au moins re vulg. 4r. 
le recevoir des mains du Sénat. : 
Claude d'abord étoit affez difpofé à ne poine 
accepter l'Empire , & a le remettre au Sénat : mais 
4 ayant éré encouragé par Agrippa, & informé par 
lui de l'embarras où éroient les Sénateurs, il ré- 
k pondir à ces Députez avec beaucoup de modefie : 
| Qu'il ne s'étonnoit pas qu'ils euffent tant d'éloigne. 
| ment de la Monarchie , après ce qu'ils venoiene 
d'éprouver; mais qu'il efpéroir faire voir combien 
un gouvernement jufte & modere eftavanrageux : 
Que pour lui, s'il acceptoit l'Empire, il ne garde- 
roit que le nom de Prince; & partageroit avec eux 
toute l'autorité : Qu'au refte les chofes éroient 
alors fur un pied, qu'il ne lui feroit pas même per 
mis de quitter la fouveraine autoriré, & que ceux 
qui la luiavoient déferée,. ne le fouffriroient pas. 
. Agrippa dans toute cette affaire, joüa un ger- 
fonnage peu digne de fon rang, & oùil marqua 
beaucoup: plus d’adreffe,. que de droiture & de 
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150 HISTOIRE DES Juirs, 
cetre occañon de fucceder à l'Empire. En mème 
tems le Sénat envoya prier Agrippa de venir pren- 
dre féance dans fa Compagnie. Il fe peigna, fe 
parfuma, &-vint au Sénat comme un homme qui 
fortoit de table ; & feignant de ne rien fçavoir de 
ce qui fe pañloit, il.demanda au Sénat ce qu'étoit 
devenu Claude, 

. On lui raconta ce «qui s'étoit pallé , & ce qu'il 
fçavoit mieux que perfonne, & on le pria de dire 
on avis fur ce qui fe pouvoit faire dans l'état pré- 
fent des affaires. Il témoïgna d'abord qu'il étoit 
-difpolé à facrifier même fa vie pour la gloire & les 
intérêts du Sénat; mais qu’il étoit d'avis, s'ils fon- 
-geoient à reprendre la fouveraine autorité, de 
‘Voir auparavant s'ils avoienc des armes, de l'argent, 
.& des gens de guerre ; pour foûtenir une telle en- 
«reprife. Le Sénat répondit que rien de-tout cela. 
ne lui manquoir, & que dans le befoin,, ils pour. 
oient même armer.mn grand.nombre d'efclaves: 


-Agrippa repartit. que c'étoit la une foible reflource, 


«ques d'oppofer des efclaves nouvellement armez 


“aux anciennes ‘troupes , qui foûtenoient-Claudes 


“mais .qu'il étoit d'avis qu'on envoyât à Claude, 


pour le prier de fe déporter de fa prétention, & 


qu'il fe chargeoit d'accompagner les Dépucez du 
Sénat. La propoñition fut agréée. Veranius & 
Braccus allerent avec Agrippa au camp, où -étoit | 


 Houble où étoit le Sénat, & lui confeilla.de parler 
.. — À NRC T 
, qui étoit.déja monté fur le-trône. Les 


$ 
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Pavons vû., & Claude leur fit la réponfe que nous — 


avons rapportée. 
Agrippa & Les Déparez ayant fait leur rapport, 
Je Sénat répondit, (4) que jamaisil ne fe foûmer- 


troit volontairement à la fervitude ,, & qu'il ne 
eraignoit point qu'on püt l'y forcer. C’étoit-la une 


déclaration de suetre. Aufli Claude ayant fcû leur 


réfolution:, leur envoya Agrippa, pôur leur diré 
que s'ils perfiftoient dans ces fentimens , il feroit: 
contraint de leur faire la guerre, quoique pour lui. 


il en eût cout l'éloignement imaginable ; mais qu'il. 


les prioit qu'au moins on convint de quelque en- 
droit hors de la ville, afin que les Temples des: 
Dieux. ne fuffent pas foüillez par le fang des ci 
toyens armez contre les citoyens. Enfin le peuple: 


avant abfolument demandé un Prince, & la plû- 


part des Sénateurs s'étant abfentez, on fut obligé: 


de reconnoître Claude pour Empereur. 


Cé Prince pour reconnoître les fervices impor 
fans, qu'Agrippa lui avoit rendus dans certe occa. 


fion , (#) ajoûta à ce qu'il pofédoit déja, la Judée, 


qui comprenoit aufli lIdumée méridionale , & la 
Samarie; en forte qu'il fe vit en pofleflion de tour 
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Honneurs; dont: 
Claude  combla: 
ASrippa 


ce qu'Hérode le Grand fon ayeul avoit poffédé. IL 


lui donna outre céla l'Abiléne,. & le mont Liban; 


ëeftà-dire, les cerres que Lyfanias y avoit poflé- 
dées. Claude voulut. que cette donation für gravée 


fur le éuivre, & mife dans le Capirole. H fr auf 
avec té Prince un traité d'alliance , coffifmé par 
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12 HISTOIRE DES JUIES, 
des fermens , au milieu de la grande place de Rome, 
Il accorda de plus, à la priere d'Agrippa, le Royau- 
me de Calcide à Hérode {on frere, qui étoit auff 
fon gendre. Enfin il donna { 4) les honneurs du 
Confulat à Agrippa, ceux de la Préture à Hérode ; 
& à tous deux le pouvoir d’entrer dans le Sénat. & 
de lui faire leur remerciment en Grec; car d’ordi- 
naire on ne parloit à l'Empereur qu'en Latin. | 
Les Juifs d'Alexandrie, qui avoient été oppri- 
mez fousCaïus , reprirent courage fous Claude. Ils 
prirent même les armes, & exciterent des fédi- 
tions dans la ville. Les Alexandrins furent maltrai- 
rez, & l'Empereur qui étoit tout à Agrippa & à 
Hérode , ou ignora, ou diflimula ces broüilleries. 
Caïus avoit fait mettre en prifon Alexandre Lyf- 
maque frere de Philon, & Alabarque ou Chef, & 
Gouverneur des Juifs d'Alexandrie : mais Chaude, 
qui laimoit depuis long-tems, le mit en liberté, 
L'Empereur donna même un Edit en faveur des 
Juifs d'Alexandrie, {b) par lequel il jugeoir le 
différend qu'ils avoient avec les Alexandrins, au 
fujet du droit de bourgeoïfe. Il envoya à Alexan- 
drie, &-.dansla Syrie cet Edit, par lequel il décla- 
roit que les Juifs ayant toujours joùi des mêmes 
privileces , que les autres bourgtois d'Alexandrie, 
& ayant eu de tout tems le droit de fe choifir un | 


 Ethnarque ou Gouverneur, & de vivre felon leurs 


Eoix , & dans l'exercice de leur Religion, fans 
uon pür les y troubler; il les confirmoit dans 
joüiflance, & défendoit de les y inquiéter. 


Ca) Plage | Cp Anh | 


ET DUNOUVæEESTAM LIU II. 53 : 
1] donna dans la même année un autre Edit en 7 
faveur de cous les Juifs répandus dans toute l’éten- 2 = ; 
duë de l'Empire , par lequel il déclare qu'en confi- & . PEE 
-dération d’Agrippa & d'Hérode {es amis, il permet re vulg. 47. - 
à tous les Juifs qui font dans l'Empire Romain, de 
vivre felon leurs Loix ; de même qu'il la permis 
_a ceux d'Alexandrie. Mais il leur recomrmande dé 
{e contenter de cette liberté, fans parler avec 
mépris des Religions étrangeres. Il ordonne que +: 
toutes les villes d'italie, & les Princes même 
prendront copie de ce Refcrit, & qu’il demeurera 
afhché dans les places publiques pendanc un mois, 
afin que nul n’en ignore. Nonobftanr cette orande | 
inchination que l'Empereur témoignoir alors pour ‘ 
les Juifs, Dion (4) remarque que ce Prince en 
eur permettant de vivre felon leurs Loix, leur 
défendit de venir aucune affemblée ; & qu'il ne 
les hiffa à Rome, que parce qu'ils éroient en trop 
grand nombre, pour en être chaflez, comme ils 
_l'avoient été fous Tibére. Toutefois dans la fuite, 
il les chafla de cette ville, comme nous le verrons 
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154 HISTOIRE DES Juars, | 
| fairs. Il fit rafer les cheveux à plufieurs perfonnes 4 
Us qui firent les vœux de Nazaréens, & il contribua . 
Cu de l'E, n tout, où en partie aux frais de leur confé- 

 revulg. 41. CTation;  . écoit la coûrume parmi les Juifs, (a). 
L. que pour avoir part au mérite du Nazaréat d'un 

É _ autre, Pon contribuât aux frais de fa confécra- 
tion. Et ayant exactement accompli tout ce que. 
h Loi ordonne , il fit préfent au Temple de la 

| + chaîne d'or quel Empereur Caïuslui avoit donnée, | 

pe en la place de celle de fer qu il avoit portée au- 

|  paravant. Hila fufpendit au dedans des galeries 
du Temple > au- deffus du tronc où l'on jettoic 


es 


| 
dc | — l'argent qui étoit confacré à Dieu, pour ètre un | 
EE _ monument éternel de linftabilité de chofes hu- + 
EE — maines, & du fouverain pouvoir de Dieu fuck À 
EUR …_  Hiiuncde Ron, , qu'iléleve ,& qu 1l abaïfle ss | 


il lui plaît. 
_ Ce Prince ôta la fouveraine ns  . . 
“Théophile fils d'Ananus, (4) & la donna à Simon 
Cantharas, fils de Bocthue,  beau-t -pere du Grand | 
 Hérode , à caufe de Mariamne fa fille, que 
_ Prince Do Lo in voulut le épouses | … 
peu de terms. cette dignité, pour la donner 
Où Ananus, qui l'avoir déja 
Lee : mais Jonas | 


. après 
= s'excufac de voir , ditaf 
.. de de por cette dis 
fois; quil fe contentoit « er nneur 

à “Re une Aie 


_ étoit Iduméen d'origine. Agrippa, qui étoit alors | 


ET pu NOUw. TEsTAM. Liv. II. 155 | = 
qu'il en croyoit très-digne à caufe de fon in- Av ou M. . 
nocence, & de la pureté de fa vie. Agrippa loua de 
‘fa node & la donna, ainfi gs : Je fouhai- C4. de LE. 
toit, + fon frere. Li tevuR di 

Agrippa témoignoit en général beaucoup de. 
. pour fa Religion, (4) évitoit avec doin tou | | 
tes les impuretez légales , obfervoit exactement  - 
toutes les Loix, & ne pafloit point de jour fans à 


offrir des on C'eft pourquoi il aima : le féjour 2 


de Jerufalem, dont Claude lui avoit rendu la Sou- - 
_véraïneté, & il y demeura prefque toujours. Il 

| témoignoit aufli beaucoup « de bonté & de clémence 
envers fon peuple, croyant que. c'étoit- là le vrai 
caractere d' un Prince. Il aimoit à faire du bien, | 
& à être aimé, étoit magnifique & liberal envers 
_ tout le monde , attentif & compatiflane aux Maux 
- de fes fujers, fenfible à leurs. befoins, magnifique 
en toutes  . Il aimoit à nner des fpecta- 
cles au. peuple : mais les Juifs zélez défapprou- 
voient fort les combats des gladiateurs qu'il don- 
-noit quelquefois, & où Fon Jen qu'ilfé 

une fois périr. quato _cens hommes ___. 
Simon ayant un jour fait A le peuple, dé Se 
_clama hautement contre lui, & dit quonnede — 


voit pas le laiffer entrer. dans Le Temple avec es ee 


Vrais Ifraëlites, parce que du côté de fon pere il 


à Céfa ce en re aformé. Il fit venir Simon, le 


| 
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| | afloit rien contre la Loi, dans les fpeétacles qu'of 
| ANR dE repréfentoic alors. on y trouva rien à redire, 

| ce dep. & lui demanda pardon. Le Roi fe contenta de a 
L re vulg. 41. foûmifhon, & le renvoya , après lui avoir fait 


même quelques préfens. 
On blime Agrippa d'ingraritude « envers Silas ; 
(a) à qui il avoir de rrès - grandes obligations , 
& qui lui avoit rendu des fervices cffeniels dans 
- fa premiere fortune. Agrippa. le récompenfa, en 
lui donnant la Charge de Général de toutes fes 
troupes : mais Silas abufant del liberté qué ee 
 fervices lui donnoïent , traitoit Agrippa plütôs 
comme fon égal, que on Maitre, vans | 
tant nr ds fes fervices., & rappellanc | 
au Roi le fouvenir de fes premieres difgraces, | 
 Agrippa fatigué de ces difcours, ôra à Silas le | 
commandement qu'il lui avoit us , &le fe | 
arrêter prifonnier. Après que fon refflentimenr. fie 
palé, & que la raifon eut repris la place de la | 
colere, , Agrippa voulut le rétablir. Maïs Silas outré | 
de dépit à à caufe de l'injure qu'il avoit recûé, dé | 
clara hautemenr qu'il ne ceferoit jamais de lé | 
faire des reproches de c ce qu il avoit fait pour Jui . | 


ne -de | 
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de l'Empereur Claude. Cette action für fort def. 
approuvée des principaux de la ville; & Agrippa 
_ en prévoyant les conféquences , alla trouver Pé- 
_trone, qui étoit encore Gouverneur de Syrie, au 
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couvernement duquel la ville de Dor appartenoït,. 


comme étant de la Phénicie. Pétrone envoya aufli- 


tôt à Dor Proculus Vitellius Centenier, pour lui : 


amener les coupables, & écrivit aux Magiftrars: 
_de la ville une Eertre fort fèvere, pour lesobli- 
ger à livrer les auteurs du trouble, & à laifer 
aux Juifs la liberté , que l'Empereur venoit de leur 
accorder dans toute létenduë de l'Empire. Ainfi 
cette affaire n'eut point de mauvaifes fuites. 
Agrippa fe voyant tranquille dans fon Royau- 
me, s'appliqua à gagner l'affection. de fes peuples: 
H y réufhit aifément ; & pour leur donner des 
- marques de fon affection, il leur remit le tribuc 
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que chique maifon lui devoir. (4} Il entrepric 


auf d'environner d'une muraille très-forte une 


grande augmentation de maifons, que Pon avoir 


baries au feptentrion de Jerufalem , & donc if 


vouloit faire comme une nouvelle ville. On non: 


È see LnOME 


‘ville meuve ; & le Roi n'avoir épargné ni {on ar: 


gent, ni celui du peuple, pour obtenir ded’Em> 


pereur la permiflion de la fortifier. (#) On pré= 


CR 
n'eut pas beaucoup de peine d'obtenir de €hude 
ce qué l'on demandoït ; 


Shen 


3 “(a ) Antig. Li CET 
… (b) Ari. l19.0 7. 


alien 


+ 


no 


ÆS 2 
i 
TT CE 
PS 


AO 4: de 
“Casder 


Cu AP. X 


158 HisToIRE DES JUrrs, 
— vrage : mais Vibius Marfus, qui avoit fuccedé 


AN. DU M: Cerre année quarante-deuxiéme à Pétrone, in- 


El forma l'Empereur de l'encreprife d'Agrippa, & M 


re vulg. 42, lui fr appréhender quelque révolte de la part des. 


Juifs. Ce qui obligea Chude à lui défendre de 


continuer cet ouvrage. 


Saint Pierre après avoir annoncé JEsus-CHRIsT 


a 


1 


Gain Pierrevient dans les Provinces de Pont, de Galatie, de Bi 
‘àRome fous lEm- 


pire de Claude. 


thynie, & autres Provinces voifines, vint à Rome, | 

qui étoit le lieu que les autres Apôtres (4) lui 
2 Rent : ; n — à k 

avoient principalement afliggé pour fon partage 


dans la prédication de l'Evangile. Il yvincenvis | 


ron vingt-cinq ans avant fa mort , en la deuxiéme 


année de l'Empire de Claude. (4) On croit que | 
faint Marc l'accompagna dans ce voyage ; car les | 
Anciens (c) nous apprennent qu'il étoit l'inter | 
_préte & le fidèle Difciple de cet, A pôrre. Saint Pierre … | 
y fi plufeurs Difciples qu'il convertit, non-feu- W 
lement du nombre des Juifs, mais aufh dunom 
bre des Genrils ; & cette nouvelle Eglife devinr 
bien-tôt célébre dans tout le monde, par fa foi 

& fon obéiffance. (d) C'eft, dit-on, (e) dans ce À 


voyage que faint Pierre vit àRomePhilonleJuis 
& qu'il eut diverfes conférences avec lui. Onpré 
rend ipême (f) qu'ils firent amitié enfemble. Mais 
le principal fujer du voyage de faint Pierre, étoit 
de combattre Simon lé Magicien, (g) qui ayant 


Eufeb. 1. 3.0. 14. biff. Ec- 
7. de Viris illuftr. c.1. . 
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‘quitté Samarie, _ parcouroît les pays où JEsus- 
CHRIST n'avoit. point encore été prêché, & 1. 
riva enfin à Rome fous l'Empereur Claude. 

_ Ce fur-là que fe fervant des fecrets de {a ma- 


gie, il ft aux yeux du peuple Romain un fi grand 
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Cas. de V'E- 


re ne PA Te. 


nombre de preftiges, qu'il y fut regardé comme 


un Dieu, & y reçut les honneurs divins, fi lon 
en croit divers Anciens, (4) Mais faint D fic 


connoître fes fourberies, & afloiblit fon autorité, 


tant par fes difcours, que par fes miracles; & quand 
il fut obligé de quitter cette Capitale de l'Empire, 


_ il y lala une Eclife nombreufe & floriffante, ca- 
pable de difiiper les ténébres, que cét ennemi 


: cherchoir de répandre fur la verité de l'Evangile. 
Cette même année quelques Fidéles originaires 


de. Cypre & de Cyrene | b) qui. étoient du nom- 


bre des premiers Difci les des Apôtres, & de ceux 


que la perfécurion excitée à l'occafon de fine 


Étienne, avoit difperfez, vinrent à Antioche, &- 


commencerent à y prècher aux Grecs, c'eft-à- dire, 
aux Gencils convertis, ,aufquels L la porte de l'Ev: 
gile avoit été ouverte par la converfo - 


tème de Corneille. Ils frent plufieurs mir acles dans 
_ cette ville, & y gagnerent plufieurs ames à Dieu. 
Il ya allez d'apparence que Îles principaux de ces 


Prédicateuts étoient Luce de Cyrene, Simon le 


” Noir, & Manahem . dont on parlera Ci-ap 
: L'Églife de Jerufalem ayant appris 1 eur 
fuccès de cette pren & que len nbre des 


"+ Juffin. réh 
&. 20. Terrnl. Apologer. c, 13. En. | 
Jeb. L 2,614 Cyril, Cath.c. Ang. 


Saint Barnabë 


vient à Antioche. 


| 
| 
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RO —- Fideles 'augmentoit à Antioche, y envoya faint 
E. AN DU D Barnabé, qui fut témoin des merveilles que la 
Cu. Es grace de Dieu avoit joperées dans leur cœur. I 

“re vulg, 42. €xhorta ces nouveaux Fidéles à perfeverer dansle 

— fervice du Seigneur, & en augmenta beaucoup le © 

. nombre par fes inftruétions & par fa vertu; ca | 

C'étoit un homme vraiment bon, animé du Saints 

Efprit, & plein dé foi & de zéle pour le falut des | 

autres. Il étoit même rempli de l'efprit de prophé 

tie, & avoir recû de Dieu le don de la fcièence à 

& de la parole. Voyant que la moiflon étoit grande 


en 
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ki 


à Antioche, & que les ouvriers n’y étoient pag 
en aflez grand nombre, il äila à Tharfe, pour y … 
chercher faint Paul, qui lui étoit connu depuis … 
long-tems ; & layant trouvé, il lamena à An | 
tioche, où ils demeurerent enfemble deux ans en- … 
tiers. Ils y frent une fi grande quantité de con 
verfions , que le nombre des Fidéles croiïffant tous 
les jours, on commença à les y connoître fouske. 
nom de Chrétiens. Et c'eft-R où ce nompritfon 
origine, & d’où il fe répandit bientôt dans tout 
l'Empire. Jufques-là les Difciples de JEsus-CHRIST 
me fe qualifioient, que du nom de Freres, de 
| | SA OR CR 
_Magmifencæ … Entre les effets de la magnificence & de ki # 
ed" berdlié d'Agrippa, Joféph (4) me le hâte, 
=  Jamphithéarre, les bains &°les galeries quilfte 


{ a) + es 7. ftades fon 
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peuple au milieu de la paix,une image de la guerre, 7 = 
il fit venir dans Pamphithéatre quatorze cens hom. AN Du M. 


as 
LL 


4045. de J. 


mes condarmnéz à mort, que l’on fépara en deux & Je debre 


troupes. Leur combat fut fiopiniâtre, que de tout re vulg. 42, 
en vie. 2 

De Béryte il vint à Tibériade ; & comme il 
£toit fort confideré des Princes fes voifins, il sy 
trouva bientôt avec lui cinq Rois; fcavoir, An- 
tiochus, Roi de Comagéne ; Sampfigeran , Roi des 
Emeféniens ; Cotis , Roi de la petite Arménie; Po- 


ce grand nombre, il n'en demeura pas un feul 


_lémon, Prince de Ponts & Hérode, Roi de Calcide: 


Agrippa fe fentit crès-honoré d’une pareille vifite, 
& n'oublia rien pour traiter ces Rois avec la ma- 
gnificence convenable. Comme ils étoient tous 
enfemble, Marfus, Gouverneur deSyrie, vint aufls 


pour le voir. Agrippa par refpe@t pour le nom & 


la grandeur Romaïne, alla fept ftades (2) au-de- 
vant de lui, ayant avec lui dans le même chariot 
les cinq Rois qui l'étoient venus voir. Cette srande 
union entre tant de Princes, déplut à Marfus. I 


“en craignit les conféquences. Il leur fit {cavoir à 


tous qu'ils s’en retournaflent dans leurs Etats. Ce 
qui offenfa fi fenfiblement Agrippa contre lui, 
qu'il écrivit avec beaucoup d’inftance à Claude, 


pour le prier de retirer Marfus du gouvernement 
de Syrie. Mais fa Lettre n'eut fon effet qu’apres fa 


mort arrivée Pannée fuivante.. RE A 


* Quelque rems après, il vint à Jerufalem, & ôta Cruer, XI 
fiat: j a SA > FN TL due le) e S.Jacs 
Le Pontificar à Mathias, fils d’. anus ; POUT EN TE» ques le Majeur, 
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vêcir Elionée, fils de Cithæus. (4) Et comme il 
cherchoit en toute maniére à faire plaifir aux Juifs, 
érant lui-même fort zélé pour fa Religion, il fe 


mit à perfécuter lEglife. (6) Il fit donc arrêter 


faint Jacques le Majeur, qui étoit alors à Jeru- 
falem, & le fit décapier. Saint Clément d'Ale- 
xandrie (s) raconte comme une chofe qu'il avoit 
apprife par la tradition, que le foldat qui avoit 


arrête faint pas , & qui l’avoit amené devant 


les Juges, fut fi touché de la générofité avec la- 
quelle il confefloit Jefus-Chrift, qu'il déclara qu'il 
étoit luimême Chrétien : De forte qu'il fut con- 
damné à avoir la tête tranchée avec lui. Comme 


on les menoit tous deux enfemble an martyre, 
ect homme demanda en chemin pardon à PApé- 
tte. Celui-ci héfira un peu ; puis tout d'un coup 

il lembrafa, & lui dit : La paix foit avec vouss 


c ; = — 
| (4) Epiphan. bare 
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| pour Âpôtre: (4) mais on ne trouve pas de bon- 


nes preuves de cette prétention. On ne fçait pas 


non plus Le téms, ni loccafion de la tranflarion 
de fes reliques à Irie en Galice, & de-là à Com- 


poftelle. Au fixiéme fiécle, () on croyoit.encore 
que fon corps étoir en Paleftine. : 

- La mort de faint Jacques arriva un peu avant 
Pâques, qui tomba cette année lez. d'Avril. Et 
Agrippa voyant que la mort de ce faint homme 


“avoit été agréable au peuple, fit auflr atrècer Pierre, 


(c) qui fe trouva alors à Jerufalem. Ille ft pren- 


dre pendant le jour des azymes, attendant pour 


le faire mourir, que les fept jours de la Pique 


AN ou M. 


4047. -de-J. 


C.47.delE- 
re vulg. 44 


Saint Pierre eft 
mis en prifon. 


fuflent pañlez ; car l’on ne faifoit ordinairement 


mourir perfonne pendant les jouts de la Fète, fur 


_ tout depuis que la Judée avoir été renduë, avec 


le droit de vie & de mort, à un Prince de là Re- 
ligion des Juifs. Agrippa voulut donc faire un 
exemple de la mort du Prince des Apôtres, & le 


faire mourir en préfence de tout le peuple. 11 le 


fic mettre dans une prifon , attache par deux chat 


nes à deux foldats qui ne le quittoient jamais ; 
& gardé par deux autres qui étoient à la porte de 
la prifon. Ainf il avoir feize foldats qui fe fucce- 
doient les uns aux autres quatre à quatre, & qui 
étoient deftinez à le garder. |  _ 
_ Cependant toute FEglife de Jerufalem faifoit à 
Dieu d'inftantes prieres pour la délivrance de faint 
Pierre. Or la nuit qui préceda le jour qu'Agrippa 
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_comment Dieu l'avoit délivré. En même rems. il 
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devoit le faire mourir ,un Ange vint dans la pri- 


fon ; & ayant frappé Pierre au côté, il léveilla,. 


& lui dit de fe lever, de s’habiller, & de le fuivre. 
En même-tems les chaînes qu'il avoit aux mains, 
fe détacherent & romberent ; & l’Ange ayant 


ouvert toutes les portes, le mena à travers les corps 


de garde, avec une Jumiére que lui feul voyoit, 


jufqu'à la derniere porte qui étoit de fer, laquelle 


s’ouvrit d'elle-même à leur approche. Alors ils fe 
trouverent dans la Ville; & PAnge conduifit Pierre 
encore le long: d’une ruë, & puis difparut. ; 


Saint Pierre, qui jufques-là n'avoit recardé ce 
qui fe pañloit que comme un fonge, comprit que 


Dieu l’avoit miraculeufement délivré de [x main 


d'Hérode, & de la fureur des Juifs, qui s’atten- 
doient de voir le lendemain fon fupplice. Après 
avoir donc reconnu où il étoit, ik alla frappera la 
porte de Marie, mere de Jean Marc,.où un grand 


nombre de Fidéles éroient enfermez, & enprieres. 


Une férvante nommée Rode , étant venuë à la 
porte, demanda quicétoit ;: & ayant oùi la voix. 


de Pierre, elle en fut fi tranfportée de joye que 


 fansluiouvrir, elle courut dire que c'étoit Pierre 
On ne la vouloit pas croite; & on difoir que c'étois 
plûtér fon Ange , qui prenoït fa voix & fa figure. 
_ Toutefois comme il continuoit à heurter, on lui 
_ alla ouvrir, & on reconnut que c'étoir lui-même. 
_ On peut juger de l'éronnement & de la joye dés 
_ Fidéles’äce fpectacle, & de leurempreflemenr à 
oir ce qui lui étoit arrivé. Il leur fit figne de . 


afin qu'ils fe cüflent, & leur raconta 


ET pu Nouv. TEsTaM. LV. II. 56 Fee 
leur dit d’en avertir faint Jacques le Mineur, Evé- 
que de Jerufalem , & les autres freres, qui pou- FR 
voient être affemblez, & en prieres dans quel- G 47. del 
qu'autre lieu. _ : _ revuls. 44 
Quand il fut jour, il y eut grand trouble parmi. 

” les foldats, pour fçavoir ce qu'étoit devenu Pierre 
Leur prifonnier. Agrippa l'ayant envoyé chercher, 
on ne le trouva point. Il ft donner la queftion aux 
foldats de la garde ; &c n'en ayant rien pû appren- 
dre , illés ft mener au fupplice. Aufli-tôt après, 
Agrippa s’en alla à Céfarée de Paleftine , où il fr 
célébrer des jeux en l'honneur de l'Empereur 
Claude, (4) où toutes les perfonnes confidérables | 
du pays étoient affemblées. Ceux de «Tyr & de À 
Sidon, qui avoient offenfé Agrippa, y vinrent 
-en grand nombre, pour lui faire fatisfaétion. Il 
leur donna jour pour leur parler; & c'étoit le fe- À 
cond jour des jeux. Il vint à l'heure marquée de | 
grand matin au théatre, & s'aflic fur fon trône, 
vêtu d'une robe royale toute tifluë d’argenr, & à 
_ d'un ouvrage admirable. Le foleil à fon lever don: 


nant {ur fes habits, les faifoit briller d’une lumiére | À 

fréclatante, qu'on ne pouvoir les recarder, fans à: 
ètre touche d’un refpeét mêlé de crainte. Le Roi 
commena à parler à ceux de Tyr & de Sidon; & 1 

comme il parloit , le peuple & les flatreurs fe 1 
mirent à crier : Ceft la voix d’un Dieu, & non pas 
d’un homme. Ils ajoûterent diverfes autres chofes. 
à fx loüange. =. a 


Le Prince trop fenfible à lafeion du peuple,  - Ro . À 
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— n'eutpas foin de rejeter ces acclamations & ces 
Dur, de | natteries impies. En même tems il apperçut, dit 
2 ii LE. Jofeph, un hibou perché fur une corde au-deflus 


de fa cête. Alors il fe fouvint de ce qui lui avoit éte 
prédit aflez long-rems auparavant , étant à Rome 


: = : . ÿ . ; / 

un pareil oifeau , qui lui préfageoit fa liberté pro- 
chaine; que quand il le verroit pour la feconde 
fois, il n'’auroit plus que cinq jours à vivre. Agrippa 


frappé de cer objet, s'effraya, & tout d'un coup 


lAnge ‘du Seigneur, dit faint Luc, le frappa; 


parce qu'il n'avoit pas rendu gloire à Dieu , .en fe 


laiflant traiter comme une Divinité. Il fentit un 
grand mal de cœur, avec des douleurs violentes 
dans les entrailles. Alors il dit à ceux qui un peu 
auparavant de révéroient comme un Dieu, & le 


prioient de leur être favorable : Voila celui que. 
vous vouliez flatrer de l'immortalité, tout prèc à 
mourir; vous voilà maintenant convaincus de 
menfonge : mais il faut vouloir ce que Dieu veut. . 
J'érois crop heureux, & il n'y avoit paint de Prince. 
dont je dûffe envier la félicité. En difant ces mots, 

_ il fencic fes douleurs s'augmenter; & il fallut le 


reporter dans fon Palais. 


= 


Bien-tôt le mal devint fi grand : que Je brune | 


épandit, qu'ilétoit prêt de rendre l'efprit. Aufh- 
tôt tout le peuple couvert d’un fac, & dans Phu- 
miliation , fr des vœux & des prieres à Dieu pour 
la confervation de ce Prince. Tour l'air reentic de 
cris & de pleurs; & Agrippa qui étoit dans k 
la plus haute de fon Palais, les voyant 
éprofternez le vifage contreterre, ne 


dans les liens, lorfqu'il vit pour la premiere fois * 
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put retenir fes larmes : mais fon arrêt étoit pro- 
noncé. Il mourut enfin au bout de cinq jours, ac- 
cablé de douleurs, & rongé de vers. Dès qu’on {cut 


autrement Samarie, en firent des réjoüiflances pu- 


 bliques, & commirent des infolences étranges 
contre fa mémoire & contre l'honneur de fes filles ; 
à quoi fes propres foldats prirent grande part. Ce. 


qui fait juger le peu de fonds que lon doit faire 
fur les témoignages exceflifs de refpect & d'affec- 


tion , que les peuples peuvent rendre à leurs Princes 


pendant leur vie. Ils arracherent du Palais les fta- 


euës de fes filles , & les porterent dans des lieux de 


proftitution , leur faifant mille outrages, qu'il n’eft 
pas permis de rapporter. Ils firent des feftins dans 
_ lesrués, où avec des couronnes de fleurs fur leurs 
_ têtes, ils offrirent des facrifices à Charon, comme 
en actions de graces de la mort de leür Prince, & 
de fon tranfport dans l'enfer. 

Par la mort d'Aorippa, la Judée retomba de 


nouveau fous la domination des Romains; &l'Em- 
péreur Claude la réduifit en Province, & lui en- 


voya pour Gouverneur Cufpius Fadus, (4) & dé- 


fendie à Marfus Gouverneur de Syrie, de s'en 


_ mêler, à caufe des différends qu'il avoir eus avec 


Aogrippa. E’Empereur recommanda à Fadus de 


faire une fevere réprimande à ceux de Céfarée & 
de Sebafte, fur les infolences qu'ils avoient com. 
mifes contre la mémoire d’Agrippa, & contre les 
Princeffes fes filles. Il lui ordonna aufi d'envoyer 
| (a) Antig.l, 19 6 7 © de Bello so Le 
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—— dans le Pont les récimens de cavalerie de ces deux | 
‘se 4 M: villes, & cinq cohortes d'infanterie compofces de 
és ae leurs habitans ; & de faire venir des foldats de 
revulg.44. Syrie, pour mettre à leur place. (4) Toutefois cer 
ordre ne fut pas execuré. Ces deux villes ayant 
envoyé des Députez à Claude pour l'adoucir, il 
permit que ces foldats demeuraflent dans la Judée; 
ce qui fut le commencement des maux dont elle | 
fut depuis afigée, & la femence de la guerre qui | 
arriva fous le gouvernement de Florus. À A] 
"os xn, Cependant la Religion Chrétienne prenoit toù- | 
Paul &Barmabé JOUrS de nouveaux accroiflemens. Saint Paul & | 
Rois eue Cine Barnabé firent de grands fruits à Antioche. 
des Fidéls d'A Alors la famine qui arriva en la quatrième année 
es. de Claude , & qui avoit été prédite par le Pro- 
phéte Agabus, qui éroit venu quelque tems au= 
paravant de Jerufalem à Antioche, (b)avoit réduit à 
les Fidéles dé Jerufalem, qui avoient abandonné 
leurs biens, dans une grande néceflité &c’eft pour- 
quoi les Freres de l'Eglife d’Antioche réfolurent 
de leur faire part de leurs biens, chacun felonfes 
| facultez. Saint Paul & faint Barnabé fe chargerent 
L. _ décesaumônes, & les porterent à Jerufalem, où 
| ils Les mirent entre les mains des Anciens de lEgli 
fe , pour les diftribuer felon les befoins de chacun. 
Après quoi faint Paul & faint Barnabéretournerent 
à Antioche , menant.avec eux Jean Marc, pouf 
_ leur fervir dans le miniftere de l'Apoñtolar. (c) 
 Oril y avoit alors dans l'Eolife d'Antioche quel: 
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ETpu Nouv. TESTAM. Liv. II. 169 
ques Prophètes & quelques Docteurs ; fçavoir, 
Barnabé, (4) Siméon , ou Simon le Noir, Luce 
de Cyrêéne , Manahem , & Saul où Paul. Ces Saints 
étoient occupez aux diverfes fonétions de leur mi- 
niftere, à la priere & au jeûne. Pendant qu'ils 
étoient dans ces exercices, le Saint-Efprit leur dit 
par quelques Prophétes , de lui féparer Paul & 
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# 


Barnabe , pour l'ouvrage auquel il les avoit defti- 


nez; c'eft-a-dire, pour le miniftere de PApoftolar, 


& de la prédication de l'Evangile. Alors toute l'E- 


glife jeûna & pria ; Luce & Manahem impoferent 
les mains à Paul & à Barnabe, & on les envoya 
prècher par-tout où le Saint-Efprit les conduiroir. 


Ils furent deftinez principalement à annoncer 


l'Evangile aux Gentils, & on les abandonna à la 
grace de Dieu. … _— _ 

Ce fut apparemment cette même année que 
faint Paul eut ces grandes révélations dont il parle 
aux Corinchiens, (db) & qu'il fut ravi jufqu'au 
croifiéme Ciel , jufqu’en Paradis, où il oüit des 
des nryfteres qu'il n’eft pas permis à un homme de 


Révelations fais 
tes à S. Paul. 


déclarer, & que les hommes vivans fur la terre ne 


pourroient pas comprendre, Il nous dit lui-même 
qu'ilne fçair fi ce fut avec fon corps, ou fimple- 
ment en efprit., qu’il fut ravi. Mais on ne peut 


douter, qu'il n’y ait été rempli de cette plénitude 
de lumiere, defcience, d'ardeur, & de zéle, qui 
paroïflent dans toutes fes Epitres. Quelques anciens 
hérériques, (c) & quelques dévots imprudens (4) 


Lg in ou trafl. 98,p. 199. 
2005228 
| . (d) Soxzomer. li 7.0. 19. 
L 


(a) AË Xe _ 
{b}) 2. Cor. XIL 2, 3.2. 
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Fadus Gouver- : 


neur de Judée. 
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fe vantoient autrefois d’avoir un Livre, qui conte: 


noit toutes les merveilles que faint Paul n'avoir 
pas voulu découvrir aux Fidéles. On prétendoit 
même avoir trouve ce Livre dans la maifon de ce 
Saint à Lharfe. Mais cer Ecrit eft aujourd’hui en- 
feveli dans l'oubli; & on peut afsürer que l'Eglife 
n’y perd rien : car C'étoir un ouvrage de ténébres, 
& non de lumieres, plus propre à détruire, qu'à 
édifier. | | 

Lorfque Cufpius Fadus arriva en Judée, il 
trouva que les Juifs de de-là le Jourdain aveient 


pris les armes contre la ville de Philadelphie, qui 


eft la même que Rabbat, Capitale des Ammoni- 
tes. Fadus ft arrêter les trois principaux chefs de 
cette entreprife. Le principal nommé Annibas, fut 
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mis à mort; & les deux autres, Amram & Fléazar, 
furent bannis. Il purgea enfuite la Judée des 


voleurs qui la pilloient, & fit punir un de leurs 


Chefs , nommé Prolomée, qui avoit commis de 


grands défordres dans l'Idumée & dans PArabie. (4) 
La famine, qui avoit commencé dès l'année pré: 
cédente, continuoit à défoler toute la Judée; & 


| Jofeph (8) dit qu'elle afigea ce pays pendant plu- 


fieurs années, {ous le gouvernement de Fadus & 


de Tibere Alexandre fon fuccefleur. Hélene Reine 


des Adiabéniens , dont on a parlé ci-devanc, étant 


venué à Jerufalem, foulagea beaucoup le peuple 


dans cette extrémité, ({ c} Elle ft acheter quantité 


de bled à Alex andrie , & des. figues féches en 


intig. XXE | (c) dotiqu le 20. + 2e = ee 
— 
| # 


Fr 


beloin, & s'acquit beaucoup de réputation par fa 


ET pu Nouv. TESTAM. Liv.lI. 171 
É ; ; CS À \ +, 5 NES : 
Cypre, qu'elle diftribuoit à ceux qui en avoient Le 


} Fr à OZT. de: » 
magnificence & fa libéralité. Le Roi Izate fon fils, Cu s. ee 


Ets À 


ayant appris l'érat où cette famine réduifoit la revulg. 38. 


Judée, envoya aufli de grandes fommes d'argent 

aux Magiftrats de Jerufalem, afin qu'ils en afhf- 

taflent les pauvres. > _ 
L'Empereur Claude pour témoigner l'honneur >  Cafius Longi- 

qu’il vouloit rendre à la mémoire d'Agrippa Roi Li" 

des Juifs, ôta après fa mort à Marfus le gouver- 


nement de la Syrie, ainfi qu'il Pen avoit inftam- 


ment prié quelque tems avant fa mort, & lui 


donna pour fuccefleur Cafhus Longinus. Celui-ci 
étant arrivé à Jerufalem, fit venir les Sacrifica- 


teurs & les principaux de [a ville, & leur ordonna 


de la part de l'Empereur, de remettre dans la for- 
terefle Antonia les ornemens pontificaux , dontil 
n'étoit permis qu'au Grand-Prêtre de fe fervir, 
pour y demeurer, & y être gardez comme autre- 
fois , par les romains. Les Prêtres & les Magiftrats 
de la ville n’oferent soppofer à ces ordres; &ilne 
leur auroit pas été für de le faire, parce que le 
Gouverneur avoit amené beaucoup de troupes dans 

Ja ville: Néanmoins ils prierent Longinus & Fadus 


de leur permettre d'envoyer des Députez à l'Em- 


pereur , pour lui demander qu'il lui plût leur laifler 
a garde de cet habit. Ils obtinrent de l'Empereur 
ce qu'ils fouhaitoient, étant appuyez par le credit 


. & les follicitations du jeune Agrippa, fils du Roi 
 Agrippa, dont on a parlé, & qu'on élevoit à Rome 


auprès de l'Empereur : mais ils ne lPobtinrent qu'à 
condition de donner leurs enfans pour Otages; ce 


D EE ddr envi 
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| qu'ils firent fans difficulté. Claude écrivit en même 
P à j tems à Fadus, & aux Juifs même, le 28. Juin de 
Cas. del'E- l'an 45. de l'Ere vulgaire ; & il leur dit qu'à la 
re vulg. 45. confideration du jeune Agrippa, il leur laifloit la 
garde des ornemens pontificaux du Grand-Prètre, 
& de fa couronne, (4) ainfi que Vitellius Gouver- 
-neur de Syrie, le leur avoit déja accordé dix ans 
auparavant. (4 } ss 
© Hüoserot de  Hérode Roi de Calcide, & frere du Roi Agrippæ 
creer demanda aufli alors à l'Empereur, & obtint de lui, 
catuies d'avoir autorité fur le Femple, & fur Fargent con. 
facré à Dieu ; & le pouvoir de donner la grande 
Sacrificature à qui bon lui fembleroit. ILufa en 
même tems de ce pouvoir, en dépofant Simon . 
Canthére,. & en établiflant en fa place Jofeph fils 
de Cani, ou de Cami. Après la mort d'Hérode, ce. 


eh 


Theudas impo. Sous. le gouvèrnement de: Fadus,, (c) un im+ 


teur, trempe les fi à + J +. re 
Tuifs. À pofteur , OÙ un magicien NOMIME Theudas >. qui 
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PP TNA CRUE TRE DE EVE 
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ui l'on coupa la tête, que l'on porta à Jerufalem. 


Fa 


C'eft, dit Jofeph, ce qui arriva de plus remarqua- AN pu M. 


8. de F 
ble fous le gouvernement de Fadus. 4045, 


aller prècher aux Gentils, partirent d’Antioche, 
menant avec eux Jean Marc, qui les avoit fuivis Cuar: XIV. 


: oise de Pau 
de Jerufalem. Ils-vinrent d'abord-à Séleucie, DOLÉ & de Pamcbo <ar 


de mer, au-deflous d’Antioche , où ils s'embar- Crere &en af: 


_querent pour pafler en lle de Evypre. Ils allerenr 


à Salamine Capitale de File, où l'Evangile avoic 
déja été prèché quelque tems après la mort de faint 
Etienne, {4 ) Mais faint Pauk & faint Barnabé ne 
Jaifferent pas de parler aux Fidéles, & de confirmer 
dansla foi ceux qui avoient déja crû: De Salamine 
ils allerent à Paphos , à l'autré extrémiré de PIfe ; 


qu'ils traverferent aint d'un bout à Fautre. {by 


Efle de Cypre avoir alors pour Gouverneur Ser- 
gtus Paulus Proconfuf, homme fage & prudent, 
qui ayant deja quelque teinture de k vraye Reli- 
gion , par le commerce qu’il entrétenoit avec les 
Juifs, défiroit d'entendre la parole da falut. Ilen= 
voya donc querir Barnabé & Saul. Mais il avoit 
auprès de lui un magicien &' faux Prophéte, nom: 
me Bar-Jefu, qui s'oppoloit à leur prédication, & 
qui empêchoit le Proconfuld'embraffer la foi. 
= Alors Saut, nommé autrement Paul; { c'eft ici 
où-faint Luc commence à lui donner communé- 
ment le nom dé Pauls comime f Saulavoïit pris ce 
nom après la converfion de Sergius Paulas , où 
qu'il eût pris-un nom Latin, lorfquicommenca: 


aus ea mises 


._° (AY 4 XL 4 Es fe. 1°) AE. YIIÈ 8: oCres » 


Y lié, 


: / LA AE \ C.48. de l'E- 
* Saint Paul & faint Barnabé ayant été deflinez à re vule, 45 


ne MES 
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—- à prêcher aux Gentils;) Paul, dis-je, lui dit ces 
Ax DU M. Liroles: O homme plein de fourberie & de malice, 
a : . enfant du diable , ennemi de toute juftice, ne cef- 
re vulg, 45. ferez-vous jamais de pervertir les voyes droites de 
: Seigneur, de vous oppofer à fes defleins, & d'em-, 
pêcher ceux qui voudroient entrer dans le chemin | 

de la veriré; Mais maintenant la main du Seigneur | 

eft fur vous; vous allez devenir aveugle; vousne | 

verrez plus le foleil, jufqu'àuncertaintems. Aufik | 

tôc il fut enveloppé de ténébres, fesyeuxs'obfcur. 

cirent; & tournant de tous côtez, il cherchoit 

quelqu'un qui lui donnat la main. Le Proconful 


ayant vû ce miracle, embrafla la foi,, & iladmiroit 
la doctrine du Seigneur. Quelques Anciens (4) 
croyent mème qu Elymas touché: de repentir, fe 
convertit enfuite, & reçut le Baptème. 
Jean-Marcsen Après cette converfion , Paul & Barnabé par | 
, Rrouneié tirenc de Cypre, &s'érant embarquez , ils arrives 
rent à Perge en Pamphilie. Perge n'eft pas mariti- 
me : mais ils y allerent parterre, ou par la riviere 
du Ceftre, fur laquelle elle eff fituée. Alors Jean- 
Marc las des farigues du voyage, & des dangers 
de la navigation, quitta Paul & Barnabé, & sen 
retourna par mer à Jerufalem. Cette inconftance 
déplüt à faint Paul; & on verra ci-après, que dans 
un autre voyage il ne voulut plus lui permettrede 
le fuivre. Tourefois dans la fuite , il le reçut dans 
& Pope , & s'en fervit utilement pour l'ou- 
nie de l'Evangile Le «iyaame © 


A 


 s'arrêterent pas à Perge : mais ils allerent 


| { a )Orig. in Exod. P:2 
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à Antioche de Pifidie, qui eft la capitale de la Pro- 
vince; & c'eft-là où ils commencerent principale- 
ment à exercer leur miniftere : car ils n’avoient 
prèché dans l'Ifle de Cypre qu'en pañlant, parce 
que d’autres y avoient annoncé PEvangile avant 
‘eux. Etant donc éntrez dans la Synagogue des Juifs 
un jour de Sabbar, ils s'afhirent avec les autres, & 
après la lecture de la Eoi & des Prophétes , les Chefs 


de là Synagogue voulant leur faire civilité com- 


me à des étrangers, envoyerent les inviter à parler, 
fuivant ka coûtume. Saint Paul s'étant donc lévé, 
& ayant fait figne de la main, afin qu'on ft 
filence, commença à relever la bonté que Dieu 
avoit toijours eué pour Ifraël, & doncil lui avoie 
donné des preuves en le tirant de l'Esypte, en 
lui laiflant pour partage la terre de Canaan , en 


établiffant pour le gouverner, d’abord les Juges, 


puis Saül; & enfin David, cet homme felon le 
cœur de Dieu, de la race duquel devoit naître 
le Mefhe. Ceft de lui, ajoûta-t-il, au’eft forri 
Jefus, que le Tout- puiffant a fufcicé pour être 


le Sauveur d'Ifraël. C'ef 


Pa 


ptifte à rendu témoignage , en difant : Je ne fuis 


point celui que vous atrendez; il en vient um 
autre après moi, dont je ne fuis pas digne de dé- 
lier fes fouliers. C'eft à vous, mes freres que cette 
parole du falur eft adreflée; car les habitans de 
Jérufalem & leurs Princes nayant point connw 


_ Jefus, Font fait condamner à -moit,. & Ont, fans 


y penfer , accompli tout ce qui étoit dit de lui. 


Il eft reffufcité le troifiéme jour, &a été vû per 


dant plufieurs jours par fes Difciples, quirendene | 


à Jefus, que Jean-Ba- 
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encore aujourd’hui témoignage à cette verité ; 


ui eft aufli atteftée par des Ecritures, qui mon- 
trent que de Chrift devoit mourir, fans éprouver 
la corruption. C'eft par lui feul que vous pou- 
vez obtenir la rémiflion de vos péchez; privilège 
que vous n'avez pû mériter par la Loi de Moyfe. 
Toute laffemblée fut f fatisfaite du difcours 
de faint Paul, qu'elle le pria de venir encore les 
entretenir le jour du Sabbat fuivant fur le même 
fajer. Et dès ce jour-là, plufieurs J uifs & plufieurs 


profélytes fuivirent faint Paul & faint Barnabe, & 


allerent apparemment les entendré dans leur mai- 
fon: ils fe rendirent leurs Difciples, & embraf: 
ferent la foi. Durant cet inrervalle, faint Paul 
& faint Barnabé parlerent à tous ceux qui les 


voulurent entendre, employant le refte de leur 


tems à travailler de leurs mains, & à gagner leur, 
vie: (4) car ni faint Paul, ni faint Barnabé n'u- 
foient de la liberté que fe permertoient les autres 


Apôtres, { by de mener avec eux des femmes dé- 


votes, pour prendre foin de leurs néceflitez, fui- 
yant la coûtume ufitée parmi les Juifs. Poureux,: 


ils alloient feuls ,.& ne prèchoient ordinairement, 
que dans les lieux où lFEv angile n'avoit point. . 


encore étéprêché. (c) D'où l'on peutinférer quelle 


étoit la dureté de leur vie, & la fatigue de leur. 
miniftére: Ils prèchoient d'abord aux Juifs; & 
quand ceux-ci rejettoient la veriré, ils lesabandon-e 
noient , & alloient prècher aux Gentils. (4)  . 


Dore LX. 1.15. 1. Thefal. | (c) Rom XP. | 
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Le famedi fuivant, (4) prefque toute la ville 
s’aflembla dans la Synagogue, pour entendre la pa- 


_role de Dieu. Ce concours extraordinaire remplit 


les Juifs d'envie & de colére, & ils s’oppofoient 
avec des paroles de blafphême à ce que leur difoit 
S. Paul. Ce que Paul & Barnabé ayant vû, ils leur 
dirent hardiment : Vous étiez Les premiers à qui il 
falloit annoncer la parole de Dieu : mais puifque 
vous la méprifez , & que vous vous jugez vous- 
mêmes indignes de la vie éternelle nous nous-en 
allons préfentement: vers les Gentils ; car le Sei- 
gneur nous: la ainfi ordénné, puifqu'il eft écrit: 
Je vous ai établi pour être la lumiére des Gentils, 
afin que vous foyez leur falue. jufqu'aux extrémi- 
rez de la terre. Les-Gentils entendant cela, s'en 


_tejoïüirent : ils écouterent avec joye & refpect la 


parole de Dieu ; &tous ceux d'entre eux qui 
avoient étéprédeftinez à la vieéternelle , reçurent 
la foi :en forte que la bonne nouvelle de l'Evan- 


gile. fe répandit dans tout le pays. és 
Les Juifs incrédules au: défefpoir de voir.tane 


d'heureux faccès , animérent-des femmes dévotes 
& de qualité, contre Paul. & Barnabé ,,& foule- 
vérent contre eux les: principaux de la wälle, qui 
commencerenta les perfécurerouvértement. Alors 
Paul & Barnabé ayant fecoüé contre eux la pouf- 
liere de leurs pieds, ainf que Jefus-Chrift l'avoir 
commande ‘, (b: } ortirent. d'AntiochedePifidie À 
& allerent à Icone dans la Lycaonie.: Et cette 
perfcution au lieu d’ébranler la foi & là conftance 
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= des Fidéles, les remplitrde joye & de zéle: 


Etant à Icone, ( 4) ilsentrerent, à leur ordinaire, 


dans la Synagoeue ; & Dieu bénit leur prédica- 


tion de telle forte, qu'ils convertirent un grand! 
nombre tant de Juifs , que de Gencils : & ils. 
firent divers miracles dans cette ville, où. ils de. 
meurerent aflez long-tems, malgré: loppofition. 
des Juifs incrédules , qui irriterent contre eux. les. 
Gentils:: de forte que tous les efprits étoient par- 
tagez fur leur fujec; les uns érant-pour les Juifs. 


& les: autres pour les Apôtres. Ce qui n'empé- 


cha pas ceux-ci d'y agfr avec beaucoup de liber- 
té pour la gloire du Seigneur , jufqu'à ce qu’enfin 
là plûpart des Gentils s'étant réüinis avec les Fuifs,, 


& les Magiftrats mêmes étant entrez dans leur 


Æ 


complot, & étant fur le point de les lapider, Paul 


& Barnabé furent obligez de fe retirer. 
On croit que ce fut à Icone:,.que faine Paul 


convertit fainte: Thécle , & lui perfuada de qui. 
cer celui qui la recherchoir en mariage, pour 


embrafer la virginité. (b) Saint Chryfoftome (r}! 


dit qu’elle facrifa tout ce qu’elle avoit.d'or , pour 


avoir ladiberté de voir faint Paul, qui étoit alers: 
en prlon.: Ses Aëtes portent qu'elle donna fes 
pendans d'oreille au portier de la maïfon de fa 


mere, pour en fortir; & fon miroir d'argent au: 


geolier, pour entrer dans da prifon où étoit faint 
Paul. Les Péres on t: donné de: gra ndes loüanges | à. 
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| certe fainte Vierge ; & on-pett juger que des ke 
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commencement de l’Eglife, elle étoit très-céle- 


‘bre, puifque dés le rems des Apôtres, un Prêtre 
d'Afie (4) avoit compofé un Livre intitulé: Les 


voyages de faint Paul & de fainte Thécle, qu'il 
attribuoit à faint Paul. Mais ayant été convaincu 
dé cette faufleté, & l'ayant avoüée à faint Jean, 


il fut dépofé pour ce fujer. Saint Méthode (4) 


nous aflüre, que fainte Thécle étroit inftruite de 
la Philofophie & des Belles-Lettres, qu’elle par- 


doctrine de ce faint Apôtre, elle fut comme morte 
à toutes les paflions de la jeunefle, (c) À tous 
les fens du corps, à la beauté corporelle. Il ne 
reftoit de vivant en elle que l'efprit & la raifon. 

Voici le précis des A@tes de fainte Thécle Éd 


dont perfonne ne concefte l'antiquité, & qui ont 
étre vis & citez par les Peres. Saint Paul Étant venu 


à Icone, fe logea chez Onéfiphore , & commença 
à y prêcher l'Evangile. Thécle qui demeuroit de 
l'autre côté de la ruë, vis-à-vis la chambre où étoit 
lApôtre , écoutoit nuit & jour fes inftruétions, 
fans que rien fût capable de Pen détourner. Théo 


clie fa mere en avertit Thamyris, qui recherchoit 


L PET 
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loit avec beaucoup de modeftie, de DCe, & 
d'éloquence : Et pour fa fcience évangelique , 
qu'efl neceflaire d'en parler, dit-il , puifque 
c'eit faint Paul même qui l'a inftruite , & qui Fa 
renduë fçavante > Depuis qu'elle fur imbuë de la 


Thécle en mariage. Ce jeune homme qui avoit 


déja parole de l'époufer, éroit des premiers de la 


(a) Vide Tertull. de Baptifino ; 
€. 17. Hieronym: de Virisilluffr.c.y. 


À! 


(Bb) A£ethod. conv. Vire. p. 94b. | Graht. 1. p. 87. 88. Écs © 
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ville, bien-fait, riche, Hberal. (4) Il ft ce qu'il pue 
pour lui-faire quitter la réfolution qu'elle avoit 
prife de garder la virginité. La mere de Thécle , 
& fes domeftiques yemployerent aufliinutilement 
les carefles, les exhortations , les menaces. (b}: 
Voyant qu'ils pérdoient leurs: peines , ils la dé. 


_férerent au Juge, qui la éondamna au feu. Fhe- 


cle fit le figne de la croix ; & monta fur le bucher. 
La flamme ne lendommagea point, (c) On en- 
£endit un grand bruit foûterrain ; la rerre s'ouvrit; 
&.il tomba une srofle pluye quiéteignit le feu. : 
Thécle fortit d'Icone, & alla trouver faint Paül 
qui s'étoit aufli fauvé de cette ville. L'Apôtre la 
conduifit à Antioche, où Alexandre Gouverneur 
de la ville, conçut pour elle une pañlion violente. 
Thécle lui ayant fortement refifté, il la fit con 
damner à être expolée aux bêtes. {d) En atten- 
dant le jour du fpeacle, on la mit chez une: 
Dame nommée Trifine, qui depuis peu avoit 


perdu fa fille. Falconille. Quelques jours apres, 


Thecle fur menée au theître avec cette inferip= 
tion : S'acrilege : ce qui marquoit le crime prétendu 
pour lequel elle. étoit condamnée. Le premier jour: 
une lionne ayant été Achée. contre elle, au dieu. 
de la dévorer , vint fe jetter à fes pieds, & com- 
menca à les lécher par refpeét. te) Après cepre- 


= 


ne 
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“(c) Chryfy ibidem. Maximin. À 
Turin. bmileite Natal, S, ggneris | 
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guila en homme, & l'alla trouver ,.en la com 
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nier combat , elle fut ramenée chez T'ifine. | 
ee FA 1... AN: Du M. 

Alors Falconille étant apparue à fa mere, lui.dit | 

: PS Pt FA SX :  AOAB de °: 
de prier Thécle de demander à Dieu qu’elle pût €. ‘8 delle 
pañler en un lieu de repos. TFhécle pria.. & dit:re vulg. 45. 
Seigneur, Dieu du Ciel& de la terre, Jefus-Chrift,. 
accordez à Falconille la vie éternelle. ( « } 

Le lendemain Thécle fut de nouveau menée 

au fpeétacle. On lâcha contre elle: des lions & des 


ours : mais une lionne s'étant venu mettre à fes. 
2e 4/7 ° ; e 
pieds, la défendit des approches de ces animaux. 
Thécle après avoir demeuré quelque tems debout: 
au milieu du chéâtre, & voyantprès de-là un lac: 


5 


plein d’eau, fe jetta dedans, & dit : Il eft cems. 
que je fois lavée..(b) Les veaux marins qui étoienc: 
dans cet étang , au lieu de la dévorer, moururent: 
dès qu'elle y fut entrée; & une nuéeépaifle l'en. + 
vironnant, couvrit fa nudité & empêècha que les: 
bêtes ne s’approchañlent d'elle. Alors le Juge la fe 
attacher à des taureaux indomptez , pour être 
écartellée : mais les traits de ces animaux s'étant. 
miraculeufement rompus, le Préfident la fitvenirs: - | 
lui demanda qui elle étoit, la fit revêrir,.&laren- | 
voya abfoute. Re ot 
Elle demeura encore quelques jours à Antioche: | | 
chez Trifine fa bienfaictrice; & ayant appris que: | 
faint Paul étoit à Myre, ville de Lycie, elle fe dé À 


RER mm 


(a) Cette hiftoire de Falconilie| ètre fauvées. Damafe de‘iis qui in: | | 
délivrée de Fenfer par les prieres| fide dormierunt-p. $ 91. : | 
défainre Thecle, aété citée par | -(b) Ilfembléroit par-là qu’elle: | 
quelques anciens , pour prouver | (e feroit baptifée.elle-mêème.: : L 
auelesames despayenspouvoients ie - 4 
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pagnie de plufieurs jeunes gens de l'un & de 
l’autre fexe. Saint Paul fut fort furpris de la voir: 


mais elle lui dit: J'ai reçü le baptème ; & celui qui. 


vous a aide dans la prédication de l'Evangile m'a 


aufh fecouruë, pour être lavée, ou pour être bap- 


tilée. Elle lui raconta enfuite tout ce qui lui 


toit arrivé ; & étant allée à Icone fa patrie, elle 


y trouva que Thamrys fon prétendu époux, étoit 
mort. Elle parla à fa mere, & fit ce qu'elle put 
pour la gagner à Dieu : mais n'ayant pü y réufhr, 
elle répañla la mer ; & étanc arrivée à Séleucie , elle 


y baptifa plufieurs perfonnes | (4) & y mourut 
en paix. On ne lit point dans ces Actes Ja fable . 


du Jion baptifé par fainte Thécle, dont faint Je- 


rôme /b) a parle, comme d’une circonftance qui 
toit contenuë dans le Livre des voyages de faint 


Paul & de fainre Thécle. 

Entre les miracles que l'Apôtre fit dans ce pre- 
mier voyage, faint Luc ne nous raconte en par- 
ticulier que celui de la guérifon d'un nommé Enée, 
qui demeuroit à Lyftres, & qui étoit perclns de 


fes jambes, & boireux dès le ventre de fa mere, 
(ce) Cet homme entendant la prédication de faint 


Paul, + Apôtre arrèta les yeux fur lui , & voy ant 


qu'il avoit une ferme confiance qu'il feroit guéri, 


_ Jui dit à haute voix : Levez-vous, & tenez-vous 


ayant 


droit fur vos pieds. Aufli-tôr il fe leva en fautant, 
& commença à marcher, Le peuple de Lyftres 
ayant vû ce miracle, éleva fa voix, & di en Lan- 


à QuiZ ue = ee. ra. È 
tull, lib. de Baptif= | 10 Paule. - Res 
— lc) 48 am 


LD 
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(b) Aeronym. de F'iris illufir. 
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PPRNTARER ESS LINNEE PEN TIESTRE 


ET DU Nouv. l'ESTAM. Liv. 183 
gue Lycaonienne, qui étoit apparemmentun mé- 
fange de Grec & de Syriac : Voici des Dieux qui 


- : 1 HORS 
font defcendus vers nous , fous la forme d'hom- Cas. de l'Ë- 


48. de 


mes. Ils appelloient Barnabé Jupirer, peut-être à re vulg, 45. 


çaufe de la grandeur de fa taille ; & Paul Mer- 
cure, à caufe de fon éloquence, & parce que 


c’étoit lui ordinairement qui portoit la parole. 
En même-tems le Sacrificareur du. Temple de 
_ Jupiter, qui évoit près de la ville, amena des tau- 


reaux ,, & apporta des couronnes devant la porte 


_où ils logeoient, voulant auffi - bien que le peu- 
ple, leur offrir des facrificess Mais Barnabé & 
Paul étant informez de leur deflein , accoururent. 


à la porte, déchirerent leurs vêremens, & s’'avan- 


çañt au milieu de la multitude ,çcommencerent à 
crier: Mes amis,. que voulez-vous faire ? Nous 
ne fommes que des hommes, non plus que vous, 
& fujets aux mêmes infirmitez, Nous venons vous 
annoncer que ces Dieux que vous adorez, ne 
font rien:,. afin que vous vous convertifhiez de. 


ces vaines fuperftitions au Dieu vivant, quiafaie 


le ciel & la rerre, la mer & tout ce qu'ils con- 
tiennent; qui dans les fiécles paflez à laiflé mar- 


cher toutes les nations dans leurs voyes, fanstouz. 
tefois cefler de les combler de fes biens, & de leur 


donner des preuves de fon exiftence. 


Mais quoi qu'ils puffent dire, ils eurent biem 
de la peine à empêcher que le peuple né leur fa- 


crifièt. Peu de rems après, quelques Juifs d’An- 
tioche de Pifidié & d’Icone étant fufvenus, ani- 
merent le peuple, & le fouleverent contre l'A. 
pôtre : enforte que layanr artaqué À coups de 


184. 2% HISTOIRE DES JUITS, 
ierres, & l'ayant renverfé & laiffe pour mort, 


LA 


la voirie. Mais fes Difciples s'étant aflemblez au- 
tour de lui, il fe leva, & rentra dans la ville ; 


re vulo. 46. 

: & le lendemain il partit avec Barnabé , pour aller 
. à Derbe, où ils commencerent à prècher. Dieu 
_ bénit leur prédication, &c ils acquirent plufieurs 


Difciples au Seigneur. Après quoi ils retour- 
nerent à Lyftres , à Icone & à Anrioche de 
Pifidie, fortifiant par-tout le courage des Dif- 
ciples, les exhortant à perfeverer dans la foi 


Eclife. ils les recommanderent au Seigneur, 
& revinrent en Pamphilie. Ils annoncerent la 


parole du Seigneur à Perge, & vinrent à Atta- 


lie , qui eft une ville maritime de Pamphilie , 
où. ils-s'embarquerent, pour fe rendre à Antio- 
che de Syrie. Ainf ils furent environ deux ans 
\ ° - 

à faire ce voyage. …. ee 


Premiete Epitre Érn rer | ee - — / 
de S. Pierre. An Etant arrivez a Antioche., & ayant afflemblé 


#5.ou 46. del. J’Eolife, ils leurraconterent ce qu'ils avoient fait 


æe vulgaire, Pape ; 
Ë dans leur miflion, les grandes chofes que Dieu 


avoit opérées par leur moyen, & comment:il avoit 
ouvert la porte de la foi aux Gentils ; & ils de- 
meurerent dans cette ville affez‘long-rems avec 
les Difciples. Pendant ce tems, faint Pierre de fon 
côté préchoit l'Evangile en differences Provinces ; 
&ily a beaucoup: d'apparence que ce fut vers 


l'année 45. de l'Ere commune quil écrivie de 
Rome {à premiere Epirre aux Juifs convertis du 


Pont, de.la Bithynie, de l'Afie, de la Galatie, & 
6 la Cappadoce. Elle eft datée de Babylone; 
ee _ + 4 c'eft 


D 


Ax Du M. ik Le traînerent hors de la ville, pour le jettera 


Avant donc ordonné des Prètres en chaque 
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ET DU NOUVSFESTAM Liv JT. 18 
(a) c'eft ainfi qu'il appelloit Rome dans le langage 
figuré. Il y donne aux Fidéles le nom de Chrériens, 
(b) il y parle d’une maniére digne dé la majefté 
d'un Prince des Apôtres ; & on y remarque une 
force & une vigueur toute apoftoliques. Il yes 
horte les Fidéles à la patience, à la pratique de 
la juftice & de l’innocence. Il donne des préceptes 
aux perfonnes mariées, aux vieillards, aux jeunes 
gens. En un mot, il n’y a point d'érat & de con: 
dition , qui ne trouve dans cette Epiître de quoi 


AN pu M. 
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s'inftruire , & de quoi s’édifier. On croit (c) que 


faint Marc, qui étoit le Difciple & l'interprére 
de faint Pierre, lui aida à [a compofer, quant 
aux termes, & quant au ftyle. Elle fut envoyée 
par Sylvain, qui eft apparemment celui qui eft 
{1 célébre dans les Actes fous: le nom de Silas. 

… Ce fut vers ce même tems que faine Marc écri. 
vit fon Evangoile, (d)a la priere des Fidéles de 


Rome, qui le preflerent de leur laifler par écrit ; 


ce qu'ils avoient appris de la bouche de faint Piere: 


Quelques Anciens {e) ont crû que faint Pietre 


J'avoit dicté à faine Marc, où même qu'il l'avoit 


écrit ; Tertullien (f) femble l’attribuer à faint 


Pierre: mais il.eft plus vrai-femblable que faine 
Pierre Fapprouva feulement., & le donna à lire 
aux Fidéles de Rome ; & que faint Marc ne le 
RS ae ronym. de Viris illufir, &c. 
(b) 2: Petr, IP. 16. | (ce) Author. Synopf.S. Athas 
(c) Hieronÿm. Ep. 150. qu. u.| #4f: Batricid. Chronic. Alex. 


ren. L. 3.0, 1. Papias apud. Enfeb.|  (£) Tertull. tontra Marcion 3 


Evangile de faint 
Marc. 


Pa. 14 - Fe c. 15:  Hieronym, de iris 


{d) Clem, Alex, apud Enfeb. | illuffr.e. à, 
E 2. c15. Epiphan, hare[. 5x. Hie.| . 


À à 
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à SN compofa ; que fur ce qu'il avoir appris de la bou- 
Se à k che de cet Apôtre. Il ya quelques Manufcrits qui 
E.49. del'E- portent qu il écrivit {on Evangile en Latin : mais 
revulg.46. le fentiment le plus commun & le plus certain, 
| : eft qu'il lécrivit en Grec. On prétend conferver 
encore aujourd'hui à Venife quelques cahiers de 
lOriginal de fainr Marc. Ceux qui Font vü, ne 
conviennent pas de la Langue dans laquelle il eft 
écrit ; car ce monument eft fr vieux & fi caduc, 
qu'on n'en peut plus lire aucun mot de fuite: 
* mais celui qui nous en raconte le plus de particu- 
- hritez, (2) foutienc qu'il eft écrit en Eatin : ce 
qui favoriferoit le fentiment de ceux qui croyent 
que faint Marc le compofa en cette Eangue ; à 

moins qu'on ne dife que ce Manufcrit n'eft pas - 
Original, mais une copie crès-ancienné de la 
verfion de cet Evangile en Latin ; ce qui eft plus 


Conmcenemnse mes 


probable. On ne doute pas que les, Evangiles 
n'ayent été traduits en Latin prefque aufli-rôt 
qu'ils parurent en Grec. Quoi qu'il en foit , le Ma- 
-nufcrir qui fe voit à Venife , a été apporté d'A- 


quilée à Frejus , & de Frejus à Venife, depuis l'an 
1420. On croit qu'il y en a deux cahiers à Prague, 
où ils furent envoyez par l'Empereur Charles IV. 

qui les obtint en 1355: de Nicolas Evèque d'A- 


à quilée, fon frere. (b)  :- 


T ibère Alexan- Cufpius Fadus Gouverneur de Judée, fut t ap 
de oem pellé vers ce tems-ci; & Tibére Alexandre, nevew 


45. de l'bre vuig. dé Philon le Juif, fut mis en fa place. Cet homme 


. (2 . le Voyage d'Italie | tb) Voyez notre Préface far | 
du RP. de Monfaucon, LS Ma 


AS 


_ Roi des Juifs, après avoir Ôté le Pontificat à Jo- 


ET DU Nouv Desr Lil. 7 
éroit Juif d’origine, & même de race Sacerdotale: 
mais il avoir abandonné fa Religion. (4) Il gou- 
- verna la Judée fort paifiblement, aufhi-bien que € 49.de l'E= 
Fadus ; & le pays demeura en paix pendant quel- re vulg.46 
ques années. Tibére Alexandre fit crucifier Jacques 
& Simon fils de Judas le Galiléen, Chef des Hé- 
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feconde ÆEpitre aux Corinthiens ; ceft-à-di 


- Hérode oi de Calcide , (f) & frere d' Agrippa | Mort d'Herode 


Roi de Calcide, 


feph,fils de Camide , pour le donner à Ananie, fils 


QE D NC” 


_ (a) Ami 

Béllo ,L. 2. 6.19. — 
(b) AH XXFLi20, 
(c) Rom. XP.19% 


p.372. Theodoret. in Rom. p. 112.44 
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_ de Nébédée, mourut en la huitiéme année de 
AN DU M. Chaude. (4) L'Empereur donna fon Royaume au > 
a jeune Acrippa, fils du grand Agrippa frere d'Hé- 
re vulg. 49 rode, au préjudice d’Ariftobule, fils du mêèmé 
Hérode Roi de Calcide ; & vers le même tems, 

Ventidius Cumanus fut fait Incendant de la Judée 
en la place de Tibére Alexandre. Ce fut fous fon 
gouvernement que commencerent les troubles 
de ce pays, qui ne fe cerminerent qu’à la ruine 
_ de Jerufalem. | : 
Car. XVL Gomme les Juifs venoient de tous côtez à Je. 
Ventidius uma” Lyfilem aux Fêtes folemnelles, les Gouverneurs 


manus  Gouvet- 
neur de Judée. de [a part des Romains faifoient toujours tenir une 
falem. cohorte en armes près du Temple, (&) pour em 
, êcher qu'il n’arrivât quelque défordre., où pour 
l'arrêter aufhi-tôr. Pendant la Fête de Pâques de 
certe année, (c) & le quatriéme jour de la Fête, 
un foldat Romain eut l'infolence de montrer à 
nud devant tout le monde, ce que la pudeur & 
la bienféance obligent le plus de cacher. Le peu: 
ple en colere commença à crier, que ce: nroit 
pas feulement eux que cette action outragéoit, 
mais que c’écoit Dieu-mème. Les plus emportez 
commencerent même à déclamer contre Cuma- 
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gr pu Nouv. TesTram. Liv. II. 89 
fui dire des injures , il fit approcher du Temple 
cout ce qu'ilavoit de troupes. Lés Juifs en furent 
fi effrayez , qu'ils fe jetterent avec précipitation 
les uns fur les autres, pour s'enfuir, s'imaginanr 


qu'on les pourfuivoit : ils fe prefferent de telle 
forte dans les paflages étroits, qui conduifoient 4w 
Temple, qu'il y en eut plus de dix mille, (4) 


& peut-être plus de trente mille d’écouffez. Ainfi 
la joye de cette Fête fut changée en triftefle. 
_ Quelques-uns de ceux qui s’en éroienc fuis pen 


_danr ce tumulre, ayant rencontré quelque tems 


après à cinq ou fix lieués de Ferufalem,, vers Bé- 
thoron, un efclave de l'Empereur, nommé Etienne, 
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Je volerent & pillerent our fon bagage. Cumahus 


en étant informé , envoya des gens de cuerre ; 


avec ordre de ravager fes villages voifins, & de : 


Jui én amener les principaux habitans, comme 
coupables de n'avoir pas pourfuivi & pris Les vo- 
leurs. Dans ce pillage un foldat ayant crouvéles 
Eivres de Moyfe, les déchira, & les brûla avec 
des paroles dé raillerie & de blafphème. Aufi-t6€ 
les Juifs s'émurent par-tout , & accoururent à 
Céfarée trouver Cumanus, pour le prier de châ- 


tier cêtte infolence, Il'eut égard à leurs remon= 
trancés, & fit conduire le’ foldar au fupplicé ‘au 
travers des Juifs qui lui avoient demandé fa rête. 


Saint Pierre après avoir quelque féjour à Ro- 
me ; en fortit , &ivinr en Judée. (4) On ne 
dou té-pas que de Rome-il-nm'ait envoyé fes Difci- 
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S. Pierre vient en 
Judée, 
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5. Marc pañle en . 


Egypre. 
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ples dans plufieurs lieux d'Italie, & dans les au 
tres Provinces d'Occident: (4) En forte qu'il de. 
meura conftant dans les fiécles poftérieurs, que 
dans l'Italie, les Gaules, les Efpagnes, l'Afrique, : 
la Sicile, & les Ifles voifines., c’étoit faint Pierre, 
fes Difciples, ou fes fuccefleurs, qui y avoient 
fondé les Eglifes. Et quoique la tradition, qui set. 
confervée fur cela dans la plüpart des plus ancien: . 
nes Eglifes, ne foit pas rout-à-fait. certaine: Où. 
ne peut difconvenir que ces Eglifes ne doivent. 
en effet leur.origine à faint Pierre , ou à ceux 
que lui ou fes fuccefleurs y ont envoyez prècher; . 
car on appelloit toujours cela être députez par 
faint Pierre, quoique faint Pierre, für mort il y. 
avoit long:tèms.sss aise hanni 45204 
Saint Marc recut fa miflion de fainr Pierre 
pour aller en Egypte, (b) annoncer Jefus-Chrifts ” 
& l'Eclife d'Alexandrie l'a toujours regardé comme. 
fon principal Apôtre. Il y porta l'Evangile quil 


avoit écrit; & on tient qu'avant luiperfonnen’a | 


voi Se prêché la Foi dans ce ne > plongé 
depuis fi long-tems dans la fuperftition. Il defcen: 
ditid'abord à Cyréne, (:), Capitale dela Pentapole 
Cyrénaïque, donton prétend qu'il éroit originaire, 
I y fr quantité de miracles ; & convertit plufieurs 
perfonnes. De-là il pañla dans les autres parties de 
la Lybie, dans la Marmarique & l’Ammoniaque;. 
dans l'Egypte,& dans le Thébaïde : cu 
aimmocent. 1. Ep. ad Detent. | 1262.b. Enfeb. 1.2.6, 
EE 


an. haref. sr. | 


ET DU NOuvATESsTAaM. Ze. IT. ‘vor 
on aflure que c'eft de lui que toutes ces contrées 
ont recu la connoiffance du falut. 

Il n’entra dans la ville d'Alexandrie: qu'aflez 
tard, & après en avoir recû un ordre exprès de 


Dieu dans une vifon. Il étoit apparemment alors 
dans la Cyrénaïque, puifque ces A@es nous 4p- 
prennent qu'il dit adieu à fes Difciples ; &sem- 
barqua', après avoir mangé un peu de pain avec 
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eux. On peut foupçonner que ce pain eft Le Pain 


 Euchariftique. H arriva en deux jours à Alexan- 


drie, dans la fepriéme année de Néron, Il entra 
dans la ville par un quartier nommé Bennide ; 


_ & on rapporte que fon foulier s'étant rompu, il 
le donna à raccommoder à un favetier nommé 
_ÆAnnien, lequel s'étant bleflé de fon alène à la 
_ main, s'écria de douleur : Ah, mon Dieu ! Ce 
Que faint Marc reoarda pour un bon préfage du 


Se à : , 
fuccès de fon entreprife. Il prit occafon de ces 
paroles, de parler à Annien de ce Dieu qu'il ve- 


noit d'invoquer, fans le connoître, & de Jefus- 


 Chrift fon Fils, par le mérite & la ipuiflance du- 
quel il lui fit efperer de leguérir de f bleflüre. 


= Annien l'écouta; & faint Marc ayant fait un. 


_peu de bouë avec fa falive, la mit fur la playe , 


invoqua le Seisneur ; & auffi-tôt la main d'Annien 
fe trouva guérie. Cet homme touché de:ce mira= 


_éle, prefla faint Marc d'entrer dans fon logis, lui 
. fervit à manger, lui f plufieurs queftions fur la 
… doétrine qu'il prèchoit ; &érant fufifamment in- 


ftruit , il fut baptifé avec courte fa maifon. Quan- 


.tité d'autres pérfonnes , que la vie, 14 doétrine & 
les miracles de fainc Marc avoient touchez, en. 


Sn DD ST EE 
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Car. XVII. 
Therapeutes en 
Egypte 
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braferent aufli le Chriftianifime. La ferveur de ces 
premiers Chrétiens d'Alexandrie fut telle ,. que 
plufieurs d’entr'eux renoncerent à tout, pour fui- 
vre les regles les plus élevées & les plus parfaites 
de la Religion Chrétienne; & quelques Anciens 
(a) ont crû que les Therapeures dont Philon à 


fair la peinture dans fon Livre de la vie contem 
plative, n'éroientautres que les premiers Difciples 


dé-fainc Marc. Philon a voulu faire honneur à {à 


nation & à fa Religion de ces parfaits Difciples de 


Jefus-Chrift, parce qu'ils étoient Juifs de naïflance 
pour la plûpart, & qu'ils fuivoient prefque toures 
les cérémonies de la Loi. . 

. On a prétendu (b) que ces Therapeutes ont été 


les premiers auteurs de la vie & de l'inftitution 


monaftique; & il eft certain que les Moines qui 
furent autrefois fi célébres dans l'Egypte, avoient 
imitébeaucoup des pratiques des T'hérapeutes &des 


Effeniens : mais on ne peut pas dire en rigueur, que . 
lesT hérapeutes ni les Effeniens foientlesinftituteurs 
de la vie monaftique & des CommunautezReligieus 


fes ; ils en! furent fimplement les premiers modeles, 
On ne commença proprement à-voir des Moines 


en Egypte qu'au troifiéme fiécle. Nous avons parlé 


ci-devant des Effeniens ; il faut ici un mot des 


Thérapeutes. Ils entrent naturellement dans notre 
deffein, foit quils foient Juifs; où Chrétienss. 


puifque nous avons entrepris de donner ici l'Hi- 


foire des Juifs, & le commencement de FHiftoire. 


STAR 
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de lEglife. Notre inténtion n’eft pas de rapporter 


Jes difpures que l’on a formées fur ce fujer, (4) 


& qui partagent encore aujourd’hui les-Sçavans. 
Le nom de Thérapente fignifie en Grec un weé- 
decin, où ün /ervitenr, ou un adorateur , un {er- 
viteur de Dieu. Ceux qui portoient ce:nom en 
Egypte, s'appliquoient principalement à la: vie 
contemplative , comme les Efleniens à l'active.:H 
y avoit un grand nombre de Thérapentes de l'un 
& de l’autre {exe dans tout ce-pays, :maïs princi- 
palement aux environs d'Alexandrie, Leurinftitut 


sérendoir mème dans divérfes-autres parties ‘du 
. monde, (#) Ceux qui embraffent ce genré de vie, 


dit Philon , n’y font point engagez par lacoûütume, 
par la follicitation, -ou les -prieres de quelqu'un, 
(c) mais par le mouvement dé leur dévorion pat 
une infpiration furnaturelle | &: par l’ardént defir 
qu'ils ont de la vie éternelle & À nent $e 
regardant déja comme morts à ce: monde , ils 
abandonnent à leurs enfans & à leurs parens , ou 


s'ils n’ont point de proches ; à leurs amis; cequ'ils 


poffedent de biens fur la terre, pour vivre dans 
une heureufe pauvreté, Ils renoncent à leur fa- 
mille, à leurs habitudes, à leurs parens, à leur 
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194 HISTOIRE DES Jutrrs, 
patrie; & fe retirent hors des villes, dans des jar 
ue dins, ou dans des métairies éloignées & folitai- 
Ciéa. de. res, pour y vivie hors du commerce des autres 
re vulg. 61. hommes. | : 
Les plus parfaits des Thérapeutes font retirez 
fur une colline fituée près le lac Méris, où ils de- 
meurent en très-grand nombre. {4) Ils ont choili 
ce lieu pour leur retraite , principalement à caufe 
de la pureté de l'air, & de la folirude, & parce 
qu'ils y font plus en sûreté contre les voleurs & 
les coureurs., étant couverts par plufieurs villages, 
: par diverfes maifons de campagne, & par le lac 
| | | Méris. Leurs logemens font féparez les uns des 
1 autres, (b) pour mieux garder le filence de la 
j folitude ; mais non pas éloignez , afin qu'ils pui£ 
L : _ fent, en cas de befoin:, fe défendre des voleurs, 
| & vivre en focieté. Ces maifons font pauvres & 
fimples ; n'ayant que le pur néceflaire pour fe ga- 
rantir du chaud & du froid Ils y demeurent toute 
Ja femaine fans en fortir, & fans mème regarder 
au:dehors, tant ils font appliquez.‘ Chaque The: 
rapeute a fon Oratoire, qu'ils nomment /c) Se 
néion & Monafterion., dans lequel ilsvacquent aux 
“exercices de la viéfpirieuellé; fans y porter jamais 
aucune nourriture. corporelle , ni aucune-autre 
_chofe deftinée aux befoins du corps. Ils yrmédi- 
tent la Loi & les Prophétes, & y chantent des 
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Hymnes facrez. Ayant toujours lefprit OCCUPÉ 
de Dieu , ils ne loublient pas même en dormant: 
en forte qu'il y en a qui ont des fonges, où Dieu 
leur découvre de grandes veritez. 
Ils prient deux fois le jour ; fa) le matin & le 
foifrLe matin au lever du Soleil, ils prient Diew 
de ‘ 5 °/. ; = 
quil les rempliffe de fes lumiéres ,; & qu'il leur 
donne une heureufe journée, Le foir ils lui deman- 
dent. que leur ame dévacée des foins fuperflus 
, que leur ame dégagée d perfh 
& des diftractions des fens, puifle vacquer en paix 
\ s-/ ” s e / 3e a : ° % 
à l'étude de la verité. L'intervalle du matin au foir 
eft tout employé à la. leture :& à la. méditation. 
Leur leŒure eft des Livres facrez ; où ils cher- 
chent des explications allégoriques. (b) Ils ont 
parmi eux des Ecrits compofez par les anciens 
Chefs de leur fecte, dans lefquels ils onc hiffe 


dés modéles de ces explications allésoriques, que 


les Thérapeutes tâchenc d’imiter dans leurs études. 
Philon ne s'explique pas davantage fur les auteurs 
de la fete des Thérapeutes , ni fur la: perfonne 
de ces anciens Allécoriftes, dont-ils tiroient leur 
origine, & qu'ils confideroient comme leurs. ñ 


Isa mpofent des hymnes & des cantiques de 


_ differente mefure, & fur divers chants , mais fort 
erieux, & fur divers fujets de pieté. Le jour du 


Sabbar., ils s’'aflemblent dans un Oratoite commun, 


(a) Hidemp. 803. C. |ru andior ay Dot , di The aipéreae 
{b) Pag. 803. D.E uyydvevlee| dpyuyira peéañuor, monà pris 
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196: HISTOIRE DES JUIrS, _ 
féparé en deux par une muraille de trois ou quatre 
coudées, c'eftà-dire, de cinq ou fix pieds de haut, 
afin que les femmes foient féparées des hommes, 
& qu’elles puiffent oüir l'inftruétion, fans être 


vûüés. Là ils font aflis en rang, felon leur âce, 
vêtus modeftement , ayant les mains cachées”, la 
droite entre la poitrine & la barbe, & la gauche 
fur le côté. (4) Le plus ancien & le plus capable 
de l’affemblée s'avance au milieu, & leur parle. 
Son air eft grave & ferieux , fa voix moderée, fon 
difcours folide & fans ornement. Tous écoutent 
en grand filence, & ne témoignent leur approba- 
tion, que par quelques fignes de la tête, ou des 
yeux. Ce ne font point de grands applaudiffemens 
de la voix ; ou des battemens de mains. 2 
_ La temperance pañle chez eux pour le fondement 
des-vertus. Nul ne prend aucune nourriture avan 
le coucher du foleil, donnant tout le jour à l'étude 
& au foin de l'ame, & la nuit feulement au foin 
du corps ; & encore n’accordent -ils au corps, 
qu'une petite partie de la nuit. Il y ena quine 
mangent qu'une fois en trois jours ; d'autres une. 
fois en fix jours. Le jour du Sabbar eft parmi euxen 
grand honneur. Ils sy abftiennent de tout travail 
corporel, . mais ils y prennent de la nourriture, 
traitant leur corps comme une bête, à qui lon 
accorde quelque repos après le travail. Leur nour- 
riture eft très-fimple & crès-frugale. Ils ne mangent 
que du pain avec du. fel, & ne boivent que de 


en 


A 


E< 


… ET ou Nouv. TEesTaAm. Éio, II. 197 
l'eau. Les plus délicats joignent au pain un peu 
d'hyflope. En un mot ils ne boivent que pour ne 
pas mourir de foif, & ne mangent que pour ne pas 
fuccomber à la faim & à la foibleffe. Leur habit ef 
fimple , uniquement pour fe mettre à couvert du 
froid , ou de la chaleur exceflive. L'hyver au liew 
de fourures, ils fe fervent d’un gros manteau. En 
été, ils portent un habit plus leger , ou une tuni- 
que de lin. Ils pratiquent en toutes chofes la mo- 
deflie , comme fille de la verité; & fuyent la va- 
nité & la fuperfluité, comme filles du menfonge. 

Le nombre de fept eften véneration parmi eux. 
(a) Non-feulementc ils fe repofent trous les fept 


jours, c’efta-dire, tous les jours de Sabbat; mais 


leur principale Fêre eft après fept femaines ; c'eftà. 
dire, la Pentecôte, qui fe célébre cinquante jours 
après la Fête de Pâques. Ce jour-ha ils s'aflemblene 
vêtus de blanc, pour prier & manger enfemble 
avec joye. Etant dans la falle à manger, debout & 
rangez modeftement, ils levent Îles mains & les 
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yeux au Ciel, & prient Dieu de bénir le repas 


qu'ils vont prendre, Les femmes y font admifes ; 


mais ce fonc des vierges , âgées pour la plüpart, qui 
font profeflion d’une virginité Volontaire. Apres 
la priere ,ils fe mettent à table. Les plus anciens de 


profeflion s'afleyent les premiers, & enfuice les 


plus jeunes ; (d)car on n'a égard parmi eux qu'au 
tems auquel on a émbraflé cet inftitut, & non pas 
NX 2 ï - TE QT Se e Ke 6 ; = 

à l’âge. Les hommes fonc à la droite, & les femmes 


à la gauche, Ils mangent couchez à table fur des 


(2) Page 899. B. | - | (b) Thid, P: 900: A, B. O6. 
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natres de jonc un peu relevées, pour appuyer le 


coude. On y garde un fi grand filence, qu'on n'ofe 
pas même y refpirer trop fort. Ceux qui fervent à 
table , font choifis parmi les plus jeunes & les plus 
vertueux de lafflemblée ; car parmi eux on ne 
connoît point d’efclaves, ni de ferviteurs; on y 
fert avec joye, & on prévient mème, autant qu'il 
fe peut, les befoins de chacun, afin qu'ils ne foient 
pas dans la néceflité de rien demander. Ceux qui 
fervent, regardent ceux qui font à table, comme 
leurs peres, & ont pour eux tout le refpe& & 


l'affection que des enfans doivent à leurs parens. 


On n'y fert ni vin, nirien de ce quipeur enyvrer, 
ni viandes , ni aucune délicatefle ; mais fimplement 
de l'eau chaude aux vieillards & aux plus foibles, & 
de l'eau froide à tous les autres. Le fel eft le feul 


* baooût qu’on joigne au pain. Les plus délicats 
[as q JO19 pain: pus ESS 


font leurs feftins les plus folemnels. 

_ Pendant le repas, (4) quelqu'un propofe une 
queftion de l'Ecriture laine, & l'expofe lui-même, 
ou la laiffe expofer par un autre; mais fimplement 
& à loifir, & d'une maniere propre à l’inculquer 
& à la faire bien comprendre ; fans toutefois Lire 
parade de fubtilité, de fcience, ou d’éloquence; 
un difcours long, continu & fuivi, étant fouvent 
au-deflus de la portée de l'auditeur, & fatiguant 
fon atrention. Les affiftans écoutent en filence, & 
marquent par leur regard, ou par leur gefte, qu'ils 
ont bien compris ce que l'on a dit; ou témoignent 


peuvent aufli prendre de lhyflope, Voilà quels 
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qu'il leur refte quelque doute, par un mouvement 
de tête, ou par un figne de doigt de la main droite. 
L'explication eft allégorique, car ils regardent ce 
fens comme l'ame de l'Ecriture, & la lettre comme 
le corps. Le difcours fini, tous y applaudiffent, & 
celui qui a parlé, fe leve, & commence à chanter 
en l’honneur de Dieu un ancien cantique , ou mé- 
me un nouveau de fa compofition. Tout le monde 


fe leve, & écoute paifiblement; puisa la fin, ils 
_tépondent tous enfemble, les femmes aufli-bien 


que les hommes. 


Après cela les jeunes hommes qui ont fervi, ap- 


portent la table dont on a parlé, fur laquelle eft la 
facrée nourriture, le pain levé, avec le fel & Fhyf 
fope , en memoire de la table facrée qui eft dans le 
Saint, au-devant du Sanétuaire. Ceux qui tiennent 


que les Therapeures éroient Chrétiens, veulent 


que certe table ; & cette facrée & augufte nourri- 
ture , ait té l'Euchariftie, dont Philon aparlé(4} 
d'une maniere confufe, parce que les premiers F£ 
déles ne découvroient point aifément ce myftere 
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aux étrangers. Il ajoûte qu'après le repas; ils paflent 
à ngers. I'ajoüte qu après le repas, ils paflen 


Ja nuit dans de fhints exercices; où, pour parler: 
_ comme lui, ils font la facrée veille, qui dure route 


la nuit. Ce qui peut encore avoir rapport aux af 


femblées des premiers Chrétiens, qui fe faifoiene 


 fouvent la nuire, - | ce 
Les hommes & les femmes donc étane levez au 


: (a) Hid.p. 002. A. B, Or vin daloc énay, Sn Con évauluuile 2 
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200 HISTOIRE DES JUTFS,. 
7 milieu de la falle, font deux chœurs, un d'hom= 


mes, & l’autre de femmes; & chacun de ces chœurs 


qui chante le mieux. Ils chantent divers cantiques 
en l'honneur de Dieu, tantôt tous enfemble , & 
tanrôt à deux chœurs, fuivant par leurs geltes & 
leurs mouvemens l'impreflion, que le chant & la 
nature de la chofe demandent, foit qu'il failles’ar. 


rêter, s'avancer , ou reculer. Enfuite après avoir 


Jong-tems danfé féparément , ils fe réüiniflenc 
comme tranfportez par un fainc enchoufiafme , & 
ne font plus qu'un chœur compofé des hommes & 
des femmes ; à l'imitation de la danfe qui fe fe 
après le pañfage de la mer rouge, où Moyfe fe mit 
À danfer à la tête des hommes, & Marie fa fœur à 
latêres des femmes. Les voix graves des hommes, 
mêlées avec les voix aiguës des femmes, formenc 
un agréable concert. (4) Ainfi £e paffe toute la nuit 
de la Pentecôte : en forte que le matin ils fe trou 
vent plus éveillez, que quand ils fe font affemblez. 
Dès que le foleil commenge à paroître ils & 
tournent.tous vers l'Orient, & levant les mainsau 
Ciel, ils prient Dieu qu'il leurgccorde un jour 
heureux, qu'il leur.fafle connoître la vérité, & 
qu'il leur donne un efprit d'intelligence. Après ces 
prieres ; chacun fe retire dans fa demeure, 8 y 
vaque à fes exercices ordinaires. Téléroit la vie 
des Therapeutes, que l'on voyoir.en Egyre du tems 
de Philon, lequelvivoit à Alexandrie dans le mé: 
tems.queS. Marc y fonda une Eglife Chrétienne. 
RE Re 
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Le nombre des Fidéles que ce Saint convertit | 
dans Alexandrie, donna de l’'ombrage aux Prêètres ce . dE 
des faux Dieux , &:aux Gentils zélez. Ils fouleve- a 6 . ‘de l'Ë. 
rent toute [a ville contre faint Marc, & réfolurent re vulg. 61. 


nd 


de lui ôter la vie, Pour ne pas S’expofer mal-à- 


propos , il crut qu'il devoit fe retirer : maisil ne 
voulut pas laïfler fon Eglife fans pafteur ; il choifit 
pour cela Anien, ou Agnan, qu'il avoit converti 
le premier ,. & l'ordonna Evêque d'Alexandrie. 
(a) C'eft le premier qui gouverna cette Eglife 
aprés fairt Marc. On dit que faint Marc lui donna 
auflr trois Prêtres, fept Diacres, & onze autres 
perfonnes, pour lui fervir de miniftres. Après cela 
il s'en retourna dans la Pentapole , où il demeura 
deux ans. De-l il revint à Alexandrie, où il eut la 
joye de voir les Fidéles beaucoup augmentez en 
nombre, & en graces fpirituelles. Il fe retira de 
nouveau, & alla peut-être à Rome, où la Chroni- 
que Orientale veut qu'il ait été , lorfque faine 
Pierre & faint Paul y fouffrirent le martyre, l'an 
66. de l’'Ere vulgaire. he . 
Cependant faint Paul & faint Barnabé étoient a 
Antioche , lorfque quelques-uns venus de Judée , | Difpute à An- 
y voulurent foûtenir que fans la circoncifion, one. % 


ceffité des cérémo- 
ne pouvoir être fauvé. (b) Ces perfonnes n'avoienr aisée! Loi. An 
pour cela aucun ordre, ni aucune miflion des Apô- sr. 
tres; & quelques anciens Peres {c) croyent que 
c'étoit l'herefiarque Cerinthe & fes fectareurs , qui 
foûtenoient la néceflité des cérémonies de la Loi 


Ca) Vide Chrono, Orient: Ey | (b) AR. +. 
éych. Batricia. Eufeb. L, x, ç. 24.1 (c) Philafir. c. 36. Epiphan. 
Bolland, 25. April. À beref 29» G+ da - | 
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our le falut. Paul & Barnabé s'étant élevez contre 
eux, & foûtenant la liberté évangelique, il fut 


É. sa del'E- réfolu qu'ils iroient avec quelques autres freres à 


re vulg. 51. 


gufalem Ca 


{ 


Jérufalèm vers les Apôtres & les Anciens pour les 
confulrer fur cette difficulté. Dieu même leur or: 
donna par une revelation de faire ce voyage. Paul 
& Barnabé partirent donc d'Antioche , accompa- 
gnez de Tite, (4) & peut-être de quelques autres 
freres. Lls paflerent pär la Phénicie & la Samarie, 
& raconterent aux Fidéles, en paflant dans tous 
ces lieux, ce que le Seigneur avoit fait en faveur 
des Gentils, en les appellant à la foi. Ils arriverent 
heureufement à Jérufalem, & y furent fort bien 
reçûs Mais certe Eglife étoit à peu près dans le 
même embarras que celle d’Antioche, fur Farti- 
cle des cérémonies légales ; car quelques Chrétiens 
quiavoient été Pharifiens, vouloient qu'on obli- 
geâr les Gentils convertis, à recevoir ha circonci- 
fion & à lobfervation de Loi. - 


Conte der Les Apôtres & les Anciens s'aflemblerent donc, 


& faint Pierre, faint Jean & faint, Jacques le 
Mineur étoient les principaux de laflembkée. IL. 
pouvoir y avoir encore d'autres Apôtres , fans 
compter faint Paul & faint Barnabe. En un mot 
tout ce qu'il y avoit de plus confiderable dans 
J'Eglife de Jérufalem, sy trouva. Après avoir bien 
examiné l'affaire, faint Pierre fe leva, & dir : Mes 
freres, vous fçavez qu'il y a long-rems que Dieu 
m'a choifi pour faire entendre aux Gentils fa pa- 
“role par ma bouche, (il veut parler de la CONVEE 


(a) Galar, XI 


à. 
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fion de Corneille, } & pour les amener à la foi. 
Dieu qui connoît les cœurs, leur à rendu témoi- 


gnage, & a prévenu notre Jugement, en donnant € fa del 


4 
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aux Gentils fon Saint-Efprit, aufli-bien qu'à nous; re vulg. 5 r.. 


& il n’a point mis de différence entre eux & nous, 
ayant purifié leur cœur par la foi. Pourquoi donc 
veut-on aujourd’huitenter Dieu , en impofant aux 
Difciples un joug, que ni nous, ni nos peres 
n'avons püû porter ? Er nous croyons que par la 


grace de Dieu, ils feront fauvez aufli-bien que 
NOUS | 


Toute la multitude l'écouta fans rien dire, & 


ils entendoient Paul & Barnabé , qui leur racon- 


roient combien de miracles & de prodiges Dieu 
avoit faits par leur moyen parmi les Gentils. Après 


qu'ils fe furent rûs, faint Jacques Evèque de Jé- 
rufalèm, prit la parole, & appuya Le fentiment 


de faint Pierre, difant que Dieu ayant fait annon- 
cer par les Prophétes la converfion & la vocation 


des Gentils à la foi, il ne pouvoit manquer d'ac- 
complir fon œuvre, & d’executer fon deffein. Cet 


pourquoi, ajoûta-til, je juge qu’il ne faut point 


inquiéter ceux qui {e convertiflent d’entre les 


Gentils, mais qu'on doit feulement les obliger à 


s'abftenir de Flidolâtrie, de la fornication, de 


manger des chairs érouffées & du fang: Car quant 


à Moyfe , il y a dans chaque ville des hommes qui 
le prêchent, & qui le lifent dans les Synagogues. 
Nous ne détruifons point cetufage, & on ne doit 


pas fe plaindre que Moyfe & la Loi doivent de=. 


meurer abandonnez,  —: 
Alors il fut réfolu par les Apôtres & par les 
 … | CE 
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Anciens , avec toute l'Eglife, de députer quelqu'un 
pour aller à Antioche avec Paul & Barnabe, afin . 
d'y expofer laréfolution qui avoit été prife dans le 
Concile. 

On choifit done Jude, furnommé Barfabas . & 
Silas ,, qui étoient des principaux d’entre les freres. 
& on les chargea d’une Lettre conçüé en ces termes: 
» Les Apôtres, les Anciens & les freres de Jérufa- 
» lem , aux freres d'entre les Gentils qui font à 


» Antioche de Syrie, & en Cilicie : Salut. Comme 


» nous avons appris que quelques-uns venus d'ici, 
# vous ont troublez, & vous ont jetté des fcrupules 
». dans lefprit , fans que nous leur en ayons donné 
». aucun ordre , après nous ètre aflemblez dans le 
» même efprit, nous avons jugé à propos de vous 
» envoyer des perfonnes choifies, avec nos chers 
» freres Paul & Barnabé , qui ont expofé leur vie 
» pour le nom de Jefus- Chrift. Nous vous en- 
» voyons donc Jude & Silas, qui vous apprendront 
» toutes chofes de-vive voix. Car il a femblé bon 
» au Saint-Efprit & à nous de ne vous point im- 
» pofer d’autres charges que celles qui font nécef- 
» faires ; fçavoir, de vous abftenir de sout ce qui 
» aura été facrifié aux Idoles ; du fang, des chairs 
» étoufices, & de la fornication , dont vous. ferez 
» bien de vous garder. Adieu. _ 
Dans ce même voyage, faint Pauliexpofa pu- 
bliquement aux Fidéles de Jérufalem & aux Apô- 
tres, la doctrine qu’il. prèchoit parmi les Gentils: 
Ca) Len confera aufh en particulier avec les prin- 


£a} Galat XR: 2.0 fer | 
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cipaux, en préfence de Barnabé & de Tite. Ce n’eft = 
pas qu'il eût befoin de s'afsûrer de la verité de la 2 +; 
doctrine qu'il prêchoit, (4) ou que cette doctrihe & ae VE 
eût befoin de la confirmation de perfonne, puif- re vulg. $r. 
qu'il l'avoit apprife de Jefus-Chrift même : mais il 

éroit important d’afsürer les autres de la verité de 

fa prédication, en faifant voir qu'il n'enfeignoit 

rien qui ne füt approuvé de tous les Apôtres. Saint 

Pierre, faint Jacques & faint Jean, avec quiil en 

confera, n’y trouverent rien à redire, niàajoûter. 

Hs virent avec joye la grace que Dieu lui avoit 

donnée, & reconnurent qu'il avoit établi Apôtre 
des nations, comme faint Pierre l’étoit des Juifs. 
Ceft pourquoi ils s'unirent à lui & à Barnabé ; ils 

leur donnerent les mains en figne d'union & d'al- 

liance, & ils leur recommanderent feulement le 

foin des pauvres, c'eft-à-dire, d’exhorter les Fi- 

déles convertis du Paganifime, à afifter les freres 

de Jérufalem. Ceux-ci avoient d’abord vendu tous 

leurs biens, & les ayant mis encommun, étoiens 

réduits à une grande pauvreté, depuis que les Juifs 
incrédules avoient commencé à les perfécuter, & 

à les dépoüiller du. peu qui leur reftoit. /b) Saint 

Paul s'acquitta avec joye de cette commiflion ; .& 

on verra dans la fuite de cette Hiftoire , ce qu'il ft 

pour les pauvres de Jérufalem. 

Tire, que faint Paul avoit amené avec lui à Jéru- Eee | Î 
falera, étoir Gentil de naiffance : & s'étant converti, S Paule de | 
Paul ne jugea. pas à propos de l’obliger à recevoir | . | 


(2) Chry[. bomit, is Galas, be] (b)Æérl.X. 34 
DES ee ne. 
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506 |, HISTOIRE DES JUIFS, 
= ——— |; circoncifion. (4) Ceux qui vouloient introduire 
An ou M. Gns l'Eglife la néceflité d’obferver les cérémonies 
4054. de E. dé laLoi, firent de grands efforts pour obliger Paul 


G;$ 4.-de 1È 


NC e e e < 5 0 = e 
revulg. $r. À le faire circoncire ; afin d’en conclure que lui- : 


même reconnoifloit la néceflité de la circoncifion : 
mais Paul n’y voulut jamais confentir; & les autres 
Apôtres n'exigerent pas cela de lui. Ce n'eft pas 
que l'Apôrre condamnât la circoncifion ; lui-mê- 
me quelque tems après circoncit faint Timothée : 
mais il ne vouloit point donner d'atteinte à la li- 

_ berté évangelique. Nous ignorons quelle étoit la 
patrie & les parens de faint Tite, & les circonf- 
rances de fa vocation & de fa converfion. Il de- 
meura toujours fort uni à faint Paul; & les Anciens 
nous apprennent qu'il fut foninterprete /b) & fon 
fecretaire. Il en fera fonuvent parlé dans la fuite de 
 l'Hifioire. | 
Jude & Silas de Jude & Silas, qui furent députez de la part du 
il EE . Fe Concile de Jérufalemà l'Eglife d'Antioche, étoient 
4 d'Antioche tous deux Prophétes, & dés premiers d’entre les 
freres de Jérufalem; (e) & apparemment du nom. 
bre des feptante Difciples. L'Hiftoire ne nous à 
rien confervé de la vie de Jude, ou Barfabas: mais 
pour Silas, autrement Sylvain, il 'attacha d'abord” 
à faint Pierre, & ce fut lui qui porta la lettre que 

cet Apôtre envoya de Rome aux Fidéles de l'Afe, 
© : du Pont, de la Galatie & de la Bithynie; & celle 


Ë ee du Concile de Jérufalem à Antioche ,oùil s'arrêta. 
4 _ Il s'attacha enfuite à faint Paul ,& ne le quitta 


(b) Hicronym, Ep. 150. GUIR ECS SE 
OO 
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prefque plus dans-route la fuite de fes voyages & 
de fes prédications, Son nom fe rrouve fouvent 
dans les Epttres de cet Apôtre. - 

Les Députez du Concile de Jérufalem étant ar- 
rivez à Antioche, (4) afflemblerent les difciples, 
&cleur rendirent la Lettre des Apôtres. On la lut 
dans l'Eolife, & elle caufa beaucoup de joye & de 
confolation aux Fidéles. Jude & Silas étant eux- 
mèmes remplis du Saint-Efprit, & ayant le don 
de prophétie & de la parole, confolerent & forti- 
fierent Les freres par plufieurs difcours; & après 

u’ils eurent féjourné quelque tems à Antioche, 
les Fidéles les renvoyerent à Jérufalem. Toutefois 
Silas aima mieux demeurer : maïs Jude retourna 
vers les Apôtres à Jérufalem. Paul & Barnabé y 
demeurerent aufli quelque tems; & faint Pierre y 
vint lui-même pour viliter les Chrétiens, & pour 
être témoin de l'état de cette Eglife, dont il étoit 
le principal fondateur. 

Cet Apôtre d’abord fe mêla avec les Gentils 
convertis, & mangea avec eux (b) indifferemment 
comme avec les Juifs, fans s’arrèter à la diftinétion 
dés viandes marquées par la Loi; en quoi il fe 
conformoit à ce qu'il avoit décidé lui-même au 
Concile de Jérufalem. Cependant quelques Chré- 
tiens circoncis étant venus de Jérufalem à Antio- 
che, il commença à fe féparer des Fidéles d’entre 
les Genrils, & à ne plus manger avec eux, par 
une efpece de feinte & de diflimularion, qui 
pouvoit donner lieu de foupçonner qu’il croyoit 


… (a) 4. XP. 17. ze . Eb) Galat. XL 12,130 ” 


Ax ou M. 
4054. dé J. 
E $-4* de l'E: 
re vulg. ÿt. 


S, Dierre vient 
à Antioche , &eft 
repris par S\ Paul. 
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| 7" l'obfervation des cérémonies légales néceflaire au 


il AN pu M. - | - + : A 
: 4054. de J, MOINS pour les Juifs, & qu'il vouloir même y af. 


; C, s4.de l'E, fujettir les Gentils. Ainh il donnoit arteinte à l'au- 
_ revule. sr. torité du Concile qui venoit d’être célébré, & 
ébranloit la difcipline de l'Eglife. | 
L'exemple de Pierre engagea les autres Juifs Fi- 
déles d’Antioche, qui vivoient auparavant avec 
les Gentils convertis dans la liberté de la foi, fans 
s'aftreindre aux obfervations légales ; il les enga- 
gea, dis-je, à imiter fa diflimulation , en fe fépa- 
_ranc d'eux; Barnabé même s'y laifloit entraîner 
comme les autres : En forte que faint Paul voyant 
qu'ils ne marchoient pas felon la veriré de l'Evan- 
gile, & que la conduite de faint Pierre étoit répre- 
Fenfible , ilreprit cet Apôtre devanr tout le mon- 
de, & luiréfifta en face, en lui difant qu'il avoit 
tort.de vouloir oblicer les Genrils par fa maniere 
d'agir, à vivre felon la Loi des Juifs. En effer fi 
fainc Pierre avoit raifon, il s'enfuivoit que les 
Gentils devoient obferver les cérémonies légales, 
& que les Juifs fidéles ne devoient pas vivre indif- 
feremment avec eux, comme ils avoienr com- 
mencé à faire , depuis que la porte de la foi fur 
| une fois ouverte aux Gentils. Saint Pierre reçut 
; . avec humilité & avec modeftie la répréhenfion de 
É Paul; & cela ne diminua en rien l'eftime & la 
| fection réciproque de ces deux Apôtres, qui ne 
 cherchoïient l’un & l'autre que la veriré & l'édif- 
ifaron de l'Eglife. Quelques-uns (a) ont crû que 
_— 


écrslacés cent Pal tee 
FE En pr 2 


(a) Voyez le P.Hardouin pour | de LÉ fainte Chapelle, & notre 
Vaffirmative ; M. de Tillemont, a fur ce fujer,pour la ne- 


Céphas 


Note 33: fur S, Pierre, M; Boileau ] gatives 
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Céphas qui fut répris par faint Paul à Antioche, 
étoit different de PApotre faint Pierre : mais on a 
examiné & refuté ce fentiment ailleurs. 

Quelque tems après, Paul propofa à Barnabé (4) 
d'aller vifiter toutes les Eolifes qu'ils avoient fon- 
dées dans l’Afie & ailleurs, pour voir en quel état 
elles étoient. Barnabé y confentit : mais il vouloit 
prendre avec lui Jean-Marc, qui, comme nous 
l'avons vû, les avoit quittez un peu trop légere- 
… ment durant leur premier voyage. Paul le pria de 
_conftderer qu'il n’étoit pas à propos de reprendre 
avec eux celui qui les avoit quitrez en Pamphilie, 
& qui ne les avoit point fuivis dans leur miniftére. 
Saint Barnabé ne put être perfuade des raifons de 
faint Paul, & ils fe féparerent pour cette fois, 
fans néanmoins rompre le lien de la charité, qui 
_ fur toujours parfaite entr'eux. Barnabé prit avec 

lui Jean-Marc, & alla dans l'Ifle de Cypre, oùil 
confirma dans la foi les Eglifes qui y étoient. 

Mais faint Paul ayant pris avec lui Silas, partie 
pour aller vifiter les Eglifes de Syrie & de Cilicie, 
recommandant par-tout où il pañloit, l'obferva- 
tion des chofes qui avoient été ordonnées dans le 
Concile de Jerufalem, & fortifiant les Eglifes dans 
la foi par fes exhortations : en forte que les Fidé. 
les croifloient en nombre de jour en jour. Il arriva 


AN pu M. 
4054. de TJ. 
C. s4.del'E- 
re vulg. 51. 


CHar. XIX. 

Paul & Barnabé 
fe féparent. Paul 
prend Silas pout 
fon compagnon, 


An ou M: 
4055. de J. CC” 
ss-de l’Ere vul- 
gaire $ 2: 

Saint Timothée 
s'attache à Saint 
Paul. Il reçut la 
circoncifion. 


ainfi à Derbe , (b) & enfuite À Lyftres en Lycaonie, 


où il rencontra un Difciple nommé Timothée , 
fils d’une femme Juive convertie au Chriftianifme, 
 & d’un pere Gentil , qui étoit demeuré dans l’ido- 


encens 


(2) AG. XP. 36, feg À (b) 48. AVI 1. 2.0 [eg. 
- Tome IF. _ Dd 


ri 
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7" lâtrie. Timothée dès fon enfance avoit appris les 
en Lu ‘ faintes Lettres de fa mere Eunice, & de fon ayeule 
ér' Loïde, qui toutes deux avoient embraffé de bonne 
re vulg. 52. heure la Religion Chrétienne. Saint Pauk ayant 
crouye dans fainc Timothée beaucoup de fcience, 
de zéle & d’innocence, le prit avec lui, & lui 
se donna la circoncifion, non qu'il la crût néceflaire, 
mais pour ne pas choquer les Juifs, qui n’auroient 
pü fe réfoudre à avoir aucun commerce avec um 
homme incirconcis. Or faint Paul commençoit 
toujours par prècher aux Juifs, lorfqu'il arrivoit 
dans une ville ; & tous les Juifs du pays fçavoient 
que Timothée ayant eu pour pere un Gentil, 
n'avoir pas été circoncis le huitième jour comme 
les Juifs. On préfume qu'alors fon pere étoit mort, 
puifque faint Paul le circoncit fans aucune eppo- 
fition de fa part. Timothée n’y témoigna point. 
non plus de répugnance , fçachant les raifons que 
fant Paiubavoit d'en ufer ain. a) 
Lorfque Paul , Silas & Timothée eurent tra- 
verfé la Phrygie & la Galatie , le Saint-Efprit leur 
défendit d'annoncer la parole de Dieu en Añe; 
\ & étant venus en Myfie, ils fe difpofoient à pafler 
en Bithynie : mais l'Efprit de Jefus ne le leur per- 
mit pas. Aïnfi ils defcendirent à Troade, ville de 
la petite Phrygie, où ils s'embarquerent. Or faint 
Paul étant dans cette ville, eut la nuit une vifion, 
_dans hquelle un homme, qu'il reconnus être Mae 
_ cédonien à fon air, à fon langage, à fon habit; 


tre même lui déclara-vil qu’il éroir Macé 
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donien ; cet homme le prioit de pañfer en Macé- 155 M. 
doine , & de la fecourir. On croit que ce Mace- 4o sy. de J. 
donien éçoit l'Ange prorecteur de la Macédoine, C. 55. de l'E 
qui conjuroit faint Paul d'y venir répandre la lu- re vulg. 52e 
miére de la foi. ee : 

Dès le lendemain #ows nous difposämes de paffer … Hiftoie & s. 


LES . . Luc, compagnon 
en Macédoine , dit faint Luc, Auteur des Actes de voyage de faint 


des Apôtres, #6 doutant point que Dieu ne nous y 
appellät pour précher l'Evangile. Maniére de par- 
ler, qui nous fait croire qu'il commença alors à 
_ entrer dans la compagnie de faint Paul, auquel il 
demeura toujours fort attaché. Saint Luc étoit ori- 
ginaire d’Antioche en Syrie, (4) & Payen de Re- 
ligion , avant qu'il fe fût converti au Chriftianifme. 
1 étroit médecin de profeflion, & on croit qu'il 
n eut jamais ni femme, ni enfans. Il écrit en Grec 
d'une manière plus pure & plus polie que les au- 
tres Auteurs du nouveau Teftament. On ne fcait 
aucune particularité de fa converfion. Saint Jerôme 
l'appelle le fils fpirituel de faint Paul ; ce quiinh- 
nuë qu'il croyoit que l'Apôtre l'avoit converti 
_ Saint Luc avoit aufh converfé avec Les autres Apô- 
tres , (b) & avoit ramafñlé avec beaucoup de foin, 
ce qu'ils lui avoient appris des miracles &.de Ja 
doétrine de Jefus-Chrilt. Il paroît par fes Ecrits, 
-qu'ilavoit eu part à la confiance de la fainte Vierge, 
dont il nous a rapporté beaucoup de particularitez 
dans fon Evangile, qu'il écrivit quelques années 
après celle-ci. On croit qu'il compofa l'hiftoire des 


ES 


(a) Voyez S. Jerome, de iris | (b Luc, L 1.2, 
allufir. c. < 


r 


AN ou M. 
4055. de J. 
C.s 5. del’E- 
revuls, 52. 


S. Paul pafñle en 
Macedoine. 
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Actes pendant le féjour quil fr à Rome avec fains 
Paul, & dont nous parlerons ci-après. 

Saint Paul, Silas , Timothée & Luc sembar- 
querent donc pour paffer de Troade en Macédoine. 
Ils vinrent d'abord en Ffle de Samothrace, & le 


lendemain à Naples, ville maritime de Macédoine, 


… & de là à Philippes, Colonie Romaine, & Capi- 


. Paul & fa compagnie s'aflirent, & parlerent aux 
rent Jefus-Chrift; & une de ces femmes, nom- 


_de pourpre, qui n'étoit pas Juive de naiflance, 
mais profélyte fervant Dieu, écouta ce que Paul 


tale de cette partie de la Macédoine , qui eft la plus 
proche de la Thrace. Ils y demeurerent quelques 
jours ; & le jour du Sabbat ils fortirent hors de [a 
ville , &allerent fur la riviére, où étoit la Profeu- 
que, ou le lieu ordinaire dela prière : car les Juifs 
de Philippes n’avoient apparemment point de Sy- 
nagogue bâtie, ni au dedans, ni au dehors de la 
ville ; mais ils y avoientune Pro/éaque ; c'elt ainñ 
qu'ils appelloient les oratoires, où ils s’'aflembloient 


pour prier & pour entendre Îa lecture de la Loi. 


Ces Profeuques étoient de grands enclos décou- 


verts, faits en forme de théatres, & fituez en rafe 


campagne. (4) 
. En attendant que les Juifs fuflent tous venus, 


femmes, qui étoient là afflemblées. Ils leur annonce- 


mée Lydie , native de Thyatire, & marchande 


_ Jui annonçoit, Dieu lui ouvrit le cœur , & elle 


|  embraffà la foi. Elle fur baptifée avec fa famille, | 
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& elle pria les Apôtres de ne prendre pas d'autre 
maifon que la fienne ; & elle le fit avec tant d'in- 
ftance, qu'ils ne purent s'en défendre. _ Css delË 
Oril arriva qu'allant un autre jour de la femaine re vulg. 52. 
au lieu de la priére, ils rencontrerent une fille ef $. pat guérit 


- AN DU M. 
4055. de JT. 


: Sn Cent! =. une fille poffedée 
clave, qui appattenoit à un maitre Gentil, laquelle ® eds Pre 


éroit poffedée d'un démon qui la faifoit deviner ; ce thon. 
qui apportoit un grand gain à ceux à qui elle appar- 
cenoit. Cétre fille fe mit à fuivre Paul & ceux qui 
l'accompagnoient, en criant : Ces hommes font des 
\ ferviteurs du Dieu très-Haut, qui vous annoncent 
\ la voye du falut; & elle continua de la même forte 
pendant plufieurs jours. Le démon cherchoit par-là 
ou à fufciter une perfécution à faint Paul, sil le 
_chafloit ; ou à s’autorifer de fon approbation, s'il 
le fouffroir. Mais fainc Paul ne pouvant fouffrir ces 
loüanges, fe rourna vers la fille, & dit au démon: 2 
Jété commande au nom de Jefus-Chrift, de fortir : 
de cette fille ; & le démon fortit à l'heure même. 
… Ceux à qui cette fervante appartenoit fe voyant 
fruftrez de lefperance de leur gain, fe faifirent de 
_ Paul & de Silas; & les ayant traînéz devant les 
Magiftrats, les y accuferent de vouloir troubler 
_ leur ville, en y introduifant une Religion & des Û 
coûtumes, qui étoient contraires aux Loix Romaï- , Î 
L _ nes, & dont la pratique évoit interdite dans leur | 
L ville, qui étoit Colonie Romaine. Le peuple mu- 
E tiné accourut, en criant contre eux; & les Ma- 
 giftrats fans examiner la chofe, & fans leur don- 
Ë _ ner lieu de fe défendre, firent déchirer leurs ha- 
bits, & leur firent donner publiquement le foüer 
ee fur le dos & fur les épaules. Dans ces rencontres 
Ddii 
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on déchiroit, & on n'ôtoit pas les habits de ceux 
à qui l'on faifoit fouffrir la peine du foüet. Après 
qu'on les eut déchirez de coups, ils les envoyerent 
en prifon, ordonnant au geolier de les garder sû- 
rement. Celui-ci les enferma dans un cachot, & 
leur ferra les pieds dans des ceps, ou des entraves, 
qui écoient deux gros ais, qui en fe réuniffanc, 
laifloient des ouvertures à diverfes diftances, où 
Fon faifoit pafler les jambes des prifonniers Ils 
demeurerent donc couchez fur le dos, ayant les 
pieds ferrez & les jambes érenduës, dans une pof- 
rure fort incommode, {ur-tout pour des gens qui 
avoient le dos tout meurtri. | 
Sur le minuit, Paul & Silas s'étant mis en prie. 
res, chantoient des hymnes à la loüange de Dieu. 
Tout-à-coup il fe ft un fi grand tremblement de. 
serre, que les fondemens de la maifon en furent 
ébranlez. Toutes les portes de la prifon s'oëvri- 
rent en même tems, & les liens des prifonniers 
furent rompus. Le geolier s'étant éveillé, & voyant 
toutes les portes de la prifon ouvertes, tira {on 
épée, croyant que tous les prifonniers sétoient 
fauvez, & vouloir fe percer, parce qu'il en de- 
voit répondre fur fa vie : mais Paul lüi cria à 
haute voix : Ne vous faites point de mal; car nous 
voici encore tous. Alors le geolier ayant demandé 


de la lumiére, entra dans le cachor , & fe jettant 


aux pieds de Paul & de Silas , il les tira de ce lieu- 
_ R,, & les ayant menez dans fa maifon, il leur dit: 


Seigneurs , que faut-il que je fafle pour être fauve? 


7 


i répondirent : Croyez au Seigneur Jefus, 
us ferez fauvé, vous & toute vorre famille. 


ee 


Er mu Nouv. TEsTAM.Liv. II. vis 
Hs Jui annoncerent la parole du Seigneur ; il crut 


lui & toute fa famille ; ils furent trous baptifez À 


la même nuit : & le geolier les ayant menez dans 
fon logement, il lava leurs playes, leur fervit à 
manger, & fe réjouir avec toute fa maifon, de la 
grace qu'il avoit reçüë, en croyant au Seigneur. 
Le jour érant venu , les Magiftrats lui envoye- 
rent dire par des huifhiers qu'il laifsär aller fes pri- 
fonniers. Aufli-tôt le geolier avec les huïfliers le 
vinrent dire à Paul & à Silas, qui s’étoient remis 
volontairement en prifon. Mais Paul dit à ces gens: 
Après nous avoir publiquement fait foüetter fans 


connoiflance de caufe , nous qui fommes citoyens: 


Romains, & après nousavoir mis en prifon.,, main- 
tenant ils veulent nous en faire fortir en fecrec, 
& fans nous faire la moindre réparation? Il n’en 


fera pas ainf : Qu'ils viennent eux -inêmes nous. 


AO SS. de J. 
Css s.delEx 


re. vulo. ner 


en tirer. Hfembleroir par la réponfe de faint Paul, 


que Silas & lui étoient tous deux citoyens Romains 


amais pour Silas, la chofe n'eft pas certaine. On. 
croit que faint Paul avoit acquis ce droit par fa 


naiflance, étant né d’un pere citoyen Romain ; 


car ce que quelques-uns ont prétendu, que tous 
les Bourgeois de Tharfe en Cilicie avoient cette 


prérogative , neft pas fans difhculté. Tharfe 


étoit une ville libre, mais non pas Colonie Ro- 


maine, ni ville ayant droit de bourgeoifie Ro- 
maine. Or en qualité de citoyen Romain, faint 


Paul ne pouvoit être ni battu de verges, ni mis 


jugé. — 


en prifon, fans avoir €té auparavant entendu & 


Les huifliers donc ayant rapporté aux Magiftrats: 
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la réponfe de Paul, ceux-ci eurent peur, & vin- 
rent lui faire des excufes ; & après les avoir tirez 
de prifon, ils Les prierent de fortir de la ville, pour 
ne pas s’expofer de nouveau à la violence des Juifs 
& des Payens de Philippes. Etant donc fortis de 
prifon, ils allerent voir Lydie leur hôtefle, & 
ayant vû les freres, ils les confolerent , & puis 
partirent. Depuis ce tems, les Fidéles de Philippes . 
conferverent une tendre affection pour faint Paul, 
& dans toutes les occafons ils lui donnerent des 
marques effectives de leur reconnoiflance , en lui 
envoyant des fecours d'argent , & d’autres chofes. 
ïls lui en envoyerent à Corinthe, (4) deux fois 
À Theffalonique ; {b) & enfin à Rome. fc) Onne 
peut rien ajouter à leur générofité ; & faint Paul 
en fait en plus d’un endroit des éloges fort hono- 
rables. — . 
Saint Paul & ceux de fa compagnie érant fortis 
de Philippes, aerent à Amphipolis, (4) ville 
tuée près de la mer, dela à Apollonie, & arri- 
verent enfin à Theflalonique, Capitale de la Ma 
etdoine, & où il y avoit une Synagogue de Juifs. 
Paul y entra, felon fa coûtume, le jour du Sabbar 
fuivant, & les entrecint des Ecritures ce jour-là, 
& les deux jours de Sabbat fuivans. Il leur montra 
que Jefus-Chrift étoic le Mefhie prédit par les Pro 
phéres, qu’il falloit qu'il fouffrit & qu'il reffufciäc. 
Quelques-uns des Juifs crurent, & fe joignirentà 


Paul & à Silas; & un grand nombre de Gentils 


_(a)2. Cor. XI. 0. | (2h Peoti8 
(b) Philipp. IF, 16  -  { (d) 44. APILr: 2e OC 
: craignant 


… ET pu; NOUM-TIPEST Liu. II, 7 
craisnans Dieu , & plufieurs femmes de qualité 
-embraflerent la foi. Dieu confirma la prédication 
-de faint Paul par plufieuts miracles, & par divers 
“effets de [a puiflance du Saint-Efprit. / 4) Les Fi- 
déles de cétte ville eurent dans la fuite beaucoup 
à fouffrir! de la part de leurs concitoyens ; en forte 
que faint Paul les propofoit aux autres Fidéles de 
. da Macédoine, comme un modéle de vertu & de 
.patiencenfb) : : 


. Saint Paul logeoit chez un Chrétien nommé 


Jafon, où les travaux apoftoliques ne lempêchoiente 
point de travailler de fes mains, pour nètre à 
charge à perfonne, {c } & pour donner l'exemple 
de la vie appliquée -& laborieufe, que doivent 
mener des Difciples de Jefus-Chrift. Un jour les 
Juifs de Theflalonique pouflez d'un faux zéle, 
Prirent avec Eux quelques méchans hommes de la 
die du peuple, & ayant excité un tumulte dans la 
ville, ils vinrent en troupes à la maifon de Jafoa, 
voulant.en tirer Paul & Silas, & les mener dansla 


place publique devant le peuple: mais.ne les ayant 


point trouvez, ils trainérent Jafon &: quelques- 
uns des freres devant les Magiftrats de la ville, 
en criant : Voici des gens qui font venus nous 
troubler ici, Jalon les à recus chez lui. Ce: fonr 
des féditieux , qui veulent foulever l'Erat, en foû- 
_ Aehañt que ce Jefus qu'ils prèchent, eft le vrai 
Roï à qui il faut obéir. Par ces clameurs,, ils ému- 
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rent la populace, & les Magiftrars, qui les écou | 
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AUDE de toient : mais Jafon & les autres ayant donné cat 
doi sde HO &s étant obligez de repréfenter Paul & ceux 
C. s5.de l'E. de fa compagnie, s'il en étoit befoin , on les laiffa 
aller ; & la nuit même on conduifit fecrerement 
Paul & Silas hors de la ville, pour aller à Bérée. 
Ceux de Theflalonique ne les voyant plus, aban- 
donnerent la pourfuite dé Jafon. ee 
* Bérée n’eft pas bien éloignée de Theffilonique; 
& les Juifs de Bérée éroient d'un naturel plus hu- 
main & plus docile, que ceux de Theffalonique. 
Saint Paul étant entré dans leur Synagogue, ils : 
l'écourerent avec beaucoup d'affection & d'ardeur, 
examinant tous les jours les Ecritures, pour voir 

fi ce qu'on leur difoit étoit veritable, & fi Jefus 

avoit veritablement rempli tout ce que les Pro- 

phétes avoient prédit du Meflie. Plufieurs Juifs 
convaincus par eux-mêmes, & perfuadez par les 
taifons de faint Paul, fe rendirent à la verité ; ily. 
eut même un bon nombre de Genrils & plufieurs 
femmes de qualité, qui craignoient Dieu, & qui 
n'éroient pas Juives, qui embraflerent la foi. Mais 
quand les Juifs de Theffalonique fçurent que Paul 
préchoit à Bérée, ils y vinrent, & y exciterent le 

peuple contre lui. Auffi-tôt les freres fe hâterent 

de Éteroter faint Paul pour aller vers la mer; 
& Silas avec Timothée demeurerent a Bérée, pour 
affermir les nouveaux Fidéles. SE 

5, Paul vient à Saint Paul s'embarqua donc à Bérée, (a) & vint à 


re vulo, ÿ2. 


Ath 4° 8 à PR. ; 5 : Ee : NÉE R Se Le Hans 
7.  Aienés (6) accompagné de ceux qu'on lui avoit 


(2) AB. X VII. 14. 15: de. y vint par terre. Mais le fenti 
{b)il y Ena qui croyent qu'il! ment oppofé eft plus fuivi. 2 


gr pu Nouv: LEsTAM. Liv.II, 219: 
donnez pour le conduire. Athenes éroir alors la 
plus célébre ville du monde pour les fciences, pour 
la Philofophie, pour leloquence. On s'y rendoit 


D 
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de tous les endroits de l'Empire, pour y étudier, re vulg. 52. 


& pour y prendre le goût des belles chofes. La 


fuperftition y étoit telle, que lon y adoroittous 


les Dieux, que l’on croyoit être adorez par les 


autres peuples. Saint Paul ne pouvoit choifir un: 


plus beau theatre pour y prècher Jefus-Chrit. La 
Providence l'y ayant amené, il renvoya à Bérée 
ceux qui lavoient accompagné , & les pria de dire 


à Silas & à Timothée de le venir trouver au plütôt. 


Or pendant qu'il les attendoit à Athenes, fon ef- 


prit fe fentoit émü, & comme aiguillonné en lui- 


A ; Fe . / 4 RÉ 
même, en voyant qu'une ville fi éclairée éroit 


toutefois fi attachée à l'idolâtrie. Tous les jours 


il s'entrerenoit avec quelque Philofophe payen 
dans la place publique , & alloit aufhi à la Syna- 
gogue, où ilparloit aux Juifs, & à ceux des Gen- 


tils qui craignoient Dieu , & qui sy trouvoient. 


Quelques Philofophes Epicuriens , & quelques 
Stoiciens ayant conferé avec lui, le craiterent de 
difcoureur & de difeur de rien, ou d'introdu- 


“teur de nouvelles Divinitez ; car ils fe figuroient: 


que Jefus-Chrift, dont faint Paul leur parloit, 
étroit un Dieu comme ces prétenduës Divinitez 


qu'on adoroit dans le Paganifme ; que c'étoit un 
Dieu nouveau , qui s'étoir manifefté dans la Judée; 
OÙ même un Dieu de la facon de Paul. 

Enfin un jour ils Le prirent, & le menerent 


dans l’Aréopage, en lui difant : Pourrions-nous réopage. 
fçavoir de vous quelle eft cette nouvelle doctrine 
Ece 


2 


: Difcouts de faïnt 
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ue vous publiez ? fl n'écoit pas permis à un par- 
ticulier d'introduire de fon chef de nouveaux: 
Dieux : c’eft de quoi on acculoit faint Paul; &. 
c'éroir aux Juges de lAréopage d'en connoître. Or 
les Achéniens , & les étrangers qui demeuroient à 
Athenes, n'avoient point d'autre occupation que 
de dire & d'entendre des nouvelles. C’étoit-là leur 
paflion dominante. Ainfi il n'eft pas étrange que 
faint Paul étant venu leur annoncer des chofes fr. 
extraordinaires .. il ait excité leur curiofité, &: 
au'enfuite voyant que ce qu'il difoit regardoit le: 
fonds de la Religion, ils en ayent porté le juge 
ment à l’Aréonage. Paul étant donc devant fes 
Juges, leur dit : Seigneurs Athéniens, il me fem 
ble qu'en touteschofes vous êtes religieux jufqu'a 
l'excès ; car ayant en paflant confideré les {taruéss 
de vos Dieux, j'airemarqué même un Autel, où 
il eft écrit : 44 Dieu inconnu. C'eft donc ce Dieu 


que vous adorez fans le connoître, que je vous 


annonce aujourd'hui. Après cela il leur-parla du: 
Dieu créateur du Ciel & de la terre, qui n‘habite: 
point dans des Temples faits de la main des hom- 
mes, & qui: n'eft pas loin de chacun de nous, 
puifque c'eft dans lui & par lui que nous avons la 
vie, le mouvement & l'être : Que Dieu étant éter- 
nel, & purement fpirituel , ne peut être repré 
de 


fenté par aueune forme corporelle ; qu’il nousin- 


so \ Te DA. ee à : >: FU. 
_ Vite vous a la pénitence, & qu'il doit un jour juger: 


E-à + a + 
< : RES SR 


les vivans & les morts, par Jef us=Chrift, quila 
ls. due CR ee — Der 
établi Juge de tous les hommes, & qu'il a reffluf- 


Ces mots on l'interrompit ; & les uns fe moc2 


CE SE 


£ # FR j. 


gr pu Nouv: TEesramM: Liu II. »xr 
querent de cette réfurreétion des morts; les autres 7 
dirent : Nous vous entendrons une:autre:fois fur in ie < 
ce point. Ainfi faint Paul fortic de l'Aréopage. e 6 delB 
Toutefois fa prédication ne fur pas vaine Quel-r- valg, 53. 
ques-uns des auditeurs:fe joignirent à lui; entre: 
-AHEReS : Denys Sénateur de TArdopage & une’ 
 . nommée Damaris, & quelques autres avec! 
eux. Quelques Anciens ( (a) ont crü que Damaris: 
étoit femme de Denys. Celui-ci fur le premier 
Evêque d’Athénes, & finit fa vie par le martyre. 
On ne fçait aucünes particularitez de fa vie depuis 
: . ileut embraflé le Chriftianifme, 
Saint Timochée vinr enfin trouver faint Pacs 
qui l'attendoit à Athénes : (b\:mais Silas in’ Ÿ. 7. 
comme l'Apôtre Favoit fouhaité; foit que des: 
pe plus:preffans de l'Eglife de Machines OÙ 
à quelque incommodité l'euflent retenu. noch: 
rendit compte à lApôtre de l'état des Eglifes de: 
Berée & de Theflalonique ; il lui apptit que ceux! 
de Theffalonique étoient perfécutez par leur con: 
_ citoyens. Saine Paul auroir fort fouhaité de les aller: 
Voir, pour les fortifier & les-confoler: mais il:fe: 
contenta d'y renvoyer Timothée , fe privant ainfi 
de fa compagnie & du fecours qu'il en efperoit,. ::, ... 
pour né pas manquer à aider fes amis & fes che nr ne 
Difciples dans ces premieres & fi rudes 6 épreuves. D 
Quelque tems après, {c) faint Paul fortit d'Athé. PS a dut à 
nes; _& vint àCorinche ; qui étroit. Capitale! de: 
+ Athaïe une ie Eu bell, è des pee &. 


£ se ; 


Le Fe 
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ne a 
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des plus fuperbes villes de la Grece. Mais on peut 
Ax DU M: dire qu'aucune autre n'étoit ni plus corrompuë, 
e a aa ni plus débauchée. L'éloquence & la philofophie: 
. te y étoient eftimées, mais beaucoup moins qu'à 
Athénes; parce que le commerce partageoit davan- 
rage l'occupation des habitans de Corinthe. Saine 
Paul y logea chez un Juif, nommé Aquila, ori-. 
ginaire de Pont, dont la femme sappelloit Prife 
cille; qui étoient tout nouvellement venus d'Ira. 
lie, parce que l'Empereur Claude avoir ordonné 
À rous les Juifs de fortir de Rome. Le mérier d’A- 
quila étoir de faire des tentes de peaux à Fufige 
des:gens de guerre ; & c'étoit aufh le métier de 
faint Paul. De maniere que PApôtre travailloit. 
avec lui, pour n’ètre à charge à pérfonne. Il ne 
cefloic point pour cela de prècher la parole de ve. 
rité, & de travailler au falut des Corinthiens avec 
gout le zéle que fa charité lui infpiroit. Ilalloicrous 
les famedis dans la Synagooue des Juifs, leuran 
nonçant Jefus-Chrift, & tachant de perfuader tant 
aux Juifs, qu'aux Gentils , que Jefus-Chrift dtle 
feul Sauveur & Redempreur du genre humain. Il 
 . demeura dix-huit mois à Corinthe.. _ ee 
Car, xx.  Quanrà l'expulfion des Juifs de Rome par l'Em- 
sn Pereur Claüde, dont parle ici fainc Luc (4) par 
| occafion , il y a beaucoup d'apparence qu’elle étoit 
* - arrivée cetteannée, ou l'année précédente, puil- 
qu'Aquila & Prifcille étoient de retour depuis peu 
à Corinthe. Jofeph n'en parle pas, non plus que 
Tacice, quoiqu'Orofe (b) le cite de Jofeph, comme. 


ces 


a) AE XPH T'IDOmlron 


* 


iles 


gr Du Nouv. TEÉSTAM. Liv. IT. 233 


‘un évenement de la neuvième année dé Claude. 


Apparemment que ces deux Auteurs n'ont pas jugé 
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à propos d'en parler, parce que la chofe n'eut pas C5. de l'E. 
de fuite éonfiderable , & que les Juifs obtinrent re vulg, 53. 


bientôt la permiflion de revenir. Suetone (4) nous 


apprend que le motif de l'expulfion des Juifs, für 


qu'ils excitoient fans celle des tumulres, 2-/4 /ol/i. 


que cet Auteur payén, qui a crû que Chreft ox 
Chrift, étoit parmi les Juifs quelque Chefde parti, 
qui portoit les Juifs an tumulte &a la révolte. Mais 
il y à coute apparence que la vraye caufe de ces 
bruits , que Claude ne crut pas devoir fouffrir, 


étoient les perfécutions que les Juifs incrédules &. 


endurcis fufcitoient aux Juifs fidéles quicroyoienc 
en Jefus-Cbrift. L'Empereur eraignant que ces 
difputes de Religion ne dégénéraflent enfin en fe- 
dition parmi ce peuple, qui étoit fort nombreux 
dans la ville, jugea à propos de prévenir le mal, 
en chaflant de Rome les Juifs, & mème les Chré- 


_ tiens, quine pañloient alors deconh 


de Juifs , ou une réforme du Judaïfme. 


- Pendant que ces chofes fe pafloiënr à Rome, les 
Juifs de la Paleftine écoienc auffi tronblez par leurs 
voifins. Quelques Galiléens étanr allez à Férufalem 
pour quelqu'une dés trois Fêtes folemnelles ,paife- 
rent par la Samarie, & furent infultez par les Sa- 
maritains. Îl y eut même un Galiléen détué. Ce 
qui ayant animé fes.compatriotes,, ils en vinrent 


aux mains contre Jes Samaritains / "& il y en euc 


: CT — + 
Tone 2e ee Re meer ten ls “rh te rt ti ne = 


(a) Sueton. in Clandio ;fenl. s: cry : . 


_ citation d'un certain Chrefi. C'eft ainfi que sexpli- 
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_plufieurs de part.& d'autre qui demeurerent fur la’ 
‘place. (4) Cumanus gagné par l'argent des Sama- 
ritains , négligea les plaintes que lui én firent lés 
Juifs; ce qui irrita de plus en plus les Galiléens, 
déja aflez porréz à la révolte : De maniere que 
prenant, les armés, foûtenus & accompagnez par 
ceux deJérufalem . ils fé jetterénr dans le pays de 
Samarie, y pillerent quelques villages du canton, 
nommé FAcrabaténe, & y tuerent beaucoup de 
nonde ;, n'ayant point d'autre Capitaine qu'un 
nommé Eléazar Chef de voléurs, &:un certain 
Alexandre ; car les principaux de la narion s’étoient 
oppofez, aurant.qu'ils avoient pû, à cette entrez 
…… Cumanus Gouverneur dela Province, atcoururt 
avec des troupes de Samaritains & d’autres , prit. 
ou tua une partie de,ces pillards, & diflipa les au. 
tres. Les Juifs aigris de plus en plus, fe difpofoient 
de nouveau à faire une irruption dans la Samarie : 
mais les principaux du peuple.fe couvrant deicen- 
dre &:de facs, les conjurerent avec tant d’inftance | 


Fes Ÿ È 


RC ET 0 LS ; 
État 


20. 6. 5. Ode Bello,lacars ss © 
ee embufcades, 


ET DU NOUVSÉESTAM IV II. 225: 


embufcades, &-quelquefois même en venoientà de 
petites batailles. On méprifa d’abord ces actes d’ho- 
ftilité, qui étoient même favorifez fous main par 
les Gouverneurs Cumanus & Felix, qui étoient 
alors dans la Province, & qui avoient part à ces 


pilleries. (4) Mais Cumanus craignant que la. 
chofe n'eûüc des fuites, y envoya des troupes ré. 
olées, dont une partie fut défaite par les féditieux. 


On étroit prêt à en venir à une guerre ouverte, fans 


l'autorité de Numidius Quadratus, Gouverneur de 


Syrie, dont les Samaritains allerent implorer le 
fecouts à Tyr.(b) ns | 
Les Juifs y envoyerent de leur côté Jonathas, 


\ 
de re 
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re vulg. 52. 


fils du Grand-Prètre Anne, & quelques autresdes 


principaux de Jérufalem. Ils rejetterent la faute de : 


tout le mal fur les Samaritains, & fur Cumanus. 


“Quadratus, à qui l'Empereur avoir donné le pou- 


voir de punir mème les Gouverneurs, s'ils fe trou- 
voient coupables, (c) ne voulut rien décider 


alors: maïs quelque tems après il vint dans la Sa- 
marie; & pour intimider ceux qui voudtoient ac-- 


cufer les Gouverneurs Cumanus & Felix, il reçut. 
Felix même au nombre des Juges, parce qu'il étoic 
frere de Pallas, cet affranchi qui étoit tout-puiflane 


fous l'Empire de Claude. Les Samaritains fureñr 


convaincus d être les auteurs du trouble : maison 


fx voir aufh que plufieurs Juifs sétoient portez à 


da révolte. Il ft crucifier étant à Céfarée, tous les 


Juifs que Cumanus avoit-pris dans PAcrabaténe 


: Sr TA 


(a) Tacir. Amd XI, 54. | (c) Tacir. Amal. XII.6. 54 
.(b) Atig.l.20. GES OR SR Li à SIDA 
Tome IV, | fe 
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ayant les armes à la main contre les Romains; & 
RE n Lydde, il y examina l'affaire de Cu- 

CssdelÉ. manus, & oùit les plaintes que lon faifoit contre 

revulg. 52 lui. Ile condamna lui & un Tribunnommé Céler,. 
À aller à Rome, pour rendrecompte à l'Empereur. 

de leurs actions, & des violences qu'ils avoient: 
commifes: I ft trancher la cèce dans la même ville 

| à cinq Juifs qui portoient le peuple à la révolte; 
E & à dix-huit autres qui avoient eu part à ce qui. 
s'étoit fait dans lAcrabatëne. de. 
Il envoya à Rome les principaux Chefs, tant des: 

| Juifs que des Samaritains, chargez de chaînes, 
E afin d'y être jugez. Ceux des Juifs furent Jonathas 
fils d'Anne, Ananie Grand- Pontife, & Ananus 
fon fils, Capitaine du Temple, céft-à-dire, Chef: 
des Lévites qui gardoient les portes du Temple. 
| Les Samaritains & Cumanus étant atrivez à Rome, 
à fe joignirent enfemble, parce que leur intérêt & 
il leur caufe étoient communs ; & ils trouverent: 
4 beaucoup de protection à la Cour de R part: des: 
affranchis: de l'Empereur. Les Juifs furent appuyez: 
du:crédit d'Acrippa Roi de Calcide : De forte que 
Claude ayant entendu les uns &c les autres, con- 
damna: à la morc les Samaritains, : comme. ayant 
commence: la querelle, renvoya les Juifs abfous,, 
bannit Cumanus, & ordonna que le Tribun: Céler 
feroit:renvoyé à Jérufalem & Hvré aux Juif, pou 

| _ &crecraîné. par laville, & enfuiteexécuré à mort 
2. pr,  Quadratus fe trouvant à portée de Jerufalem y: 


à la Fère de Pâques; & y ayant trouvé tout. 


7 —— 
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Felix. devient VIN la 
Gouverneur. de la CNE 


ne paiñble, ilsen retourna à Antioche.. Ainfida pair 
fut renduë à la Judée pour quelque-rems:: Felix, 


2 


8 
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‘frere de Pallas affranchi de l'Empereur Claude, 
toit alors dans le pays, comme on la vû ci-devant. 
Après la dépolition de Cumanus , les Juifs le 
demanderent pour Gouverneur; (4) & il gou- 
verna cette Province , dit Tacite, /b) avec toute 
l'autorité d'un Roi, & le génie d'un efclave. Il n’y 
eut point descruauté, ni de licence qu’il n’exercât 
contre les Juifs, croyant que tout étoit permis à 

‘un frere de Pallas. A ces maux fe joignoient les 
. pilleries, les affafhinats, les brigandages, caufez 


AN bÙÜ M. 
4056. de TJ. 
C:S6.delE- 
fe vulg, 53. 


par une infnité de voleurs qui défoloient le Pays. 


Felix leur donna la chaffe, & en fr pendre un 
nombre infini. Ekazar fils de Dinée, qui depuis 
vinot ans tenoit le pays avec une troupe de voleurs 


Sérant venu rendre à lui, fur la parole qu'il lui 
avoit donnée de ne lui faire aucun mal, fur char gé 
de chaînes, & envoyé à Rome avec beaucoup 


d’autres. | 
À ces brigands, qui faifoient hautement vio- 
lence aux pañlans, fuccederent les affins, ( c) 
qui étoient une autre forte de voleurs ; qui fe mé- 
loient parmi le monde avec de petits poignards 
cachez fous leurs habits, en perçoient les gens en 
plein jour, fans qu’on vit d'où venoit le coup, & 
étoient enfuite les premiers à crier au meurtre. Ils 
traitoient aïnfi leurs ennemis, & les ennemis de 
ceux qui leur donnoient de l'argent powr les en 
défaire, C'éroit principalement dans les grandes 
Tolemnitez, dans les affemblées, & au milieu de 


_ (a)Jofph. Antig.Lao.c. 5.6.| (c) Antig. L XX. €. 6. 7.4 
A EU no Bcllo,l2. C23. ne 
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AN DU 
4056. de J. 


Jonathas qui avoit été Grand-Prètre lan 35. où 
36. de l’Ere vulgaire, avoit le plus contribué à faire 
Felix Gouverneur de Judée, (c).en lé demandant 
avec inftance à l'Empereur. Comme il fe croyoit: 


La < L 2 


=, (a JE latth. XXI. LT. G° de Be D 
(b)J oféph. Antig, LL 20,6 Gi (c),Joféph.Anrig.l, 20, 6 6x 
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en quelque forte refponfable dela conduite de 
Felix, & qu'ilfe mêloit de lui donner des avis pour 

le on gouvernement. de la Province: le Gouver- 


ÂN DU- M. 
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neur s'en tint enfini importuné , & réfolut de sen re vule, 534 


défaire. Il gagna un nommé Doras, en qui Jonathas 
avoit une entiere confiance, & Pl engagea à Fait: 
finer. Ce meurtre en impuni, étant fait de 
concert avec celui qui devoit-en tirer. vengeance ; 


& cette impunité augmenta encore la hardieffe des. 


aflaflins, & fit mulciplier les meurtres & les affaf 
Hinats de lé pays. Jonachas étoir fils du Grand- 
Prêtre Ananus , & frere de Matthias, :qui.fut auf 
Grand-Prêtre, au refus de Joarhas On ne fçait 
pas précifément l'année de fa mort: mais Tofephel = 
mer vers les commencemens: de Felix, : > #0: 


L'Empereur Claude qui avoir. gradifié le j jeune 


| pp du Royaume de Calcide ; le lui ôta. qua- 
tre ans aprés, & lui donna à la place la Tétrarchie 
gu'avoit euë Philippe fils d'Hérode, (4 compofée 
de: la Gaulanire , dé la Traconite, de la: Batanée. 


& de Panéade.. Il:y ajoûta. FAbilérie -poflédée 


autrefois par Lyfanias. Néron dans la faite ÿ ajoûta 


encore quelque chofe. €e Royaume étoit plus 
grand que celui de Calcide, & il étoit prefque LOUE 


entier au-delà du Jourdain, dans: la partie lapluses 
Æeptentrionale de la Judée. Agrippa avoit fois 


fœurs : -{çavoir, Bérénice , Mariamne & Drufille. (b} 


ni époufa Hérode, ‘Roi de Calcidé fon 
| oncle. Après la mort dece Quines arrivée lan 48: 


de l'Ere ue elle demeure afez long - terms 


ta) Ant, l' 20,6% …. = + @) ir. L'ronciz. 
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— veuve. & fe remaria enfin à Polémon, Roi du Pon 
Cat & d'une partie de la Cilicie, pour érouffer les 
2 F é de LE. Mauvais bruits qui couroient d'elle, & qui retom- 
cevulg. 53. boient fur fon frere. Mais bien-tôt après, elle quitta 
_ fonimari:cerqui fortifia les mauvaifes impreffions 
que l'on avoit de fa conduite ; & Polémon aban- 

donna aufh la Relisionides Juifs ; qu'iln'avoit em- 


Lou, 


braflée que pour l'époufer. : S3 

.. Mariamne fut fiancée de :très- bonne heure à 
Archelaüs fils de Chelcias, ou Elcias; apparem- 
ment-celui qui écoit de la famille d'Hérode: mais 
elleile quitta, & fe maria a Démétrius , le plusriche 
& le plus confiderable des Juifs d'Alexandrie, & 
qui toit alors Leur :Chef, :ou leur Alibarque, 
comme ils Pappelloient. + > 
»  Drufille fat fancée d'abordàEpiphane, fils d’An- 
tiochus Roi dé Comagéne, qui s’étoitobligé pour 
cela d'embrafler le Judaïfme : mais n'ayant pas 
voulu fe faire circoncire, (4) Agrippa ne vouli 
pas lui donner fa fœur. A la maria vers Fan $3.à 
Azize, Roi d'Eméfe, qui accepta la condition de fe 
fairecirconcire. Mfaiscette Princefle le quitta peu 
d'années après, pour époufer Felix Gouverneur de 


à 


_$-Panl écrirde : | Cep endant faint Paul étoit à Corinthe. où il 
-Coxinthe fa pre- A É a £] RE défin PRE 
miere Epitre aux PréChOIt avec un zéle, une patience & un.définté. 
sie eflementadiirables, tant aux Juifs qu'aux Gen- 
tils, les myftéres du Royaume de Dieu. I convertit 

- Stéphane, ou Etienne, & fa maïfon, & les bap- 

tifa. dir que ce font les prémices de l Achaïe. (b) 


= Dh = 
ee ne EST 
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Jbaptifa auf Crifpe , Ghef de Syhagogue, & > 
Eaïus. Pour lesautres, qui fe convertirenr: «ce ne is A 
fuc pas lui qui les baprifa ;: caril i'étoit-pas envoyé de ds del . ; 
pour baptifer,.mais pour ptècher. (4) Timothée & re vulg, 53. 
Silas le vinrent enfin trouver à Corinthe:,: & lui 
rapporterent l'état où ils avoient laïffé: les Eglifes: 
de Macédoine, &: fur-tout celle de Theffrloni- 
que. (4) S.Paul'fguffroir alors beaucoup de nécef. 
fitez & de travaux. (c)Il'auroit fort fouhaité d'aller 
en perfonne vifirer & confoler ces Eolifes : mais 
en Crant empêché par d’autres: occupations indif- 
penfables ;. il écrivit aux Theffaloniciens la pre- 
miere Epitre que nous avonsà leur adrefle ,.& qui 
eft là premiere en date de toutes celles: de: fainr: 

- Il mer à latète les noms de Silvainiow Silas, &: 
de Fimothée avec le fien. I louë la ferveur de la: 
foi.des Théflaloniciens:, leur conftance-dans la per 
fécution:, leur chariré:envers les Fidéles:de: la Ma 
cédoine. Il les avertit d’ufer faincement du ma 


Ckrift. Cette Epitre fuvécrire de Corinthé 


de Jefus-Chrift. FA NOn morceau 
OU eoisantos nant ee Gi Séconde-orre 
Quelqu >s mois après, faint Paul ayant: Hürque: .Scon re 
RE  :)) : 'Théflaloniciens. 


Re. ORNE A 
(b} AT -XVIIL s. © eg. : Lu Cor. Ess re Sie À ë i 


kg 
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| “— faspremiere Epitre avoit été mal interprétée dans 
| e Face quelques-uns de fes points , par des perfonnes mal 
| C.jé. de LE. intentionnées, qui vouloient perfuader aux Thef. 
revulg 53. faloniciens que l Apôtte avoit dit que le jour du 
Seigneur-étoit:proche, & qui avoient mème fup- 
ofé une fauffe Lerrré fous fon nom (4) pour intis: 
mider ces Fidéles ; & pour tirer d'eux de l'argent. 
l'Apôtre pour les rafsûrer, leur, écrivit cette fe- 
conde Lettre, où il nomme encore Silas & Timo- 
thée à latête, &où illes exhorte à demeurer for-. 
tement attachez aux traditions qu’ils avoient re-: 
ces de Jui, & à fouffrir conftamment les perlécu- 
cutions quon leur fufcitoit. Il reprend avec force. 
ceux qui pafloient leur vie dans l'oifiveté. Il veut 
qu'on marque ces fortes de perfonnes, & qu'onfe 
fépare. d'eux ; afin qu'au moins la honte les te- 
tienne dans le devoir. Il dit que le myftere d'ini-. 
quité S'opére-déja , mais qu’il ne fe découvrira pas 
encore fi-côt; qu'à la fin l'enfant de-perdition fe 
manifeftera, qu'il élevera au-deffus dé rout ce, 
qui ef; appellé Dieu, jufqu'à saffeoir dans le. 
Temple de Dieu; mais qu'enfin il fera détruit par 
le fouffle-de la parole, &-renverfé par l'éclat de 
la préfence du Seigneur. Il Bnit {à Lertre, en le 
fignant de fa main. Il prie les Theffaloniciens de. 
_ bien remarquer fa fignature, de peur que quel 
. n’entreprenne de les furprendre par de 
fauffes Lettres fous fon nom. Il y a aflez d'appas 
‘77 rence que pour le corps de fes Lettres, d'ordinaire 


Ge: oh proie peer lé cmt lesni the 


—— sarohhtiMeioit de fecretaire : mais il ne manquoit pas 


2er 


Ce) EL. 2. Sd Re ci à 


5 


de les figner , & de les paraffer de fa main. 
Saint Paul ayant prèche aflez long - tems aux 
Juifs de Corinthe, & voyant qu’au lieu de profiter 
de fes inftructions , ils soppofoient à lui, avec des 
paroles de blafphême , ( 4 ) il fecoüa contre eux fes 
 vêremens, & leur dit : Que votre fang retombe 
fur vos têtes : pour moi, j'en fuis innocent ; &je 
m'en vais déformais vers lesGentils. Il quitta même 
le logis d'Aquila, qui étoit Juif, & fe retira chez 
Jufte, qui étoit Gentil craignant Dieu, c’eft-à- 
dire, profélyte. Il paroït aufli par l'Epître aux Ro- 
mains , (b) qu'il logea chez Caïus, qu'il avoit 


baptifé , & qui fut l'hôte de toute l'Eglife, c'eft-à- 
dire, de tous les Fidéles de dehors, qui venoienc 


chez lui, & qui y étoient très-bien recûs. Ce 
Caïus étoit aufli Gentil d’origine, mais il fe con- 
vertic à Jefus-Chrift; & c'elt peut-être le même 
que Caïus Macédonien, ami & difciple de faint 
Paul, qui étant venu avec lui à Ephefe, y futen 
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AN ou M. 
4056. de J. 
(es 56. de l’E- 
re vulg. 53: - 


danger dans la édition de Démétrius l'orfévre. (ce). 


- Après donc que faint Paul fe fut ainfi féparé des 


Juifs, plufeurs Gentils qu'il avoitinftruits, em- 
1. : A ; 
braflerent la foi, & reçurent le baptême. Silas & 


Timothée le fecondoient; & malgré les oppofi- 


tions & Ja malice des Juifs, malgré l'accablement 


 & l'indigence où ïl fe vit fouvent réduit, (d) il 


ne difcontinua-poine fes travaux ; & Jefus Chrift 
Jui étant apparu une nuit, pour le confoler, lui 
dit: Ne craignez point, Saul; parlez fans ceñle: 


—— 


(a) AE AVTILS CE 


| (c) Aü 
(b) Row. XVT. 23. À (d) L Cor. XI, 3.2.Cor. XI. 9.. 


Tome it. -— … ee 
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234 ÉTISTOIRE DES JUrIrs, 
in je fuis avec vous ; & perfonne ne prévaudra: 
. 6 j contre vous, parce que jai un grand peuple dans. 
C6. delÉ- cette ville. Ces paroles remplirent Paul d'un nou- 
re vulg. 53. veau courage, & il eut la farisfaction de voir les: 
fruits de fa prédication, par la converfion d'un: 
rand nombie de perfonnes, tant dans Corinthe,. 
que dans le refte de l’Achaïe : car on ne doute pas: 
qu'il nait prèche dans toute cette Province, durant: 
les dix-huit mois qu'il futà Corinthe, & aux en- 
_ virons. : | 
AnDu M... L'Achaïe avoit alors pour Proconful Novat,. 
se  . frere de Séneque , qui étant entré par adoption: 
ee dans là famille de Gallion., lequel avoir êté banni. 
= fous Tibére . en avoit pris lè nom de. Gallion. 
C'étoit un homme:d'efprit:, doux & agréable, (4); 
& nullement porté à la cruauté. Les Juifs de Co- 
rinthe d'un commun: accord, (4 ) s'éleverent un. 
jour contre Paul, & le traînerent.au tribunal de: 
Gallion, en-difant: Celui-ci veut: perfuader: aux. 
hommes d’adorer Dieu d’une maniere contraire à. « 
notre Loi ; il n'eft ni Juifni Gentil, &zne fuir ni 
les Loix Romaines,. ni.les Loix de. Moyfe.: Paul. 
étant prêt de parler pour fa défenfe,. le Proconful 
dit au &} uiis: S'il s'agiffoit d È quelque action: con-: 
craire à nos Loix, ou à la Juftice, je me croirois 
: _ obligé de vous entendre. avec patience : mais sil: 
‘1 | | : . ne s'agit que de conteftations de. mots , & de votre: 
__ Loi, démêlez vos differends comme vous l'enren-- 


dréz;:car je ne veux. point-m'en-rendre Juge. Il 


Ê 


er 


ra 


(2) Tacits Anna. 1. 5, See (D) AE XLR fon 


‘E 


LEE cé 
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Jesse retirer æinfi de fon tribunal; 2&:tous ayant 
‘faii Softhene Chef de la Synagogue ; ils Le mirent ac TE 

.à le maltraiteren :préfence mème de Gallion , fans Cradle 
-qu'illfe mit en peine.de l'empêcher. Nous croyons revulg. 54 
:que Softhene étroit ami de faint Paul, & apparem- 
ment le même dontile nom fe trouve à la crête de 
‘ja premiere Epitre aux Corinthiens, D'autres (4) 

-croyent que ce furent les Gencils, qui ayant vü 
que Gallion avoit mal reçû les Juifs accufateurs de 

_faint Paul, fe jetterent fur Softhene Chef de la 
:Synagogue, & commencerent à le frapper & à 
Poutrager. . | 

L'Apôrre demeura encore aflez long -tems à G,, xx. 
‘Corinthe , & aubout de dix-huit mois depuis fon s. Paul quite 
_ \ : - : : Corinthe & va en 
“arrivée en certe ville, il en ‘fortit, & s’embarqua syic& à Jerue- 
a Cenchrée, port de Corinthe, pour s’en aller en a 
Syrie , & à Jérufalem, où il vouloit aflifter à la 
‘Fête de la Pentecôte. Avantque de partir de Cen- 
-chrée, il fe fit couper les cheveux, à caufe qu'il 
avoit fait vœu de Nazaréat, qui confiftoit à ne 
-point boirede vin, nid’aucune autre liqueur ca- 
-pable d'enyvrer, & a ne point:couper fes cheveux 
pendant tout le tems de fon Nazaréar. 11 y a appa- 
réncéique leterme.de ce vœu étoit accompli, lorf- 
‘qu'il sembarqua, puifqu’il coupa fes cheveux à . 
:Cenchrée:::mais il falloir être à Jérufalem, pour 

a hever dans le Temple.ce qui regardoit l'accom- 
plifementde cevœu, cefti-dire, pourofrir les 
facrifices prefcrits par la Loi. Quelques uns (b) 


ae 
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Se vient à 
Ephefe.. 


136 HiIsTOrRE DES Ju1rs, 
ont crû que c’étoit Aquila qui avoit fait ce vœw, 
& qui s’étoit fait couper les cheveux : mais nous 
préferons le fentiment qui l'explique de faint Pauk 
I partit de Cenchrée avec-Aquila & Prifcille, & 
alla avec eux jufqu’à Ephéfe , ou illes laiffa. Etane 
entré dans la Synagogue des Juifs de cette ville, il 
confera avec eux ; &ils le prierent de demeurer 
plus long-tems à Ephéfe : mais comme il. étoir 
preffé d'aller à Jérufalem, ilprit congé d'eux, en 
leur difant qu’il les viendroit revoir, fi c’étoit la 
volonté de Dieu. Il sembarqua donc, & arriva 
heureufement à Céfarée de Paleftine, d’où il fe 
rendit à Jerufalem, y fatisfit à fa dévotion & à fon 
vœu de Nazaréen, falua les freres; puis s'enallaà 


 Antioche de Syrie , où il pafla quelque rems. De. 


là il fe rendit apparemment par terre dans la Ga- 
latie & dans la Phrygie, exhortanc & fortifiant 
par-tout les Difciples, — - 
. Pendant ce voyage de faint Paul, &aflez pex 
de tems après fon départ d’Ephéfe , il y vintun: 
Juif, nommé Apollon, (2) originaire d'Alexan- 
drie , homme éloquent, & puiflanc dans les Ecri- 
tures. Il.connoifloit Jefus-Chrift,. & prêchoit avec 
zéle qu'il étoir le Meflie : mais il n’étoit encore que 
Cathécuméne ,. n'ayant reçü: que le baptème de 
Jean-Baptifte. Il eftaflez furprenant que vingrans 
après la mort du Sauveur, il y eût encoreen Egypte 
des gens qui ne connuflent pas le baptème de 
Jetus-Chrilt,.& qu’Apollon éclairé comme ilétois,. 


_ ZéléDifciple du Sauveur, & inftruit de fa doctrine 


(GA YA4R à 


+: 
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jufqu'à la prècher aux autres, ne fçüt pas la nécef- - F 
ficé de fon baprème pour le falur. Cependant la — _. L 
chofe eft indubitable; & on verra encore ci-après, e er. LÉ 
que fainc Paul trouva à Ephéfe des Difciples qui revule. 54. 
n'avoient recû que le baptème de Jean, & qui 
ignoroient jufqu au nom du Saint-Efprit. (4) … 

Apollon commença donc à parler hardiment & 
librement dans la Synagogue d’Ephéfe, (b) & à 
prouver que Jefus-Chrift éroit le Mefhie. Aquila 
& Prifcille fa femme, qui étoient Juifs convertis, 
l'ayant oüi, le retirerent chez eux , & Pinftruifi- 
rent plus amplement de la voye du Seigneur. Il 
voulut enfuite pafler en Achaïe & à Corinthe; & 
les freres y ayant exhorté, & l'ayant confirmé 
dans cette réfolution, Aquila & Prifcille, qui 
étoient arrivez depuis peu de ce pays, écrivirent | 
aux Difciples, & leur recommanderent Apollon. 
Il arriva à Corinthe, & fervit beaucoup aux Fidé- 
les, convainquant les Juifs publiquement, & leur 
montrant par les Ecritures, & par la force de fon 
raifonnement , que Jefus étoit. véritablement le 


Saint Paul ayant parcouru les hautes Provinces _ 5: Paut vient à 
tac ° ; \ n tes : Ephefe. 
del'Afie Mineure, vintà Ephéfe , où il demeura | 
trois ans. (6) Cependant l'Empereur Claude mous Mort de l'Empes 
< ee Se He teur Claude. 
rut le 13. d'Otobre:, en la foixante- quatrième 
année de fon âge ayant éte empoifonné par Àgrip- 
pine fon époufe, -& mere de Néron, quifut fon 
Fuccefleur.. Néron ajoûta au Royaumé:du jeune 
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"RS ( . Agrippa (4) Juliade dans la Pérée:, &une partie 
- : Ex 2 117 « . . . : 
NP TV: delatGalilée, où éroientles villes de Tarichée & 


.. Da de Tibériade. Illui- donna aufli Abila dans la Pé- 


re vule. 54. rée, qui-eft l'ancienne ville d'Abel des Vignes, 
fort differente d’Abila du Royaume de Lyfanias, 
Felix fut :confervé dans fon gouvernement de 
Judée. | l 
Sous le ‘regne de :Néron, il parut en Judée 
un faux Prophéte , Egyptien (b] de naiffance, 
& Juif de Religion, quiétant venu en Palefi- 
ne, y aflembla autour de lui .dans le défert.juf- 
qu'à trence mille hommes, qu'il féduifit par {es 
-preftises & fes enchantemens. Entre des feéta- 
teurs decet Esyptien, étoient quatre :milleafaf. 
‘ins ,:(c)-prèts à cout entreprendre pour défen- 
dre cet Impofteur. T1] wonlur les mener tous fur 
de mont.des Oliviers , pourvoir de-R, difoit-il, 
æomber les murailles de Jérufalem , qui devoient 
être renverfées à fa feule parole ; enfuite il de- 
“voit entrer de force dans Jérufalem, en chafler 
la garnifon Romaine, :& y établir fa domina- 
tion. Mais Felix qui étoit alors à Jerufalem, de 
“prévine, marcha contre lui avec toutes les trou- 
‘pes Romaiïnes, fuivies des Juifs de Jerufalem , 


D 7 jui livraihbaraille, lui tua quatre cens hommes, 


‘en prit deux cens., & difhpa Le -refte. L'Ecyptien 
fe fauva , & ne parut plus depuis ; ce qui donna 
de linquiérude aux Romains, puifque quand 
faint Paul fur-pris à Jérufalem-quelques années 


ah ig. L 210.6. ss © ds |Bello. lacs 
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après , le Tribun des troupes Romaines lui de- 
manda s'il n'étoit-pas cet Egyprien.- . AN =. MT, ee 

Mais de même que dans un corps mal fein, e LE | 
& rempli de mauvaifes humeurs, un mal en atti- re vulg. $4 | 
re unautre, (4) & que les remedes ne peuvent: 
déraciner la fource des maladies ; ainfi la Judée: 
'écoit pas plütôt délivrée d’une forte de mal, 
qu’elle tomboit dans un autre. Les féduéteurs ,. 
les faux Prophétes, les révoltes fe fuccedoient les - 
ünes aux autres ,. & fembloient: naître l’une de: 


l'autre. On voyoit diverfes troupes de voleurs &: 
de Magiciens, qui portoient ouvertement le peu- 


ple à la révolte contre les Romains , menaçant 
de mort, & des dernieres violences, ceux qui. 
continueroienr à leur obéïr ;:& fous prétexte de 
cette prérendue diberté, tuoient les riches, pil- 
loient leurs biens, brüloient les villages, & rem-- 
plifloient la Province des marques de leur empor.. 
tement. Les plus dangereux de tous ces ennemis: 
étoient les aflaflins , qui fous une vaine apparence 
d'amour de la liberté, & du bien publie, com 
 mettoient toutes fortes de. meurtres & de défor- 
dres | : | : 


Apollon étant allé, comme nous l'avons vû 


en Achaïe, & étant arrivé à Corinthe , y arrofa 
ce que S. Paul ÿ avoit femé , (4) préchant’en pu | 
blic dans les Synasogues ,.& en particulier dans 

les maifons, & montrant par les Ecritures, que. 

Jefus-Chrift eft le Sauveur promis par les Pro 

Un 
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phétes. À l’occafion de ces difcours d'Apollon, 
l'Églife de Corinthe commença à fe partager ; les 
uns prenant le parti de Paul, les autres celui d’A- 
pollon , & les autres celui de Céphas, ou de faint 
Pierre , duquel apparemment quelques Difciples 
avoient auf été à Corinthe. Chacun de ces Ap6- 
tres avoit fes Difciples & fes partifans. Saint Jero- 
me ( 4) dit qu'Apollon eu tant de déplaifir de voir 
le trouble arrivé à Corinthe à fon occafion, qu'il 
fe retira dans l’Ifle de Crére avec Zene, Docteur 
de la Loi ; & que çe trouble étanr appaifé par la 
Lettre que faint Paul écrivit aux Corinthiens à ce 
fujer , il retourna à Corinthe. Mais cela n’eft pas 


{ans difficulté. Saint Paul dans fa premiere Epiître 


Car. XXIV. 

S, Paul revient à 
Æphefe, & com- 
gnence à y pré- 
£<her. 


aux Corinthiens, (4) écrite d'Ephéfe l'an so. de Je- 
fus-Chrift, & 56. de l'Ere vulgaire, nous apprend 
qu’Apollon étoit fürement dans Ephéfe ; & P'Apô- 
tre dit qu'il lavoit fort prié d'aller à Corinthe 


avec les freres qui y devoienr porter fa Lerrre ; 


mais qu'il n'avoit pü Fy réfoudre ; que toutefoisil 
avoit promis d'y aller quand il en auroit le loifir. 
. Pendant que faint Paul fut à Ephefe, dépuis 
fon voyage de Jérufalem , il y fut accompagné de 
Caïus & d'Ariftarque , qui étoient de Macédoine; 
de Timothée , d'Eralte, de Tite, de faine Luc; 
& enfin d'Apollon , qui y vinrent en differens 


temps, durant lès trois ans que l'Apôtre y paf. 


Ainfi cette Capitale de l’Afie eut autant d'ou- 
vriers qu'il en falloit, pour y faire la guerre à à 
fuperflition & à lidolâtrie , & pour y fonder la 


sas eme) 


(a) Hicronym. in Tit. LTX. Ë (b)I. Cor. XPL Le. | 
ee _ Religion 
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Religion Chrétienne. Saint-Paul y étant arrivé, 
y trouva quelques Difciples, (4) & leur déman- i dre 
da : Avez-vous reçû le Saint-Efprit , depuis que 6 hi ET - 
vous avez embraflé la foi? Ils lui répondirent : re vulg. SA 
Nous n'avons pas feulement oùi dire sil yaun : 
Saint-Efprit. Il leur demañda Quel baptème avez: 

vous donc reçü. ? Ils lui répondirent : Le baptême 

de Jean. Alors Paul les inftruifit fur la difference 

des deux baptèmes de faint Jean & de Jefus- 

Chrift, & il les baptifa au nom du Seigneur Je: 

fus ;‘puis leur ayant impofe les mains, le Sainc- 

Efprit defcendit fur eux. Ils parloient diverfes 
_ Langues , & prophétifoient. Ces Fidéles éroienc 

at DoiHbre de TOUZE eee 

- I entra-enfuite dans la Synagooue des Juif; 
où il parla avec hardiefle pendant trois mois, 
_conferant avec eux, & leur expliquant les Ecri- 
tures qui prouvent la mifhon de Jefus-Chrift, & 
da qualité de Meflie. Mais voyant que quelques 
Juifs au lieu de profiter de fes inftructions, s'en- 
durcifloient ,.& décrioient la Religion de Jefus- 

Chrift , il fe retira d'eux ; & en fépara fes Dif- 

ciples. Apres cela, il fe mit à enfeigner tous les 
jours, dans un lieu tranquille &. commode, que 

Jui fournifloit un nommé Tyran ou Tyrannius. 

C'eft-A où il cenoit une efpèce d’Ecole , où ve- 

noient tous ceux qui fouhaitoient de s'inftruire 

auprès de lui. Ce qu'il continua pendant deux 

ans : En forte que tous ceux qui demeuroient dans 

V'Afe , tant Juifs que Gentils ; entendirenc la 


et 
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parole du Seigneur. Pour appuyer ces prédica- 
tions, Dieu faifoit des miracles extraordinaires par 
Car. de LE. la main de Paul : jufques-là même que des mou 
re vulg. 54. choirs & des linges qui avoient couché fon corps, 


An pu M. 
4057. de J 


étant appliquez aux malades , leur rendoient la 
fante , & que les efpfits malins fortoienc des 

_ corps des poffedez. 

An oo M Or, quelques-uns des Exorciftes Juifs . qui 
4058.de J. C. alloïent de ville en ville pour exorcifer les énergu_ 
58.de l'Ere vul- Hnénes étant venus à Ephéfe , encreprirent d'in- 
| voquer-le nom du Seigneur Jefus fur les pole. 

dez qui leur furent préfentez, en leur difant: 
Nous vous conjurons par Jefus, que Paul prêche, 
Ceux qui faifoient cela, étoient fept Juifs, fils 
de Scéva, Prince des Prêtres. Mais le malin ef. 


| pric leur répondit : Je connois Jefus, & je {çai 
qui eft Paul ; mais vous, qui êtes-vous? En mé: 


me-remps l'homme qui étoit pofledé, fe jetta fur 
deux de ces Exorciftes ; & les traita fi mal, qu'ils 
furent obligez de fe fiuver de la maifon où ils 
étoient, tout nuds & tout bleffez. Cet évenement | 

ayant été fcù de tous les Juifs & de tous les 
Gentils, qui demeuroient à Ephéle , ils furent 

? faifis de crainte, & rendirent gloire au nom du 
Plufieurs de ceux qui avoient erû, &”qui 
avoient été baptifez , ayant compris par-là quel 
crime c’eft que la magie ; & les autres arts curieux; 

E. d communs à Ephéfe , venoiene confefler leurs 
D. | fauçes paflées , & déclarer ce qu'ils avoient fait 
. | avant leur converfon. Plufeurs aufli du nombre 
de ceux qui avoient exercé des atts Curieux ; 
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apporterent leurs Livres, & les brülerent devant 
tour le monde. Le nombre de ces Livres magi- 
ques & fuperftitieux fut fi grand, que lon en 


test 
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eftima le prix à cinquante mille piéces d'argent. re vulg. 5 5. 


(4) Ainfi à parole de Dieu fe répandoit de plus 
en plus, & fe fortifioit puiflamment dans ce 
pays. : 

Pour dire un mot en pañlant des Exorciftes 
Juifs, on voit par l'Evangile, que les Juifs 
avoient alors des hommes qui faifoient profeflion 
de chafler les démons : (D) S2 je chaffe les démons 
an nom de Béel.fébub ; dit Jefus-Chrift, vos en. 


__ fans au nom de qui les chaffent-ils ? Quelques uns 


croyent qu'ils les chafloïent au nom de Jéhovah. 


D'autres veulent qu'ils ayent employé pour cela 
certaines herbes & certaines paroles, qui ne pou- 
Voient avoir aucune vertu extraordinaire , que par 
un pacte exprès ou tacite avec le démon. Jofephe 
(c) parle d’une certaine planre nommée Bâras, 
qui nait en Judée, & qui a, dit-il, la vertu de 


chafler les démons. Ailleurs il dit qu'un certain. 


Juif nommé Eléazar, exorcifoit les pofledez, & 
les guérifloir, en leur mettant fous le nez un an- 
neau ; dans lequel éroit enfermée une racine, 
qu'on difoit avoir été montrée par Salomon. A 
fon odeur le démoniaque tomboit par cerre. Alors 
l'Exorcifte conjuroit le démon de ne plus rentrer 
_ dans le corps de:cette perfonne, mêlant dans 


Lei MANS Ë : 


IE {a} Ces pieces d'argent font | 25. mille livres. Te 
apparemment des déniers Ro-! (b) Æfar. XII. 27. 
mains de la valeur de ro. ols. | (CC) fph. de Bello, L, "7, 6. 25e 
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fes conjurations le nom de Salomon, & récit: 


tant de prétendus exorcifmes inventez. par ce: 


Prince. | an 
- Quand aux arts curieux des Ephéfiens., om 
connoiît les lettres Ephéffennes., qui étaient cer 
tains caracteres magiques, & certains mots bar- 
bares, que lon croyoit propres à produire des 
effets furnaturels. Ones faifoit prononcer’ à ceux 
qui. étoient pofledez du démon:, pour les guérir: 
Voici cesmots : Askion., Kataskion Dix, Tetras, 
& Damnameneus. Par le moyen de ces caraéteres, 
les Ephéfiens fe croyoient à couvert des dangers. 
& aflurez de la victoire. . 
… Pendant que faint Paul failoit de vrais mira= 
cles, à. Ephéfe, qu'il y répandoit la lumiere de la 
verité.,. & qu'il y. détruifoit:la magie & la fuper- 
ftition.. Apollone de Tyane. y vint vers l'an ÿ4 
de l'Ere vulgaire ;.comme f1.le démon: jaloux: des 
progrès de l'Evangile, & de la réforme des mœurs, 
que.le Chriftianifme produifoit par-tout où il see 
tablifloit , eût voulu: fufciter à Jefus-Chrift &à 
fes Apôtres en la perfonne d’Apollone de Tyane,. 
uñ antagonifte , qui ruinât l’autorité de leurs mi 


_ tacles; afin -que ceux qui le prenoient pour un 
hommemiraculeux , demeuraflent atrachez awpas 


ganifme & à lidolâtrie: qu'il foûrenoit ;:où que 


_geux quile-reconnoifloient pour: un fourbe & un 


magicien, fuflent portez à douter auf desmer: 


| veilles de Jefus-Chrift & de fes Difciples; en ne 


diftinguant pas les opérations du démon, des vrais 
a dù Sauveur & des Apôtres. Apollone 


tant donc. venu à Ephefe à {on retour. des ln- 


È 
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des, (ay: les oracles les plus célebres de la Grece. 
mich fes loüanges ; & le: faifoienñt . regarder: 
comme un demi Dieu. Tout le monde le fuivoits 

bes villes lui envoyoient des: députations, pour 
lui demander fonamitié, & pour le: confulrer fur: 
leurs affaires les plus Grease He regloit: tout, Où 
en leur écrivant , oulen leur promettant dé les: 
aller voir. La sille d'Ephéfe étroit toute plongée: 


MR 
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dans les délices & les divertiffemens des jeux ,. des 


danfes, des inftrumens, des fpeétacles. Ea vanité , 
la parefle , le duxes regnoient. ‘On:dit que cé 
Philofophe corrigea ces: abus: exterieurs des: Ephé 
liens, & no … ue a.une vie Le lérieufe & 
pus réglée. + : 


Un jour comme il: * dormir de 


re. en mettant: leurs biens: en com 


mun, où duneins én-nourriffanr en-commun les 


e 
pauvres ,. 1 yavoit de petits. oifeaux perchez dans 
un bois qui étoit. proche. Il.en vint: un autre qué 


vola vers eux, -&-quipar fon ons fembloir leur 


annoncer. quelque: chofe. Auf tôt ils lui répondi- 
rent:en chantant, &s'envolerent-avec hi “Apol: 
lonius i interrompic. fon difcours,. & dit : Un gar- 
con.qui portoic: du bled, :eft Le &enalaifé 
tomber: une paitie en une:telle ruë; cer: oifeaus 
qui Fa vis-vient d'en donner. avis AUX autres; 
afin qu’ ils prenneñc part à cettebonne. fortune. 
Enfuice, il continuæ fon difcours, &:fe. fervit-de 
gere exel aple désroifeaux “pour porter fesauditeurs 


Se 


à s'entré-communiquer leurs biens. On _COUTUE 
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Ç Pour voir ce qui étoit arrivé dans la ruë qu'il avoit 
‘nommée, -&e On trouva la chofe comme il lavoic 
dite | 

ne panégyrifte prétend que ce fut en pañlane | 

f La Méfopotamie, pour aller à Babylone, (4) 
. “il apprit à entendre les oracles , que lés oifeaux. 
rendoient par leurs chants. Il:eft bible que 
tous lès animaux ont certains fons, & certains 
cris, par le moyen defquels ils font entendre cer- 
taines chofes à leurs femblables ; & qui les étu- 
dieroit bien. > pourroit peut- -être avec une longue 
experience, connoître à peu près ce qu'ils veu» 
lent marquer. Mais il eft impertinent de prétens 
dre que les animaux ayent entreux un langage 
par le moyen duquel ils faflent connoître: Eu 
penfées, ou leurs avantures les uns aux autres 
Le démon put découvrir à. Apollore une partie 
de ce qui s'éroit pañle ; le cri & le vol des oifeaux 
lui ft conjecturer le refte. 

D'Ephéfe cer impofteur ‘pafla aux autres vil 
d'Ionie. À Smirne trouvant les citoyens ftudieux, 
& curieux des belles connoïflances , il Les| cxhosta 
a continuer. De l'Ionie il pafla Lise (b)\& de- 
A à Athénes, (c)où voyant Je peuple fort ne ” 
aux fcrifices , cal: s'appliqua à à leur en donner des 
regles, à en D les danfes, & à abolir les fpe- 
FES des gladiareurs. Ecant à “Arhénes, cômime il 
expliquoit les raifons myftiques dés cérémonies & 
ni, un “ses Fons 0e étoit ps ; 
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éclata de rire, entendant les raïfons qu'il débitoit 
fur cela. Mais Apollonius dit qu'il étoit poledé du 
démon. En effet, il commença à en donner des 
marques. Apollonius commanda au démon de 
fortir , & pour marque de fa fortie, de renverfer 
une flaruëé. Le démon obéït ; & le jeune homme 
devint fi fage & fi pofe , qu'il prit mème Fhabit 
de Philofophe, & la maniere de vivre d’Apollo- 
nius. Il n'eft nullement incroyable qu'un aufli 
grand. magicien qu'Apollonius, qui avoit com- 
merce avec les démons, comme les payens mêmes: 
le publioient , ne s entendit avec le diable, pour 
Je faire entrer dans les corps des hommes, & l'en 
faire fortir à fon commandement. Mais nous ne 
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prétendons pas répondre de tour ce qu'on Me - 
d'Apollonius. I eft notoire que fa vie écrire par © 
F | q P 


Philoftrare, eft pleine de fables & de menfonges 
BIOS ds es Fe. ee 

Il affifla aux jeux olympiques , qui fe célébre- 
tent à Elide l'an 6r. de l'Ere vulgaire. Enfuiteil 
paffa à Rome, d'où il fut obligé de fortir par l'or: 
phes. Hpañla à Cadix, à Pextrémité de l'Efpagne, 
pour y apprendre de nouveaux fecrets de magie. 
(4) Quélque-rems après, les Ephéfiens rappelle: 
tent Apollone, pour les délivre” d'une pefte. Etanc 
arrivé , il les affembla, & leur dit : Prenez cou- 
rages je ferai cefler aujourd’hui la maladie. Il les 
mena tous au théâtre, où il y avoit un Temple 
d'Hercules le Libératreur. Æà il apperqut Un pau 
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vre vieillard couvert de haillons, -quidemandofc 
l'aumône. Frappez, dit:il, cer énnemi.des Dieux; 
accablez-le de pierres. Les Ephéfiens avoient 
peine à sy réfoudre ; ce miferable leur faifoic 
pitié, &.leur demandoit grace d’une maniere ne 
touchante:: mais Apolloniusles preflatant, qu'en 
fin ils le lapiderent., & amaflerent fur lui un 
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Jonius leur dit d’oter les pierres, & ‘qu'ils ver- 
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roienr quel animalils avoient tué, Ils ne trouve- | 
rent qu'un gros chien, & ne douterent point que 
démon. ee “Ti 
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(b) Cf. in Corinth. XP. | mont, Note 4. fur. Paul 
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&.en danger: d'étreniis à mort (æ) pe. | 
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Il y a aflez d'apparence que durant fon féjour à 2058, de [. 

Ephéle, il ft quelques voyages dans les Eglifes C 58. del'E 
voifines. On croit qu'il alla à Corinthe, (4) & revulg. ss. . 
qu'il n'eut pas fujer d'y être conrent , par les abus - 
qu'il y trouva, (c) & qu'il fut obligé de corriz: 

ger ce Qui lui caufa une. veritable douleur. Il 

menace dans fa feconde Epiître, (d) ques'il: ya 

revenoit une troifiéme fois ; il ne pardonneroit 

plus à ceux qui auroient péché. se - 

Ce fut pendant fon féjour à Ephéfe ; qu'ilécris tire aux ca- + A 
vit aux Galites. Ces peuples avoient reçû la foi | “2 
de faint Paul. Ils écouterent PApôtre comme un: 4 
Ange de Dieu, comme Jefus-Chrift même; (e} 
en forte qu'il auroient voulu , s'ils avoient pr, | 
s'arracher les yeux, pour les lui donner. Hsavoiene L 

| 
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beaucoup fouffert pour la foi, & ils couroient 
bien dans la voye de Dieu & dans l’obéiffance 


| de la verité : (f) mais ils furent: troublez pat 
quelques faux Apôtres, ennemis de la croix dé 
Jelus-Chrift ; qui voulant sépargner les perfécu= 
tions & de la part des Juifs, & de la part des Gen- | 
tils, foûtenoient que les Fidéles devoient obfer- l 
ver les cérémonies de la Loi de Moyfe ; mêlanc 
_ainfi ke Chtiflianifme avec le Judaïfme, & détruis | 
fanc la fainte liberté, que Jefus-Chrift nous a | 4 
acquife au prix de fon Sang. De cerre forteils paf | 
foient pour Juifs-parmi les Payens:, quinofoient - | 
perfecuter une nation , dont: les: Loix & la Reliz l 
()rCor. XPigo.gn Fe (d) 2. Cor. XII. 3. 14 
(D) 2. Cor, XIF: 1g1g + À: (e} Gabai:W.r ss É A 
| (c) 1. Cor. XII. 11 = L (f}) Galar. P. 7. Ne :  — 
Tome IF.  _ Li | —— | 
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gion étoient fouffertes par les Edits des Empe- 
AN.DU M: Leurs; & les Juifs n’avoient garde de soppofer à 
RUE me des gens qui travailloïent au progrès du Judaïfme, 
v & qui détruifoient le fcandale de la croix du Sau 
veur, en établiffanc là néceflité de la circoncifion 
&: de-la Lot. Li : | 
Les Galates étoient originaires des endroits les 
plus barbares des Gaules. Ils s'étoient établis de- 
puis aflez long-temps dans l’Afie ; mais ils con- 
fervoient encore beaucoup de leur ancienne grof- 
féreté. (4) Ils eurent la fimplicité , &:, s'il eft 
permis de le dire, la bêtife de fe laiffer furpren- 
dre ou , comme dit faint Paul, (4) enforceler 
par la nouvelle doctrine de ces faux Docteurs. 
Saint Paul leur écrit avec beaucoup de force & 
de vivacité, & n'épargne nullement ceux qui 
avoient voulu les furprendre, & les engager dans. 
Ferreur. Il releve la foi au-deflus des œuvres. Il 
montre qu'il a reçü fon apoftolat de Dieu même, 
& {a doctrine de: Jefus-Chrift. Et comme fes An- 
ragoniftes faifoient fonner bien haut le nonr de 


re vulg, $ ÿ» 


fe %,\ faint Pierre, qui obfervoit la Loi, & qui ne prè: 
f: choit. ordinairement qu'aux Juifs, lefquels après 
feur converfion obfervoient la Loi de même 
Le  . qu'auparavant ; faiñc Paul montre qu'il n’eft en 
env Y rien inférieur aux autres Apôtres | & qu'ayant 


sonferé avec eux. ils n'ont rien eu à lui dire ; en 
un mot, qu’il ma agi que de concert avec Pierre, 
avec Jacques &'avec Jean, qui ont toûjours pañlé 
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pour les colomnes de l'Eolife. Il écrivit cette let- 
tre entierement de fa main, (4) pour marquer 
combien il avoit à cœur l'affaire dont il s’agifloit. 

Pendant que faint Paul prèchoit à Ephéfe, la 
divifion dont nous avons parlé continuoità Corin- 
the. Les Fidéles de cetre ville s’imaginoient peut- 
ètre que dans FEolife Chrétienne, de même que 
dans la Philofophie , il y avoit plufeurs Ecoles ; & 
que Céphas , Apollon & faïnt Paul étoient comme 
autant de chefs de Sectes, qui avoient chacun leurs 
partifans & leurs Difciples. ( } Ils faifoient trop 
grand cas des fciences profanes & de l'éloquen- 
ce. Ils n'étoient pas encore bien revenus de la va- 
nité, & plufieurs prenoient occafion de s'élever 
des dons furnaturels qu'ils avoient récüs. Il fe 
commettoit quelques abus dans leurs affemblées. 
Il y avoit parmi eux des procès & des divifions : 
ils plaïdoient devant les Magiftrats Payens ; & un 
Chrétien d’Ephéfe avoit même commis un incefte 
avec fa belle-mere , femme de fon pere. Dans 
les repas qui accompagnoient [a célébration de 
l'Euchariftie , les riches apportoient à: manger 
abondamment, & n’en faïfoient point part aux 
pauvres. Quelques-uns nioient la réfurrection. 
Saint Paul avoit appris ces chofes par le moyen 
de ceux de la maïfon de Chloë, (c) qui le vin- 
rent trouver à Ephéfe , & qui lui apporterent auffi 
une Lettre de l'Eglife de Corinthe, qui lui de. 
mandoit des avis fur plufieurs articles, comme 
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Car. XXV. 
I. Epître de faint 
Paul aux Corin- 
thiens. 
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— fur la continence , fur le mariage, fur les viandes 
Fe pu ie immolées aux Idoles. {4) | 
ei < dcrË. Saint Paulavoir deffein de partir d'Ephéfe après | 
re vulg. 56. la Pentecôte de l'année fuivante , pour pañler par 
Ja Macédoine, & venir enfuite à Corinthe, oùil 
devoit. demeurer un rems confiderable |, (b) & 
peut-être même y pafler Fhyver, afin d'aller en- 
fuite à Jerufalem porter les aumônes, qu'il avoic 
eu foin de recueillir pour les pauvres de la Palef. 
tine. Mais en attendant qu'il pûr executer ce | 
projet , il écrivit aux. Corinchiens fa premiere | 
Epitre |, & l'envoya par Stéphane, Fortunar & | 
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Achaïque. Il nomme dans le titre de la Lettre 
Softhéne ,, qui étoir alors avec lui à Ephéfe, & 
qui elt apparemment le même qui fur malrraité 
à Gorinthe à caufe de lui. {c).H les humilie au 
fujer de leurs divifions ,. & leur montre qu'ils font 
encore charnels ,puifqu'aulieu de ne s'attacher | 
qu'à Jefus- Chrift feu} , ils fe vantoient d'être Dif. 
giples les uns de Paul, les autres de Pierre, & 
les autres d'Apollon ; comme fi Jefus-Chriltétoic 
partagé , ou que les Apôrres fuflenc l'objet de 
leur créance & de leur efperance. Il les confond 
au fujer de l'inceflueux ,,& dit que vour abfenr 

® quil et, dl excommunié ce pécheur, & de livre 
à Satan, pour, perdre la chair , &: pour fauver 
Fefprit. Il étoit fort ordinaire alors que-les ex 

 sommuniez fuflent ou pofledez du démon, où 
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Il ne veut pas que l'on mange, ni que l'on ait 
aucun commerce d'amitié avec ceux des Fidéles Ax ou M. 
 . RL Fe  . 409 do 
qui tombent dans lidolâtrie, dans limpudiciré , G oi dE lÉE 
dans l'avarice, ou dans d’autres défordres oppofez à re vulg. 6. 
la fainteté du Chriftianifme. Cette féparation étoit 
une maniere d'excommunication mineure , diffe- 
rente de celle qui étoit prononcée par les Supe- 
rieurs ecclefiaftiques. Il dit que c’eft déja un mal | 
que d’avoir des procès ; qu’il vaudroit mieux fouf. 
frir quelque injuftice, & quelque perte. Il fou- | 
haire que s'ils ont quelque differend , ils le 
faflent juger-par des Chrétiens. Il leur dit que se . 
les moindres dés Fidéles ne font que crop bons - 1 
pour décider fur de fi perits interèrs , & qu'ils 
valent toûjours beaucoup mieux que des Payens, : | 
Ces Jugemens n'étoient que des fimples arbitra- | 4 
ges : mais cela fufhfoir ; & on a été long-rems | | 
dans l'Eglife que l’on ne plaidoit pas devant les 
Payens. (4) 
A l'égard du mariage, (bjil veurquelesgens . #4 
mariez fe rendent mutuellement le devoir, & que | 
s'ils fe féparenc, ce {oir pour un peu de rems, & 
d'un commun confentement, pour vaquer à la 
prière, Ildir que le mariage doit demeurer indit- 
foluble, & que fi l'homme ou la femme fe fépa= 
rent, qu'ils doivent demeurer fans fe marier. If =. 
confeille la virginité & fa continence à ceux qui ne - - 4 
font pas engagez dans le mariage ; maisila?y oblige | 
perfonne. Ces maximes étoient fort peu Connués | | 
| 
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à Corinthe ; qui étoit la ville la plus corrompuë 
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de toute la Grece, & où l’impudicité étoit en 


quelque forte en honneur ; puifqu'il y avoit dans: 
cette ville un Temple dédié à Venus , d’où dépen- 
doient plus de mille efclaves proftituées, que di 
vérfes perfonnes avoient données à la Déefle, pour 
être confacrées à fon fervice. Ces femmes étoienr 
employées dans les occafions importantes, pour 


implorer au nom de tout le peuple, le fecours de 
la Déefle , à qui la ville de Corinthe étoit confacrée. 

Quant aux viandes immolées aux Idoles, (4 )il 
reconnoît que l'Idole n'eft rien; & par conféquent 


que les viandes qui lui font immolées, ne contrac- 


rent ni fainceté, ni foüilleure : mais il veut qu'on 
ait la condefcendance de s’en abftenir, fi le Payen 
en prend occalion de croire, que lon a quelque 
refpect pour l’Idole, & qu’on lui rend quelque cul: 


ce; ou file Fidéle s’en fcandalife, ne fçachant pas 


quelle eft l’érenduë de la liberté que Jefus-Chrift 
nous a acquife par fa mort : Qu'il ne faut pas feule: 


ment regarder cequieftpermis, mais aufli ce qui eft 
expédient. Il défendaux hommes de prier, ou de par- 
ler en public dans l'Eolife,;ayant la tère couverte. (b) 
Illeur défend aufhi de porter les cheveux longs. En 


même tems il ordonne aux femmes de ne prier 


&dene parler dans l'Eglife que la tête voilée, & 


de ne pas couper leurs cheveux. Il veur que dans 
les repas de charité , que l’on prenoit dans l'Eglife, 
& dans lefquels on recevoit l'Euchariftie, /c) ils 


s'atrendent les uns Jes autres; que les riches faflent 
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part de leurs biens aux pauves, & qu'autant qu'il 
eft pofhble , le riche & le pauvre mangent enfem- 
ble. IL veut que chacun s’éprouve avant que de 

recevoir Le Corps & Île Sang du Seigneur , pour ne 


_ le pas recevoir indignement. Il dit que quiconque 


mange ce pain , ou boit ce calice indignement : 
fe rend coupable de la profanation du Corps & du 
Sang de Jefus-Chrift ; &c’eft, dicil, en punition 


de ces communions indignes , que plufieurs d’en- 


tre vous font frappez de mort & de maladie, 
Les dons furnaturels du Saint-Efprit étoient fi 
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communs parmi les Fidéles , que quelques-uns en 


tiroient fujet de vanité, & que faint Paul fut 
obligé de faire des réglemens fur cette matiere. 
Ees principaux de ces dons, étoient {4) le don de 
fageffe , le don de fcience , le don de fa foi & des 
miracles, le don de guérir les maladies, le don de 
prophétie, c'eft-2-dire, celui de parler, d'inftruire, 
de prècher dans l'Eglife, & même de prédire l'ave- 


nir ; le don de parler diverfes Langues, le don de: 


fes interpréter, le don de difcerner les efprits, &: 


de fçavoir fi c’eft le bon ou le mauvais efprit qui 


anime, & qui fait agir & parler quelqu'un. Car 


les Payens avoient leurs Enthoufiaftes & leurs faux 


Prophéres, quinimitoient que trop fouvent ceux 


qui éroient vraiment remplis de l'Efprit de Dieu. 
Saint Paul montre que ces dons étant des prefens 
tous gratuits du même Saint-Efprit ,. & que tous 
fes Fidéles étant membres d'un même corps, per- 
fonne ne doit s'élever d’orouëil, s'il en à reçû un. 


(a) & Cor. XII. 8.910. XIII. XI 
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plus grand nombre , & de plus excellens; nis af 
cer, sil neles a pas reçüs : Qu'on doi rapporter 
tout cela à l'utilité commune, & à l'édification de 
l’'Eclife. Il ordonne de plus que dans les aflem- 
blées ils ufent du don qu'ils ont reçü, d'une ma- 
niere qui édifie, & que chacun parle à fon rang. 
avec modeftie, fans défordre & fans confufon : 
Que les femmes ne parlent pas dans l'Eglife, & que 
{ elles veulent s'inftruire de quelque chole, elles 
le demandent à leurs maris dans leurs maifons. 
Ainfi dans ces affemblées, on lifoir les faintes Ecri- 
tures, on les Bts on chantoitdes Pfeaumes: 
& des Cantiques fpirituels, & on participoir à la: 
table fainte au Corps & au Sang de Jefus-Chrift, 
1] prouve enfuite le dogme dela réfurreétion des 
morts, (4) par la réfurreétion de Jefus - Chrift 


même, qui eft un fait inconteftable ; & afhrme 


par un très-grand nombre de témoins, dont plu 
fieurs vivoient encore: Il déclare qu'il a vi lui 
même Jefus-Chrift : Que fi Jefus-Chrift meft poine 
reflufcité , & fi nous ne devons pas reflufciter,. 
notre foi & nos efpérances font vaines; que les 
Apôtres font non-feulement les plus malheureux, 
mais aufh les-plus méchans de tous les hommes, 
puifqu'ils rendent de sayeté de cœur témoignage 

a.la fauffes, & qu'ils s'expofent à toutes fortes . 
maux fans aucun avantage. Il ajoñte: Que feront 
ceux qui fe font baptifer pour les morts, frles 
morts ne reflufcitent point? Ce qui infinué qu'il 
avoir alors certaines perfonnes qui fe faifoient 


y avoit 
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baptifer pourde falut, ou pour le foulagement des 


morts : pratique que faint Pauln'a ni approuvée , : 


ni autorifée par le raifonnement qu'il entire en 
cet endroit. | | | set 
Sur.la fn de {on Epitre, (2) ilrecommande aux 
Corinthiens les quêresou collectes, qui fe faifoient 
par-tout pour les pauvres.de la Paleftine. Saint Paul 
“5 / e / É: 5 : / 
s'éroit chargé de ce foin dans le Concile de Jéru- 
_ {alem. (6) Chaque Fidéle merroit à part chez foi 


tous les Dimanches, ce qu'il avoit réfolu de don- 


ner; &-quand l'Apôtre, ou ceux qu'ilavoit dépu- 
tez , artivoient:, on ramafloit le cout, & on l'en- 
voyoir à Jérufalem par des perfonnes nommées par 
l'Eglife ; ou l'Apôtre y alloit lui-même avec eux, 
pour les porter , fila chofeen valoit la peine. (c) 
Elles falué dela partides Eglifes d'Afe, & en par- 
ticulier au nom.d'Aquila & de Prifcille, chez qui 
illogeoit, &-qui étoienr fort connus des Corin- 
thiens. Il leur dir de fe faluer l'un l’autre par le 
 faint baifer. Voilà le précis de la premiere Epitre 


de-faint Paulaux Corinchiens.  ,:,.:. 7 


… L'Apôtre avoit envoyé peu: de rems auparavant. 
‘Timorhée en Macédoine , d’où il devoit aller juf= 
5 x + 5 È Fe : * e LE 
qu'à Corinthe..( d) Il le recommande aux Corin- 
thiens.comme un-fidéle miniftre. (2) Peu de.tems. 
après. il v.envoya'aufh Tire , avec un autre Dif- 


ciple qu'il'me nomme point. (f) Saint Tite fut, 


reçüà Corinthe avec un refpect qui alloit jufqu'à 
la crainte & au tremblement. Il fut rémoin du fruit 
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258 HISTOIRE DES JUIES, 
nn — merveilleux qu'y avoit caufé la Lettre de faïnt 
is tds j. Paul. {2) Elle produifit dans ceux qui étoient 
C.s9. de LE. tombéz dans quelque faute, une criftefle & une 
re vule. $6. confufion utiles, un repentir fincere ; une fainre 
indignation contre ceux qui y avoient caufé du 
fcandale , un vrai défir de fatisfaire à Dieu par la 
pénirence, & à faint Paul par une conduite plus 
révuliere. Tout le monde’ fe fouleva contre lin- 
celtueux, & le couvrit d’une confufion, que faine 
Paul jugéa fufhfante, pour lui mériter le pardon 
de la faute qu'ilavoit commife. [D ) Tite ne vou- 
lutrien récevoir des Corinthiens, défirant d’imiter 
le défintéreflement de PApôtre, & de marcher fur 
les traces de fon Maître.  _ 
> Îl arriva à Ephéfe un tumulte, qui obligea faint 
4o6o. de J.C. Paul d'en fortir plütôt qu'il n'avoir réfolu. Le 
6o.del'Erevul Temple de Diane d'Ephéfe étoit une des merveilles 
857 du monde. Plufieurs Rois & plufeurs villes d'Afie 
Car. XXVI. pores quatre cens ans, avoient contribué à le 
à âtir, & à Fembellir. Il étoit long de quatre cens 
pe, & va en vingt-cinq pieds, large de deux cens vingt, foû- 
tenu de cent vingt-fept colonnes de foixante pieds 
de haut, dont chacune avoit été donnée par un 
Roi. La charpente du toit étoir de cédre, & les 
portes de cyprés. L'Idole étoit fort petite. Les uns 
difoient qu’elle étoit d’ébéne; les autres, de bois 
de vigne. Ce nétoit pas Diane la Chafleufe, que 
Jon repréfentoit avec un arc & des fléches; mais 
Diane à plufeurs mammelles; parce qu'on la re- 
préfentoit toute couverte de mammelles depuisle 
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{ein jufqu'aux pieds, ou feulement ayant le fein & 


le ventre tour couverts de mammelles; le cout 


porté fur une efpece de piédeftal-orné de rètes de 
chiens, de bœufs & de cerfs à l'alternative, Telle 
<toit la Diane d’Ephefe. On venoir de rous çôtez 
pour voir ce fameux Temple, & pour rendre {on 
culte à cetre faufle Divinitée ; & les Etrangers 
étoient.curieux d'en emporter des modéles ; foit 
qu'ils fuffent repréfentez fur des médailles, comme 
_ l'ont voulu quelques-uns; foit que ce fuflent des 
niches, ou des reliquaires d'argent , faits fur le 
modéle du Temple, & repréfentant la Déefle dans 
fa niche, ou fur fon pédeftal. | Le 

Un orfévre nommé Démérrius, /2) faifoit de 
ces. petits Temples d'argent, & enrretenoit un 
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grand nombre d'ouvriers, que ce travail enrichif- 


oic. Il les affembla un jour avec les autres du même 
métier, & leur repréfenta que les prédications de 
Paul alloient à ruinet rout le commerce ; que cet 
homme enfeignoit partout, que les ouvrages de 
la main des hommes ne font point des Dieux; qu'il 


avoit déja gagné plufieurs perfonnes; que non-feu- 


Jement dans Ephéfe , mais aufli dans toute l'Afie, 


al avoit fait un grand nombre de Difciples , ‘qui 


_étoient tous oppofez au culte des Dieux ; qu'ils 


. couroient rifque de voir non-{eulement tomber 
leur: métier & leur trafic, mais aufli de voir mé. 


prifer le Temple de la grande Déefe, honorée dans 
Ephéfe & dans toute l’Afie. Alors ces orfévres tran£ 
portez de colére , commencerent à crier plufieurs 
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fois : Vive la grande Diane des Ephéfiens. Auffi-tôt 
toute la ville fur remplie de confufion , & ces gens 
coururent en foule au théâtre, qui étoir le lieu 
des affemblées publiques , entraînant Caïus & 
Ariftarque , que faint Paul avoit amenez de Ma 
cédoine en Âfie. Paul lui-même voulut aller au 
th@âtre, pour eflayer d’appaifer: le tumulte, en 
parlant au peuple : mais les Difciples l'en empés 
cherent ;. & quelques-uns même des Afiarques, 
c'éft-à-dire, des Poncifes payensde l'Afie, choifis 
pour faire célébrer à leurs dépens des jeux publics, 
Fenvoyerent prier, par confideration pour lui, de 
he s'y point préfenter , & de ne point s'expofer.a. 
là fureur du peuple: | + 
Cependant les uns crioient d'une faniére , & 
les autres: d’une autte : car tout ce concours de 


peuple -n'étoir qu'une multitude confufe ; & la 
_ plpart ne fçavoient pas même de quoi il évoit 


queftion:, nipour quoi on s'aflembloit. Alors un 


certain Aléxandre,. pouffé par les Juifs, fendit la 
prefle, & fe préfenta pour parler à l’'affemblée: 


mais le peuple ayant reconnu qu'il étoit Juif, com. 


_mença à s'écrier comme d'une feule voix. pendant 
_près de deux heures: Vive la grande Diane dés 


Ephéfiens. Après quoi le grefher de la ville les 


ayant appaifez, leur dit : Seigneurs Ephéfiens.,.y 


-a-r'il quelqu'un quine fçache que la ville d'Ephéle 


rend un culte particulier à la grande Diane, fille 


- de Jupiter? Puis done qu’on ne peut pas:-difcon- 


vénirde cela, vous devez demeurer en repos, & 


ne rien faire inconfiderément : car ceux que vous , 
avez amenez ici, ne font ni facrileges, ni blaf- 
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phèmareurs de votre Déefle. Que fi: Démétrius & . A 
fes affociez ont quelque plainte à faire contre © ra J | 
quelqu'un, ils ont l'audience & les Proconfuls ; Cço.delE+ | 
qu’ils l'appellent en juftice, & on les encendra : re vulg. 57. | 
Que fi vous avez quelqu'autre affaire à-propofer.. | 
elle fe pourra terminer dans une aflemblée légitimes | 
car nous courons rifque d’être accufez de.fédition, 4 
il 

| 


pour nous être aflemblez ainfi tumultuairemenc & | 
fans fujet. Ayant dit cela, il congédia l'aflemblée | 
de forte que rout ce grand fracas n’aboutit à rien: | 
.  n faint Paul ne jugea pas à propos de | 
demeurerplus long-rems à Ephéfe, IH fr: venir les | 
Difciples, (a) & les ayant exhortez à la patience | 
& à la perféverance, il leur dit adiew, & partis | l 
pour aller en. Macédoine. Il prit Timothée avec . 
lui;-&awlieu de s'embarquer à Ephèfe, il alla à | 
-Proade ,. (b) dans le. deflein d’ÿ prècher l'Evan- : 
gile. Dieu luiavoit: ouvert en.cet endroit une por: | 
te & une entrée favorable ; mais il n’y eut point 
_Fefprir.en repos, parce qu’il n’y trouva point Tite, — | 
qu’il avoit envoyé. à Corinthe , ainfi que nous À 
l'avons dit;, & qu'il défiroit. d'apprendre de Jui _ : à 
Feffet qu'auroit produit fa premiere Lertre dans 
 Fefpritdes Corinthiens. Aindiil prit bien-tôt congé 
des freres qui yéroient,.&pafla en Macédoine. fl 
. ÿ demeura quelques mois, vifitant les Eglifes{c} 
qu'il y-avoit fondées dans fon premier voyage, & 
exhortant-par-tout les Fidéles à laconftance dansles | | 
maux, &a la perféverance dans/la pratique du bien. 
S 
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Mais il eut beaucoup à fouffrir dans ce Voya: 
se e ie ge{(z)Cene fut que combats de la part des Gentils, 
Fe deLËé. & qu'inquiétudes pour les Fidéles, dont plufieurs 
re vulg, 57. éroient encoîe foibles. Il n’y eut aucun relâche, 
= félon la chair : mais Dieu qui confole les humbles 
 & lesaffigez, Le confola par l'arrivée de Tite, qui 
‘Jui rapporta le bon état de l'Eglife de Corinthe, & 
heureux changement que fa Lettre y avoit pro- 
duit. Tous les Chrétiens s'étoient féparez de l'in 
 ceftueux, commeil l’avoit.ordonné ; & cet homme 
s'érant corrigé , les Fideles de Corinthe avoient fait 
prier faint Paul par faint Timothée & faint Tite de 
Jui pardonner. Tite lui rapporta aufli que les au- 
mônes que les Corinchiens deftinoient pour les 
pauvres de Judée, étoient toutes prêtes. Cela fervir 
beaucoup à faint Paul pour animer les Fidéles de 
Macédoine à fe hâter de préparer aufli les leurs; ce 
qu'ils firent avec un zéle qui furpafloit même en 


- - quelque forte leur pouvoir. He 

Seconde Eptre . L'Apôtre charme des bonnes nouvelles que 
ra co Jite [ui avoit rapportées de Corinthe, le pria de- 

 . youloir bien y retourner, & y porter une feconde. 
Lettre, qu'il vouloit leur écrire. Tite s'y réfolut 
très-volontiers; & fainr Paul le chargea de cette 

feconde Lerire, qui eft adreflée aux Corinthiens 
. & à rous les Fidéles d'Achaïe. Or on doit dire à 
proportion la même chofe des autres Epitres de 
_ainc Paul, qui font adreffées aux principales villes 
. des Provinces, Elles étoient non-feulement e . 

Î 


césvilles, mais aufli pour tous les Fidéles des lieux 
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voifins, & pour toutes les villes de la Province. Fe 

Dans cette Epitre (4) il leur parle de ce qu'il a 40 : ie 
fouffert en Afe, & il dit qu'il a changé de deflein, Cd, delR, | 
& silne les va pas voir, comme il lavoir promis re vole, 57 = | 
par fa premiere Lettre, ce n'efk ni par légereté, | — | 
ni par des confiderations humaines, mais pour les | 
épargner, & pour'sépargner à lui-même la douleur 
de cofriger ceux qui n'avoient pas fait pénitence | 
de leurs péchez. H accorde à l'inceftueux (b) le | 
pardon de fon crime, en confideration de la dou- 
leur qu'il en avoit témoignée, & de la correétion: 
que l'Eglife de Corinthe en avoit faite. es | 

Il y avoit alors plufieurs faux Apôtres:,. fortis À 


des Juifs, & répandus dans les Provinces, qui en 
prêchant. Jefus-Chrift, foûcenoient la néceflité des: 
“cérémonies de la Loi & de la circoncifion, & dé. | > À 
croient faint Paul, qui éroit dans des principes 
tout oppofez. Ces mauvais ouvriers étoient allez - E 
à Corinthe,, & avoient effayé d'infpirer leurs maxi: - 4 
mes aux Fidéles de certe Eglife. L’Apôtreemploye - 
une grande partie de fa feconde Epitre à relever - | 
fon miniftere, & à montrer la difference de fa : 
conduite & de celle de ces faux Docteurs , qui ne: 
préchoïent que par intérêt , & par des morifstout 
humains. Ils difoient (c } qu'à la vérité les Lettres: : 
de l’Apôtre éroient vives & fortes, mais que fa pré | À 
fence & fes difcours n’avoient rien que de mépri- | 
fable. Il répond qu’à fon évard il ne cherche p inE 
à fe vanter; mais il prend à témoin les Corinthiens 
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2GA HISTOIRE DES JUIF, 
— deseffets que fa prédication a produits:parmieux,& 
M. de la conduite qu'il y a cenuë. Il fait le dénombre. 


ment des maux qu'il a foufferts, (4) &.des dangers 
qu'il a courus ; c’eft de quoi il fe glorifie davantage. 
Il y ajoûte le travail , da fatigue, les veilles , la faim, 
la foif, lesjeünes volontaires, le froid, lanudité; 
fon application continuelle au gouvernement de 
toutes les Eglifes. Il veut bien qu'on regarde tout 
ce qu'il dit de lui-mêmecomme une folie.& une 
extfavagance , parce qu'il ne convient ni à lhu- 
milité, ni à la modeftie d’un Apôrre de fe van- 
ter foi-mème. 
11 pale enfuite à fes révelations & à fes ravif. 
femens, aux myftéres & aux veritez fublimes que 
Dieu lui a revelées, (b) mais aufh-tôc il revient 
à fes foibleffes , & dit que de peur que la gran- 
deur de ces révelacions ne l'élevât, un écuillon 
de la chair lui a été donné, & un Ange de Satan 
qui lui donne des foufllets ; ce qui fignifie les 
tentations de la chair, ou les mouvemens de va: 
nité dont il étoit attaqué. Il ajoûte : J'ai prie trois 
fois. le Seigneur de m'en délivrer; mais il m'a ré- 
pondu : Ma grace vous fufit, & ma puiflance 
éclate davantage dans Pinfirmité de la chair. H 
s'excufe auprès des Corinthiens de ce qu'il ma 
- rien voulu récevoir d'eux , en prèchant dans leur 
_ ville. 41 dit:que ce n'eft pas manque d'affection 
pour eux, imais pour ne pas donner lieu de fe 
… glorifier à quelques-uns des faux Apôtres, qui 
par un efprit de vanité, affeétoient de ne rien, 


LÉ. 


ns 


Lee Er Less 


(G)2 RAR |, (bornes - 4. 
| | _ prendre 


gr ou Nouv. Es Liu il. 5 
‘prendre dans les lieux où ils prèchoient. Il me- a 


nace de punir ceux qu'il trouvera dans le défor- 1068 de J. 


dre. (4) Il dit qu'il ufera plus d' indulgence , mais C.Go.del'E- 
qu'il jugéra felon le pouvoir qui lui a été donné, re vulg. 57 
& qu’il châtiera ceux :qui feront dans des difpu- 
tes, dans des jaloufies , dans-des ne des 
médifances , des murmures : mais il prie  Dièé 
qu'il ne foit point-obligé d’ufer de l'autorité qu’il 
a recué de lui » pOur lédification, & non pour 
la deftruction. No quel eft le Sujet del fe 
_-çconde Epitre aux Corinthiens. 
Tite ne fur pas le feul que faint Paul envoya 
à Corinthe : il [ui donna deux aflociez, qu'il ne 
nomme point, (4) afin qu'ils recuflenc je aumÔ- 
nes que les Fidéles d'Achaïe devoient envoyer 
dansda Paleftine. Quelque-tems après , ilvint lui- 
même à Corinthe pour la croifiéme 10. (c) On 
ne fçait pas diftinétement ce qu'il y ft. Sainr Au 
guftin(d) croit qu'il y regla tout ce qui regarde 
É faint Sacrifice, l'ordre. & la maniere de le céle- 
brer ; ; particuliere ment- que | lon ne reçût qu'à jeûn 
ke: Corps du Seigneur , > que Fon prenoit encore 
dans les repas de Chatit qui fe failoient dans 
PEglife, lorfque l'Apôtre € écrivit fa: premiere De À Ne 


tre, ainft que nous Favons vü. ï 4061. de J. C. . 


61. de l'Ere 


bn peu avant fon départ de Corine, pour a 


Jérufalem , il écrivit fon Epitre aux Romains. 


—< 


Cette Epitre, quoique plus recente que “quel Cnar. XXVIL 


Epitre de S. Pau 
aux Romains, 


| Êe ie Pi mife à a h : tête de toutes celles de 


a) 2. Cor. XIII. _ (ai ti0 2.Cor.XII.14e 
(b) 2. Cor. VII. 10, | (d) Ang. Ep.CXVIII:c.6, 
Tome IV. LI 


te 


. 
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faint Paul; foir à caufe de la. dignité de l'Eolife &: 


* de la villede Rome; (4) foic à caufe de l'impor- 


tance des matières qu'il y traite, & des inftruc- 
tions. qu'il y donne. L’Apôrre avoit envie depuis. 
long-tems d'aller à Rome. Il avoit appris qu'il y 
avoit. grand nombre de Fidéles dans cetre Eglife. 
Éeur foi éroit célébre par toutle monde; par-tout: 
on. parloie de leur fcience, de leur Dre, de 
leur obéïflance. On lui avoir raconté. que les fan 
Âpôtres troubloient cette Eglife par leur dange- : 
teufe doctrine , enfeignant que fans. la circonci- 
fon. & fans. 1 cures cérémonielles de la Loi, 
on fe pouvoir être fauve. Ees Juifs circoncis Fa 
appuyoienr:.. & fe vantoient de plufieurs: préroga. 
tives qu'ils -croyoient. avoir au-deffus des Gentilss, 
comme. s'ils euflent mérité là grace de l'Evangile 
&.de la foi par leurs bonnes o œuvres précedentes; x. 
au lieu. que les Gentils n'avoient été. appellez 
A k pure mifericorde de Dieu. | 
Les Gentils au contraire inftruits dela libestes 
que Jefus-Chrift. nous a acquife, & de linutihi= 
té de la circoncifion & des œuvres: cérémonielles. 


de k Loi, 1épondoient ques ils n'avoient: pas re- 


gû. la Loi de Dieu , ils ne l'avoient pas anfli vio: 


_ Jée &. méprifée , comme avoient: fait les Juifs + 

… Que les Sçavans & les. Philofophes du Paganifme 
__ avoient connu Dieu ;. & pratiqué. les Loix mord 
les aufft fidélemenre que les Juifs mêmes : Que f 


_ - Jefus-Chrift € éroit- venu parmi. l 


es Juifs. es Juifs. 
= rejerté. &. crucifié ; que les Re M 
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contraire l'avoient reçüû & adoré; & qu’ainfi les 
Juifs n’avoient au-deflus d'eux aucun avantage, 
dont ils dûflent fe flatter. 7 

Dans l'Epître aux Romains, faint Paul humi- 
die & les Gentils convertis , & les Juifs ; & fait 
voir que les uns & les autres s'égarent dans leurs 
prétentions. I] rabaïffe d'abord la vanité des Gen. 
æils, & montre que les Sages & les Philofophes 
du Paganifme ont retenu la verité de Dieu Cap= 
tive dans. linjuftice ; (4) puifqu'ayant connu 
Dieu, ils ne l'ont pas glorifié comme äls devoient. 
Ainfi leurs grandes lumiéres n'ont fervi qu'à les 
rendre plus coupables ; ils font tombez dans 
_faveuglement d’efpric, & dans l'idolâtrie. En pu. 
nition de -ces crimes, Dieu les à livrez à leurs 
propres pañlions, qui leur ont fait commettre des 
infamies abominables, & qui font honte à la 
Ro 
_ [vient enfuite aux Juifs, (b) & fait voir leur 
 orgutil, leur entêrement , leur endurciflement. 
Ils avoient recû la Loi, mais ils ne la pratiquoient 
s'en vanroienr , & s'en fapportoient la gloire à 
_<ux-mêmes, au lieu de la rapporter à Dieu. Ainf 


rite, au-deflus des Gencils. Ils n'avoient pas plus 
mérité les uns que les autres la grace de lEvan- 
gile. Ils étoient tous évalemenc ehveloppez dans 
le péché; rous fans diflinétion avoient befoin de 


Ja puiflance de Dieu , pour être juftifiez par fa 


re 


EIRE = 


Rem RE | Le ie 
_ _ _ _ LI ÿj 


AN pu M, 


4061, de J. 
C.6r.delE- 
re vuls. 58, 


t rien qui les relevât du côté du mé- 


AN pu.M. 


4061 de | 


C,6Gr.de VE. 


‘re vule. 58. 
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grace, en vertu de leur foi en Jefus-Chrift. K 
montre. enfuite que les Juifs ne doivent.pas. mé- 
prifer les Gentils , ni les Gentils les Juifs. Les 
Gentils imitateurs de la foi & de lobéiflance. 
d'Abraham, font les vrais fls.d’Abraham, & les 
vrais heritiers des promefles faites aux Pacriar. 
ches. (4) Les Juifs felan la chair, quisne fontpas 
Les enfans d'Abraham felon l'efprit, n'ont aucun 
avantage au-deflus des Gentils. Quoique Île gros 


‘de la nation Juive ait été réprouvé, à caufe de 


{on increduliré, cetre nation tourefois eft comme 
la racine qui porte le tronc fur lequel les Gen- 
ils convertis {ont entez. La racine.ne: doit pas 
méprifer. les branches , ni les branches la ra. 
cine. (BE:  — e 

* Il donne aux Romains les mêmes regles quil 
avoit déja données aux Corinthiens, fur lufage 
des viandes immolées aux Hdoles. (c) Il veu 


qu'on fe conduife en.cela avec beaucoup dedif 


cretion, pour ne caufer aucun fujet de fcandale 
aux foibles & auxignorans. IHleur recommande 
la foûmiflion aux puiffances feculiéres, {d) & Le 
bon ufage de la prophétie ,.& des autres dons. 


fpirituels, {e) I leur dit qu'il a prèché l'Evan. 
_gile fur toutes les côtes de la mer, depuis la Jus 


dée, jufqu'à l'Ilyrie , (f) fans avoir bâti fur le 


fondement d'autrui ; mais prèchant principale 
‘ ment à ceux. qui-n’avoient point encore oùi par 


ler de Jefus-Chrift. Il les averti qu'il va bientot 


AIT 


& Ë ae 19e Ce : = : | e) Rom. AT _ 
Re. E (ED, Rom: XP. x ge 


sr a 

| 
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partir pour Jérufalem, pour y porter aux Saints , — ee. : 

le fecours que les Fidéles de la Macédoine &. de èe 5 FAT | 
JAchaïe leur envoyoient : Qu'après ce voyage , Ce, + 'É 


il efpere exécuter le deffein qu'il a conçü de- revulg: 58. 
uis long-tems d'aller a Rome , & en: pañlans : 
d'aller aufli en Efpagrie. H demande le fecours des: 
…priéres des: Romains ,, afin que Dieu. le. délivrär 
des embüûches qu'il eraignoit.de la part des Juifs: 
de la Judée,.& que fon fervice ou Îès aumônes 
“qu'il portoit, fuflent une ofrande agréable aux 
Saints-qui étoient à Jérufalem.- | 
Sainc Paul finit fa Lettre, en faluant plufeurs 
perfonnes (4) qui étoient à Rome, & qu'il con- 
noifloir, pour les avoir vüës dans la Gréce, ou 
dans lAfie. Il leur recommande Phébé Diaconifle 
dé l'Eclife de Cenchrée, près de Corinthe. Ilfa- 
duë Prifca & Aquila, qui éroient retournez à Ro: 
me, & quiétoient peut-être ceux qui lui-avoient. 
. fait fcavoir lérar de l'Eglife Romaine. Il faluë: 
aufli leur Eglife domeftique , c'et-à-dire, ceux 
des Fidéles qui s'affembloient dans leur maifon. Il 
falué Epénêtes , les prémices. de Jefus-Chrift en: 
Afie ; Marie, qui avoit beaucoup travaillé à Ro- 
me; Andronic & Junia, qu'il nomme fes parens 
qui étoient Chrétiens avant lui, & qui avoient 
<té en prifon avec li. 11 Aluë ceux de la maifon. 
d'Ariftobule, & ceux de la maifon de Narcifle ;: 
peut-être. le fameux Narcifle affranchi de Claude .. 
-qu'Acrippine avoit fait mourir au. commence 
ment du regne de Néron. Enfinil faluë Hermas ,. 
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. . dou lon attribué le‘ Livre du Pafteur. Il en non. 
AN ou M: Hé ün affez grand nombre d’autres, qui étoient 


sn ee d apparemment les plus illuftres & bs re faints 


sevule. s8. de l'Eglife Romaine. 
| Il les falue aufli au nom de Timochée le com: 
pagnon de fes travaux, de Luce, de É & de 
Sofipatre fes parens. Hé ou Lucius, eft appareme 
ment faint Luc lEvangelifte. Partiose qui avoit 
fervit de fécretaire à faint Paul pour rire cette. 
- Lettre, met aufh fon falut. Enfin ilnomme Caïus, 
ou on fon hôte , & celui. de toute l'Eglife dé 
Corinthe; Erafte Tréforier de la même ville, & 
Quartus. On croit que FEpitre aux Romains fut 
portée par Phébé, Diaconifle de Cenchrée ; que 
Saint Paul recommande aux Romains, en leur di- 
{ant de la recevoir comme on doit recevoir les 
(1 . Saints, & de laflifter dans toutes les chofes où elle 
| pourroit avoir befoin de leur afliftance, de mé. 
; me qu'elle avoit aflifté plufi eus. perfonnes , da 
"| : hombre defquelles il étoit lui-même. 
à $. Paul ra nm Saint Paul après avoir demeuré trois mois tane 
PE es euné. dans la Grece, que dans la Macédoi a) té 
porter les aumOÔ ans la q CEGOIRE » ( > 
nedenides, lus d'aller . dans la Paleftine, porter les 
sumônes qu'il avoit ramaffées.. Son. premier def- 
: {ein étroit d'y aller par mer : mais ayanc appris 
lés Juifs lui drefloient des embüches fanle de 
min , il aïma mieux reprendre Ja route de. h Ma 
Le: & de-R repailer en Afie, pour enfuite 
nc & aller prendre port: “als: Ja Palef. 
ine : ce il exécuta. Sofi — RES se 
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eond, Caïus, Timothée, Tychique & Trophime — 
Faccompagnerent jufawà Philippes ; & de-Ril 


les envoya devant à 'Eroade, où ik l'atrendirenr. 


& n’en. fortit qu'après les Azymes & la Fête de 
_ Pâques, qui éroit cette année cinquante-huitiéme 
de J. €. le Samedy vingt-cinq de Mars. Saint 
Paul joignit en cinq jours ceux. qui lattendoient: 
à Troade, & il demeura encore huit jours aveé 
Eux. * | A 

Le Dimanche ,. les Fidéles de Tiroade s'affem= 


blerent pour rompre Îe pain, c'eft-à-dire. pour pars 


ticiper au Sacrement du Gorps &. du sang de: 


Jefus-Chrift, (2) Hs étoient affemblez dans une: 


Chambre du troifiéme étage, où faint. Paul pré 


cha jufqu'à minuit, parce qu'il devoit partir le. 
lendemain. Or il y avoit beaucoup de lampes dans: 
la fale où l'on étoit ; & comme le difcours: de: 
Paul: dura long-tems, un jeune homme. nommé: 


Eutyque ; qui écoit-aflis fur une fenêtre , s'éndor. 


mit, & romba du troifiéme étage.en bas: en forte: 


qu'il demeura mort.fur la place. Saint Paul: def. 
cendit: promptement, & fe jettant fur lui, Fem=. 
braffa , & dit à ceux qui éroient-h : Ne vous trous 
blez point ;.car il vit: Puis étint remonté ,. & 


ayant rompu le pain ;.&. mangé: avec. les-freres.. 
leur parla. encore. jufqu'au point du jour. Of: 


on amena dans Faffemblée le jeune homme. vi. 
vant, dont ils furent. fort confolez: ee 
Saint Paulallà par terre de Troade à Aflon.. 


es ee ( 


{2 ) Aug. Ep, 86 p. 148. nue: 3600 12 n28.Hieron. Ep. 1843 


U M. : 
061. de J:. 
C. 61. dé l'Es- 
Saint Paul demeura à Philippes avec faint Luc , re vulg, 58 
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TT petite ville maritime de Myfie ; & fes compa- 
Fe y gnons de voyages y vinrent par mer, dans le 


Gr. delé. vaifleau qui le devoit mener'jufqu'à Céfarée. Le 


sevulg..$8. trajet par terre ef bien plus court, à caufe d'un 


promontoire qui s'avance dans la mer entre Ttoa- 
‘de & Aflon. À cette derniere ville faint Paul 


s'embarqua; &ilsalierent d’abord à Mytiléne dans 


Flfle de Lesbos. Le lendemain ils pafflerent de- 


yant l'Hle de Chio. Le jour fuivant ils vinrent à 
lIfle de Samos, & allerent aborder à Trogyle, 
qui eft un promontoire de l'Ionie proche Sambs. 


sänPailani- Le jour d'après ils moüillerent à Milet, fur Ra 


ME Côte, & dans la Province de Carie. Etant à Mi 


Ephéfe, diflante de Milet.de douze ou quinze 
lieuës, manda d'Ephéfe {4} les Prètres & les Evés 
ques de certe Eglife & des Eglifes voifines , (b) 


afin.qu'ils le vinflentrrouver à Milet. Saint Ti . 


_ mothée étoit alors avec faint Paul. Ainfi il faut 


qu’alors il y ait eu à Ephéfe quelque autre Evé- 


que à fa place. 


Quand ils furent arrivez, il leur dit : Vous 


fçavez de quelle forte je me fuis conduit pendant 


tout le tems que j'aiété avec vous. Depuis le pre- 
mier.jour que je fuis entré en Afie, j'ai fervi le 
Seigneur avec toute humilité; & avec beaucoup 
de larmes, parmi les traverfes qui me font arrivées 


par la confpiration des Juifs contremoi; je ne vous 


ai rien caché.de ce qui vous pouvoit être utiles 


& 


TRES A ER + * 


een | 


{a) AB XX. C fes.  |fdf bomil aa ie Adajitie 
(D) el, 3. ce 14 Pride Chry-] D 4 . 


je fçaï qu'après mon départ, il entrera parmi vous É 
des loups raviflans, qui n'épargneront poinc le : 


- des gen s qui publieront des doctrines corrompuës, 


par conjecture. Car dans fes Epi- lv. 20, XHT:, 23: > 
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& rien n'a été capable de m'empêcher de vous in- Aa NL 
, .. : ; Pass. = A U VI 
ftruire en public & en particulier, préchant aux aSti ded. 


Juifs, aufli-bien qu'aux Gentils la pénitence en- @ 6: de l'E. 
vers Dieu , & la foi en notre Seigneur Jefus- re vulg. 58. 
Chrift. Maintenant étant lié par le Saint-Efprit, 
je m'en vais à Jérufalem, fans que je fcache ce 
qui doit m'y arriver ; finon que par toutes les 


LS SR D, 2 1 CT) aléas de, fe 1 Res [E Les 


Églifes où je pafle, le Saint-Elprit me fait con- À 
noître que des chaînes & des aflitions m'y font 
préparées. Mais je né crains rien de toutes ces cho- = 
des, & je fuis prêt d’expofer ma vie, pourvû que 
jacheve ma courfe, & que j'accomplife le minif- - 
tére que j'ai reçû du Seigneur: Jefus, qui eft de 4 
prêcher l'Evangile de la gracé de Dieu. Je fçai que | | 
vous ne verrez plus ma face, (4) vous tous parmi 
lefquels j'ai pañlé, en prèchanr le Royaume de Dieu. L 
_ Je vous déclare donc aujourd’hui que je fuis pur | | 
& innnocent du fang de vous tous, parce que ' 
je n'ai point feint de vous annoncer toutes les vo- | 
lontez de Dieu. Prenez donc garde à vous-mêmes, i 
& à tout le troupeau fur lequel le Saïne - Efprir 1 
vous a établis Evèques ; pour gouverner Eglife de | 1 
Dieu, qu'il à acquife par fon propre Sang : Car | 


troupeau ; & que d'entre Vous-mêmes il s'élevera 


afin de s’atirer des Difciples. C'eft pourquoi veil. 


en 


{a) H ft affez croyable que ltresil promer en plus d’un endroit. | 
faint Paul revint en Afe depuis | de retourner en Orient. Voyez « 1 
Ce tems, & qu'il neparle ici que | Philipp. 1.25. 26.11.24. Philem. 


DAS: à 


Tome IV, Me: 
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‘décharger fes marchandifes.” Y ayant trouvé des 
Difciples , ils y demeurerent feptjours. Par-tout 
le faint Efprit faifoit annoncer à Paul qu’on lar- 
réteroit à Jerufalem , & les Fidèles lui -confeil- 
loient, par le mouvement de leur charité, den’; 
point aller: mais rien ne fut capable de l'arrêter. 


. AN pu M. 
4067. de J. 
C:671. del£E- 
re vulo. 58. 


Après donc avoir féjourné à Tyr pendant fept 


jours, les freres avec leurs femmes & leurs enfans, 
les conduifirent jufques hors de la ville, où ayant 
mis les genoux en cerre fur le rivage de la mer, 
ils fe mirent tous en prieres; & s'étant embraflez 
pour fe dire adieu, faint Paul & les fiens sem. 
barquerent, & les Fidéles de Tyr s'en retourne 
rent dans leurs maifons. Paul n'alla pas plus loin 
que Prolemaïde par mer; & après avoir démeuré 
“un jour dans certe villeavec les Difciples, ils vin: 


rent par terre à Céfarée, où ils allerent loger dans 


1 maifon de Philippe F'Evangelifte, qui évoit l'un 
des fept premiers Diacrés dont on a déja parlé ci: 
devant. Il avoir chez lui quatre de fes.filles; qui 
gardoient la virginité, & qui avoient l’efprit de 
prophétie, Pendant les: trois ou quatre jours que 
. Saint Paul fur à Céfarée, 1 y arriva de Jerufalem 
-üun Prophète Chrérien nommé Agabus, qui étant 

venu Voir faint Paul, lui prit fa ceinturé., & s'en 
liang les pieds & les mains, commença à dire : 
_Æft certe ceinture, fera lié de certe forte par les 
Juifs de Jérufalem, &ils le livreront entre les 
mains désdGencils, - 50 de eee ic à 5.0 
… Toutce quil y avoitlà de Fidéles ayant oùi 
ces paroles, le conjurerent de ne point s’expofer, 


CHar.XXVIL 
S. Paul arrive à 
Jérufalem. 
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: de ne point aller à Jerufalem. Mais Paul ré 
pondit : Que faites-vous, de pleurer ainfr., & de 
m'arrendrir le cœur ? Je vous déclare que je fuis 
tour prèt de fouffrir à Jérufalem. non-feulement 
la prifon, mais la mort mème, pour le nom du 
Seigneur Jefus. Les Difciples voyant fa: réfolution 


. ne lepreflerentpas davantage; mais ils dirent : Que | 


la volonté de Dieu foit faite. Quelques jours après 
ils partirent , & arriverent à Jérufalem pour la. 


Pentecôte, qui étoit cette année le Dimanche r4 


de May. Les freres les reçurent avec beaucoup de 
joye ; & le lendemain ils allerent vifiter faint Jac- 
ques Evèque de Jérufalem, quiétoit apparemment 


Je feul des Apôtres, qui fût: alors dans cette ville. 


Tous les Anciens & les Prêtres. Chrétiens de Jé- 
rufalem s’y aflemblerent; & faint Paul leur remit 


l'argent des aumênes qu'il avoit ramaflées, & leur 


rendit compte de tout.ce que Dieu avoit fait par 
fon miniftére parmi les Gencils. . 


_ Ayant entendu routes ces chofes, ils en glo- 
riherent Dieu , & lui dirent: Vous voyez, Mon. 


frere , combien de milliers de Juifs ont embrafle 


tion des Loix de Moyfe, Lt leur dénc À 


la foi, & cependant ils font tous. zélez pour les 


obfervances & les céremonies de là Loi. Or on 
leur à ditque vous enfeigniez à tous les Juifs qui 
font dans les Provinces, de renoncer à l'ebferya- 


-pas circoncire leurs enfans, & de ne pas vivre 
_felon les ufages rèçüs parmi les Juifs. Pour lever. 
= donc ha prévention qu'ils ont contre vous, ilfaut 


que vous vous fanctifez avec quatre hommes qui 
ont fait un vœu de Nazaréen , & que vous fafs 


LT 
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fiez les frais des facrifices, qu'ils doivent offrir 
pour la confommation de leur Nazaréat; afin 
d’avoir partau mérite de leur aétion, & de mon- 


La fanctification que l'on demande ici à faint Paul, 
n'eft pas qu'il fe fafle couper fes cheveux, ni qu'il 
fafle le vœu de Nazaréat ; mais fimplemenit quil 
fe purifie, & fe mette en état de préfencer les fa- 
crifices dont on a parlé , & qui demandoient une 
pureté particuliere de la part de: celui qui les of: 
froit, qui y devoit avoir part. 

Les Anciens de l'Eglife de Jérufalem:ajoûte 
rent : Quant aux Gencils qui fe: {ont convertis , 


nous ne prétendons pas qu'ils foient aflujectis aux 


cérémonies lévales ; nous leur avons fimplement 
ordonné, qu'ils s’abftinflent des viandes immolées 


aux Idoles,. du fans, des chairs érouflées, & de. 


la fornication.… Saint: Paul n'eut pas de peine à fe 
rendre à ce qu'ils demandoient de lui. Il prit ces 
quatre hommes, fe purifia avec eux., entra dans 


le Temple le jour fuivant, déclara aux Prêtres les 


. jours: aufquels s’'äccompliroient les vœux-de ces 

Nazaréens, & le tems auquel l'offrande & les fa- 
_erifices devoienc être offerts pour chacun d'eux; 
Ges offrandes étoient {4 ) un panier plein de pains 
fans levain, mais frottez d'huile ; des gâteaux de 


même , & le vin néceflaire  — les libations:> 


Et pour les facrifices , on offroit un agneau en 
holocaufte, une brebis pour le peché, & un bé: 
lier pour le facrifice d'actions de graces. 


(a) Num, VIL 14 
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Lune benresqees mer comsemmenaane 


AN DU M. 
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e à. 


:Cér, de FE- 
re vulg.:58. 


:S; Paul eft 
dans le Tem 
Jérufalem, 


arrêté 


ple de 


Mais fur la fin du fepriéme jour depuis fon à 


arrivée à Jérufalem , (4) quelques Juifs d'Afie 


l'ayant remarqué dans le Temple, émûrent tout 
le peuple, & fe faifirent de lui, en criant : Au 
fecours, Ifraëlires ; voici celui qui dogmatife par= 
tout contre la Loi, & contre le Lieu faint ; qui 


décrie par-tout les Juifs, & qui vient d'amener 
des Gentils dans le Temple, & de profaner ce 


faint Lieu. Jlsdifoient cela, parce qu'ils l'avoient 
yüû dans la ville avec Trophime d'Ephéfe, Gentil 
converti. Ils crurent, ou ils feignirent que S. Paul 


l'avoir introduit dans le Temple. Aufli-tôt toute 


la ville fur émûe, & il fe fit un grand concouis . 
de peuple. On faifit faint Paul, & on le tira hors 
du temple, dont les portes furent fermées en më 
me-tcems.. : ee 
Le Tribun Claude Lyfas, qui commandoit la 
cohorte Romaine qui éroit en garnifon à Jérulæ 
lem, & qui avoit toûjours des foldats fous les ar 
mes autour du Temple, particulierement les jours 
de Fête, pour empêcher le rumulte, ayant oùi 
ce bruit, accourut en diligence avec es foldats. 


_ Sa vûë arrêta ceux qui frappoient Paul; & qui 


<toient prèts deletuer. Lyfias l'arracha de leurs 
mains, & le ft enchaîner. Enfuite voyant que 
zout le monde crioit qu'il le falloir faire mou+ 
tir, & ne pouvant rien apprendre de certain fur 


fa perfonne, ni fur le fujet de ce cumulte, il 


commanda qu'on le menât dans la fortereile An 
sonia. Lorfque faint Paul fut fur les dégrez, il 


D Ares 


{a) 


AB. XXLe7. 


gouru, & qui crioit : Faites-le mourir. Paulérant C 6: deré 


. Puis-je prendre la liberté de vous dire quelque 
_ chofe 2 Le Tribun répondit : Sçavez-vous par 


‘me permettre de parler au peuple. Le:Lribun.le- 


_je vous prie de vouloir écouter ce que. j'ai à vous- 
il . dit: donc qu'il étoic de Tharfe en: Cilicie,.… 


élevé à Jérufalem. aux. pieds de Gamaliel, inftruir . 4 


étant venu à Jérufalem., &-érant en priere dans 
Le Temple,. ile eut un. ravifemenc. d’ Là “Où. j 


ET. Du Nouv... TESsTaAM. Liv. IT. 26 
fallut que les foldats le portaflent , À caufe de la — 
violence & de la foule du: peuple qui étoit. ac- 


Ax pu M. 
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prèt à.envtrer dans la: forterefle , dir au Eribun : re vuls: . 


ler Grec? N'êtes-vous pas cet Egy ptien, qui, ces. 
jours pañlez fouleva, & mena au défert avec lui. 
quatre mille no Paul répondit : Je vous. 
aflüre que je fuis Juif, natif de Tharfe en Cili- 
cie, & citoyen de certe ville. Je vous prie de- 


lui ayant permis , Paul-fe tine fur les dègrez, &: 
fic figne de la main au peuple. En même-tems if 
fe fit un grand filence, & il leur parla en He. 
brew de cette forte: (a) Mes freres & mes peres,. 


dire pour ma juftification: 
Quand ils entendirent qu'il leur parloit He- 
LÉ … ils l'écouterent encore avec plus de filence.. 


des maximes les plus exactes de la Loi, & zélé 
obfervateuride toures fes cérémonies ;. jufqu'à. 


_perfécuter à à outrance ceux. qui faifoient profef- : . | 
filon du Chriftianifme. H- leur raconta enfuite de | 
quelle manière il avoit. été converti... en allant à | 


Damas ; &. il leur dit que. quelques années après 


{a) AG, XXII 12.0. ee |  . 
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vit Jefus, qui lui difoit : Sorrez promptement de 
Jérufalem ; car ils ne recevront pas le témoigna- 
! ge que vous Jeur rendez de moi: mais je veux 


revulg. se, vous envoyer bien join prècher aux Gentils. Les 


Juifs qui l'avoient écouté jufques-là avec aflez de 
filence, commencerent alors à élever leurs voix, 
& à crier: Otez du monde ce méchant. Et en 
même-tems ils jettoient leurs habits, & faifoient 
voler de la poufliere en l'air. ii. : 
Le Tribun voyant le peuple fi animé contre 
_ fainc Paul, & n’en pouvant fçavoir le fujet, le fe 
mener dans la forterefle, & le fit coucher par 
terre, pour lui donner la queftion , en le frap. 
pant fur le dos avec des efcourgées. Mais comme 
on l’eut étendu avec des liens, il dir à un Cen- 
ténier qui écoit préfent : Vous eftil permis de 
fotietter un citoyen Romain, qui-n'a pas été ju= à 
gé, ni condamné ? Le Centénier en donna avis 
au Tribun ; & celui-ci vintaufli-tôt à Paul, & lui 
dit : Etes-vous donc citoyen Romain ? Il répoñ- 
dit : Je le fuis. Le Tribun repartit : Il m'a bien 
_ coûté de l'argent pour acquerir ce privilége. Et 
. moi, dit faint Paul, je le fuis par ma naïlance. 
ÆEn même-tems ceux qui lui devoient donner la 
queftion , fe retirérent, & Lyfias le fit délier : 
mais il ne paroi pas qu'il lui ait Ôté fes chaînes, 
comme il l’auroit dû , felon les Loix Romaines, 
qui défendoient d'enchaîner un citoyen Romain. 
Le lendemain voulant fçavoir au vrai de quoi il 
était accufe par les Juifs, il fr afflembler les Pré. 
tres & tout le Confeil ; & ayant fait ôter les chaî- 
nes à Paul, il le préfenta devant eux, =: + 


< More 


er) 
Ÿ 
Ne 


ET DU NOUVY. TESTAM. Liv. II. 39: 
- Paul commença à parler , & dit: (4) Mes 
freres, jufqu'à cette heure je me fuis conduic 
devant Dieu , fuivant les mouvemens de ma 
confcience. À cette parole le Grand Prêtre Ana- 
nie , fils de Nébédée, ordonna à ceux qui éroient 
près de lui, de le frapper fur le vifage. Alors 
faint Paul lui dit : Dieu vous frappera vous-mèé- 
me, muraille blanchie : Vous êtes aflis ici pour 
me juger felon la Loi ; & cependant , contre la 
Loi, vous commandez qu'on me frappe ? Par ces 
mots, muraille blanchie, il traitoit cet homme 
d'hypocrite ; & la menace qu'il lui fait que Dieu 
le frapperoit à fon tour, étoit une prophétie de 
a mort que devoit fouffrir Ananie: car en effet il 
fut mis à mort en l'an 66. dé l'Ere commune , 
huit ans après cét évenement, non par les armes 
des Romains, mais par une faction de Juifs, 
dont fon propre fils étoit le Chef. {b) | 
Ceux qui étoient préfens dirent à Paul : Ofez- 
vous outrager ainfi le Grand-Prètre> Paul leur 
répondit : Je ne fçcavois pas , mes freres, que ce 
füt le Grand-Prètre ; car il eft écrit : Vous n’ou- 
tragerez point de paroles le Prince de votre peu- 
. ple. I étoir fort pofhble que faint Paul ignorât 
qui étoit le Grand-Prètre d'alors ; tant parce que 
Tordre & la fucceflion des fouverains Pontifes 
n'étoit plus fucceflive & hereditairé comme au- 
ærefois , & qu'on les changeoit & dépofoit très. 
fouvent, que parce qu'il n'avoir prefque point 
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demeuré à Jerufalem depuis vingt-cinq ans, & 
Le que depuis rois où quatre ans il n'y avoit point 
été du tout ; & quand il auroit {çü qu'Ananie 


étoit Grand-Prêtre,, il pouvoir ne le pas connoi. 
tre:de. villages £ roue . 
Or faint Paul fçachant, qu'une partie de ceux 
qui lécoutoient , étoient Saducéens, & lautre 
partie Pharifiens, il s’'écria dans Paffemblée : Mes 
freres je fuis Pharifien, & fils de Pharifien ,. & 
c'eft à: caufe de l’efperance d'une autre vie, & de 
la réfurrection des morts, que l’on me condamne 
aujourd hui. Il éroit vrai que le principal fujer 
de la haïîne des Juifs contre lui, étoit quil.enfei: 
gnoir. que Jefus-Chrift, étoir reffufciré des morts, 
&. qu'illui, avoit apparu dans le Temple, & Las 
voit envoyé prêcher aux Gentils. Les Saducéens: 

ui tenaient un rang confiderable dans Faflem- 
blée , nioient abfolument la: réfurrection. des 
nioient celle de Jéfus-Ghrift.. Saint Paul n'étoit 
pas obligé de dire aux Juifs tout ce qu’il penfoit, 
&.. rien. n’empéchoit quil n'usôt d'artifice pour 
commettre fes. Juges les uns: contre, les autres , & 
pour. les partager fur. fon füjer. En.effer dès qu'il 
eut ainfi park , ilséleva une diffenfion entte, les 
Pharifiens-&les Saducéens., & lafflemblée fur di- 
vifée, Quelques Pharifiens difoient: Nousnetrou 
__vons poinr:de malien cet homme : Que fçavonse 
nous fun. Efpris ouunñ:Ange ne lui apoinrparlé. 
Le tumulre s’augmentant, & le Tribun craignant 
que Paul ne für mis en pieces, ordonna aux fol- 
dats de lertièr de Paffémblée ,, &c. de le ramener 


dans lagfortereffe Antonia. 4 ei 


ET DU Nouv. TESTAM. Liu. II. 28; 
5 La nuit fuivante (4 \ le Seigneur Jefus apparue 
à faint Paul, & lui dit: Ayez bon courage ; car 
comine vous avez rendu témoignage de moi en 


AnxpuM. 
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Jerufalem , il faut auf que vous me rendiez té. revulg. ;8. 


moignage à Rome, le jour étant venu , quelques 


Juifs firent une confpirarion pour aflafliner Paul. 


Ils étoient plus de quarante , qui avoient fait vœu 
de ne boire ni mänger , qu'ils ne leuffent tué. 
Ils allerent déclarer leur réfolution aux Princes 
des Prêtres & aux Sénateurs, & ils leurs dirent 
Vous n'avez qu'à prier le Tribun de la pare du 
Confeil,, de faire demain comparoîtré Paul devant 
vous, pour connoître plus particulierement de 
fon affaire, & nous le tuerons-avant qu'il arrive 
Mais le neveu de faint Paul, fils de fœur , ayant 
appris’cette confpiration, en vint informer fon 


oncle. Paul ft mener ce jeune homme au Fribun, 


à qui il raconta en fecrer toute l'affaire. Le Tribun 
lui recommanda de ne dire à perfonne qu'il lui 
eût donné cet avis ; & en même-tems il appella’ 
deux Cenreniers-de la garnifon, & il leur dit : 
Tenez prête dès la troifiéme heure de la nuir : 
( vers neuf heures du foir ,} une efcorte de deux 
cens foldats à pied, de foixante & dix cavaliers : 
& de deux cens archers ; pour conduire cet homme 
à Céfarée. Il leur ordonna auffi d'avoir des che- 
vaux prêts pour faint Paul, & de le mener sûte- 
ment à Claudius Felix Gouverneur de Judée, qui 
failoit fa réfidence ordinaire à Céfarée, Lyfias crai- 
_ gnoit que les Juifsne l’enlevaffenten chemi n, & 


(a)A@. XXIIL. 11. 12 
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— ne le ruaflent, & qu'après cela on ne laccusâr: 

. ot ‘ d'avoir recu d'eux de Pargent pour le leur livrer. 
. “der.  Ilécriviren même rems à Felix, qu'ayant tiré 
re vulg. 58. des mains des Juifs cet homme qu'il lui envoyoit, 
_ & qui étoit citoyen Romain, il n’avoit pû décou- 

a vrir dequoi il étoit accufé, finon qu'on difoit qu'il 
duic à CéBrée de. avoit fait quelque chofe contre les Eoix des Juifs; 
deu po, Qu'avant appris que lon avoit confpiré contre fx 
ve,  - vie, il avoit jugé à propos de le lui faire condui- 
re, & d'envoyer aufhi par-devant lui fes parties, 
pour pourfuivre leurs accufations. Les.foldats par- 
tirent donc à nuit avec faint Paul , & arriverent 
le matin à Antipatride, d’où les gens de piedsre- 
vinrent à Jérufalem , pendant que les cavaliers 
continuerent leur route avec faint Paul vers Cé- 
_ farée, où ils arriverent le même jour , qui étoit 
le huitiéme depuis que Paul éroit arrivé à Jéru= 

falem. Felix l'ayant interrogé , lui dit qu'il exa- 
mineroit fa caufe, quand fes accufateurs feroient 
venus, & commanda qu'on le gardat dans le pa- 

lais qu'Hérode avoit fait bâtir dans Céfarée. 

Cinq jours après, (4) le Grand-Prètre Ananie 

vint à Céfarée avec quelques Sénateurs,& un Avo- 
cat nommée Tertulle, qui devoit plaider pour eux 
contre Paul. On fit comparoïtre laccufe devant 
Felix; & Tertulle ayant commencé fa harangue 
_ par un éloge flatteur de Felix, dit que Ton avoit 
trouvé Paul :cet homme pernicieux, excitant par 
tout le monde des fédirions contre les Juifs ;qu'if | 
étoit Chef de la fecte des Nazaréens, & qu'ilavoit 


" a) AB XXIP. 1. © [eq 
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même voulu profaner le Temple ; que les Juifs ” 


l'ayant pris, & le voulant juger felon les Loix de 


 Moÿfe, le Tribun Lyfas étant furvenu, lavoit 
enlevé avec grande violence de leurs mains. Les re vulg. 58. 


Juifs qui étoient préfens, ajoûterent que la chofe 
étoit comme Tertulle lavoit dite. 

Alors le Gouverneur fit figne à faint Paul de 
parler, & Paul dit : Je me défends de bon cœur, 
fçachant que vous êtes Juge de cetre nation de- 
puis plufieurs années ; car vous pouvez apprendre 
qu'iln'y a pas plus de douze jours que je fuis allé 
à Jérufalém, (4) pour y fatisfaire à ma devotion. 
J'avouë que je fers Dieu fuivant certe fecte qu'ils 


traitent d’hérefie des Nazaréens. Je crois en la Loi 


& aux Prophéres, & jefpere la refurrection des 
morts. Je fuis venu après plufieurs années apporter 


à ma nation des aumônes & des offrandes. Ils 


m'ont trouvé dans le Temple purifié, fans difputer 
avec perfonne , fans aflembler le peuple, nicaufer 
aucun tumulte. Voilà le fair; & ils ne peuvent 


rien prouver davantage. Les auteurs du tumulte, 
. & ceux dont j'aurois plus à me plaindre , font cer- 


tains Juifs d’Afie, qui m'ont accufé d’avoir in- 


troduit des Gentils dans le Temple. C'étoit eux 


qu'il falloir faire comparoître devant vous, sils 
avoient quelque chofe à dire contre moi. 

Felix ayant oùi tous ces difcours renvoya les 
accufareurs de Paul, difanc qu'il jugeroit l'affaire, 
lorfqu'il en feroit mieuxtinformé, & que Eyfias 


(a) 11 fut cing jours libre Je. [de Lyfas,éc cinq jours à Cefarée ; 
rufalem,deux jours entre les mains j en tout douze jours. 7 
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lui-même lui en reéndroit compte, quand il vien: 
droit à Céfarée. IL confia faint Paul à la garde d'un 
Centurion , lui recommandant toutefois de lui 
laiffer beaucoup de liberté, & de n'empècher au, 
cun des fiens de le voir & de le fervir. Quelques 
jours après Felix,ayanc fair un petit voyage, revint 
à Céfarée avec Drufille fa femme , fœur du jeune 
Agrippa qui, comme on l'a vû , avoit fait divorce 
avec Aziz Roi d'Eméle, & avoit époufé Felix, 
Cette femme, quiéroit Juive, ayant eu la curiofité 
d'entendre faint Paul , Felix fon mari le fit venir 
& l'écouta de nouveau. Saint Paul parla avec fa 

force & fa véhemence ordinaire de la foi en Je- 

fus-Chrift, de la juftice , de la chafteté, & du 

jugement dernier. Felix en fut effraye, & lui div: 

C’eft affez pour cette heure; retirez-vous, & quand 

j'aurai le tems, je vous entendrai. Et parce quil 

tfperoit que Paul lui, donneroit de l'argent, ilFen- 
voyoit fouvent querir, & sentretenoit avec lui, 
Mais quoiqu'il connût fon innocence, il ne-le 


remit pas en liberté, & le retint pendant deux 


ans prifonnier à Céfaree. 


An de l'Ere 
vulg. 58. 


Brouilleries en- 
tre les Prèrres, 


4 


Cette année cinquante-huitiéme de Jefus-Chrilé, 
le jeune Agrippa dépofa de la grande Sacrificature 
Ananie, & donna certe digniré à Ifmaël fils de 
Fabéi. fa) Alors les Grands Pontifes, c'elt-a-dire, 
ceux qui l'ayant été d'office, en confervoienttoi- 
jours le nom & une autorité particuliere, fe broüil- 


lerent avec les Prêtres erdinaires, qui n'avoient 


aucun rang de diftinction au-deflus des autres, & 


à Antiq. L, 20. Ce. 6,. 


_ 


ET DU NOUV :PFEsTamAiLm®, II. :8> 

avec'les principaux de Jérufalein. Chacun d'eux à 
fe faifoit accompagner par des géns armez, qu'ils = _ a - 
choififloient parmi les plus déterminez & les plus c. de E 
féditieux du peuple. Ils commençoient par fe dire re vulg. 58. 
des injures, & en venoient enfuite aux coups de 

pierte, fans que perfonne fe mir eh devoir dar 

rêrer ce défordre ; comme fi Jerufalem eûr étéune: 

ville fans police, & fans Magiftrats, où il fût per- 

nus détour faire. Il y a-toùre forte d'apparence 

que ces broüilleries arriverent à l’occafon de la 

diftribution des dixmes. L’ufage ordinaire étoit 

que les Lévices levaflenr toutes les dixmes. Enfuite 

ils en .donnoient aux Prêtres la dixiéme partie. (4) 

Le refte étoit à eux. Les Prêtres fe partageoient 

éntreux cette dixiéme partie ; en forte que le 
Grand-Prètre en avoit une-portion proportionnéé 

à fa dignité. Les Grands Pontifes qui ayoient été 

en charge, précendirent qu'après leur débofition, 

of continueroic à leur diftribuer la même quan- | 


ss 


 tité.dé dixmes qu'auparavant ; & voyant quonne | 
füivoir pas leur intention ; ils envoyerent leurs | 
gens dans les granges des fimples Prêtres ,& rene | 
enlever les dixmes qui appartenoient à ceux-ci : | 


de forte que ceux qui détoient pas riches mou- 
_ roienr de faim , par la dureté de ces Grands-Prèrres. 
. Ce fut peur être à l'occafion de ces troubles, | 
que Felix fit charger de chaînes (4) pour un fujec | — 
their di Jofephe, divers Prêtres, &lesenvoya 
à Rome, pour rendre raifon de leur conduire à 


PTE Ed PAST EE ES : RS ET j 
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À Hiftoire de Jo- 
: fephe l'hiftorien, 
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l'Empereur. Ils y demeurerent prifonniers jufquà | 
ce que Jofephe l'Hiftorien fçachant l'état où ils 
étoienc, fit exprès le voyage de Rome, vers l'an 
62. ou 63. de l’Ere vulgaire, pour les en tirer. Il y 


réuflic par le crédit de Poppée, qui favorifoit les 


Juifs, & que Néron époufa l'an 62. Cet Auteur! 
loüe la pieté de ces Prètres, & dit qu'ils ne fe 
nourrifloient que de noix & de figues, pour ne 


_fepas foüiller, en ufant des chofes préparées par 


les Gentils. : | nn 
Puifque nous avons commencé de parler de 
Jofephe, qui doit faire une grande figure dansk 


fuite de cette Hiftoire, & à qui nous avons l'o- 


bligation de prefque tout ce que nous fçavons 
des Juifs depuis le cems des Maccabées, il ef 
jufte que nous le faflions connoître , & que nous 
donnions.ici le précis de fa vie. Il éroit de Jéru- 
falem, de la race facerdotale , fils de Matthias, 
ou Mattharias. Son trifayeul avoit époufé une fille 
du Grand-Prètre Jonathas , de la race des Afmo- 
néens ; & fa mereéroit de la mème race. Ilnâquitla 
premiere année de l'Empire de Caïus Caligula ; &il 


- fuc bien inftruir, que dès l’âge de quatorze ans ; les 


Pontifeslé confultoient fur ce qui regardoit laLot. 
Depuis l'âge de feize ans, il fe mit fous la difci- 
pline d’un folitaire nommé Bane, & il demeura 
avec lui dans le défert jufqu'à l’âge de dix-neuf ans. 
S'érant férieufement appliqué à connoître les trois 
fectes qui partageoient alors les Juifs, il fe déter’ 
mina pour celle des Pharifiens. A l’âge de dix- 
neuf ans , il revint à Jérufalem, & commençii 
prendre part aux affaires publiques. Douze où 

| Lu Creize 
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treize ans après , il alla à Rome, pour aflifter 
quelques Prêtres de fes amis, que Felix y avoir 
envoyez, ainfi que nous l'avons dir ; & il demeura 
en cette ville jufqu'à l'an 65. ou 6c. de l'Ere vul- 
gaire, lorfque les troubles de la Judée éroient déja 
commencez. Nous verrons ci-après la part qu'ileut 
à toures les affaires de ce rems-là. He 
Jofephe nous a laiflé quatre Ouvrages impor- 
tans, qui font l’Hiftoire de la guerre des Juifs 
contre les Romains , les Antiquitez Judaïques ; 
& outre cela, l'Hifoire de fa vie, & deux:Li- 
Vies contre Appion, Grammairien. d'Alexandrie. 
Il compofa l'Hiftoire de la guerre des Juifs érant 


à Rome, fous l'Empire de Vefpafien., (4 1 l'écri- 
vit d'abord en fa Langue propre ; Qui étoic un. 


Hébreu mêlé de beaucoup de Syriaque ;. &: cet 
Oùvrage fe répandit bien-tôt parmi les Arabes, 
les Adiabéniens, les Babfloniens & les Parthes., 
® tout ce qu'il y avoit de Juifs au-delà de l'Eu- 


. Phrate. Il prit enfuite la réfolucion de compofer 
la même Hiftoire en Grec, & il exécuta fon def 


fein, en remontant juf u’au tems d'Antiochus 
Epiphanes & des Maccabées. Pour le rendre plus 
parfait, il fe fervit de quelques perfonnes qui 
fcavoiént Mieux que Jui la Langue Grecque. Il la 
piéfenta à Vefpafien, à Tite, &au Roi Agrippa, 
qui-lui donnerent de grands éloges, & rendirent 
témoignage à {à vérité. Tite ne fe contenta pas 
. d'ordonner qu'elle feroit renduë pubhdue ; il vou- 


+ a) Voyez la Préface {ur la | vie ; & le premier Livre bonté 
guerre des Juifs > le Livre de fa j Appion, P'1037, 
Tome IV, : : Oo 
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———— lut qu'on la mic dans une bibliorheque ouverte # 
AN DU M. sou le monde, & la figña de fa main, pour la 
a. sn rendre plus authentique. Il étoit important à 
re valg. 57. NOTE Religion que cette guerre , qui avoit été 
prédice par le Sauveur, & qui fut le coup terri 
ble de la vengeance de Dieu contre la nation 
meurtriere de fon Fils, fût écrite par un témoin 
non fufpe“t, & reconnuë pour authentique par 
les Juifs & par les Payens mêmes. | 
Il entreprit enfuire l'Hifloire générale de fa 
nation , depuis le commencement du monde, juf. 
qu'à la douziéme année du regne de Néron, en 
- laquelle commença la révolte des Juifs. Il conçut 
le deffein de ce fecond Ouvrage, en travaillant 
au premier. Il y fait profeflion de n’ajouter, nire 
trancher la moindre chofe dans ce qui eft contenu 
dans les Livres faints de l’ancien T'eftament. Mais 
on lui reproche quelques infidélitez & quelques 
omiflons. Il dévuile auf quelquefois certains 
évenemens miraculeux ; ce qui rend fon autorité . 
fufpeéte. C'eft dans ces Livres des Anciquirez qu'il 
a rapporté un témoignage illuftre de la fainrerc & 
des miracles de Jefus-Chrift. (4) Mais Dieu ne 
lui a pas fait la grace, de le connoître , & de la- 
dorer comme Dieu & comme Mefle. : 
Il voulut joindre à ces deux Ouvrages l'Hiftoire 
de fa vie, pendant qu'il ÿ avoit encore plufieuts 
perfonnes qui pouvoient le démentir , sil séloi- 
_ gnoir de la verité. (b) I la commença avant k 


7 È re = _ ee À 


(2) Antig.la8.c.4 Nous avons} ({b) Antig |. 10.0 9» . 
rapporté le pañlage Ci-devant.. | 


=" 
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mort de Dioclétien. Il l'employe préfque touteen- 
tiére à écrire ce qu'il fr étant Gouverneur de Ga- 
lilée, avant que Vefpafien vint faire la guerre 
dans cette Province. | 

Comme plulieurs perfonnes révoquoient en 
doute ce qu'ildit de l'antiquité de la nation Juive, 
prétendant que fi cette nation avoit autant d'anti- 
quité qu'il lui en donnoit , les Hiftoriens étran- 


An ou M. 
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gers en auroient fait mention; (4) il entreprit 


l'apologie de fon Hiftoire & de fa nation, dans 
les deux Livres contre Appion , Où il attaqueprin- 
cipalement ce Grammairien., dont nous avons 
parlé ci-devant , & qui s'étoit le plus déclaré contre 
les Juifs. On y admire (b) la profonde crydition 
de Jofephe , qui y rapporte très-grand nombre de 
paflages des Ecrivains profanes; ce qui fait con- 
noître qu'ilavoit lü prefque tous les Aureurs Grecs. 

Enfin on lui attribuë un Ouvrage, qui a pour 
titre : De l'empire de la raifon , où il releve le pou- 
_ voir & la force de Îa raifon. Il entreprend d'y 


montrer , que l'homme avec les forces de fa raifon, 


_eft capable de réfifker à toutes fes pafions. Ce Livre 
_ neft proprement que l'Hiftoire des fept freres 
 Maccabéés, & de leur mere, & celle du vieillard 
_ Eléazar, rapportée en abregé dans les Chapitres 
VI. &:VIL du fecond Livre des Maccabées, que 
Jofephe a amplifiée & embellie. Plufieurs anciens 
Peres Grecs ont cité cet Ouvrage comme le qua- 
| triéme des Maccabées, (c) & comme un Ouvrage 


*. 


(5) Le I . contra Appion | - (c) Voyez notre Préface fur le 
Je quatrième des Maccabées. 


p- 1033. . 
( b) Hicron. de ir, illuftr, C. 13e k 
| ee Oo i. 


\ 292%". (MERE DÔOTRE Pts juif se 

infpiré. 1H eft d’un file fort éleoane & fort élevés 

se à j mais nous dourons qu'il foit de Jofephe l'Hiftorien. 

© érdebE. I ya des fautes & des béviës, donc il n’étoit 

re vulo: 58. pas capable. Il ne reconnoïit pas cet ouvrage, & 

ee. n’en parle en aucun endroit. Voilà qui étoit Jo- 
fephe, & quels font fes Ecrits. Il mourut appareme 

_ ment fur la. fin du regne de Domitien. 
Cuar. XXX. Reprenons la fuite de notre Hiftoire. Pendane 
Din que faint Paul éroit prifonnier à Céfarée , il y eut 


‘dans la ville de 
Céfarée, dans les dans cette ville de grandes divifionsentreles Juifs, 
années 58. & 59. : : À AS ë e ; ? 
delEre vulg. 61. & les Syriens .idoltres qui l'habitoient : car Hé 
Re RC de cn dabâtiflant, y avoit conftruit-des Tem- 
ples, & érigé des ftaruës, comme dans üne ville 
de Payens, & lavoit peuplée de Juifs & de Sy- 
riens.®{ 4) Ces deux penples furent toûjours op- 
pofez , & ils difputoient fans cefle a qui auroitle 
principale part au gouvernement. Les. Juifs y 
étoient les plus forts & les plus riches : mais la 
garnifon Romaine qui y réfidoit , étant prefque 
toure compofée de foldats Syriens & Samaritains, 
favoriloit les Syriens. Lés difputes produifoient 
_{ouvent des querelles & des batteries; & une des 
principales attentions du Gouverneur, qui yfak 
foir fa réfidencé ordinaire, étoit de réprimerpar 
fon autorité &opar les châtimens , ceux qui yvou 
es armes, & troubler la cranquile 


. loient prendre:l 
lité publique. 
Un jour les Juifs ayaht les premiers défiéles Sy 
riens, il y eur entr'eux une efpece decombat, où 
- plufieurs furent blefléz, & d’autres tuez. Tout : 


+ CT ; CARE PS) RSS ANUS 
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l'avantage paroïfloit être du côté des Juifs, lorfque 
Felix parut* & leur commanda de fe retirer. Mais 
ils fe mocquerent de fon commandement & de 
fes menaces : en forte qu’il fuc oblioé de faire venir 
des troupes de Îa garnifon, qui en tuerent ün 
otand nombre, fe mirent à piller quelques mai- 
fons, & éroient prêts à fre pis, fi les plus fages 
& les principaux des Juifs n’éroient venus implo- 
rer la clemence de Felix, & ne lavoient prié de 
faire retirer fes troupes. 2 _ 

Comme la divifion continuoit toûjours entre 
les Juifs & les Syriens, Belix envoya à Rome les 


principaux des deux partis, pour démander à l'Em- 
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pereur une ordonnance, qui reglât leurs précen.. 
tions réciproques, & qui Axât la maniere doncla 
ville devoit être gouvérnée. Mais les Juifs nob-. 


O 


# 


_ tinrént pas nd -Néron follicité 


_ par Bérylle fon fecreraire & fon précepteur, (4) 
qui avoir éré gagné par les Syriens de Céfarée, ft 
rendre un Réglement, par l'Empereur , qui pri- 


voir les Juifs du droit de bourgoïfieà Céfarée, & 


qui adjugeoit aux Syriens tout l'honneur du sou. 


vernement de la ville. Cela irrita tellement les 
Juifs de Céfarce, que depuis ce tems, ils ne cef 


ferent de remuer, jufqu'à ce qu'ils euflent porté 


toute leur nation à fe revolter contre les Romains. 
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Fr. NE d x ans après la prife de Paul à Jérufa- 
AN pv M. a Pet : =. 5 : 
es de | Re lem , Porcius Feftus-fut envoyé par l'Em- 
C6: delÉ pereur Néron en Paleftine pour la gouverner en 
re vulg. 60. la place de Felix. (4) Celui-ci avoir tâché fur la 
_ fin de fon gouvernement, de gagner l'affeétion 
Cuar. L des Juifs; & ce fut pour cela qu'il laïfla S. Paul 
de. en prifon à Céfarée. (b) Mais cela n'empêcha pas 
qulié de Gon- que les principaux des Juifs de cette ville, n’allaf- 
fent à Rome porter leurs plaintes à l'Empereur des * 
injuftices qu'il avoit faites à leur nation. Et il n’au- 
. roit point évité la peine de fes violences, fans le 
‘crédit de Pallas fon frere, que l'Empereur conf 
deroit beaucoup ; & qui lui demanda inflamment 
C PS SU) es 
la grace de Felix. (ce) ee 


: e ; eS 


Trois jours après que Feftus fur arrivé à Céfa- 

7 . Ne Ÿ 1 : Ce e 
rée, il alla à Jérufalem , (4) où lefouverain Pon- 
cife & les principaux de la nation , les anciens 
& le peuple, lui demanderent avec de grands 
cris la condamnation de Paul, voulant fon fang 
__ & fa vie: Mais Feftus leur répondit que ce n'é- 
voit point lufage des Romains de condamnef uñ 


7? 


homme fans l'écouter, & le confronter avec {es 
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Feftus , foit qu'il comprit leur mauvaife volonté, Fi 
foit par un refte d'équité, ne leur accorda pas . + 
leur demande. Il leur dit qu'il sen alloit a Cefa- d _ ae lE- | 
rée, où étoit Paul, & que ceux qui voudroient re vulg. 60. - 

. l'accufer , pourroient sy rendre, & qu'il Les y | 
entendroit. EH partit de Jérufalem , apres y avoir | 
demeuré huit ou dix jours ; & les Juifs fe trouve- | | 
rent à Céfarée aufli-tôt que lui: en force que dès | 
le lendemain il leur donna une audience publi- 
que , dans laquelle il fit amener Paul. Les Juifs | | 


commencerent à l'accufer de plufieurs crimes, 
dont ils ne pouvoient apporter aucune preuve. 
Mais faint Paul fe défendoit, en difant: Je n'ai 
rien fait ni contre la Loi des Juifs, ni contre le 
Temple, ni contre Céfar. 
Feftus étant bien-aife de favorifer les Juifs, dit  S. Paul appelle 
à Paul: Voulez-vous venir à Jérufalem, pour y 
être jugé devant moi fur les chefs dont on vous 
L  accufe? Paul lui répondit : Je fuis devant le Tri. 
| bunal de Céfar; c'eft-là où je dois être jugé. Sije 
fuis coupable de quelque crime qui merite la more, 
je né refufe point de la fouffrir: mais s'il n'y a rien 
de veritable dans les accufations qu'on forme con- 
tre moi, perfonne ne peur me livrer entre leurs | 
mains. Je fuis fous la fauve-oarde de l'Empereur as 
jenappelle à Céfar. Les Loix Romaines 4) défen- | | | 
doient aux Magiftrats & autres perfonnes confti- | | 
tuées en dignité, de condamner, maltraïter , où : 1 
mettre en prifon un citoyen Romain qui avoit 


_ a) Paul Recépta. Sentenr.L. s. | ditus civem Romanum ad REA D 
dit. 26. Lege Julia de vit. publica. 
Darnatur,qui aliqua porefiate pre- 


ue appellantem necaris , TC. 1 
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appellé éà l'Empereur. Alors Feftus apres en.avoir 
déliberé avec fon: Confeil , répondit : Vous avez 
appellé à à Céfar ; vous irez dan. Céfar. | 
Quelques jours aprés , le Roi Agrippa & Béé. 
nice fa fœur vinrent à Céfarée , pour faluer Fe- 
ftus , qui étoit arrivé depuis } peu dans la Province. 
Nous avons parlé ci-devant d'Aorippa, qui étoit : 
alors Roi de la Trachonite, & de quelques autres 
cerres au-delà du Jourdain. Bérénice fa fœur quel 
que tems auparavant avoit fait divorce avec Pole- 
mon Roi de Pont, fon mari, & s'étoir retirée aupres 
d'Agrippa fon frere. Agrippa & Bérénice étant donc 
demeurez aflez long-tems à Céfarée, Feftus parla 
au Roi de l'affaire de Pauk, & lui di. : Il ya ici 
un homme que Felix à bail prifonnier, que les 
Prêtres & les Sénateurs des Juifs vinrent accufer 
devant moi, lorfque ; j'étois à Jérufalem , me dé. 
mandant q que je le condamnaile à mort. Mais je 
leur ré ondis., que cé n étoitpas la coûrume des 
Romains de con amner un. homme, avant que 
laccufé ait fes accufateurs préfens da lui ce 
qu' on lui ait donné la liberté de fe juftifier. dé 
crime dont on l'accufe. Après qu'ils furent venus 
ici , je fis comparoître Paul devant fes accufateurs: 


mais ils ne lui reprocherent à aucun des crimes dont 


je m'acrendois qu'ils l'accuferoient. Seulementils 


infifterent fur certaines difputes. touchant leur 


fuperfition , êc touchant un certain Jefus mort, : 


quel Paul cr être vivant. Ne fcachant donc _. 


quelle réfolution je devois prendre fur cette af 
faire, je lui demanda sil vouloit bien aller à 


Jérufsem ut y être jugé fur les pars dont on 


‘Faccufoir : ; 
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laccufoit : mais lui en ayant appellé, & voulant 


que fa caufe füt refervée à la connoiffance de l’'Em- 
pereur, jai ordonné qu'on le gardât, jufquà ce 
que je l'envoyafle à Rome. 
e SEE / \ ? 
Agrippa répondit à Feftus : Il y a long-tems 
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que j'ai envie d'entendre parler cet homme. Vous 


_ l’entendrez demain, dit Feftus. Le lendemain donc 
Agrippa & Bérénice vinrent en grande pompe , 
& étant entrez dans [a falle des audiences avec les 

 Tribuns & les principaux de la ville, Paul fut 

_amene par le commandement de Feftus ; & Feftus 

LE « : : ie - 
dit a Agrippa: O Roi Agrippa, & vous tous qui 
êtes ici prefens , vous voyez cet homme, contre 
lequel les Juifs m'ont fait de grandes plaintes, 
difantqu'il étoit indigne de vivre plus long-tems: 


mais l'ayant examiné , & n'ayant rien trouvé en 


lui qui fût digne de mort, comme lui-même à 
appellé à Augufte, je fuis réfolu de le lui envoyer. 
Cependant comme je n'ai rien de certain à écrire 
à l'empereur, je lai fait venir devant cet affemblée, 
& principalement devant vous, 6 Roi Agrippa , 
afin qu'après avoir éxaminé fon affaire, je fcache 
cé que jen dois écrire ; car il n’y a nulle appa- 
rence d'envoyer un prifonnier fans marquer en 
même-tems de quoi on l’accufe, 
Alors Aorippa dit à Paul : {/a) On vous per- 
met de parler pour votre défenfe. Paul aufh-rôt 
ayant étendu la main, commença à fe juftifer de 
_cette forte: Je m’eftime heureux, Roi Agrippa, 
de pouvoir aujourd’hui me juftifier devanc vous, 


| me mens 


CAE. XXPL de 
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de toutes les chofes dont les Juifs m'accufent ; 


1e parce que vous êtes pleinement informé de toutes 


les coûtumes des Juifs, & de routes les queftions 
qui font entre eux. Après cela faint Paul juftiha fa 
conduite particuliere, difanr qu'il avoir vêcu fans 
reproche dans la feéte des Pharifiens , qui étoit la 
plus approuvée dans la Religion desJuifs : Que pour 
le refte , tout ce que l'on difoit contre lui, fe re- 
duifoit à l'accufer d’efperer en la promefle de la ré: 
furrection que Dieu a promife aux Patriarches & 
aux Prophétes. Puis s’'adreflant à Agrippa : Vous 
femble-r'il donc incroyable que Dieu reffufcite les 
morts ? Pour moi, j'avois crû d'abord qu’il n’y avoit 
rien que jé ne duffe faire contre Jefus de Nazareth. 
J'ai perfecuté dans Jérufalem ceux qui croyoïenten 
lui; je les ai fait mettre enprifon ,enayant obtenu 
lépouvoir des Prêtres ; j'ai confenti à leur mort & à 
leur fupplice ; je les ai recherchez jufques dans les 
Synagogues , Les contraignant de blafphémer à 
force de tourmens ; j'ai mêmé porté ma fureur juk. 
qu'à les aller perfécuter dans les villes étrangeres. : 
Un jour donc que j'allois à Damas dans ce def- 
ein, avec un plein pouvoir & permiflion des 
Princes des Prêtres, lorfque j'étois en chemin, 
& Roi, je vis en plein midi briller du Ciel une lu- 
-miere plus éclatante que celle foleil, qui m'envi- 
ronna, & tous ceux qui m'accompagnoient ; & 
étant tous tombez par terre, j'enrendis une voix 
qui me difoit en Langue Hébraïque: Saul, Saul, 
pourquoi me perfécutez-vous? Il vous eft durde 
_xegimber contre l'écuillon. Je dis alors: Qui êtes- 
vous, Seioneur? Et le Seigneur me dit : Je fuis 
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Jefus, que vous perfécutez ; levez-vous, & allez 
prècher les chofes que vous avez vües , & celles 
que je vous montrerai. Je vous envoye vers les 
Genrils , añin qu'ils fe convertiflent, & qu'ils ou- 
vrent les yeux à-la lumière de la verité. Je ne 
_réfiftai donc point, 6 Roi Aorippa, à la vifion 
céleite; mais j'allai à Damas, où j'annonçai ce que 
javois vû. J'allai enfuire à Jérufalem, & je par- 
_ courus toute la Judée, prèchant aux Juifs & aux 
Gentils qu'ils fiflent pénitence, & qu'ils fe con- 


vertiflent à Dieu. Voilà le fujet pour lequel les 


Juifs s'étant faifis de moi dans le Temple, fe font 
eflorcez de me tuer. Mais par le fecours de Dieu, 


jai fubfifté jufqu’aujourd’hui , rendant témoi- 


gnage à tout le monde que Jefus a accompli tout 
ce quieft dit du Meflie dans Moyfe & dans les 
Prophétes; qu'il a fouffert la mort ; qu'il eft ref- 
fufcité ; & qu'il a apporté la Iumiére aux Juifs & 
aux Gentils. | = 

 Lorfquil difoit ces chofes pour fa défenfe, 
Feftus s’écria : Vous êtes infenfé, Paul; votre grand 
fçavoir vous met hors de fens, Paul lui répondit : 
Je ne fuis point infenfe , très-excellenc Feftus ; 
mais les paroles que je viens de dire, fonc des 
paroles de verité & de bon fens. Je {çai que le Roi 
devant qui je parle, eft informé de ce que je dis ; 
car ce ne font pasdes chofes qui fe foienr pañlées en 
fecrer. O Roi Agrippa, ne croyez-vous pas aux Pro- 
phètes ? Je fcai que vous y croyez. Alors Agrippa 
_ dit à Paul: Il ne s’en faut guéres que vous ne me 
_perfuadiez d'être Chrétien. Paul lui répartit : Plûc 
à Dieu que non-feulementil ne s'en failüc gueres, 

Ppài 
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‘ RÉRE Ce su i] ne s'en falüt rien du tout , que vous & 
| - ue tous ceux qui m écoutent préfentément , ne des 
ï Ge de V'É- vinfent tels sque je fuis, à la referve de cesliens Le 
| _ revulg. Go. Roi, le Gouverneur, Beni & ceux qui étoient. 
: aflis aveceux., fe a & s'étant retirez à pat, 
ls parlerent cHfemble. & dirent: Cet homme na 
rien fait qui foit digne de mort , ou de la prifon. 
Et Agrippa dit à Feflus: Il pourroit être abfous, 
s'il n'eût point appellé à Céfar. 

Après donc qu'il eut été réfolu que Paul Go 
envoye à Rome, (4) on le mit avec d'autres pri- 
fonniers entre les D d'un nom né Juke, Cen: 
tenier dans la echorte appellée PAuguite. Saine 
Ets € Ariflarque S ‘embarque erenñnt- avec lui, & 
ne le quitterent poi int durant tout le voyage. di. 
un vaifleau d'Adramitte, ville de My- 

“fe, (b) &ils prirent leur route le long dés côtes 
de Phénicie, pour aller auf côtoyer. les côtes 
d'Afie, & de là fe rendre en Italie fur quelqu’ au- 
tre vaifleau ; qu ils efperoient t trouver fur la route, 
comme il =. en cffer. Le jour fuivane ils arri- 
verent à Sidon; & le capitaine du vaifleau, qui. 
eut toùjours beaucoup de confideration | ro faint 
Paul, voulant le traiter avec humanité, lui permit 
de . fes amis dans cetre ville, & de poutres 
lui-même à à fes befoins. 

Etant partis de Sidon, ils prirent. route 
au- deffous de be de Cypre, parce qe les vents 


nes 


a) A4. XXFI. F5. . | Adramene: & la route que ia 
-e Texte Larin porte Adru- \ce vaiffeau, nous perfuade. qu'il : 
; villed’Afrique. Mais quel- Flo du côté. ne en. 
ques. “Exempl Éss. Grecs lifent | Myfe, ou en Tioade _ 
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leur éroient contraires; & après avoir traverfé la 
mer de Cilicie & de Pamphilie, ils arriverent 
à Myre en Lycie, (4) Le Capitaine Jule y ayant 
trouvé un vaifleau qui faifoit voile en Italie, -y 
fit embarquer fes prifonniers , & réfolut d'aller 
droit en Italie, au lieu d'aller à Adramitte. Ils 
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arriverent avec-aflez de difficulté, après plufieurs 


é Gnide ; & de-là ils côtoyerent l’Ifle de Créte 
vers Salmone, & ils aborderent à un lieu nom- 
mé Bons-ports, près la ville de Thalaffe. Comme 
la faifon. de: naviger fur la Méditerranée, étoie 


_ fort avancée, & que la navigation commençoit 


_ à devenir fort périlleufe ; (car le jeune de l'Expia- 

tion folemnelle des Juifs étoit pañlé. Ce jeune fe 
faifoic le dixième de Tizri, qui répond à la fn de 
Septembre & au commencement d'Oftobre;) Paul 
donna cet avis à ceux qui conduifoient le vaif- 
feau : Mes amis, je vois que la navigation va de- 
venir très-facheufe , &'pleine de périls, non-feule- 
ment pour le vaifleau & pour fa charge, mais 
auf pour nos perfonnes & pour nos vies. Mais 
Jule le Centenier ajoûtoit-plus de foi aux avis du 
pilote & du maître du vaifleau , qu'à ce que di- 
foit. Paul. Et comme le port où ils étoient , n'étoie 
pas propre pour hyverner, la plûpart étoient d’a- 
vis de fe remettre en mer, pour tâcher de 9a- 
gner Phénice, qui eft un port de f'ifle de Crée, 
fitué au midi de certe Ifle, afin d'y pañer l'hyver. 
(a) Le Texte Latin porte Ly- Lycies de plus ni rc Grec 
_ ffres san lieu de 24%. Mais Ly- | porte Myre, & non pas Lyftres. 
ftres étoit en Lycaonie, & nonen| re A 


Phi 


jours d'une navigation fort lente, vis-à-vis PIfle 
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Le vent du midi commençant donc à fouffer, 
ils leverent l'ancre, & côroyerent File de Crête 


du côté de l'Orient : (4) mais il s'éleva peu-a-peuun 


vent Nord-Eft impétueux, qui emportoit le vaif. 
feau, fans qu'on püt lui réfifter ; en forte que 


Fon fut obligé de le laifler aller au gré du vent, 


2e, 
qui le conduifit au-deflous d’une petite Jfle nom- 


/ / ; / PE VA LE “ 
mée Caude , fituée vers l'extrémité méridionale 
& occidentale de FIfle de Crête. Alors on retira 


l'efquif avec aflez de peine, & les matelots fe mt 


rent à lier le vaifleau par-deflous avec des cables, 


ou de forres chaînes, craignant d’être jettez fur des 
, craig 


bancs de fable. Après quoi ils abaïferent le mâts, 


& s'abandonnerent ainfi à la mer. Et comme la 
rempête continuoir, le jour fuivant ils jetterent les 


marchandifes dans la mer; trois jours après, ils 


y jetterenc aufli les agrêts de rechange du vaifleau. 


.© - 
Le foleil ni les étoiles ne parurent point durant 


plufieurs jours , & la tempête éroit roûjours fi vio- 


lente, qu'ilsperdirent toute efperance de fe fauver. 
Mais parce qu'il y avoit long-tems que perfonne, 
n'avoir mangé, Paul fe leva au milieu d'eux, & 
leur dit: Sans doute, mes amis, vous eufliez mieux 
fair de me croire, & de ne point partir de Crête: 
je vous exhorte néanmoins à avoir bon couragé, 


parce que perfonne de nous ne périra, & quil 


n'y aura que le vaifleau de perdu ; car cette nuit 


ne 


à (a) Le Texte porte qu'ils lève- dans fIfle de Crére une petite 


rent lPancre d’Æ#for. Mais plu- | ville d’Æffes, maiselle n’éroit pas 
fieurs Critiques croyent que le | maritime. Plin, L, 4.0, 12: Steph 
terme for en cet endroit , fi- | A'cos ETUI … 
gnifie le long ou auprès. Il y avoiti 


{ 
\ 


T 
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un Ange du Dieu à qui je fuis & que je fers, ma 
apparu, & Ma dit: Paul, ne craignez point ;il faut 


que vous comparoifliez devant Céfar, & je vous C 6, del£- 


nd 
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annonce que Dieu vous a donné tous ceux qui re vule. 6x. 
& 


navigent avec vous. C’elt pourquoi, mes amis, 


ayez bon couragé; car jai confiance que ce qui 


m'a été dit, arrivera: mais nous devons être jetrez 
dans une certaine Ifle. 

La quatorziéme nuit , comme ils navigeoient 
fur la mer Adriatique, ou plütôc fur la mer de 
Sicile, ou fur la mer Ionienne, les matelots cru- 
rent vers le minuit qu'ils approchoient de quel- 
que terre ; & ayant jetté la fonde, ils trouverent 


vinet brafles : un peu plus loin, ils en crouverent . 


quinze. Alors craignant qu'ils n'allaffent donner 


contre quelque écueil, ils jecrerent quatre ancres 


de la poupe, atrendant avec imparience que Le 


jour parût. Or comme les matelots cherchoient à 


s'enfuir du vaifleau, & qu'ils defcendirent l'efquif 


en mer fous prétexte d'étendre les ancres du côte 


de la prouë; Paul dit au Centenier & aux foldars: 


Si ces gens-ci ne demeurent dans le vaifleau , vous 
he pouvez vous fauver. Alors les foldats coupe- 


rent les cordes de l'efquif, & le laifferent tomber 


en mer: Sur le point du jour, Paul les exhortatous 
à prendre de la nourriture, en difant : Il y aau. 


jourd’hui quatorze jours que vous n'avez pas pris 
‘Votre nourriture ordinaire, & que vous demeurez, 
pour ainfi dire, à jen, attendant la fin de larem- 
-pêce; mais je vousexhorte à manger, pour repren- 
dre des forces : car il ne périrapasun cheveu de 
vos têtes. En mème-tems il prit du pain, & ayanr 
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réndu graces à Dieu devant tous , il le rompie, 
& mangea. Tous les aucres prirent courage à fon 
exemple, & commencerent aufli à manger. 

Or il y avoit dans le vaifleau deux cens foi- 


xante & feize perfonnes en tour; & quand ils 


furent raffafliez , ils foulagerent le vaifleau, en 
jectant le bled dans la mer. Le jour étant venu, 
ils ne reconnurent point quelle évoir l'Ile, près 
laquelle ils fe trouvoient: mais ayant apperçu un 
golphe où:il y avoit un rivage, ils réfolurent d'y 


faire échoüer le vaifleau. Ils retirerenc donc les 


ancres, & lacherent en mêmetems lesatraches des 
gouvernaux ; &sabandonnant à la mer, ils furent 
jectez fur une langue de terre, qui avoit la mer des 
deux côtez , & où leur vaiffleau échoüa. La prouë 
s'y étant enfoncée , demeuroit immobile ; mais 


la poupe fe brifoit par la violence des vagues. Les 


foldats étoient d'avis de tuer les prifonniers, de 


peur que quelqu'un d'entreux ne fe fauvac à ha 
nage , & ne s'enfuit : mais Jule le Cenrenier les 
empêcha, parce qu'il vouloit conferver Paul; & 
il dit que ceux qui pouvoient nager fe jéttaflent 
les premiers hors du vaifleau, & fe fauvaflent en 
terre. Les autrés fe mirent fur des planches où 
fur des pieces du vaiffeau ; & ainfi ils gagnerent 


tous le bord, & fe fauverent. 


- Etant arrivez à terre , ils apprirent que l'Ile 


_sappelloit Malte. (2) Les habitans, qui ne pat- 
loient ni Grec ni Latin, & que faint Luc pour 
 cetteraifon, appelle Barbares , les reçurent fort 


CS) 


CA 


bien. 
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bien. Il y a apparence que ces Barbates étoienr 
les anciens habitans de l'Ifle , qui parloient la 


s'en fuflent rendus maîtres. Ces peuples donc leur 
doanerent tous les fecours dont ils avoient be- 
foin, & ils allumerent un grand feu à caufe de 
la pluye qui tomboit, & du froid qu'il faifoit. 
Alors Paul ayant ramaflé quantité de farmens, 
& les ayant mis au feu, une vipére que la cha- 
leur en ft fortir, lui fauta à la main. Quand 
les Barbares. virent cette bête qui pendoit à fa 
main , ils s’entredifoient : Cet homme eft fans 


doute quelque meurtrier, puifqu'après être fauve 


de la mer, la vengeance divine le pourfuit en- 
core , & ne veut pas le laiffer vivre. Mais Paul 
ayant fécoué la vipere dans le feu, n'en recut, 
aucun mal: Les Barbares s'attendoient qu'il enfle- 
toit, où qu'il tomberoit mort tout d'un coup : 
mais après avoir attendu long-tems, lorqu'ils vi- 
rent qu'il ne Jui en arrivoir aucun mal, ils chan- 
gerent de fentiment, & dirent que cétoit un 
Dieu. Depuis ce remps, on aflüre que dans l'Ile 
de Malte, il n'y a nivipére, ni aucun animal 
Vénimeux ; & que ceux même que l'on y porte 
d'ailleurs, y meurent bien-tôt, fur-tout en l’en- 
droit où faint Paul fut mordu de ce ferpent. Ce 
lieu eft une caverne, d'où l'on prend tous les 
jours de la terre & des pierres pour fervir contre 
les morfures des animaux venimeux, & pour les 
chafler des lieux où ils font en abondance. On 
attribué cela à la priere & à Ja bénedidtion de 
Tome IT. | Qq 
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Langue: Phenicienne , ou Africaine ; car Malte C. 64 de l'E. 

éroit aux Catthaginois , avant que les Romains re vulg. 65. 
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faint Paul, qui obtint, dit-on, cette grace pour 
route llfle, où les animaux venimeux étoient 
auparavant très-communs , & fort dangereux ; & 
cet évenement même en elt une preuve. 

Or Publius Gouverneur de Malre de la part 
des Romains , ayant fçû ce qui étoit arrivé au 
vaifleau , reçut fort humainement tous ceux qui 
étoient abordez dans FIfle, & exerça envers eux 
l'hofpitalité durant trois jours. Le pere de Publius : 
avoit la fiévre &=la dyflenterie. Paul l'alla voir, 
fi (a priere, lui impofa les mains, & le guérit, 
Après ce miracle, tous ceux de l'Ile qui éroient 
malades, vinrent à lui, & furent aufli gueris. Ils 
lui rendirent de grands honneurs, & en fa conf 
deration , lorfqu'on fe remit en mer, ils pourvü. 
rent Paul & fa compagnie de tout ce qui leur 
étroit néceflaire pour le voyage. On aflüre (4) 
mème que la plüpart des infulaires fe converti- 
rent , pendant les trois mois que Paul féjourna 
dans cette Ifle. ir 

Au bout de trois mois, ils sembarquerent fur 
un vaifleau d'Aléxandrie, qui avoit pañlé l'hyver 
à Malte, & qui avoit pour enfeigne CASTORET 
PorLux , que la Fable fait fils jumeaux de Jupiter 
& de Léda. Céroient les Dieux que les Payens. 
invequoienr contre la tempêre, & les matelots 


javoiént pour eux une grande dévotion. Ils abor- 


derent à Syracufe , ville célébre fur la côte dé 


 Sicilè, où ils demeurerent trois jours. De-là cO= 
 toyanc la Sicile , ils vinrent à Rhége fur la core 


mn, 
EE, q ÉLESr Re 


(2) Chrfof homil. 4. ir Alta Gregor. in Job. 1. 70e 13e life 7. 
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d'Italie, dans la Calable ; & un jour aprés , ils — 
ion À Pouzoles, ville de: Campanie, ÿbuie 
milles de Naples. Paul & fes compagnons y 
trouverent des Chrétiens, qui les prierent de 
demeurer chez eux pendant fept jours ; aprés 
gris ils prirent la route de Rome. a pù re- 

marquer par tout ce récit du voyage de faint 
Paul , combien la navigation étoit alors impar- 
faire, & par combien de circuits on faifoir les 
hou trajets, les mariniers n’ofant ; pOur. ainfi 
dire, quitter de vûüé les bords & les côtes, & 
n'ofant {e hafarder de fe mertre en pleine-mer. 

Lorfque les Chrétiens de Rome eurent appris 
les nouvelles de l’arrivée de S.' Paul, ils vinrent 
au-devant de lui jufqu'au lieu appellé le marché 
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S. Paut arrive à 
Rome. 


d'Appius, & jufau aux trois hôtelleries ,.ad res 


tabernas, Paul les ayant vôs, rendit graces à 
Dieu, & fut rempli d'une HAE confiance. 
Quand il fut arrivé à Rome , on lui permit de 
demeurer où il voudroit avec 1 foldat qui le gar- 
doit, & à qui il avoit été-confé dès la lortie du 
a Les autres Abe avoient été remis 
par le Centenier Jule à 4/fariss Burrus, qui étoit 


alors Préfer du Prétoire. Il ef croyable que ce 


_fut le Cenñtenier, qui ayant recommandé faint 
Paul, obtint qu’ il demeureroit en ville, horsde 
la prifon ordinaire, mais toutefois cojours atta- 
che par la main droite à à une chaîne, qui ténoit 
par fon extrèmiré à la gauche du eh qui le 
vardoi, & qui répondoit de. loi. Gar Ceft ain 
> au en ufoient les Romains envers cés fortes de 


prifonniers, 
Qa 1] 


post are res var rente ere 
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Trois jours après , Paul pria les principaux 
d'entre les Juifs de le venir trouver ; car il n'avoir 


pas la liberté de fortir de fa demeure : & quand 


ils furent venus, il leur dir : Mes freres, auoi- 


que je n'eufle rien commis contre le peuple, nt 


contre les cofñtumes de nos peres , j'ai éré fait 
prifonnier à Jérufalem , & mis entre les mains 
des Romains, qui m'ayant examiné , me vou- 


loient merrre en liberte, parce qu'ils ne me trou- 


voient coupable d'aucun crime qui mericat la 
mort. Mais les Juifs sy étant oppofez, j'ai été 
obligé d’appeller à Céfar , fans que jaye deffein 


néanmoins d'accufer en aucune forte ceux de ma. 


nation. C'eit pour ce fujec que je vous ai prié de 


venir ici, afin de vous parler ; caf c'eft pour l'ef- 
; P b 


perance d’Ifrael que je fuis lié de cette chaîne. Ils 


jui répondirent : Nous n'avons point recüû de Éet- 


tre de Judée fur votre fujer, & il n’eft venu au- 
cun de nos freres de ce pays-là, qui air dit du 
mal de vous. Mais nous voudrions bien que 
vous nous difliez vous-même vos fentimens : car 


ce que nous fçavons de cette fecte des Chrétiens, 


c eft qu'on.la combat par-tout. _ 
Ayant donc pris Jour avec lui , ils vinrent le 
trouver en grand nombre dans fon logis ; & il. 


leur préchoit le Royaume de Dieu, leur confir- 


LT 


mant ce qu'il leur difoit par plufieurs rémoigna- 


ges ; & depuis le matin jufqu'au foir, il râchoir 


de leur perfuader la foi de Jefus-Chrift par la 
Loide Moyfe, & par les, Prophétes. Les uns crü- 
rent ce qu'il difoit : les autres ne le crurent pass 


& ne pouvant s’'accorder entre eux, ils fe recire- 


SEE 


Ÿ 
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rent. Ce qui donna fujet à Paul de leur dire : 
C'eft avec grande raifon que le Saint-Efprit à dit 
par la bouche d'Ifaïe : Allez, dires à ce peuple : 
Vous écouterez, & en écoutant vous n'enten- 
drez pas ; vous verrez, & en voyant vous ne 
verrrez point : Car le cœur de ce peuple s’eft 
appefanti , & fes oreilles font devenues fourdes ; 
& ils fe font aveuglez , de peur que leurs yeux 
ne voyent, que leurs oreilles n'entendent, & que 
leur cœur ne comprenne, & que s'érant conver- 
tis, je nedes cuérifle. Scachez donc que la voye 


du falur eft ouverte aux Gentils, que je fuis 


envoyé :vers eux, & qu'ils mécouteront. Lorf£- 
qu'il leur eut dit ces chofes, fes Juifs s'en alle- 
rent , ayant de grandes conteflations entreux. 
Et Paul demeura deux ans entiers dans un lois 
qu'il avoit loüé, & où il recevoit tous ceux qui 
le venoient voir , prèchant le Royaume de Dieu, 
& annonçant Jefus-Chrift en toute liberté ; fans 
que ni la chaîne qu'il portoit, ni le foldar qui 
le gardoit , ni la crainte des Juifs, Fen empè- 
chiflente RS Re Sim 
Cependant Feftus, Gouverneur de Judée, {4j 
trouva la Province dans un état déplorable ,-par 
les maux que les voleurs y faifoient: Ils pilloiene 
_& brûloient impunément par-tout. Les affaflins , 
dont le nombre croifloit rous les jours, rem- 
plifloient tout de meurtres. Ils fe mêloient avec 
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& tuoient qui bon leur fembloit. Hs alloient 
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même en armes dans les villages, les pilloient, 
les brûloient, & y cuoient ceux qu'ils haïfloient, 
Un impofteur qui. faifoit profeflon de masi, 
mens quantité de perfonnes dans le défert , leur 
promettant de les délivrer de toutes fortes de. 
maux. Feflus envoya contre eux des troupes de 
cavalerie & d'infanterie, qui les difhperent. 
Vers le même rems le Roi Agrippa, qui ve- 
noit aflez fouvent à Jérufalem , & qui y avoit 
un logement près du temple, y fit bâcir un noy- 
vel apparement près le portique du palais royal, 
qui étoit un Ouvrage des Princes Afmonéens. On 
découvroit de-là toute la ville & la campagne, 
& le Roi pouvoit voir de fa chambre tout ce qui 
fe faifoir dans le Temple, même les facrifices 
que l'on y offroit. Les principaux des Juifs en 


furent: très-offenfez , parce que leurs Eoïix ne 


permettoient pas de voir de dehors ce qui fe par 
foit dans le Temple, & fur-rout les cérémonies 
des facrifices. Ils éleverent donc au-deffus des 
appartemens qui éroient dans le Temple interieur. 
du côté de l'occident, (4) un mur fi haut, quil 
étoir-la vûé de l'interieur du Temple, non-feu- 
lement à la chambre du Roi, mais aufli aux gar- 


. des de la garnifon Romaine, qui étoient placées 


aux jours de Fêre fur les portiques du Temple. (4) 


Ces foldats étoient poftez fur ces portiques, 


ae ren ere 


 (a)/ofeph. Anrig.L.20.0.7.p 607. | us des appartemens qui éroient 
… Emi ms tféd'ear n'lus #7 cp 7 tawde | du côté de l’occident; ce qui cou- 
- po rereaudn mejs due. Je pente | vroit de ce coré=là tout ce qui 


quil veut parler de la partie oc- | fe faifoit dans l'interieur de cœ 


cidentalé du parvis des Prêtres, parvis Æ 
à HE EAN LS ÊÛ QE 4 A. ni 
& que J on élev a HA MUF au-def- h (b)A'Ma x» ns d'ulais sous Thé 


pre Es e 4 
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d'où ils voyoient tout ce qui fe pafloit au-dedans 
du Temple, pour pouvoir accourir aufhi-tôt qu'ils 
Y appercévroient quelque tumulte. (4) I ny 


avoit pas feulement des gardes du côté de Pocci- 


dent , mais aufli tout-au-tour du Temple fur les 
galeries qui Fenvironnoïent de trous côtez. 

Le Roi Agrippa & le Gouverneur Feflus regar- 
 derent cette entreprife des Juifs comme une in- 
fulte, & réfolurent lun & lautre de faire abattre 
cemur. Feftus donna fes ordres pour cela : mais 
les Juifs le prierent de trouver bon que l’on de- 
putât à l'Empereur, difant que la mort leur fe- 
roit plus douce, que de voir ruiner quelque par- 
tie du Temple. Il le leur permit & ils députe- 
rent à Rome dix des principaux de la ville, avec 
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Ifmaël, Grand Sacrificateur ; & Chelcias ,garde du 


facré tréfor. Néron les entéendit ; & limperarrice 
Poppée fi femme , qui avoit de la pieté, dit Jo- 
fephe , s'étant employée pour eux auprès de l'Em- 
_pereur , il feur pardonna , & leur permit de 
conferver le mur qu'ils avoient élevé. Poppée, 
dont Jofephe loüe ici la pieté, étoit une des plus 
corrompues & des plus déreglées perfonnes de 
fon fiécle. Elle fut aimée de Néron, & engagea 
ce, Prince dans un grand nombre de meurtres 


Hard ToiportéoSwents, brSa Ts qu= our. Voyez auflile Livre $. ch. 
néxag: de P'ouaïoe rais £oglais émièylo SES dans le Gr ec ; pe 919. f où 1l 
dd Toisper. : | parle de la Tour Añtonia, & dela 
* (b})Jofephide Belle, !, 2.6.0, | communication qu'elle avoit avec 
p.794. The Pomaïohs omsens uvre | le Temple par certaines galeries , 
76 iepé couv éperaoms , éyomnos yèg | par où les foldats montoient & 
de Tac toprac wes@uralruer , «wc| defcendoient pour la garde du 
pl veflsgloos. mé mANSG- qurspor- | Temple. 
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& de:cruautez envers les principaux de l'Emz 

: E s ] ° \ az SEM < . $ 
pire. Elle Pobligea à répudier Octavia, à la ban- 
nir , & enfin à la faire mourir, pour prendre fa 
place. Elle avoit quelque inclination pour les 
Juifs ; & c'eft apparemment ce qui a fait croire 
à Jofephe , qu’elle avoit quelque pieré. Cet Hif 
corien ajoûre que Poppée renvoya les dix députez 
de Jérufalem, & retint feulement comme pour 
Otages Ifmaël & Chelcias. | | 
Agrippa dépofa enfuire Ifmaël de la grande Sa 


‘crficature pour: fe venger du zéle qu’il avoit 


témoignc,contre lui dans cette occafion , & don- 
e es EN / ° 

na cette dignité à Jofeph, furnomme Cabis, fils 

de Simon Ne , qui avoit été Grand-Prètre. 

environ vingt-deux ans auparavant, Pour Ifmaël, 

on ne fçait ce qu'il devint. Jofephe.(2) dit en. 


 paflant qu'on lui coupa là tête en Cyréne, fans 


oùil y avoit plufieurs Chrétiens. (4)Sa-hardieffe 


nous apprendre ni le tems, ni la caufe de fa 

Pendant que faint Paul étoit à Rome dans les 
liens, la Religion de Jefus-Chrift reçut par {on 
moyen un grand accroiflement. Le nom de Paul 
devint célébre jufques dans, la Cour de Néron, 


à prècher l'Evangile, fut caufe que plufieurs at 
res le prêcherent aufl, quoique quelques-uns le 
fifent par un efprit de jaloufie, (c) pour excirer 
la fureur de Néron par le progres-& léclac du 
Chriflianifme. On dit que duranc {a prifon , il 
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ET DU NOUV PESTAM LT. 111, #7, 
fit connoifflance avec Séneque le Philofophe, qui 
avoit alors beaucoup de credit à la Cour de l'Em- de 

éreur. On montre mème des Lettres comme de Ce de 
faint Paul à Sénèque, & de Séneque à faint Paul, re vulg, 6r. 
que faint Jerôme (a) & faint Auguftin (b) pa- 
roiflent avoir crû véritables : mais elles font au- 
jourd'hui rejettées de tout le monde. S 

Les Chrétiens de Philippes en Macédoine, Qui 4 

avoient toüjours eu beaucoup d'affection pour 
faint Paul, & qui lui avoient donné dans plu- 
fieurs occafions des marques de leur liberalité , 
firent refleurir dans cette occafion les mêmes 
fencimens. (c) Ayant fcû qu'il étoit prifonnier 
à Rome, ils lui envoyerent Epaphrodite leur 
Apôrre, ou leur Evêque, qui lui apporta quel. 
ques fecours d'argent, & qui lui réndit tous les 
fervices qu'il put dans fa prifon, jufqu’à s'expo- 
“fer pour lamour de lui à de grands dangers. Il 
romba même dans une maladie dangereufe, & 
qui l’obligea à demeurer affez long-tems à Rome. 
- Les Philippiens fcurent fa maladie, & en . 
furent fort affigez. “C'eft pourquoi dès qu'il fur 4065. de J. C. 
guéri, faint Paul fe hâta de le renvoyer à Phi- ee _. 
lippes: Ile chargea en partant d'une Lettre aux 7 
Philiphiens, d'ou nous apprenons routes ces par- Cmar. IL. 
ticularitez. Saint Paul y témoigne beaucoup DE. Li 
feétion aux Fidéles de cette Eglife ; & quoiqu'il rer. 
Iôue leur liberalité & leur bon cœur, il leur 
. déclare qu'il eff accoûtumé 2 Vivre dans la pau- 


ae 
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C. 12. = | CC} Philipp. I. 12.13, 
Tome IV. : : 
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ven ul fcait fe contenter dans: tous les: 

sie TA états où Dieu le met ; que dans le bien qu'ils lui 

L CG = de DES font, il regarde moins Îeur don, que ] avantage 

1 re vulo. 62. qu'ils en tirent eux-mêmes , & la récompenfe 

‘ | qu'ils en méritent auprès de Dieu. Il parle for’ 

| tement contre les faux Docteurs du Judaïfme, 

u’ilsappelle les ennemis de la croix de Jefns- 

Chrift ,. Ge) dont la fin et la mort, qui font 

leur Dieu de leur ventre, qui n'ont de goûr. 

que pour les chofes de la terre ,.& qui mettent 
leur gloire dans ce qui devroir les charger de 

confufion. Il exhorte les Philippiens asla.-paix, à 

l'humilité, à la patience, à imirer Jefus-Chrift, 

qui s'eft ancanti & humilie jufqu'à la mort de la 

Croix. . _ 

Il y avoit apparemment dans PEclife de Phi 
lippes quelque défunion entre deux perfonnes;. 
fcavoir , Evodie. & Syntyque,.(ÿ) routes deux 

| célébres par leurs bonnes œuvres, & par la part 

* qu'elles avoient euË aux travaux de faint Paul 

: pour l'Evangile. Il prie quelqu'un des principaux à 
* de certe Echfe de les réünir"& de les recongilier, 

il promet aux Philippiens de leur envoyer bien- 

tôt Timothée, qui éroit alors à Rome avec lui, 
a D eo ie 

| 2 lorfque Dieu lauroir-uité de fes lens® 2, 

Onéfimceft con Ce fut dans le tems de la prifon de faint Paul 

FPS ee Pomc, quil on ronde de Phi- 

mon. Onéfimekaprès avoir volé fon maître, 

_sétoit enfui de Colofles en Phrygie, & éroic 


TS 


serre 


DCI 18.190 | (b)Phipp Ping 


+ 
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venu a Rome. Ayant appris que faint Paul ami 
de fon maître, y étoit, il le chercha, le trouva, _ = de 
s'attacha à lui ; lui confeffa ce qu'il avoir fair, & ë E - Fe. 
touché des inftructions & des exhortitions dé re vulg. 62. 
FApôtre, fe convertit, & fut baptifé, Saint Paul 
auroit voulu le retenir auprès de lui, afin qu'il 
_ lui rendit les fervices que. Philémon lui-même 
auroit été bien-aife de lui rendre ; mais. il aima | | 
mieux le lui renvoyer. 11 le charsea d'une Lettre | 
à Philémon, dans laquelle nous apprenons tou | 
tes ces circonftances. Il dit qu'il efpere d'aller 
bien-tôt le voir à Coloffes, & il le prie de lui | 
préparer un logemenr. Il falue Appie femme de | | | 
Philémon , & Aïfchippe , ‘qui exercoir quelque | 
fonétion ecclefiaftique à Coloffes. Saint Paulavoit | 
alors avec lui Timothée, Epaphras .Ariflarque , 
Demas ,. Luc & Mare. Philémon ayant recû la | 
_Léttre de lApôtre, lui renvoya Onéfime , aGn 
_ quil le fervit: & en éffer faint Paul l'employa en | 
plus d’une occafion , comme un ferviteur fidéle, _. 
& un digne miniftre de PEvangile. On croit (4) 
que l'Apôtre le-fir Evêque: de. Bérée en Macé. 
doine ; & qu'Onélime y couronna fa vie par la 
gloire du martyre. - A | . 
- Quant à Philémon, faint Paul loue {à foi, fa 4 
charité erivers vous les Saints, {à liberaliré ST | 
grande vértu. Hdir qu'il avoit faitune Eolife de 
fa maifon ; foit que les Fidéles sy affemblaflent 
pour célébrer les faints Myftéres ; loit que tous fes 


: + 


SEE es. 


(a) 7ide Conffit. Apof L. 7. (fr. Afar ce. 35 
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316 ÉESTOIRE: DES} us, 
domeftiques & route fa famille euflent embrañé 
la foi, & vècuflent dans fa maifon comme dans 
un Temple. Saint Paul dit de plus, que fa mai- 
fon étoit le refuge & lhofpice :de tous les pau- 
vres. On voyoit encore fon logis à Colofles du 
tems de Théodoret. (4) On dit que faint Philé- 
mon fut martyrifé à Coloffes avec Appie fon 
Epoufe , fous l'empire de Néron. | 
Saint Paul ayant appris par des Lettres qu'Oné- 


rs 
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(2) Theodoret.… Pref, in Ep. ad Philer ee 
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daïques , & les furchager d'un joug nouveau. 
Pour réfuter ces dangereux Docteurs, & pour 
prévenir les fuites de cés opinions, ’Apôtre écri- 
vit aux Colofliens par Tychique & Onéfime, qui 
furent porteurs de fa Lertre Il y releve la gran- 
deur & la majefté de Jefus-Chrift, qui eft Pimage 
du Pere, le Chefdde l'Eclife, qui répand [a vie 
& l'efprit dans tous fes membres, le médiateur 
& le réconciliateur des hommes avec Dieu. I] 
exhorte les Colofliens à demeurer fermes dans la 
foi qu'ils ont recûë d'Epaphras, & à n'écouter 
point les feducteurs, qui ne cherchent qu'à les 
jecter dans l'erreur. Il leur donne d'excellentes 
régles de conduite. Il leur recommande de faire 
lire fa Lettre aux Fidéles de Laodicée, leurs voi. 
fins , qui avoient befoin des mêmes avis & des 
mêmes préfervatifs. Il veut auf qu'on life aux 
Colofliens celle que les Laodicéens lui avoient 
écrite. 
_ Quelques-uns enrendent le Texte de l’'Apôtre, 
comme s'il ordonnoit qu'on lût aux Coloffiens 
Ja Lertre qu'il avoit écrire aux Laodicéens ; & on 
montre depuis plufieurs fiecles une prétendue 
Lettre de faint Paul à ceux. de Laodicée : mais 
cette Eerttre na aucun caractere , qui prouve 
qu'elle foit véritablement de faint Paul. Elle m'a 
point été connuë des Anciens, & on n’a aucune 
certitude que l'Apôrre ait écrit aux Laodicéens. 
lavoir avec lui Timothée, Ariftarque , Mare, 
_Jefus le Jufte, faint Euc, Démas & Epaphras, 
orfqu il écrivit aux Colofiens. Il les faluë de la 


part de tous ces compagnons de fes travaux, & 
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fait un grand éloge d'Epaphras. ‘On croit qu'Epa- 


: 406s. de JL / A A 
couronné du martyre. Sa Fète eft marquée dans 


: eo à 
qi - ] ; x 
: re. vule. 62, les Martyrologes le 19. de Juillet. ape. 


maniere faint Paul fut délivré de prifon, & ren. 
voyé abfous. Lui-même ne nous en dit rien. 
_ Seulement on fçair qu'il fut mis en liberté, après 
avoir demeuré environ deux ans dans les liens; 
foir que les Juifs ne l’ayent pas pourfuivi devant 
_ l'Empereur, foit qu'il ait convaincu fes Juges 
de fon innocence. Il éroit encore en Italie, (4) 
& peut-être même à Rome, lorfqu'il écrivit fon 
Epitre aux Hébreux. Mais avant que d'entrer 
dans l'examen de certe Epîrre, il eft bon de faire 
un tour en Judée, afin de mieux entrer dans 


— 
_ÉE — | 


M d S ace 2 } ; LE Re. 
mes le Mina, Cêtte Province vers le commencement de Fans: 
Evéque de Jeu Néron en étant: informe, lui donna pour-fue 


Sen. 


_Agrippa ôta la srande Sacrificature à Jofeph Ca- 


béi, pour la donner à Ananus, fils d'Ananusou 
Anne, célébre dans l'Evangile. Ce dernier Ana 
nus a été confideré comme un des plus heureux 
_ hommes du monde, dit Jofephe, ayant joùi au- 
_ tant qu'il voulut, de la dignité de Grand-Prêtre, 
Ÿ ayant eu cinq fils, qui la poflederent tous 


58 Ki pè Eee 
à > ès N V 


de phras mourut Evêque de Colofles, & qu'il y fur 


Nul des Anciens ne.nous apprend de quelle. 


lefprit & dans les intentions. de PApôtre ape 
avoir confideré Férar de, l'Eglife à laquelle il 


4 Cuar.lV.  Feflus. Gouverneur de Judée , mourut dans 
] ne D RE 


cefleur Albin ; (b) & vers le même cems le Roi 


] (b) Antig.L XX 6 8e LS : = 


ET bu Nouv. Testit le: 11] 315. 

après lui ; ce qui n’eft jamais arrivé à nul autre, | - 
Ananus, dont nous parlons ici , toit le HQE ce, der 
me des fils d'Anne. C'éroit, dit le même Auteur, € & sde PE 
un homme audacieux & entreprenane, & de la re vulg. 624 

feéte des Saducéens, qui font les plus fevéres & 

* Les plus rigoureux de tous les Juifs dans leurs 

jugemens, I prit le rems de la mort de Feflus., 

& avant qu'Albin fon fuccefleur füt arrivé à Jé- 

“rufalem , pour affembler un Confeil , devant le- 

quel il fit comparoître Jacques frere de Jefus , 

furnommé Chrift, ( ceft faint Jacques le Mie 

neuf Evèque de Jérufalem .) avec quelques au. 

tres, vers la Fère de Pâques, pour leur faire leur 

procès, fur ce qu'ils abandonnoïent la Loi de 

Moyfe. (a) Jacques & les autres furent condam- 

nez à être lapidez :.ce qui déplur extrêmement 

à tous les gens de bien, & à tous ceux qui ai- 

_ moient la Loi & la Religion. C’eft ce que nous 

dit Jofephe. | | 

: Mais Eufébe (4) après Hégéfppe, nous apprend 

_plufieurs particularitez du martyre de faint. Jac- 

ques. Il dit que les Doéteurs ; les Pharifiens & 
és autres Juifs allarmez du progrès que fifoir 
la Relision de Jefus-Chrift, firent venir ce Saine 

devant tour le monde, & lui dirent que tour le 
peuple étoit dans l'erreur touchant Jefus, en ce 
qu'ils le prenoient pour le Chrift. C'eft à vous , 
ajoüterent-ils, à les en tirer ; car ils font prêts 

dé croire tout ce que vous leur direz. C'étoir, 
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comme on l'a déja dir, le tems de la Fête de Pi 
ques ; & il y avoit une infiniré de Juifs de toutés 
les parties du monde, dans la ville & dans le Tem- 
ple. On fit donc monter faint Jacques fur une 
tour, ou fur un des portiques du Temple, & 


_on lui cria d’en-bas : Dites-nous, homme jufte, 


ce que nous devons croire de Jefus, qui a été 
crucifié ; car nous fommes réfolus de nous en, 
renir à Votre témoignage. Il répondit à haute 
voix, & dit à tout le peuple : Jelus, le Fils de 
l'homme, dont vous parlez , eft maintenant aflis 
à la droite de [a Majefté fouveraine, comme 
Fils de Dieu, & doit venir un jour porté fur les 
nuées du Ciel, es | 
Plufieurs des afliflans touchez de ces paroles, 
olorifierent Jefus ; & crierent : O/äura au Fils de 
David : maïs les Scribes & les Pharifiens , irritez. 
de ce témoignage , réfolurent de faire périr Je 
Jufte. Ils commencerent donc à crier : Quoi {le 
Jufte sécare auf ; & montant au lieu où'il 
éroit , ils le précipiterent du haut du Templéen 


. bas ; apparemment au déhors, & fur le penchant 


_de la montagne. Il ne mourut pas de certe chûte, 


mais fe releva, & mettant les genoux en terre, 
il pria pour fes ennemis, & demanda pardon 
pour fes perfécuteurs. Ceux-ci voyant qu'il vivoit | 
encoré, S'animerent les uns les auvcres à le tuer. 
Ils lui jecterent des pierres, & le lapiderent ; 


mais comme il étoit aflez éloigné d'eux, ils ne 


_ Pûrent lui faire aucune bleffure mortelle ; & un: 


Réchabite qui fe tronva là, leur reprocha leur 
cruauté , de vouloir maflacrer un Jufte ,. qui 
.  _ | prioit 


ptioit pour eux. Enfin un Foulon lui donna fur 
la tête un coup du bâton dont il fe fervoit pour 
fouler les draps | & acheva de le tuer. Ce Saint 
avoit gouverné l'Eclife de Jérufalem près de 
vinot-huit ans entiers, depuis l'Afcenfion de No- 
tre-Seigneur , jufqu'à Pâques de l'an 62. de Je- 
fus-Chrift. Il fut enterré dans la montaone du 
Temple, au lieu même où il avoir été narcyrilé, 
& on lui dreffa en cet endroit un monument, 
qui fut fort célébre jufqu'à la ruine de la ville 
& du Temple par les Romains. Il fubfifti même 
_£ncore après, puifque du tems d'Egéfippe on le 

IMontroit au même Heu. 7e 

L'opinion générale | que les Juifs avoient de 
la fainteté de faint Jacques, fit croire aux plus 


fages d’entr'eux, que fa mort avoit été la cau- 


fe des malheurs qui les accablerent bien - tôt 
après. (a) Quelques habitans de Jérufalem alle- 
rent au-devant d’Albin, qui étoit parti d’'Alé- 
xandrie pour fe rendre dans fon gouvernement, 
& lui porterent des plaintes de la violence d’Ana- 
nus , & de la maniere injufte dont il avoit fait 
mourir faint Jacques. Ils Jui repréfencerent qu’A. 
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nanus n'avoit pä ni dû aflembler ce Confeil fans 
{a permiflion. Albin en écrivit à Ananus , leme- 


naçant de le faire châtier ; & Aorippa voyant 


Albin irrité contre lui , le dépofa du Ponrificat : 


ere 


{ a) On cite cela comme de Jo- Laftr, c. 2.1n Jovi. L. 1.0. 24. le 


 Éeph; mais on ne le trouve plus au-| citent cômme de Jofeph. Eufebe 


jourd'hui dans {es Exemplaires. | même en rapporte les propres pa- 
Origénes. ir Celf, LE, x. p, ss. in roles ; on les à apparemment re- 
AAaît. Grec. p.213. c. d. Eufcb.1.| tranchées il y à long-tems du 


2. 6,23. p.65. Hieron. de Piris il- ÎTexre de cet hiftorien. 
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322 HiIsTOIRE DES JUïrrs, 
qu'il n'avoit exercé que quatre mois, & donna 
ere dignité à Jefus fils de Damneus. | 
Le fiege de Jérufalem étant demeuré vacant 
par la mort de faint Jacques, les Apôtres, les 
Difciples & les parens de Jefus-Chrift, dont il 
en avoir encore plufieurs en vie, s'affemible- 
rent à Jérufalem , (4) pour donner un fuccefleur 
à faint Jacques. Ils élurent tout d’une voix faint 
Siméon, comme le plus digne de remplir fa pla 
ce, Siméon étoit.fils de Cléophas, & de Marie 
fœur de la Vierge. Ainfi il éroit coufin germain 
de Jefus-Chrift , felon la chair , & propre frere 
de faint Jacques le Mineur, auquel il fuccedoit. 
Saint Epiphane (8) dit que péndant que les Juifs 
lapidoient Saint Jacques, Siméon fon frere leur 
reprocha leur cruauré. Son élection fut fuivie d'un 
fchifme dans l'Eolife de Jérufalem. (ec) Un nommé 


Thébuthe, fâché de ce que l'élection n'éroit pas 


tombée fur lui, sen vengea, en répandant des 
erreurs dans cette Eglife , qui jufqu’alors étoit de- 
meurée vierge, & navoit cté {oüillée d'aucune 
hérefie. Fe. 


- Saint Jacques a compofé une Epitre, qui eft le 


premiére des fept Catholiques. Elle eft adreffée à 
rous les Juifs convertis dans toutes les parties du 
monde, On ne fçair en quel tems il l’écrivit: mais 
il paroït que fon deffein étoic principalement d'y 


refuter ceux qui foûcenoient que la foi feule fuf- 


fifoit pour nous juftifier, fans les bonnes œuvres, 


ESS 


Eufeb. Fifl. Eccl. 1. 2. nu. | à ta Ænfeb. à Hegefippo ' æ 


sr: 
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& qui abufoient des paroles de faint Paul , qui en 
dans plus d’un endroit de fes Epiîtres , foûtient Le #4 
que les œuvres de la Loi fans la foi, ne fervent € 6 de VE. 
de rien, & que c’eft la foi, agiffante par la charité, re vulg 62. 
ui nous juftifie. Saint Jacques fait voir qu’une foi 
ftérile eft inutile ; qu'une foi morte & dénuée des 
bonnes œuvres, n’eft pas la vraie foi des Chre- 
ciens. Il donne aux Fidéles divers préceptes de mo- 
rale , fans fe mettre beauçoup en peine de lier fes 
propolirions, & de propofer des raifonnemens 
fuivis. Il recommande la charité, l'union , la paix, 
la patience. Ilinvective contre les mauvais riches, 
& contre ceux qui. dans les afflemblées des Chré- 
tiens faifoient d’injuftes acceptions de perfonnes. 
Il recommande la confeflion, la prière, &Ton- 
tion des malades, pour la guérifon du corps & 
| 

_ On lui attribué encore quelques autres Ecrits, 
comme le Protévangile de faint Jacques , dont 
nous avons parlé avec plus d'écendué dans la Dif 
fertation fur les Evangiles apocryphes , & dans 
celle où lon tâche de concilier faint Matthieu 
avec faint Luc fur la généalogie de Jefus Chrift. 
Enfin on lui attribué aufli une Liturgie. Mais l'E- _ 
_glife ne reconnoît pour Ouvrage authentique de 
… faine Jacques , que fon Epître, dont on vient de 
parler. | 
Saint Paul ayant appris la perfécurion que les Cnap. v. 
Fidéles de Jérufalem & de la Paleftine fouffroient Pr 
par la malice des Juifs endurcis, (4) & la parc brux 


(a } Heb. X. 32. 33° 34 
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w'ils avoient prisà fes liens & à fa captivité, (a 
leur écrivit d'Italie, b) aufh tôt quil fut remis 


GCéc. derE. cn liberté, Son Di dans cette Epiître eft de mon- 


re vulg. 63. ter, que-la vraie juftice’ne vient point de la Eoï;; 


mais que c'eft Fefus-Chrift qui nous la donne par 
la foi & par fon Efprir. I y parle avec beaucoup: 
d'élevation de la grandeur + Jefus-Chrift au-def- 
fus des Anges & de Moyfe. IE y établit la vertu 
dû facrifice du Sauveur, & la majefté de fon.Sa. 


 cerdoce, d’où il a Pabrogation: du Sacer- 


doce: À roms, & des facrifices donnez par la 
Loi. H nemert point fon nom:, & fa qualité d'A- 


pôtre, ni au COMMENCEMENLT , : *Ai en aucuñ: Ella 


droit de certe Epitre ; apparemment par ménage- 
ment pour les Chrétiens hebraïzans, qui ee 
gonçü quelques foupçons contre ns comme sil 
eût voulu détruire la Loi de Moyÿfe. On peur vois 
notre Préface fur cette Epître , où. nous traitons 
de fon authenticité, defa canonicité , de la Eanoue | 
dans laquelle “elle à été: écrite, & où nous prou= 
vons qu ’elle eft l'ouvrage de fs Paul. Ces exa- 
mens n'appartiennent pas proprement à lHiftoire. 
Däns cerce Epitre faint Paul. mande aux Juifs 
que Timothée avoir.été délivré de prifon., & {£ 
leur promet que s'il revenoit bien-tôc en Judée : 


il les iroit voir avec lui. Ille fit en effet, comme 
on le verra bien-tôr. Anciens c} ont 


RES ces tas 


ta) Heb. EE . Hicromm in Ifas 

+ Gb) er: XIII, 24, : LXH va. Theodoret. in 2: Timot. IVe: 

= Athanaf. ad rare Cy-| 17. Gregor. Mas. in Job. lib. 31° 
rill. Jerofol. Catech: 17: Epiph] 6:22, me Fe 
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crû que de Rome faint Paul étoit allé en Efpa- — 
gne, & qu'en y allanc, il avoit pañlé par les Gau- 
les, (a) Il eft certain que cer Apôtre avoit deflein € 66 qe re. 
d'aller en Efpagne, {b) après avoir éré à Rome, re vulg:,6 3... 
ainfi qu'il le dit lui-même aux Romains : mais 

ON n'a aucun monument authentique, qui prou- 
ve qu'il y ait été. On fçair qu'il retourna en Orient; 
& apparemment il pafla par Flfle de Créte , où 
ayant fondé une Eolife (e) äl y laiffa Fire pour 
Evêque, (4) & pour achever ce qu'il y avoit 
commencé, avec ordre d'y établir dans chaque 
ville dés Prêtres & des Evêques , (2) felon que le 
beloin des Fidéles le demanderoie. 

Albin, Gouverneur de Judée, étant arrivé à Jé_ 
_rufalem, employa fes premiers foins à rendre le 
calme à ke province, en prenane plufieurs des 
voleurs & dés affaffins. qui-la défoloienc , /f) & 
en les faifant punir. Les affaflins de leur côté ne 
negligerent rien pour fe foñtenir. Un jour de Fête 
étant encrez la nuit dans Jérufalem, ils prirent le 
… fecreraire d'Eléazar Capitaine. du Temple, & fils 
d'Ananie , quiiavoit.éré Grand. Sacrificateur. Les | ee 

_aflaffins ares qu'ils ne rendroiens pas cet | 
homme, qu'on-ne mit en liberté dix de leurs com 
pagñons , qui étoient prifonniers dans la ville. 

 Ananie qui étoit homme d’un.grand mérite & fore 1 
liberal,, avoit {çû. gagner le Gouverneur Albin . 
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ar les prefens qu'il lui faifoit. Dans cette occaz 
{ion il fe fervit de l'accès qu'il avoit auprès du 
Gouverneur, pour lui demander la liberté de ces 
dix affffins, afin de délivrer le fecreraire d'Eléa- 
zar. Albin l'accorda fans peine. Mais fa facilité 
eut des fuites très-facheufes dans tout le pays, 
parce que les affaffins ne manquoient jamais dans 
de pareilles occafions d'arrêter quelques-uns des 
parens d'Ananie, pour en faire de femblables 
échanges; ce qui fervit beaucoup à augmenter le 
nombre & la hardieffe de ces malheureux , qui 


* recommencerent à faire mille maux dans le pays. 


Divifion parmi : 


fes Prêtres des 
. Juifs. 


Albin lui-même en relâcha plufeurs de fon pro- 
pre mouvement, ayant pris-de l'argent de leurs 
proches. Ainfi la licence de tout faire que l'on 
achetoit aifément de ce Gouverneur, remplit Jé. 
rufalem & tour le pays de fédition & de crimes. 
Albin voloir, pilloit, ravifloic les biens de tout le 
monde, chargeoir les pays d'impôts, & ne failoit 
tomber les effets de fa colere, que fur ceux qui 


n'étoient pas en état de contenter fon avarice, 


La divifion fe mit aufli dans le mème tems. 
armi les Pontifes. Agrippa ayant ôté le Pontifcat 
à Jefus fils de Damnée, & l'ayant donné à Jefus 
fils de Gamala, ou de Gamaliel, cela produifit 
entreux une orande querelle. Ces deux Pontifes 
fe faifoient accompagner par une troupe de gens 
dérerminez & fans honneur, qui en venoient {ou- 
vent aux injures, & des injures aux coups. Ana- 
nias , dont on a parlé, avoit aufli fa faction à part, 
&e fes ferviteurs alloient dans les aires , où Ion 
bartoit le grain à là campagne » & prenoient de 
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force les dixmes qui étoient dûüëés aux Prêtres ; en — 
forte que plufieurs de la race Satérdou er avant 
pas de quoi vivre, tomboient dans la derniere di- 
 fette. D'un autre côté Coftobare & Saul, qui 
éroient de la race Royale, avoient avec eux un 
orand nombre de gens de guerre, qui les ren- 
doient redoutables dans le pays; de forte que le 
peuple étoit comme en proye parmi tous ces dif- 
ferens partis, lefquels éroient roûjours prêts à faire 
violence aux pauvres & aux foibles, C'’étoient-là 
comme . préludes de R ruine de la à nation des 
Juifs. ( 

__. Agtippa fe do dites à fes fuiets 

ar les grofles fommes qu il en ciroit, & par les 
dépentes fuperflués qu'il faifoit tanc au - dedans 
_qu'au dehors de fon Royaume. ‘Il entreprit d'ac- 
croître la ville de Céfarée de Philippes, & il lui 
donna le nom de Néroniade, en l'honneur de 
Néron. Il fit auf bâtir à Bérite un théâtre ma- 
gnifique, où il donnoit tous les ans des fpectacles 
au peuple. 1] fit diftribuer aux habitans du bled 
& de l'huile ; & pour embellir cette ville, il: y ft 
porter la plus grande partie de ce qu A ÿ avoit 
de Plus rare dans le refte de fon royaume, & quan- 
tité d'excellentes ftatuës des plus grands perfon- 
nages de P Antiquité. Ce qui déplüt extrémement 
à fes fujets, qui ne pouvoient fouffrir qu'il dépouit 
Rt ainf leurs villes de leurs plus riches © Ornemens , 
Fe en enrichir une ville étrangere. 
; Les Lévites deftinez à à “chanter dans le Témple. 
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A n'avoient point eu jufques-là d'habits diftinguez 
des laïques ; Moyfe n’avoit rien ordonné fur cet 
C ce det'E. article. Ils s'adreflerent donc à Agrippa, & deman- 
re vulg. 63. derent qu'il leur fût permis de porter dans le Tem- 
“Les Levires ob ple la robe de lin, ainfi que les Prètres la portoient: 
tiennent des ha- : - ; . : 
bis difinguez Ce qui leur fut accordé dans le Confeil du Prince. 
SRE  Aorippa crut qu'il feroit glorieux à fon regne, de 
le fignaler par un changement auf confiderable 
que celui-là. Les autres Lévires qui étoient occu- 

vez dans le Temple à differens exercices, fous la 
direction & le commandement des Prèêtres, ob- 
cinrent aufli permifhion d'apprendre à chanter, & 
de joüir des mêmes privileges que leurs freres 

Cela étoitcontraire aux Loix de Dieu , dit Jofephe, 
& elles n’ont jamais été violées impunément. 
Les ouvrages du Temple étant alors achevez, 


es 


Cr enes eee 


dix-huit mille ouvriers qu'on y employoit, fe 
rrouverent fans occupation. C'eft pourauoi les ha- 
bitans de Jérufalem voulant leur donner de loc 
cupation , & employer les deniers du tréfor facré, 
de peur que les Romains ne s’en faififflent, propo- 
ferentau Roi Agrippa de rebâtir la galerie qui 
étoit au dehors du Temple du côté de l'occident, 
& qui menaçoit ruine. Cette galerie avoir autre- 
fois été faire par Salomon. Les murs en éroient 
haurs de quatre cens coudées, &, renoient depuis 
le pied de la colline jufqu à fon fommer. Isétoient 
bâtis de pierres quatrées très-blanches, longues 
de vingt coudées,, & épailes de fix: Agrippa con 
fiderant-la grandeur de l'entreprife, & les dépenfes 
exceflives qu'il faudroit faire pour l'executer; qu'il 
évoit fort aff de, démolir un tel ouvrage, max 


qu'il 
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qu'il feroit très-mal aifé de le rebâtir, ne jugea 
pas à propos de leur accorder cette demande: mais 
il leur permit, s'ils le vouloient, de paver leur 
ville de pierres blanches. - 

. Quatre ans avant la guerre des Romains contre 
les Juifs, & feprans & cinq mois avant le fiége 
de Jérufalem, (4) pendant que cette ville éroit 
encore en un état pailible & foriflant, un payfañ 
nommé Jefus, fils d'Ananus, étañt venu à la Fête 
des Tabernacles, que les Juifs célébroienc au mois 
d'Octobre, commença tout d'un coup à crier : 
Malheur au Temple: Malheur au Temple : Voix 
du côté de lorient: Voix du côté de l'occident : 
Voix du côté des quatre vents : Voix contre Jé- 
rufalem & contre le Temple : Voix ‘contre les 
mariez & les mariées : Voix contre tout le peuple ; 

.& il ne cefloit point de courir jour & nuit , en 


criant {a même.chofe, Cela déplût à quelques per- 


{onnes de qualité de la ville, qui le firent prendre 
& battre de plufieurs coups, fans qu'il dit une 
feule parole pour fe défendre; ni pour fe plaindre; 
mais comme sil eût été infenfible, il ne cefloit 
de repeter toûjours les mêmés cris. 

Alors les Magiftrats croyant , comme il étoit 
vrai, quil y avoit en cela quelque chofe de di- 
vin, le menerent à Albin, Gouverneur de la Ju- 

_dée. Il le ft déchirer à coups de verges, jufqu'à 
ce qu'on lui vit lesos; & cela même ne pur tirer 
de lui une feule parole, ni une feule larme ; mais 
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à chaque coup qu’on lui donnoit ; il répetoit 
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330. HisTOIRE DES JUIFS, : 
— d'une voix plaintive & lamentable : Malheur fur 
AN DU M. Jérufalem. Et quand Albin lui demanda qui il 


: éroit, d'où il étroit, & ce qui le faifoit parler de 
la forte, il ne lui répondit rien, mais continua 
toûjours à déplorer le malheur de Jérufalem. 
Ainfi il le renvoya comme un fou. Dans tout le 
rems qui fe pafla enfuice jufquà la guerre des 
Juifs contre les Romains, on ne le vit jamais par= 
ler à perfonne il réperoit feulement fans cefle 
ces mêmes mots : Malheur , Malheur fur Jéru- 
falem, fans fe mettre en colére contre ceux qui 
-R frappoient ni remercier ceux qui lui don- 
noient à manger. Il ne proferoit point d'autres 
paroles, que celles.que nous venons de dire ; &. 
les jours-de Fêre, il les prononçoit d'une voix 
plus forte & plus élevées. 1  … 
Il continua ainfi fans aucune interruption, fans, 
que fa voix en füc ni afloiblie, ni enrouée, jufs 
qu'à ce que le fiége ayant été mis devant Jérufa- 
lem, il eût commencé à voir l'effer de fes pré 
_didfions : car en faifant le rour des murailles dé 


la ville, il fe mit encore a crier d’une Voix plus 
haute : Malheur, malheur fur la ville: Malbeur 
. furle: peuple : Maiheur fur:le Temple : À quoi 
ayant ajoûté : Malheur aufh fur mot, une pierre 
pouflée par une machine dés afliégeans, le ren- 
_ verla & le tua comme il proferoit ces mots. 


Char. VI : Saint Paul érant forti d'Italie. comme nous 
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Saint Paul vient fiavons vÜ , vint em Judée , ainfi qu'il Pavoit pro- 


aux Hébreux, dans la Lertre qu'il leur avoit 
4) H'alla aufh en Afe; : b) & lorfquil 


0 


4  . 
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en fortit , il y laiffa faint Timothée à Ephéfe, {4 
pour avoir foin de cette Eclife, & de celles de 
la Province. Etant enfuite paflé en Macédoine, 


4 
C.67.de FE: 


il executa la promefle qu'il avoit faite aux Phi- re vulg. 64. 
lippiens de les venir voir. (2) On croit que ce remicreEptre 


fut de Macédoine, qu'il écrivit fa premiere Ept- 
tre à Timothée. Il lui mande qu'il efpere de l'aller 
bien-tôt trouver : mais comme cela pouvoit ne 
pas arriver , il lui donne des avis importans fur 
la maniere , dont il fe doit conduire dans la 
Maifon de Dieu , & dans l'Eglife dont il étoit 
. Evêque. Il fui recommande de veiller fur les 
faux Apôtres, {c) qui femoient une nouvelle 
doctrine dans Ephéfe, & dans l’Afñe, & qui par 
_ une vaine affectation de fubrilité & de fcience, 
_répandoient Fhéréfie & l'erreur parmi les Fidéles. 
1l lui donne des avis importans pour le choix & 
l’'ordination des Evèqtes, des Prêtres & des Dia- 
_cres, pour le gouvernement des veuves, pour le 
jugement des Prêtres, & pour la conduite de tou- 
tes fortes de perfonnes. Il l’avertit qu'Hyménée & 
Aléxandre ont fait naufrage dans la foi, & qu'il 
[es 2 ser à fatan, (a 7 : 

Il veutque l’on fafle des prieres pour les Rois, 
& pour tous ceux qui font élevez en dignité, 
afin que fous leur gouvernement , nous menions 
une vie paifible dans la pieté & l'honnêteté : 
Que les hommes prient en cout lieu, élevant des 
mains pures, fans colere & fans contention : Que 
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les femmes prient de même, éranr vêtués com= 
me l’honnêreté le demande, ornées de modeftie, 
de chafteté & de bonnes œuvres, & non de vai. 
nes parures & de frifures. Il ne permet point aux 
femmes d’enfeioner ni de parler dans l'Eclife ; 
mais il veut qu’elles écoutent les inftructions dans 
le filence , & qu’elles demeurent foûmifes à leurs 


maris : Que les Evèques qu’il ordonnera n’ayent 


qu'une femme , & qu'ils n°en ayent époufé qu'une 
avant leur Epifcopat ; qu'ils ayent bien gouver- 
né leur famille ; qu'ils ne foient point Néophy- 
ces ; qu'ils foient irréprochables dans leurs mœurs : 
Que Les Diacres foient chaftes, finceres , rempeé: 
rans , éloignez de tout gain honteux ; qu'ils con- 
fervent le myftere de la Religion dans une con- 
fcience pure ; qu'ils foientirréprochables, & qu'on 
les éprouve avant que de les admettre au facré 


miniltére ; qu'ils n’ayent époufé qu'une femme, 


& quils ayent gouverné leur famille d’une ma- 
niere lotiable : Que les Diaconeffes foient chaîftes 
& bien réglées, fobres, exemres de médifances 
& fidèles en routes chofes. - 2 
Il ordonne à Timothée (4) de vivre de celle 
marieré, que perfonne n'ait fujet de méprifer {a 
jeunefle ; mais de fe rendre l'exemple & le mo- 
déle de fon troupeau , dans l'exercice de routes 
fortes de vertus ; de vaquer à la leŒure, à l'ex- 


_hortation & à l’inftruétion. 1] lui donne des ré- 


gles de la conduite qu'il doit tenir envers les 
veuves , les perfonnes âgées , & celles qui font 


er emnens gages 


7 ® 


(2) 1 Timor. 17. 12. Ge - 


# 


jeunes. Il veut que les veuves, que l’on choifit 
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pour le fervice de l’Églife, n’ayenc pas moins de = re = 

foixante ans ; qu'elles n'aÿyent eu qu'un mari Es 
qu’on leur rende bon témoignage de leurs bonnes ;e vule. 64. a 
œuvres ; qu'elles ayent exereé l’hofpitalité ; qu’el- no. 
les ayent lavé les pieds des Saints ; qu'élles ayent 

fecouru les affligez ; qu’elles ayent bien élevé 

leurs enfans : mais il défend d'admettre en ce 

nombre les jeunes veuves ; car après avoir mené 

une vie molle dans le fervice de Jefus-Chrift, 

elles veulent fe remarier : Que les Prètres qui gou- | 
vernent bien, foient doublement honorez, ou 

récompenfez ; particulierement ceux qui travail 

lent à la prédication & à linftruction. Il dit à 

‘Timothée qu'il ne doit point recevoir d’accufa- 

tion contre un Prètre, finon fur la dépofition de 

deux ou trois témoins. Il lui recommande de n’im- 

pofer légerement les mains à perfonne , de peur 
de fe rendre coupable des péchez d'autrui ; de 


reprendre devant cour le monde , ceux qui feront 


coupables de crimes ; afin que les autres en ayent 
de la crainte ; de ne pas continuer à ñe boire que ir à 
de l'eau, mais d’ufer d’un peu de vin, à caufe de | | 
L foibleflé de fon eftomach , & de fes fiéquentes 7] 


maladies. Enfin il exhorte Timothée à garder f- 
délement le dépôt de la foi, qui lui à été confié, 
fuyant les profanes nouveaurez de paroles, & 
tôute doétrine contraire , qui porte faufflement le 


nom de fcience. Voilà les principaux points de , 0 À 
difcipline que l'on remarque dans l'Epitre à Ti se | 
mothée, en  _ + - | 
Saint Paul étant en Macedoine, refolut depañer ÈS | 

| 
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— l'hyver à Nicople, (4) foit qu'on entende la ville 
AN DÙ M 4 ce nom qui étoit dans lÉpire, fur le golphe 


d'Ambracie, ou célle de Thrace, à l'entrée de 
la Macédoine, fur le fleuve Neflus. Il étoir peut: 
être déja en certe ville, (b) lorfqu'il écrivit à Tite 
de ly vênir trouver, après qu'il lui auroït en- 
voyé Tychique ou Arcemas en Crête , pour pren- 

dre fa place, & pour gouverner en fon abfence : 
les Fidéles de cette Ile. Comme la principale fon. 


“tion que fainr Tite devoit faire dans lifle de 


Crére, étoit d'y ordonner des Evêques, {c ) faint 
Paul lui marque les qualirez que doit avoir un ”/ 
Évèque ; qu'il foitirréprochable ; qu'il wait époufé 
qu'une femme ; que fes enfans foient fidéles, & 
non accufez de débauche & de défobéiflance : 


Que l'Évêque foit irréprehenfible , comme étant 


le premier miniftre de la Maifon de Dieu ; qu'il 
ne foit ni altier, ni colere, ni fujet au vin, ni 
violent, fi porté à uh gain honteux ; qu'il aime 
N 5 Ë e 4e => 5° a > : PRE 

à exercer l'hofpitalice ; qu'il foit affable, fobre, 
faint, jufte, cempérant, fortement attaché aux 
verirez de la foi ; afin qu'il foit capable d’exhor- 
ter les Eidéles, &'de convaincre les opiniâtres, 


Qui SOPPOIERE à Ve | 

Saint Paul exhorte Tite à prendre beaucoup 
d'autorité fur les Crétois , à les traiter avec force, 
à les reprendre avec féveriré ; parce que ceux de 


cette Ifle fonc accufez d’être ordinairement met. 


| 


teurs : méchans , parefleux , gourmands. Jui 


Se 
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donne divers avis pour les vieillards, les femmes 
âgées, les jeunes gens de lun & del de fexe, & 
les bre Comme il y avoir dans l'Ifle Le, + 
coup de Juifs qui s s'étoient convertis, & qui étoient 
toûjours fort entêtez de leurs cérémonies, faint 
Paul veut que Tite les exhorte à quitter lé en- 
tètement, à méprifer les fables Judaïques & les 
traditions humaines ; qu'il leur enfeigne que la 


a 
_ pu M. 
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diftinction des viandes ne fubffte plus ; que tout 


elt pur pour ceux qui font purs. Il dit de plus à 
Tire de fe féparer d’un hérerique après une pre- 
. micre & feconde correction , & d'exhorter les Fi- 
déles à la paix, & à Dieilios aux puifflances 


temporelles. Il lui recommande de faire conduire 
Apollon & Zené, qu'il avoit apparemment laiflez 


avec lui ; en Fe. que rien ne leur manque dans 
leur: voyage. Telle eft PEpitre à Tite. 

_Agrippa ôta Ra fouveraine Sacrificarure à Jefus 
fils de Gamaliel , (4) & la. donna à Marthias fils 
de Theophile, fous lequel la guerre commença 


deux ans après ; fçavoir, en l'an cé. de lEre vul- 
gaire. Albin après avoir gouve erné k Judée pen 


dant environ deux ans, fut rappelé par Néron , 
qui envoya en fa place Geflius Florus, qui Éons 


Geflius Florus 
eft fait Gouver- 
neur de Judée. 


de Clazoméne en Ionie, (6) & qui . pour 


femme-une nommée Chopatre, qu'il amena avec 


lui, _& qui lui avoit fait obrenir ce gouvernement 
pat “Ja faveur de Popée, qui avoir de laffeétion 
FE elle en ie ue . CS Florus 
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venoit pour lui fucceder, fit executer, pour faire 
plaifir au peuple de Jérufalem, les prifonnièrs done 
les crimes éroient trop noirs & trop connus. Il 
donna la liberté à ceux d’entre les voleurs & les 
affaflins, qui purent contenter fon avarice, & ne. 
retint dans les prifons, que ceux qui n’eurent pas 
le moyen de lui fournir de l’argenr. 

Geflius Florus étant entré dans fon gouverne. 
ment, fe conduifit avec fi peu de ménagemenr, 
il abufa fi infolemment de fon pouvoir , qu'il 
effaça les crimes de fon prédecefleur, &-qu'il.le 
fx en quelque forte regretter. Au moins Albin 
fe cachoit-il pour faire le mal ; & Florus en fai. 
foit vanité. Il avoit dépoüillé tout.fentiment d'hu- 
manité & de pudeur. Toutgain, grand ou petit, 
caché ou vihble, lui étoit bon. Il ruinoir les 
villes & les pays entiers. Il partageoit même avec 


Jes voleurs, & leur vendoit à prix d’argent l'im- 


punité de leurs crimes. Il agifloit non comme un 
Magiftrat envoyé pour gouverner un peuple, 
mais comme un bourreau envoyé pour punir des 

criminels. = = : on 
Ain il neft pas étrange que les Juifs, pouflez 


à bout par tant de faux, fe foient enfin foûlevez 


contre les Romains. Plufeurs d’entr'eux quitte- 
rent le pays, & allerenr s'érablir dans d’autres Pro- 


vinces, laiflant divers cantons de la Judée tout 
déferts. Les autres commencerent à fe déclarer 
ouvertement contre le souvernement des Ro- 
< ‘ $ 5 PRESS o À — SEA : 

mains ; & Florus au lieu d arrêter la révolte, & de 
létouffer dans fes commmencemens , étoit. bien- 


les contraindre à prendre les armes , loft 
ee SE + pour 


re 
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«pour avoir le plaifir de les voir périr tous à la fois, — 


foi parce qu'ila avoit que cette voye pour fe met- 
tre à couvert de la conviétion & de la punition 
de fes crimes. 

: Pendant que la Judée étoit agitée par tant de 
troubles, & que tout y étoit dilpofé à la rebel- 
lion , l'Empereur Néron fut foupçonné d'avoir fait 
mettre le feu a la ville de Rome. (4) Cet embra- 
fement commença le dix-neuf de Juillet, qui étoit 
le même jour auquel Rome avoit autrefois été 
brülée par les Gaulois. L'incendie dura fix jours 
& fix ou fept nuits ; & après avoir été arrêté, par- 
ce que lon abattit plufieurs maifons pour le cou. 
per, il fe ralluma encore : en forte que l'on com- 
pte qu'il dura neuf jours. De quatorze quartiers 
dont. la ville étroit compofée, il en réduifit trois 
entierement en cendres , & ne laiffa des fept au- 
£res que quelques reftes de maifons. Il y périr une 
infinité de perfonnes ; & ceux qui échapperenr , 
eurent pour retraite les combeaux, & quelques 
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Car. VII. 

Neron fait met- 
tre Le feu à {a ville 
de Rome. 


mauvais logemens hors la ville. L'on rémarqua 
que les foldats deftinez à remedier à ces fortes d’ac- 


_cidens, & des Officiers de Néron empêchoient par 


des menaces ceux qui travailloient à éteindre le 


feu , & l’augmentoient eux-mêmes, difant qu'ils 
éroient bien avoüez pour cela ; foit qu'ils le faf- 
fent en effet, foit qu'ils le feigniffent pour veler 


plus librement. Néron éroiralors à Antium, à une 


journée de Rome ; & il n’en revint que lorfqu'il 


(a) 7ide Dion. L. 62. Tacit, Anal. L. 15.6. 37. 38. 30. Suetor, 


_$e Ncrone. 


LR 


—— 
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338 HisTOIRE DES JU1rFSs, 
apprit que le feu approchoit du palais, qui en fut 
enfin confumé. Alors il monta fur une haute tour, 
d'où il voyoit forc bien tout l'embrafement, & là 
en habit dé joueur de lyre, il fe mit à chanter 
un poërne qu'il avoit fair fur l'embrafement de 
Troye. + 
Toutes ces circonftances firent croire que c'é- 


toit lui-même, qui étoit auteur de cet embrafe- 


ment ; foic qu'il s'y füc porté par uñe pure bruta- 
lié, ou par la curiofité de voir un évenement fi 
étrange ; ou enfin par la vanité de vouloir avoir 
l'honneur de rebâcir Rome, & de la rendre plus 
belle. Il fit ce qu’il put pour perfuader qu’il n'avoit 
aucune part à cer incendie : il Sappliqua à foula- 
ger & à loger le peuple ; il travailla à rebâtir la 
ville ; il fe chargea de nettoyer les ruines, & de 
faire emporter toutes les démolitions. Malgre tout 


cela, le peuple Romain s’opiniâtfa à mettre cet 


embrafement fur fon compte. Néron s'efforça inu- 
tilement de le détourner fur les Chrériens : mais 
ceux-mêmes qui n'aimoient pas les Chrériens, les 
regarderent avec compaflion , comme des victimes 
de la cruauté de Néron , & comme portant la pet 


ne d'un crime qui leur étoit étranger. 


Ce cruel Empereur fit d'abord arrêter ceux qui 


pafloient publiquement pour Chrétiens ; & par 


le moyen de ces premiers, on en découvrit un 
grand nombre d'autres, qui furent con ne. 


non pas tant comme coupables de l'embrafement, 


que comme viétimes de la haine du genre humain, 


2 RES - Ê] ë > PANNES : i ; Ê nr. 
dit Facire. C'eft la faufle idée que les Payens se” 


++ 


voient faite des Chrétiens. Ils leur imputoient lés 


ae 
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plus grands crimes , & les actions les plus détefta- 
bles. On infulta même à leur mort, & ils fervi- 
rent de jouet & de divertifflement au peuple. On 
en couvrit quelques-uns de peaux de bêtes , pour 
les faire déchirer par les chiens ; on en attacha 
d’autres à descroix, & on en fit perir d’autres par 
les flammes, en les faifant brûler durant la nuit, 
comme pour fervir de lambeaux, & de lumie_ 
res. (a) Les jardins de Néron fervirent de théâtre 
à ce fpectacle. Il y reprefentoit en même-tems les 
jeux du cirque, où il paroïfloit lui-même en ha- 
bit de cocher, conduifant des chariots. 

Ce fut apparemment enfuite des accufations 
formées contre les Chrétiens à l'occafion de l’em- 
brafement de Rome , que l'on ft des Loix, & 
qu’on publia des Edits qui défendoient d'embraf. 
fer la Religion Chrétienne ; & cela non-feule- 
ment dans la ville de Rome, mais aufli dans tout 
lEmpire. On trouve divers Martyrs, que l’on 
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eroït avoir foufrert dans cette perfécution ; com- 


me faint Paulin Evèque & Patron de Luques, 
martyrifé à Pife ; faint Torpete, que l'on croit 
avoir fouffert dans la même ville ; faint Romain 
Evèque de Népi ; faint Gervais & faint Protais. 
Saint Nazaire & faint Celfe furent aufli martyrifez 
à Milan fous Néron. On met à Ravenne dans le 
même tems faint Vital & fainte Valerie, pere & 


mere des faints Gervais & Protais : mais on n’a rien 


de bien certain fur les particularitez de leur mar- 
tyre, & on ne doute pas qu'il n’y en ait eu beau 
coup d’autres en differens endroits. 


En = 


(a) Voyez Tacit. Anal. LAS.6. 44, Baron. an, 66. Ce. 
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Prodiges & pré- 


fagces de la guerre 


des Juifs. 


La Pique des 
Juifs étoir le 8. 
d'Avril. 


340 HISTOIRE DES: JUÉESs 
Cependant tout fe préparoit à la guérre dans 
Judée ; & ce malheur fut préfagé par divers pros 
diges rapportez par Jofeph. (4) Ils-arriverent le 
jour de la Fête de Pâques, l'année qui préceda im. 
mediatement la guerre. Sur les trois heures après 
minuit, le T'emple parut durant une demie-heure 
cour éclairé comme en plein jour; ce qui fur ex: 
pliqué par les plus judicieux comme un préfage du 
feu , quile confuma quelques années après. Enla 
même Fère, une porte d'airain, qui fermoit le 
Temple interieur, apparemment le parvis des Prè- 
tres, ou plütôr le Saint, (b) & quiétoir fi pefan- 
te, que vingt hommes avoient peine àla fermer 
le foir , fe trouva ouverte d'elle-même à minuit. 
On jugea que Dieu menacoit par-là d'ouvrir fon 
Temple à fes ennemis. | | 
Le vingt-un.du mois de May fuivant, un peu 
avant le coucher du foleil, on vit en l'air dans 


tout le pays des chariots, & comme des barail- 


lons de foldats , traverfer les nuës & fe trépan- 
dre autour des villes du pays, comme pour les af. 
fiéger.. Les Livres des Maccabées (c) nous mar=. 
quent à peu près les mêmes Phénoménes avant la 
perfécution d'Antiochus Epiphanes. A la Eète de 
la Pentecôte, qui étoit le vingt-huit du même 
mois de May , les Prêtres-étanr entrez la nuit dans 
le Temple interieur, (c'eft-Adire dans le Saint) 
felon leur coûtume , pour les. fonctions de-leur 


. CD) Jofeph. de Bello , 1. 6.c. 6. | 
36 Grid p. 917. dit quela porte ie dec. | 
lu Saint avoir des battans de cin- | (c)2 Aace, Pete à 


a)D & Bel lo, LG. c. .P: 96 Os. | quante-cin . coudées de haut; 8 


de feize de large , tout couverts 
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miniftere ; apparemment pour y allumer les lam- 


pes, & pour y offrir le parfum, ils entendirent 
d’abord comme un tremblement & comme le bruit 
de perfonnes qui fe remuent, &.enfuire une voix 
_ qui cria fubitement : Sorsons d'ici. C'étoir, à ce 
_ qu'on croit, les Anges, (4) qui menacoient de 
quitter ce faint lieu, & d'abandonner les Juifs, 
s'ils ne fe convertifloient au Seigneur. 
Jofeph (b) dit qu'il parut auf une cométe pen: 
dant unan, & qu'on vit {ur Jérufalem uraftre, 
«ou un méteore extraordinaire, ayant la forme 
d'uneépée. Mais l'endurciflement & Paveuglemenc 


des Juifs étoient tels, que rien de tout cela ne les: 


frappoit. Trompez par des. impofteurs qui flat- 
toient leurs paflions ; ils donnoient à tous ces fi- 
gnes des interpretations. favorables, Ils fe flar- 
toient que tour le mal qu'ils pouvoient préfager , 
_{e tournéroit contre leurs ennemis. Ce qui contri- 
bua le plus à les tromper, dit Jofeph, & à les 
engager à prendre les armes pour s'affranchir du 
joug des Romains, ce furent les oracles de l'Ecri- 
ture, qui leur promettoient qu'en ce tems-là üf 
fortiroit de leur nation un Prince qui auroit l'em- 
pire de lPunivers. Cet Hiftorien en voulut faire 
lapplication à Vefpañien. Mais les prophéries 
_ étoient pleinement accomplies dans la perfonne de 
_Jefus-Chrift, dont l'empire commençoit dès-lors à 


 s'éténdrepar tout le monde en forte qu'il eurbien- 


tôt une infnité d’adoratéurs, qui lui furent aflu- 
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jettis par la foi dans toutes les parties de l'univers. 
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Vu 


: (2) Chfof. in Joanhomil, 64 | (b)Jofph. de Bell 0,1. G.ci3tp: 960. 
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Vers ce rems-là Dieu révela à faint Pierre que 
le cems de fa mort approchoïit, (4) & qu'il fui. 
vroit bien-côt Jefus-Chrift fon Maître, au fupplice 
de la croix. Ainfi ce faint Apôrre fçachant qu'il 


Seconde Epirre étoit prêt de quitter fon corps mortel, voulut pro- 


de S. Pierre. 


fiter du peu de rems qui lui reftoit, pour réveil. 
ler les Fidéles, & les faire fouvenir des veritez 
qu'il leur avoit enfeignées ; & afin qu'après fa mort 
ils pûffent fe les remettre fouvent dans lefprie, il 
voulut leur en laifler un abregé par écrit. C’eft ce 
ui le détermina à écrire fa feconde Lettre. Elle. 
eft adreflée aux mêmes Fidéles à qui il avoit déja 
écrit fa premiere Epître, comme on linfere de ces 
paroles : (b) Woict la Jéconde Lettre que je vous _ 
écris. Or il avoit addreflé fa premiere Epîtreaux 
Fidéles de La difperfion du Pont, de la Galarie, de 
la Cappadoce, de l'Affe € de la Bithynte. Il parle 
principalement aux Chrétiens convertis du Judaïf- 
me : mais il y a aufh quelques traits, qui femblent 


regarder les Gentils convertis. 

Nous croyons qu'il écrivit de Rome, & appa- 
remment après cette apparition qu'il eut commeil 
fortoit de certe ville, pour fe dérober à la perft- 
cution de Néron. Jefus-Chrift lui apparut comme 
il éroit déja à la porte de Rome ; & fainc Pierre 
étonné lui ayant demandé:(c) Seigneur où allez- 
vous ? Jefus-Chrift lui répondit : 7e viens 4 Rome 
pour y étre crucifié de nouveau. À ces paroles Pier: 
re comprit qu'il devoit bien-51ôt eunfommer fon 


(a) 2 Per. LI4I ‘. Sc ] 


(b) 2 Per. CXI. 1. 
(c) Origen. G. L. in Jo ant. | 


2 1. Si 218. € 98. Ambrof. ferme 


DE E 


facrifice, & accomplir la parole que le Sauveur 
_ luiavoir dite :(4) Vous ne me pouvez fuivre à pre- 
ent ; mais vous me [uivrez une autre fois. Er ail- 
leurs : (b) Lorfque vous étiez jeune, vous vous cei- 
_ gniez. € vous alliez ou vous vouliez : mais lor/que 
vous Jerez, vieux , un autre vous ceindra g) vous 
menera 04 Vous ne voudrez, pas : marquant par-là 
le genre de mort qu'il devoir foufrir. C’eft ce 
qui fait dire à faint Pierre dans fon Epiître, qu'il 
elt prêt de quitter ce monde, ainfi que Notre-Sei- 
gneur Jefus-Chrift le lui a revelé, 
Dans cette Lettre il montre la néceffité des 
bonnes œuvres pour le falu. Il exhorte les Fi- 
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déles à être en garde des faux Docteurs, qui cor- 


rompoient la fainte Doctrine, & fcandalifoient 
l’'Eglife par leurs mauvais exemples. Illes exhorte 
_à perféverer dans la doctrine des Apôtres. On 
croit qu'il en veut principalement aux Difciples 
de Simon le Magicien & aux Nicolaïtes , qu'il 
_ dépeint comme des gens qui ne cherchoient qu'à 
féduire, (c) qui ne fuivoient que leurs defirs 
déréglez , qui nioient la réfurreétion , les pro- 
meffes, & le jugement de Dieu. Il “parle avec 


éloge de faint Paul & de fes Epitres, dans lef- 


quelles il die qu'il y a des chofes difficiles à en- : 


_ ændre, dont quelques mauvais efprirs abufoient, 


ainfi que des-autres Ecritures , pour foûtenir leurs 


erreurs. (d) Quelques Peres (e) ont douté que 


RS dou 
; (b) Join. XXI. 15. Pet lfr.c. 1. Greg. Mag. in Exech. 
1 (c)2. Petr, CXI. 3.4 ‘| homil. 18. Origen. in Joan. p.88. 
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! — cette Epître fût de faint Pierre, & ont contefté 

| Ée fa canonicité : mais les plus anciens l’onc citée 
Ces delee comme Ecriture divine; & fainc Jude lui-même 

re vule. 65. dans fon Epitre (4) en alléoue quelques paffages, 
comme ayant été dits par les Apôtres de Notre. 


_ Seigneur Jefus-Chrift. 


Rome pour la der- 


aicre fois. Timothée. (b) J1 vinc À Troade, & logea chez 
; Carpe, où il laiffa un manteau & quelques 
ï Ecrits.e( c) Il vifira Timothée à Ephéfe, (d) vint 
1 | à Milet, où il laifla Trophime malade. (e) Il 


pafla par Corinthe, où Erafme, lun de fes Dif- 
ciples , demeura. Enfin il arriva à Rome, (f) où 
il trouva faint Pierre. Ils commencerent l’un & 


Jefus-Chrift aux Juifs & aux Gentils, & Dieu 
1 répandit fur leur prédication une bénédiétion fi 
E : abondante , qu'ils convertirent plufieurs per- 
: fonnes. On compte entre autres une concubine 
de Néron, (g) que faint Paul convertit, & qui 

- quitta tous fes honteux commerces. L'Empereur 
: ne pouvant fouffrir le progrès que la Religion 


Apôtres enprifon. 


Re ue LME DUAL ne PPS PORN AL 


(a) Fud. Y. 17. 18. comparé à | homil. 8. Ambrof. ferm. 63. . 
2. Petr. CXI. $.  _ 
(bb) 1. Timoth. XI. 14. Sin Vitup. vit. Monaff.l, 1:64 
de Ve ÉC)s Timor Pre = (h) Vide Conflif.l. 6. ce. 9: Ar 
‘4  ® (d)2,7imor. 1.4. © IV. 20, | mob. L. 2:p. so. Maxim. Tyr. ho- 


4{f} Enftb. 1. 2, € 25. Affer. larii pain, 


Cnar. VU. Vers le même tems faint Paul alla auflia Rome. 
slaves Il pafla par lAfie, comme il lavoit promis à 


l'autre avec une nouvelle fefveur, à annoncer 


Chrétienne faifoit à Rome, fic mettre les deux 


Plufienrs Anciens (b) ont auf attribué lem- 


Le) Chryfof. in Aëta. bomil.468 


(e) 2. Timor, IP. 10. lil, $4. Greg. Turon. Hifi. Frlie 


prifonnement | 
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prifonnement & la morc des deux Apôtres à la 
victoire qu'ils remporterent fur Simone Magi- 
cien. Cet impie prétendant qu'il évoit le Chrift, 
& voulant montrer que comme Jefus-Chrift il 
pouvoit monter au Ciel, fe fit élever en l'air par 
deux démons, dans un chariot de feu, fe fervant 
pour cela des fecrets de fa magie. Tout lé peuple 
qui étoit prefent , le regardoit déja comme une 
Divinité, & le fuivoit des yeux avec de grandes 
acclamations : mais les Apôtres faint Pierre & fainc 
Paul s’érant mis en priere, l'impofteur fut aban- 
donné de fes démons, tomba par terre, & fe caffa 
les jambes. On l’emporta en un endroit de la ville 
nommé Brunda, où ne pouvant furvivre à fa 
honte & à fon défefpoir , il fe précipira du haut 
de fa maifon, & mourut miferablement. Plufieurs 
de ceux qui. furent préfens à cer événement, fe 
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convertirent. Les autres demeurerent dans leur 


endurciflement. : | 

_ On prétend que Néron étoit prefent à ce fpec- 
tacle, (4) & qu'il fur témoin de la honte de 
Simon, qu'il favoriloit ; & on rapporte à cela ce 
que raconte Suétone , (b) que dans des jeux 
publics, un homme entreprit de voler en préfence 
de l'Empereur; mais que dès le premier effort, il 
tomba par terre, & que fon fang réjaillit jufques 
fur la loge , où ce Prince étoit placé pour le re- 
garder. Plufieurs Romains prétendoient que le 
jeûne que l’on obfervoir le Samedi dans PEglife 
_de Rome, étoit inftitué en mémoire de ce que 


ns = 


(a) Philafir c29. À (b)Swmin Norme, c, 19. 


Tome IV. X x 
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… faint Pierre ayant à combattre Simon le Magicien 


le Dimanche , jeüna le Samedi précédent avec 
rous les Fidéles. Mais on ne convenoit pas à Rome 
même de la caufe de l’inftitution de ce jeûne. (4) 

Ce ne fut donc apparemment qu'après la chûte 
& la mort de Simon le Magicien , que faint Pierre 
& faint* Paul furent enfermez #dans une même 


prifon. On leur attribue durant qu'ils étoient en 


cet endroit, diverfes converfons. Il y avoit huit 
mois qu'ils y étoient lorfqu'ils convertirent faine 


Procefle & faint Martinien, qui étoient les prie 


_cipaux de leurs gardes ,: & quarante-fept autres 


perfonnes, qui fouffrirent toutes le martyre: {b} 


mais on ne fçait pas exactement les particularitez 
de leur mort. Saint Paul dans fa feconde Epitre 
à Timothée, écrite de fa prifon à Rome, lui 
dit (c) que dans fa premiere juftificarion, il avoit 


été abandonné de tout le monde ; mais que Dieu 
lavoit fecouru , & fortifié , afin que par fon 


moyen la prédication de la verité continuât à fe 
manifefter parmi les Gencils ; & que le Seigneur 
l'avoir délivré de la gueule du lion, c'eftà-dire, 


de la colere de Néron. Mais il ne fut pas pour 


“cela abfolument garanti du danger ; Dieu‘ne 


differa fa mort que pour augmenter fon mérite, 
La prifon ne put rallentir lardeur de fon zéle. 


Il continua à inftruire cette concubine de Néron, 
dont on a deja parlé , & il convertit aufli un 
échanfon du même Prince. (d) Alexandre, ouvrier 


à CP Ang Ep. 8e. | (9 2. Timor. IP. 16... 
(b) 7ide Bolland. 14 Hart} (d)Chryfofi. contra Viruperéi 
?. 343: Surins 2. Jul. . |  . 
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en cuivre, apparemment le même qu’il avoit ex- 
communié quelque tems auparavant, { 4) s’oppo- 
foit à lui, & lui faifoit beaucoup de peine: (b) 
Tous les Afiatiques qui éroient à Rome, au lieu 
de l'afhfter , s'éloignoient de lui. (:} Mais Dieu le 
confola, en lui envoyant Onéfiphore, qui étant 
venu d'Afie, & ayant beaucoup cherché fainc 
Paul, le trouva enfin, & laffifta de tout fon 
POUVOIL. CA — | 

Vers ce mème rems lApôtre écrivit fon Epitre 
aux Ephéfiens. On croit avec aflez de vrai-fem- 
blance, que cette Lettre étoit circulaire par toutes 
les Eglifes d'Afie, & on remarque que dans d’an- 
ciens Exemplaires (2) le nom dela ville, à la- 


quelle elle devoit être adreflée, n'éroit pas rempli, 


& quon y lifoit fimplement : Paul Apôtre de 
Jefus-Chrift, . . . aux Saints qui font... 

aux Fidéles , &c. Marcion (f) la citoit fous le 
nom d'Epître aux Laodicéens. L'Apôtre loué 
_ d'abord la foi & la charité des Fidéles aufquels 
il écrit. Il leur parle à fonds des myfteres de notre 
rédemption , & de notre juftification par les mé- 
rites de Jefus-Chrift. Il parle aufli de la prédefti- 
nation & de la vocation des Gentils ; de la réu- 
nion des Juifs & des Gencils en un feul corps, 
dont Jefus-Chrift eft le Chef; de la gloire & de 
l'élevation de ce divin Chef au-deflus de toutes 
les créatures , tant fpirituelles que corporelles. IL 


(a) 1. Timot.I.30. F 


 {b) 2. Timor. 4. 14. Vide ® Hieronym.in Ephef. 1. 


A Alarcion ; 6. 17. 


“ (c) 2. Tmot.L.rs. | (£) Vide Tertull. L S- contra 
| XX i] 


. (d) 2. Timot. I. 16. 
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348 HiISTOiRE DES JUIFs, 
: — y combat les Juifs & Les Chrétiens hébraïzans, 
Re a qui témoignent trop d’attachement pour les -cé- 
C és. deLE. rémonies légales. Il y atraque les Difciples de | 
re vulg. 65. Simon le Magicien, & les autres heretiques de ce 
ems-la , qui prenoient le nom de Gnoitiques, 
Enfin il employe une grande partie de fa Lettre, 
à donner aux Ephéfiens d’excellens préceptes de 
motale ; pour vivre chrétiennement dans toutes 
fortes de condirions & d'états. Il finit en leur de- 
mandant leurs prieres, afin que Dieu lui donne 
le courage, la force & la liberté, pour annoncer 
|. l'Evangile, malgré les oppoñtions & les perfécu- 
h tions des méchans. La Lettre fur envoyée par 
Tichique, qu’il appelle fon cher frere, le fidéle 
Miniftre du. Seigneur , & fon compagnon dans 
le fervice de Dieu. Il le recommande aux Epheé- 
hiens dans les mêmes rermes, dont il fe fert dans | 
RE au ColoMensesssss à ee | 
Seconde Epirre à Quelque tems, après, faint Paul: écrivit fa fe: 
ee conde Epiître à faint Timothée. L'Apôtre étois 
alors dans les liens, & fi afsûré de fon mattyre 
qu'il fe confideroit déja comme une viétime prère - 
à être immolée, & fur laquelle on a déja fait 
les libations & les afperfions ordinaires. (4) Saint 
Chryfoftome (à) confidere cette Epitre comme le 
teftament & la déclaration des dernieres valontez 
_ de faint Paul. Saint Timothée étroit en: Afe, & 
_ peut-être à Ephéfe, lorfque fainc Paul lui écrivit 
Il le prie de le venir trouver promptement, & 
avant l'hyver, d'améner avec lui Jean Marc, & 


(a) 2Time.P,6.8.18. 1 {b) Chyfhom LA aTimpGs. 


Art 
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de lui apporter l'habit & les Livres qu'il avoit ee 


hiflez chez Carpe, en paflant à Froade. “or di 

IL lui parle de la chûre de Démas, quis'étant C.6s.del'E. 
hiflé aller à l'amour du fiecle, s'étoit féparé de revulg. 65. 
lui, & s’en étroit allé à Theflalonique. H lui dit 


. que Philete.& Hymenéeavoientabandonné la foi, 


avoient feduit,plufeurs perfonnes ,afsürant que 
la refurrection.étoit déja faite. Il fait mention de 
Loïde ayeule, & d'Eunice mere de Timothée, 
qui avoient élevé ce cher Difciple dans la piete, 
& dans l'étude des faintes Lettres dès fon enfance. 
Il l'exhorte à la leéture des Ecritures infpirées., 
qui font proptes à inftruire, à corriger & à re- 
prendre. I} lencourage à demeurer ferme au mi- 


lieu des perfecutions, & des traverfes qu'on lui 


fufcitoit ; il l'avertit de ranimer dans lui-même le 
Sains-Efpric, qu'il avoit:reçû dans fon ordination; 
il lui donne divers avis fur les faux doeurs & 
les Hérériques de ce tems-la, qui font les Simo- 


_ miens & les Nicolaïtes. Il lui dit de: n'oublie 


jamais ce qu'il a appris de lui, & de ne pas 
s'étonner fi quelques-uns s'écartent de. la: verité 
mais de continuer à la prècher avec force, & de 


_ s'oppofér à ceux qui la combattent. & qui ne 


\ 


cherchent que des nouveautez, propres à cha» 
toüiller leurs oreilles, & à flatter leurs pañhons.. 
À la fin de la Lettre, il faluë faint Timothée de 
la partd'Eubule ; de Pudent’, de Ein, de Claudie’, 
anciens Chrériens.de Rome, que Timothée avoit 
pû connoître dans le prernier voyage qu'il y ft. 
ilan 6 Oo . 
Les Apôrres faint, Pierre & faint Paul cou- 
ne LL 


# : 
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Mort des Apô- 
tres faint Pierre & 
$: Paul. 


a 
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ronnerent enfin leur vie & leurs travaux par un 
lorieux martyre , tous deux dans la ville de 


Rome, (4) & enun même jour, fçavoir le 29, 


Juin. On croit qu'ils furent foüertez avant que 
d'être executez , & on montre encore à Rome 
des Colonnes, où on dit qu’on les-atraclia. Ils 
furent menez enfemble hors de la ville par la 
porte d’Oftie. Prudence dit qu'ils-fouffrirent dans 
‘un même lieu, vers un marais qui évoit le long 
du Tibre. (b) Saint Pierre fut crucifié, ou atta- 
ché à un poteau, la têre en bas, comme il lavoir 
demandé lui-même aux exécuteurs, /c) Ce fut 
ou pour augmenter encore la douleur de ce 
fupplice, ou pour témoigner qu'il ne fe croyoit 


: ci nn LR ‘ - 
pas digne de prétendre à là gloire de Jefus-* 


Chrift, (d) qui avoit été crucifié à [a maniere 


ordinaire, la rète en haut. IL fut enterré au lieu 


nommé, Vatican. à 

Saint Paul fut martyrife au lieu appellé, Aux 
Eaux Salviennes. fe) Il eut la tête tranchée, (f) 
& fut enterré fur le chemin d'Oftie. Saint Gre- 
goire le Grand (£g) raconte comme une chofe 
certaine, qu'après que les deux Apôtres eurent 


été martyrifez , il y eut quelques Chrétiens 


d'Orient , qui voulurent tranfporter leurs corps 


ee en 


(2) Voyez Baron. an. 69.6. 8. p. 1079. Thodoret. de Charitate ; 
Tillemont, Note 36. fur S. Pierre. | z. 4. p. 689. Aug. ferm. 203. c. 
… (b) Prudent. de Martyr. 12.| (e) Greg. Mag. l. 12. Ep. 9. 
D: 144. = - (f) Petr. Alex. can. 9. Euftb. 


… (c) Eufeb.l. 3. 0. 1. Nyfen. de : 2. 0, 25. Hlieronym. de iris Il- 


Be tt, Vit. rat, 8. Prudent. After. |luftr.c. s: Chryf. in 2. Timot. IP. 
Chryfoft. alii. = lc. homil. X. Prudent.de Mart.12e 


(d) Pide*ambrof. in Pal. 118. ke (g) Gregor. Mag.l.3. Ep:30 


D te 
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en leur pays, & qui les porterent en effet juf- 
qu'aux Catacombes, à “deux milles de Rome; 
mais que voulant les emporter plus loin, ils en 
furent empèchez par une grande quantité d'é- 


N Du M, 


4069. de F. 


C.69.delE- 
re vulo. 66. 


clairs & de foudres, Alors les Chrétiens de Rome 


étant fortis de la ville | prirent les corps des 


Apôrres, & apporterent celui de faint Pierre au 


Vatican , & celui de fainr Paul {ur le chemin 
d'Oftie : l'on y voit encore aujourd'hui leurs 
tombeaux, qui ont été dans tous les fiecles l'ob- 
jet de la véneration des Fidéles de Rome & de 
toutes les parties du monde. | | 

- Saint Pierre eut pour fuccefleur dans le fiége 
_ de Rome, faint Clement, dont faint Paul parle 
dans l'Epitre aux Philippiens , (4) & dont il dit 
que le nom eft écrit au livre de vie. Les Apôtres 
faint Pierre & faint Paul durant leur vie, étane 


obligez par les befoins de PEglife, de fortir {fou 


Lo À 


CHar.Ix. 
Succeflcurs de 
S. Pierre dans le 
Siège de Rome, 


vent de la ville de Rome, y avoient établi -en 


leur place des Evèques ou des Vicegerens, qui 
en leur abfence gouvernoient & inftruifoient 


cette Eplife. /b) Saint Lin fut, diton, ordonné 


par faint Paul, (c) & faint Clement par fainc 


Pierre. (d/) Sainc Clet ou Anaclet recut auffi 
lordination des Apôtres, (2) & eut part au qou- 


 vernément de cette Eglife, Mais après la mort 


des deux Apôtres, il fallut réünir toute l'autorité 


dans une feule perfonne, pour éviter les divifions 


| 


. | (4) Epiphan. benf. 27. c. 6. 


Tertull. preftripr.c. 32. 


| Rufr. Beda. Baron. Bolland. Co.) (e) Rufir. Recogn, pr. p. 398, 
… (c) Confhitur. Apofl, 7. ec. 46. F7 6Ds +? 
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An pu M. 
4069. de-f. 
C69.delE- 
re vulo. 66, 


352 HisTOIRE DES JUIES, 
& le fchifme. C’eft pourquoi faint Pierre pour 
révenir ces malheurs, déclara peu avant fa mort, 
faine Clement pour être le fuccefleur de fa chaire 
& de fa do&rine. (a) 
. Mais ce faint Pape foit par des- motifs d’hu- 
milité, ou pour d’autres raifons qui ne nous font 
pas bien connuës, ne prit réellement le gouver- 
nement de FEclife, qu’apres la mort de faint Lin 
& de faint Clet, (b) autrement Anaclet, ou 


Anenclet. Sainc Lin eft reconnu par les An- 


: Novembre. 


ciens (c) comme fuccefleur immédiat de faint 
Pierre dans le fiege de Rome. On croit que c'eit 
Jui dont parle faint Paul dans l'Epitre à Timo- 
théé, (d) en l'an 65. de Jefus-Chrift. Il gouverna 
douze ans & quelques mois ; & ce fut fous {on 
Pontificat, qu'arriva la ruine de Jérufalem, dont 
on parlera ci-après. Jl mourut vers l'an 78. de 
Jefus-Chrift ; & fa fère fe trouve dans quelques 
Martyrologes. Latins le vingr-troifiéme de Sep- 
tembre, Les Grecs l’honorenr le cinquième de 

La fecte ou lhérefie de Simon le Magicien ne 
fut point diflipée par la chûre de cet Hérefiar- 


que. Il fut adoré comme un Dieu non-feulement 


endant fa vie, mais aufli après fa morr. Saint 


TJuftin (e) afsôre que vers le milieu du fecond 


fiecle , prefque tous les Samaritains, & encore 


quelque peu d'autres en divers pays, le recon- 


— (a) Rafir. Recog. p. 398° |e 2. Epiphan. bare. 17. c. 7: - 


EE nn 


Ge cn PP ES 


LL. NM SR 


: 107. b. Ce d. 


€ | (e)Jufin. Apol. 2, p.69: CA 
(c) rem li 5e c. 3. Eufeb. L 2. | Dialog. cm Tryph:pe 340.0 
a. noifloient 
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noifloient pour le plus grand de tous les Dieux. 
Les Romains & le Sénat mème, au rapport des 

plus anciens & des plus loft Peres de l'Egli- € 


AN pu M. 
4069. de |. 
C.69.delE- 


fe, (a) lui rendirent les honneurs divins, & lui re vulg, 66e 


érigerent une ftacuëé dans l’Ifle du Ho avec 
les citres de Saint & de Dieu. (b) Il fe Lio re- 
préfenter fous la figure de es & fon Helene 
fous celle ide de. (€) Saint Clement d’Ale. 
xandrie { À) dit que fes fectateurs l'adoroient en- 
core de fon tems. Tertullien témoigne qu'il y en 
avoit encore beaucoup au commencement du 
troifiéme fiecle. (e) On connoifloit alors ces hé. 
retiques fous le nom de Simoniens, (f) ou d'Hé- 
leniens. (g) Lorfqu'Origénes écrivoir fon fecond 
Livre contre Celfe, au milieu du troifiéme fiecle, 
il dit que cette ur étoit reduite au nombre 
de.trente perfonnes . au plus; & dans le cinquiéme 
Livre du même Ouvrage, 1l avance que l’on n’en 
| trouveroit pas un feul. 

Mais Origénes m'étoir pas informé de ce qui 
fe pafloit dans les pays éloignez de JEgypre & de 
| la Paleftine; car un Auteur qui a écrit fur le 
+ Baptème contre faint Cyprien, vers l'an 256. dit 
que quelques-uns des héreciques defcendus de 
 Simon,. faifoient paroître du feu au - deflus de 
l'eau , lorfqu” ils donnoient le Baptème. Eufebe (h) 


,: 


(2) Jufin. Apte 2. . 6: & dl Go Alex, Serom. sl, 2. 
O1. Cyrill. Cathech. 6. Iren.l, 1. c.| p. 383. 
2o.Tertul. Apolog. c. 13. Eufeb.| _(e) Tertull. de anima, c. s7: 
- L. 2. 6, Talit palm, Cle, Lt 50. 

(D) Simon fantto Deo: Ita Fn-} ( 5 Origen. contra ae f ne 
fie. Tertull. Cynills Jerofol. …  :\p.2 an 

(c)-Ep'phan: bare[. 21. Cr 3e | 1 2721 AAC 
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au quatriéme fiecle, dit qu'il y avoit encore ut 
AN Du M.affez grand ñombre. de Simoniens : mais ils ne 
& ; Le formoient plus de feéte, & ne prenoient plus 
ie vulg. 66. ce nom; ils fe méêloient parmi les Catholiques, 
& recevoient le baptême dans l'Eglife, comme 
Simon, pour enfuite faire gliffer leurs fentimens 
dans les efprits des fimples. Les Apôtres fainr 
Pierre, faint Paul, faintr Jean, fainc Jacques 
même, & faint Jude ont fouvent attaqué dans 
leurs: Epîtres direétement, ou indireétemenc, les. 
Simoniens , & les autres hérertiques de ce tems- 
la, qui caufoient une infinité de maux dans l'E- 
glife. -e | : 
Ménandre mic . Ménandre Difciple de Simon, {4) & Hére- 
| ue. à le fiarque , étoit natif de la Samarie , du village de 
| Capherataïa. Il parut dès le vivant des Apôrtres, 
& égala, ou furpafñla même fon maître dans la 
Re fcience de la magie. Tout ce que Simon s’étoit 
attribué , Ménandre fe l’attribuoir aufli. Toute- 
fois il ne prétendoit pas être la fouveraine vertu, 
comme Simon; il difoit qu'elle étoit cachée & 
E, inconnuë à tout le monde : mais il {e vantoit 
| = d’avoir été envoyé du Fout-Puiflant pour fauver 


PR RE EE RER RER 
ï 


| les hommes. Il enfeignoit que les Anges avoient 
; été engendrez par l'intelligence divine ; que le 


monde & le corps même de l’homme avoient 
été faits par eux; que pour lui, il éroit venu en. 
qualité de Sauveur, donner aux hommes, par 
_ le moyen de fa magie, la fcience néceflaire pour 


Se 


(a ) Vide, placer, Zren. L 1.0. | c.1 G.. Tertull, prafenipr. AG 
23, Jufir. Apolog. 2. Eufeb. L. 3. | Théodoret. harer. Lx, 6, 2: O'ee. 


"2 


ET Du Nouv. l'esram. Liv. III. 535$ | 
vaincre les Anges créateurs du monde, que l'on — | 
ne peut vaincre, difoit-il, qu'en apprenant fa 1 RE 1 

magie, & en recevant le baptème quil donnoit C.69. del'E. 
en fon propre nom. re vulg. 66. 
Il enfeignoit que ce baptème étoit une réfur- 
rection, & qu'après l'avoir reçû on devenoïit im- 
mortel & incorruptible, fans vieillir jamais. Mais ; 
nonobftant ces promefles, il y avoit peu de per- | 
fonnes qui sempreflaflent de Île recevoir. Nul | 
n'ofoit fe flatter de cette prétenduë immortalité. - 
Ce fut à Antioche où Ménandre s’attira plus de : | 
fectateurs. Ils prenoient le nom de Chrétiens, & 
deshonoroient ainfi la Relisiog Chrétienne parmi | 
les Payens, qui ne fçavoient pas faire la diftinc- | 
tion entre les vrais & les faux Chrétiens. Ceux 
qui connoïfloient mieux les Difciples de Mé- | : L 
nandre, les appelloient Ménandriens, où Ménan- 
drianiftes. Il y avoit encore du tems de faint 
Juftin (4) quelques-uns de ces heretiques, qui 
éroienc entêtez de la prétenduëé immotralité, donc 
leur maître les flattoir. Les Plus fameux Difciples 
de Ménandre, furent Saturnin & Bafilide, dont 
on pourra parJer ailleurs. Les Gnoftiques tirerent 
auf de lui quelques-unes de leurs impietez. 
._Apollonius de Thiane vint à Rome vers le 
tems de la mort de Simon le Magicien. (D) 
Mufonius Philofophe Stoïcien y étoit alors, mais 
en prifon, où Néron favoit fait mettre, à caufe 
de l‘conjuration de Pifon, dans laquelle il avoit 


E RTE Rte 


(a }y4fin. Apolog p.70. he. 8.1g414- 15. 16.Fleury, I. 
(D) Philofirar. vtr. Apollon. La (iv. | Fe 
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été impliqué. Mufonius ne voulut pas qu'Apol- 
lonius le vint voir, de peur que cela ne l'exposät. 
Philolaüs autre Philofophe, l'ayant rencontré À 
fix lieuës de Rome , voulut le détourner d’ 

entrer, difant qu'il n'y avoit point de sûreté. La 
plüpart des Difciples d’Apollonius eurent peur, 
& de trente-quatre il ne lui eñ refta que huir. 
Mais cela ne fervit qu'à lencourager davantage 
à entrer dans a ville , pour faire voir, difoit-il, 
qu'un vrai Philofophe ne craint rien , & pour 
confiderer de près quel animal c’étoit qu'un tyran. 
Etant arrivé à Rome, Télefin un des Confuls de 
cette année, le fj venir , l'interrogea fur fon 
habit, fur fa profeflion & fur fa maniere de prier 
les Dieux. L'ayant trouvé fcavant dans la Reli- 
gion, il fui permit de vifiter tous les Temples, 
& donna ordre aux Sacrificateurs de l'y rece. 
voir. 1] Jui permit même d'y loger, fuivant fa 


_coûtume. Il pañoit de l’un à l'autre, difant 


qu'il étoit jufte de rendre fes devoirs à tous les 
Dieux. .. : er 4 
. Tigellin, le plus puiffant des favoris de Néron, 


ayant conçû quelque défiance contre Apollonius, 


fit foigneufement obferver toutes es actions & 


| 
| 
ÿ 
! 
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paroles , il lui échappa enfin quelque raillerie, . A 
dont Tigellin prit occafion de le faire accu- eee 1 
fer, comme ayant manqué au refpeét dû à l'Empe- de V'É_ | 
reur. Mais en voulant ouvrir le libelle d’accufa- re vulg. 69. 
tion, iltrouvaun papier blanc, fans aucune écri- 
ture ; ce qui lui fit foupçonner quelque artifice du 
“démon. Il interrogea Apollonius en fecret, & lui 
demanda comment il jugeoit des Démons & | 
des apparitions des Phantômes : Comme je jüge : | 
des homicides & des impies, répondit-il, repro- 
chant tacitement ces crimes à celui qui lincerro- | 
geoit. Ç : 
| Comme if étoit encore à Rome, une jeune fille 


d'une famille Confulaire, étant prête à fe marier, | 
patut morte. On la portoit fur un lit à découvert, | | 
fuivant la coûtume, & fon fiancé fuivoit en fe = 
mentant. Apollonius s'y rencontra, & dit : Met- | 
_ vez le lit à terre ; je ferai cefler vos larmes. Il de- | 
manda le nom de la fille, la toucha, & dit quet- 
ques paroles tout bas. Alors elle séveilla, com | 
mença à parler, & s'en recourna à la maïfon de | 44 
fon pere. Les parens voulurent donner à Apollo- À 
nius uñe orande fomme d'argent : mais il la refu- | . |: 


fa, difant qu'il la donnoit en dot à la fille, Ceux 
“mêmes qui étoient préfens, n’ofoient affürer qu'el- 
le fût morte : il fortoit encore quelque vapeur | 

_ de fon vifage ; & il tomba de la rofée, quiiput | | L. 
| 


bien la faire revenir de fort évanouiflement. C'eft | 
ain que les propres adngrateurs d’Apollonius ont | 
rapporté ce prétendu miracle. = | il 
-: Cependant malgré la cruauté & les perfécu- s. Jean l'Evan - | 

: ne gelifte viens à: ie 


tions de Néron., malgré les impoftutes des Mapi- Eohére. ; : 4 
| Yy ie 1 
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ciens, & malgré le crédit & les difcours des Phi. 
de lofophes, la Religion Chrétienne s’augmentoit de 
C.69: del'E. plus en plus. Saint Jean l’Evangelifte , après avoir 
revuls,66. fait auparavant quelques voyages dans l'Afie Mi 
| neure, y vint enfin pour y faire fa réfidence or- 
dinaire, (4) vers l'an 66. de l'Ere vulgaire, Il y 
a aflez d'apparence que Marie Madeleine, qui 
mourut, dit-on , à Ephefe, (b) ly fuivit, & 
s'attacha à lui, comme elle avoit été attachée à 
Jefas-Chrift durant fa prédication. Car hors faint 
Paul & faint Barnabé , comme on l'a déja remar- 
que, les aurres Apôtres menoient avec eux quel. 
ques femmes, pour avoir foin de leuts befoins. (c) 
Saint Jean fixa principalement fa demeure à Ephe- 
fe, dont faint Timothée avoit été établi Evêque 
par faint Paul. Mais faint Jean doit être confideré 
plütôt comme l’Apôtre & le Maître des Eclifes 
:d'Afie, que comme l'Evèque d’une Eglife parti- 
culiere. (d) Eufebe (e) dit que jufqu’a fon extre. 
me vièillefe , il alloit dans les Provinces d’Afe, 
pour y établir des Evèques, & quelquefois mème 
pour mettre dans le Clergé une feule perfonne, 
que le Saint-Efprit fui avoit marquée. 
11 fut amené dans ce pays par une conduite 
particulière du Saint-Efhrit , pour y combatrre les 
héréfies des Cérinthiens & des Ebionites, {f) qui 
foûrenoient que Jefus-Chrift étoit un pur homme. 
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On rapporte fur cela (4) que cet Apôtre , qui me 
ne fe baignoit jamais , alla néanmoins une en ee - EL 
bain , foit par une infpiration particulière, foit ae ; TE 
pour quel que incommodité : mais ayant appris re vulg, 66. 
que Cérinthe étoir dans le bain, il fe retira prom- 
prement , craignant , difoit- He que le bain ne 
sombât , à caufe de cet ennemi de Dieu & de la 
verité : ce que faint Irenée dit qu’on avoit fcû de 
l bouche même de fainc Polycarpe Difciple de 
_faint Jean. | 
Puifque nous avons ‘commencé de parler de Héiefie des CE 
.Cérinthe, il faut faire ici fon hiftoire, & Le pré- a 
cis de fes erreurs, ‘ainfi que des autres héretiques 
de ce tems Rà : ; comme des Nicolaites, dont laine 
. Jean parle dns fon Apocalypfe , & des autres qui. 
tirerent d'eux leur origine , & qui. fürent connus 
dans la fuite fous le nom géneral d de Gnoltiques. 
Les Ebionices & les Nazaréens appartiennent a un: 
autre téms ; ils n'ont paru qu'après la ruine dé Jé- 
tufalem & du Temple. Fhéodorer (b ) remarque: 
en general, que l'Eglife fut troublée de. oi + à 
gne pe. deu hérelles pe qui 
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qu'en apparence. Cérinthe au contraire croyoit 
l'unité d'un feul Dieu & d’un feul principe, la 
réalité de la nature humaine en Jefus-Chrift, & 
la verité de fa vie & de fa mort ; mais il nioit { 
Divinité , & lecroyoit un fimple homme. Il étoie 
d'ailleurs fervilement attaché aux céremonies de 
la Loi, dont il croyoir l'obfervation néceflaire au 
falur. : | 
Cérinthe étoit Juif, (4) & il demeura long- 
rems en Egypte , où il apprit les Sciences & la 
Philofophie. Il vint enfuite en Afie, où il forma 
la fecte des Cérinthiens. On aflüre qu'il parut dès 
le tems des Apôtres, & dès l'origine de l'Eclife 
& que ce fut lui qui excita les Juifs à murmurer 
contre faint Pierre, parce qu'il avoit baptifé Cor- 
neille ; que ce furent de ces émiflaires qui prèche- 
rent à Antioche la néceflité de la circoncifion, 


 (b)difant que fans cela les Fideles convertis d’en- 


tre les Gentils , ne pouvoient être fauvez: ce qui 
caufa beaucoup de trouble dans cette Eclife, & 
donna occafion à la tenue du Concile de Jérufa- 


* Jem, où les fentimens de Cérinche & des fiens fu- 
rent rejettez & condamnez. Il y a beaucoup d'ap- 


parence que les faux Apôtres, & les mauvais ou- 


vriers, dont faint Paul fe plaint fi fouvent dans 
fes Epiîtres , lefquels vouloient détruire da liberté 
évangelique, en érabliffant la néceflité. des cére- 
monies de la Loi, étoient des fectateurs de Cë- 


… LEplife Chrétienne ne condamnoit pas abfolu- 


- (a) Epiphan. heref. 18 Fe] “(b) AT. XP. =.  … | 
| a 


ET pu Nouv. TEsTAM.LI. III. 36: 
ment la pratique des céremonies legales ; elle per- 
mettoit aux Juifs convertis de demeurer , s'ils 
_vouloient, dans leurs ufages. Les Apôtres fainc 
Pierre, faint Jacques & faint Jean obfervoient re- 
_ligieufement les pratiques de la Loi. (4) Saint Ju. 
ftin le Martyr (b) vers le milieu du deuxiéme fié- 
cle, tenoit encore que les céremonies Judaïques 
n'avoient rien d’oppofé au falut. Sulpice Severe(c) 
croit que jufqu'à la ruine entiere des Juifs fous 
Adrien, les Juifs convertis au Chriftianifme ado- 
 roient Dieu fous l’obfervation de la Loi. Orige- 
nes reconnoiît que de fon tems il y en avoit par- 
mi les Juifs convertis, qui avoient entierement 
abandonné la pratique de la Loi céremonielle ; (4) 
mais aufh qu'il y en avoit d'autres qui l'obfer- 
voient religieufement. Ce n’étoit donc pas préci- 
{ément dans l'obfervation dé la Loi que confiftoit 
lhérefie de Cérinthe ; c’éroit dans l'obligation 
qu'il vouloit impofer géneralement, tant aux Gen- 
tils, qu'aux Juifs convertis, d'obferver les cére- 
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monies légales, fous peine de damnation. C'eft- 


là ce que l'Eclife a toûjours condamné. 


. Cérinthe ayant quicté la Judée, fixa fa demeure 


en Afle. Saint Jean l'Evangelifte l'y fuivit , pour 
le combattre. Les premieres erreurs de cet Here- 


 fiarque furent comme le premier degré de fa 


_chüûte. Il enfeigna que l’Autéur de la Loi de Moyfe 
étoit méchant ; (e) Qu'il n'y avoit qu'un feul 


sans 


es Re | 


| (aÿ ren. l. 3,0. 12. . (d)Orig. inCelf.l.2.p. 56. Se. 
(b) Juffin. Dial. cum Tryphone | - (e) Epiphan. hare[. 218. c: 2. 
26.166.  ? A Fide @Iren.l. x. c. 25. l. 3.6. 11e 


Le) Sulpit. Sen. l. 2.hiflp. 149. | Thegdoret. Ce. 
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Dieu de l'univers ; mais que ce Dieu n'étoit pas. 
créateur : Que le monde avoit été produit par une 
puiflance fort inferieure aux êtres invihibles, qui 
n’avoit nulle communication avec eux, & qui 
n'avoit pas même la moindre connoifflance de 
Dieu. Il donnoit à ce créateur un fils unique , mais. 
né dans le tems, & différent du Verbe. Plufieurs 
Peres, Tertullien, faint Epiphane, faint Auou-. 
fin & Theodoret, avancent que Cérinthe attri= 
buoit la création du monde à plufieurs Anges & 
À. diverfes puiffances inferieures. Il difoit que ce. 


toit d'elles, qu'étoient venues fa Loi & Îles Pro- 


phéres : Que le Dieu des Juifs n'étoit qu'un An- 
ge, & même un mauvais Ange, fi l'on en croit 
faint Epiphane. | . ee 
Il feroit mal-aifé de croire après cela, que les: 
Cérinthiens fuffenc fincerement perfuadez de la 
néccflité de la Loi, &-qu'ils l'obfervaffent fidéle- 
ment. Il ya beaucoup d'apparence, qu’ils ne l'ob- 
fervoient que par politique, & qu'ils n’en enfei- 
onoient la pratique, que pour fe mettre à COU- 
vert des perfécutions que les Juifs & les Payens 
faifoient aux Chrétiens. Aufli faint Paul parlant 
des faux Doéteurs, (4) dit qu'ils n’obfervent 
point la Loi ; mais que ce qu’ils en font, n'eft que 
pour avoir occafion de fe glorifier dans la chair de 
ceux à qui ils prèchent, & pour éviter la perfe- 
cution. {b) Et faint Jean (c) dans l'Apocalyple, 
séleve contre les blafphèmes de ceux qui = 


_* 


< (a) Galar. F I. 12. à = | . ame, XL s _ SE 
(b) Gala. P. 11 Plan | à d — 


mener 
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ESS 


ET pu Nouv. TESsTAM.ZLIU. III. 363 
#eñdoient Juifs, & ne léroientboint, mais étoient 
une Synagogue de Satan. Enfin faint Ignace le 
Martyr (4) aflüre qu'il y en avoit qui enfei- 


À  . 
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gnoient le Judaïfme, fans être néanmoins cir- re vulg. 66. 


concis. | 
Pour ce qui regarde Nôtre-Seigneur , Cérinthe 
féparoit Jefus , comme parle faint Jean ; (6) il 
 féparoit Jefus du Chrift. Il enfeignoir que Jefus 
toit un pur homme, né comme les autres de Jo- 
feph & de Marie ; mais qu'il avoit au-deflus de 
tous les autres hommes, une juftice & une fageffe 
confommées : Que Jefus ayant été baptifé, le 
Chrift du Dieu fouverain , c'eft-à-dire, le Saint- 
Efprit, étoit defcendu fur lui fous la forme d’une 
colombe, & lui avoit révelé le Pere, qui étoit en- 
core inconnu : Que c'étoit par la vertu du Chrift, 
que Jefus avoit fait fes miracles : Que Jefus avoit 


_fouffert la mort, & étroit reflufcité ; mais que le 


Chrift avoit quitté dans fa pafhon, & s'en étoit 
retourné dans fa plénitude, fans rien foufirir. 


_ Certe plénitude étoit un des myfteres des Cé- 


rinchiens, aufl-bien que le filence, la profon- 
deur, (c) les êtres invifibles & ineffables au-def: 


fus du Créateur : Grands termes, & qui ne font 
ns | | 

propres qu'à érourdir les ignorans. On dit (4) que 
_ quelques Cérinthiens nioient la refurre@tion , & 


que ce fonr eux dont parle faint Paul aux Co- 
rinthiens, & qui fe faifoient baptifer pour les 
morts. (e) C’eft principalement ces hereriques, 


a ) Lgnat. Ep. ad Philipp. | : $ : a. _. 28. 
re VE) 2° T9: 


Z15. 


A 
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ue faint Jean a eu en vûe de combattre dans 
AN + M. {on Evanpile & dans fes Epiîtres. Cérinche eft auf 
nr Po le premier auteur de lhérelie des Millenaires , (a) 
re vulg. 66. qui attendoient un regne de mille ans fur la terre 
aprés la réfurrection. - - e. 
a des Ni- - Nous avons parlé de Nicolas ci-devant, fous. | 
> Fannée de Jefus-Chrift 36. de lEre vulgaire 33. 
Les Nicolaïtes qui fe vantoient, quoique peut- 
être fauflement, de lavoir eu pour Chef, foûte- 
noient que le monde n'a pas été créé de Dieu (b}: 
mais qu'il eft l'ouvrage de certaines puiffances {u- 
perieures. L'adultére & les viandes immolées aux 
Idoles , pafloient parmi eux pour des chofes indif. 
ferentes. Ils mangeoient de ces viandes après les 
avoir exorcifées, & donnoient la paix aux forni. 
cateurs huit jours après leur peché. La commu 
nauté des femmes, & toutes fortes de libertina 
ces & d'infamies étoient permifes parmi eux. Ils 
ne faifoient nul fcrupule de toutes les fuperfti- 
tions du Paganifme. Ils avoient inventé certains 
noms barbares d'Anges & de Puiflances, pour 
étonner leurs auditeurs, & pour épouvanter les 
fimples. Ils s'autorifoient d’un mauvais Livre, qui 
étoit apparemment l'Ouvrage de Cerinthe, oude 
quelqu'un de fes Difciples. Saint Clement d'A- 
lexandrie (c) en a cité quelques paroles, par lef- 
quelles on voit qu'ils attribuoient leurs infamies 
à Dieu même. _- _— | 


_ (a) Eufb. £,  ” Dion. | here. 2 du fi. baref. s. Philaf. 
Alex. G Caïo. Theodoret. eo Se —_ | à 

FRE À (c) Clem. Alex. Sirom. l 30 
(b) Fide ren. l 1, c. 2. Epiph. | pag. 43 7e dis er y 


Er pu Nouv. TEsTam. Liv. FII. 36; 
Les Nicolaïtes ne fubffterent pas long-tems. (4) | 
Ils pafferent dans la fecte des Caïniftes, (4) lef- . — cn 
quels ont auflk été regardez comme une branche 2. 6 4 de l'E, | 
des Valentiniens. Ils reconnoïifloient une vertu re vulg, 66. | | 
fuperieure à celle du Créateur : (c) ils appelloient 
la premiere, Sagefle, & la feconde, Vertu fupe- 
rieure. Ils précendoient que tous ceux qui font 
blâmez dans l’ancien Teftament, comme Cia , | 
Efiü, Core, les Sodomites, & Judasmème, appar- | 4 
tenoient à Sagefle; & que tous ceux qui y font. ee | 


louez, comme Abraham, Ifaac, Jacob, Jofeph | 
appartenoient au Créateur : Que le Créateur a | 
combattu inutilement les premiers ; qu'il n’a ja . 
mais pû les ‘vaincre, parce que le Sagefle les a | 
protecez, & les a retirez à elle: Que Judas fça- | 
voit feul tous ces myfteres, & que c'eft pour cela. | | 
qu'il a livré Jefus-Chrift ; voulant procurer au | 
monde les orands biens que la mort de Jefus- | 
Chrift y a procurez, & voulant empêcher que Je- 
fus-Chrift ne corrompit la verité. Ils blafphe- | 
moient contre Ja Loi & contre le Dieu de la Loi, | 


 &mioienc haéfinedion, se 2 ns + 
… Leur morale étroit aufi corrompuë que leur foi. — | 
Ils prétendoient, conformément à la doétrine que : | 
Carpocrate a enfeionce depuis , qu'il faut faire 
toute forte d'actions pour être fauve. Ils mertoiene 

la perfection de la lumiere à commettre hardimenc 

les œuvres de ténebres, que la pudeur ne per- 
met pas même de nommer. Ils enfeignoient que 


) Enfeb. 1, de 29 + tort L Tec; 366 Epiphs: 
) Tertull. Prafcripre: 33% | hatefs 38. Aug: Theodoret. Ge. 
| Zz ii - 
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chaque action à un Ange qui lui préfide, & ïls 
invoquoient cet Ange en là faifant. Ils fe fer’ 
C. 69. de l'E. voient d’un livre intitulé : L’Evangile de Judas ; 
re vulg. 66. & d’un autre qui avoit pour vitre : L’A/Cen/fon de 

S. Paul. Ces Ouvrages éroient remplis de fenti- 

mens & de maximes abominablés , & ne ten- 


act rs 


AN pu M. 
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| doient qu’à exhorter les hommes à la deftruétion 
1 | desfôtvrages du. Créateur. En | 
| | Hérefe des no. — Les Gnoftiques n'éroient pas tant une fecte par- 


iqus.  ticuliere, que le nom que préfque rous les héreti: 
ques des deux ou trois premiers fiécles | affec- 
toient de prendre, pour fe diftinguer des autres, 


gnifie Sçavant. Il y à aflez d'apparence que c'eft 
-d’eux dont faint Paul a voulu parler, lorfque éeri- 
vant à Timothée , il a dit: (4) Gardez le dépôrde 
la foi, & évitez toutes profanes nonveautez de 
nom de fiience. Ils avoient tiré leurs dosmes de 
Simon , de Ménandre, de Saturnin, de Baflide, 
de Carpocrate & de Valentin. Bufébe (à) dir que 
Carpocrare a été le pere de cette fete, apparem- 
ment parce qu'il en a augmenté les erreurs. Les 
Valentiniens étoient communément connus fous 
le nom de Gnofkiques ; & faint Irenée les a refu- 
+ez fous certe qualité. Marcion qui fuivit de près 
Bafilide, ne fit qu'érendre ou expliquer ce qu'a- 


les trouve défignez dans l'Antiquité fous differens. 


Ca) n TimohFlzo. À (b)Eufhl4c7. if Eu. 


comme plus fçavans & plus éclairez que le com 
mun des Chrétiens ; car en Grec Groflique, We 


paroles, € route dottrine qui porte fauflement le 


voient enfeigné les Gnoftiques avant lui Enfinon 


Er pu Nouv. Tesr Lio. JIT. 3er 
noms ; comme de Borborites , ou Bourbeux, Séra- 
riotiques , où Militaires, Floriens, Phibionites, 
Zacquéens , Buarbelires ,«Coddiens | Docetes. Ce 
dernier terme fignifie Apparens ; parce qu'ils 
 croyoient que Jefus-Chrift n’avoit fouffere & n'é- 
toit MOrt qu'en apparence. | 

On dit qu'ils reconnoifloient deux principes ; (4); 
l'un bon & lautre mauvais. Ils mectoient huit dif. 
_ ferens Cieux, & donnoient à chacun un Prince 
pour le gouverner. Le Prince du feptiéme en. 
remontant, étoit Sabaoth | qui étoit le Créateur 
du Ciel, & de la terre , & des fix Cieyx qui 
étoient au-deflous de lui, & l'Auteur de la Eoi 
des Juifs. Ils difoient qu’il avoit la forme d’un âne: 
ou d'un cochon. Dans le huitieme Ciel étoit leur 
Barbelo , ou Barbero , à qui ils donnoient des. 
cheveux de femme, & qu'ils ap elloient tantôt le 
pere, & tantôt la mere de l'univers. Dans la @i- 
verfité des fentimens qu'ils avoient fur le Chrif. 
ils s'accordoient néanmoins à nier que le Verbe fe 


jeres 
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fût fait chair. Ils précendoient que le Verbe de. 


Dieu & le Chrift, avoit paru fur la terre fans 


_s'incarner, fans prendre naiffance dans le monde, 


fans fouffrir réellement , mais feulement en appa- 
_ Quelques-uns d’entre eux ufoienr des Livres. 
de l’ancien & du nouveau Teftament : &-ils en: 


attribuoient ce qui leur étoit contraire ; à l'efprie 


du monde; & ce qu'ils prérendoient leurêtre fa 


vorable , à Pefprit de vérité, Mais pour la plûüparr 
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ils rejettoient la Loi & les Propheres, & celui qui 

He en étoit auteur. Ils blafphemoient le Dieu de Pan. 

Géo delÉ. Gien Teflament, & tous ceux qui y font Jouez ; 

re vulg. 66, comme Abraham, Moiïfe, Elie, Ils foûtenoient 
que la fubftance de nos ames eff la même que celle 
de Dieu Les femmes étoient communes parmi 
eux ; & ils étoient fi décriez par leurs infamies & 
leurs impudicitez, que l'on ne vouloit pas même 
manger avec eux. C'eft apparemmeut contre eux 
que S. Pierre écrivit fa premiere Lettre. $. Jude 
dans fon Epitre les combat avec les mêmes ar. 

_ mes, & fouvént.dans les mèmes cermes que faint 
Pierre. Ils ne croyoient ni la réfurrection , mi le 
jugement. Ils admettoient la mérempfycofe pour 
ceux qui n'étoient point de leur feéte. 

Ils avoienc plufieurs faux Evangiles fous le nom 
de certains Apôrres : ils lifoient des prétenduës ré- 
vélations d'Adam, & d’autres Livres fous le nom 
de Seth ; un Livre de Norie ; c'eft ainfi qu'ils appel- 
loient la femme de Noë ; un autre intitulé, L'ac- 
couchement de Marie, & les interrogations de 
Marie, qu'ils diftinguoient en grandes & petites; 
un Evanoile de la perfection ; & enfin un Livre 
intitulé. : Bar-Cabas, c'elt-à-dire , en Syriaque, 
Fils de l'Impureté. On trouvoit dans ces Ecrits les 
fentimens les plus ridicules , & les maximes les 
plus horribles des Gnoftiques. Il y en avoit parmi 
eux qu'ils appelloient Lévires, qui étant les plus 
corrompus , pañloient aufli pour les plus parfaits. 

_ Plotin écrivit contre eux au troifiéme fiecle, (4} 


(2) Plotin.1. 18, P« 203. fege ; F ee 


_& 
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& montra qu'ils avoient pris route leur doctrine 
de Platon, en inventant feulement quelques nou- 
veaux termes, & y ajoutant quelques fauflecez, 

our compofer une nouvelle fecte. Les Gnoftiques 
fublftoient encore au quatriéme fiecle , comme 


faint Epiphane (4) &S, Jérôme (b ) le témoignent. 


_ L'Evangelifte faint Marc ayant, dit-on, (c} 
été témoin du martyre de faint Pierre & de fainc 
Paul à Rome, revint à Alexandrie, Comme il con- 
tinuoit à y faire des miracles & des converfions 


confiderables, & que les Chrétiens fe railloient 


des Idoles, les Payens refolurenr de fe défaire de 
faine Marc, & commencerent à crier qu'il étoit 
magicien. Dieu le cacha durant quelque-tems: 
mais enfin un jour que l’on célebroir la Fère de 


re : : ET Ms. ie 
Sérapis, quelques Payens ayant été envoyez pour 


Je chercher , le trouverent qui offroit à Dieu la 
priere de l’oblation , ou le faint Sacrifice. C’étoit 
un jour de Dimanche. Ils fe faifirenc de lui, & 
lui ayant mis une corde au coù , ils le craînerent, 


en criant qu'il falloit mener ce bœuf à Bucoles , 


_ faifant allufion à ce dernier terme , qui fignifie 


une retraite de bœufs. Bucoles étoir un lieu près 


de lamer,.pleins de roches & de précipices. Du- 


rant qu'on le trainoit ainfi depuis le marin jufe 
qu'au foit, & que les pierres & la terre éroienc 
teintes de fon fang, il béniffoie Dieu, & lui ren. 
doit graces de ce qu'il’avoit rendu digne de fouf. 


DS re 


frir pour fon nom. : : 
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S, Marc «ient 


de nouveau à Alé- 


xandrie, & y fouf- 
fre le martyre, l'an 
68. de l'Ere vulg.. 
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Le foir étant venu, ils le mirent dans une pri 


+2 à 


. Rerournons à prefent aux affaires de Judée. 
Elle s'y brouilloient de plus en.plus:; & Lactan- 


| ce.(c) affüre que.fainr Pierre &faint Paul érant à 


(2 TES ERS ES 
(D) Liberat.c. 20.p. 142. 


Rome, y avoient prédit quelque tems avant leur 


 Martyrol..25.. April. | (c.) Laëlant. Jnfiishasci2v 


ee He ee) > 
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-Mmott, que Dieu énvoyeroit bien-rôr un Prince, 
qui vaincroit les Juifs , raferoit leur ville, les fub- 
jugueroït entierement , après leur avoir Ft fouf: À 
frir toutes fortes de Ets : & cela en punition 
de linjure qu'ils avoient faire au fils de Dieu. La 
guerre que leur fit Vefpañfien quelques années 
après, vérifia bien ces prédiétiôns. 

Florus étoit toüjours Gouverneur de Judée, & 
continuoit fes mauvais traitemens envers les Juifs. 
Celtius Gallus Gouverneur de Syrie, vint certe 
année à Jerufalem ; & il s'y rencontra à la Fête de 
Pâques, (a) à laquelle une infinité de Juifs ac- 
courôtent de routes les parties du monde. Ceftius 
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Ceftius fait faire 
un dénombrement 
des Juifs à [a Fête 
de Päques.- 


curieux de connoître quel étoit le nombre des 


Juifs qui étoient alors dans Jérufalem , & voulant 
_ faire connoître à Néron, que cette nation n'étoit 
pas auf méprifable qu le croyoit,, pria les Sa- 
crificateurs de compter combien il y avoit de Juifs 
dans la ville. Pour y réufhir , ils entreprirent de 
compter les agneaux , qui cofrai au Temple 
pour la Pique, la veille de la Fête, depuis trois 
heures du loir jufqu'à cinq. Il n’y avoit que les 
Juifs qui en offriflent ; & entre les Juifs, il ny 
avoit que ceux qui fe trouvoient alors exemts des 
| impuretez légales. Un agneau fervoit quelquefois 
pour vingt pérfonnés , & jamais pour moins de 
_ dix. On compta donc Es agneaux ; &onen trou- 
va deux cens cinquante. cinq mille fix cens : ce 
à qui, à ne prendre que dix homimés pour chaque 
agneau, hr den millions cinq cens cin- 


Er 


; a )Jofeph. dE Belle, 1. 6.6. 45. p. 968, 
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| | TI quanté fix mille perfonnes. Jofeph croir qu'il y er 
: 2 PT avoit bien jufqu'à trois millions. | 
D 69 del Les Juifs irritez depuis long-tems contre Flo- 
: re vule. 66. fus, portérent Îeurs plaintes à Ceftius Gallus ; 
—_ qui fe trouvoit alors dans Jérufalem , n'ayant ofé 
lui dépurer pour cela en Syrie. Il écouta leurs 
plaintes, & leur fit efperer que Florus change. 
toit de conduite : mais ce Gouverneur nesen 
mit point en peine, il conduifit Gallus jufqu'à 
Céfarée, & lui fit entendre tout ce qu'il voulut ; 


Æ 


& étant de retour à Jérufalem,, il recominenca à 
maltrairer les Juifs, pour les porter à la révolre, 


| : perfuadé que c’étoit le feul moyen de fe mettre 

- __ à couvert de leur pourfuite ; & il ne lui fut pas 

_difhcile d'y réüflir dans les circonftances, & avec 

| les difpofitions où, étoient les efprits depuis aflez 

| : Giro a. sr 

Cuav. XIT. Les Juifs de Céfarée ayanc perdu leur prôcès … 

a contre lès aurres habirans de la même ville, ainfi. 
sufalem, qu'on l'a marqué ci-devant , {4 ) ne.cefferent, de: 

| . puis ce rems de rémuer, & de marquer leur mé- 

: ee contentement en toute occafon. Il arriva alors 

| . une circonftance ,. qui Les aigrit encore davantage: 
Un Syrien éleva un bâtiment tour anprès de leur 
Synagogue, qui les incommodoit extrèmement. 

: Pour Fempêcher, quelques Juifs ofrirenr à Flo- 

| us une fomme de huit talens, c'eft-i-dire, au 

moins dix-neuf mille deux cens livres, à ne pren- 

dre le talent que fur le pied deux mille quarre 


cens livres. Florus prit l'argent, & promit tout: 
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mais quittant Céfarée., il alla à Sebafte , autre- 
ment Samarie, fans fe ue en peine di: {a pa- 
role , ni des. os de l'encreprile de ce Syrien. 
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Dès le lendemain, qui étoit un jour de Sabbat ; re vulg. 66: - 


pendant que les Le étoient dans leur Synagooue , 

un Gentil de la ville vint offrir à la porte de leur 
Synagogue, des oileaux en facrifice, fur un por 
de terre renverfe , qui lui fervoit comme d'Au- 
tel. Les Juifs regarderent cetre ation non-feule- 
ment comme une infulre faite à leurs perfonnes, 
mais aufli comme un outrage fait à leur Réligion. 


Les plus fages & les plus moderez éroient d'avis de 
s’'adrefler aux Magiftrats,pour en avoir juftice: mais 


les plus jeunes & les plus boüillans ne pouvant fe 
contenir, on en vint bien-tôt aux mains. Jucundus, 


Capitaine. d'une compagnie de civalerie qui avoit 


été laiffée dans la ville ; Pour empêcher le défor- 


dre, fit empoñter fe vafe de terre lequel on 
avoit offert la facrifice, & ft ce qu il put pour ar- 


rêter Le tumulte: mais il ne put réfifter au grand: 


nombre des Syriens ; & les Juifs fe fentanc les 


plus foibles fuène contraints de. prendre les Li- 
vrés de leur Loi, & de fe retirer à Narbata, qui 


n'eft éloignée de Celirée que de trois lieuës. Dos 
des principaux furent trouver Florus à Sébafte , 


pour fe phindre de ce qui s'étoit pañlé , efperanr. 
qu'il les. protégeroit à caufe de Pargent qu il avoit: 
touché : mais il fe mocqua d'eux, & les ft mettre 


en prifon, leur faifantun crime a ce qu ‘is avoient. 
: Spor les. Livr es de leur Loi, 


Les Juifs de Jérufalem furent. étrangement 


irritez. de cette action des Syriens de. Géfaiée 
À Aa ii] 


* 


374. NX EFISMOIRE DES TUMRSUG TT 
& encore plus de la conduite de Florus. Mais 
Ra ce qui acheva de les poufler à bout, ce fur que 
C6. de l'E. Florus envoya enlever dix-fept talents, ou. qua- 
re vule. 66, rante mille huit cens livres du tréfor du Temple, 
pour les employer, difoir-il, au férvice de Em. 
pereur. Aufh-tôt le peuple s'émur, courut au 
Temple avec de grands cris, invoquant Île nom 
de Céfar contre la tyrannie de Florus. Ils sé- 
chapperent en paroles outrageufes contre lui ; & 
il y en eut même, qui pour lui faire infulte , al- 
lerent avec une boëte à la main demander lau- 
mône en fon nom. Il fut ravi d’avoir ce prétexte. 
1] revint en diligence à Jérufalem , fans fe mettre 
en peine d’allerà Céfarée, où il fçavoit que tout 
étoit dans le trouble. Le peuple de Jérufalem crai- 
gnant les fuites de ce qui étoit arrivé, fortit de 
la ville, & alla au-devant du Gouverneur, pour 
Jui faire civilité: mais cinquante chevaux qui al- 
loient à la tête de fes troupes, les obligerent à fe 
retirer en défordre, difant que Florus n'avoit 
que faire de leur honneur, après les outrages 
u’ils lui avoient faits. a 
- Florus fe logea dans le palais royal , & le lende- 
main il parut fut fon tribunal, où les principaux 
des Sacrificateurs & les perfonnes de qualité de la 
ville le vinrent trouver. leur demanda ceux qui 
l'avoient outragé, Mais on lui remontra que dans 
une aufli grande ville, il'étoit impoflible qu'il ne fe 
trouvât quelques infolens ; qu'il étoit mal-aifé de 
Les diftinguer des autres ; qu'en géneral tour le 
peuple ne refpiroit que la paix ; qu'ils le prioient - 


mn ne mn ee en n S +0 


Leds 


d'oublier l'imprudence d'un petit nombre de cou- 


PE 
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pables, en confideration de tant d'innocens qui 
l'en conjuroient. Mais il ne voulut recevoir au- 
cuneexcufe :ilordonna à fes foldats d'aller piller le 
haut marché, & de tuer tous ceux qu'ils y rencon- 
weroient. Les foldars firent plus que ce qu'illeur 


avoit commandé : ils tuerent environ trois mille 


fix cens hommes, fans épargner ni les femmes, ni 
les enfans. Ils prirent plufieurs perfonnes de con- 
fideration, entre lefquelles il y avoit même des 
Juifs honorez de la qualité de Chevaliers Romains. 
Florus fans aucun refpe@& pour cette qualité, les 
fit foüetter devant fon tribunal, & attacher avec 
des cloux à la croix. 


AN ou M. 
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re vuls. 66 


_ Le Roï Agrippa (4) éroit allé à Alexandrie 


voir Tibére Aléxandre, neveu de Philon le Juif, 


—_ & fils de Lyfimaque Aléxandre. Ce Tibére Alé. 
xandre avoit quitté le Judaïfme, pour embrafler 
le Paganifme; & Néron l’avoit fait Préfet d’E- 
gypte, cette année 66. Agrippa donc l'étoir allé 
vifiter à Aléxandrie , pendant que ces chofes fe 


pañloient à Jérufalem ; & Bérenice fa fœur, qui 


<toïit demeurée à Jérufalem, ft ce qu’elle put pour 


appaifer Elorus. Elle lui envoya plufieurs fois de 
fes Officiers & de fes gardes , pour le prier defaire 


eefler fes violences, & d'empêcher que l’on ne 
répandir tant de fang : mais Florus aveuglé par 


fon avarice, n'eutaucun égard à-fes priéres, & 


ciléscourut même rifqué de fa vie, & fur obligée 
de fe retirer promptement dans fon palais: Le len- 
demain feizième jour de May , touchée de tant 
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LOERE rhi teR BRET RCRE RESTE 


(a) De Belle, l. 1.6, 26. 
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de malheurs , elle alla nuds pieds trouver Florus, 
qui étoit fur sa Tribunal, pour lui tendue le 
. fes prieres : mais il ne lui Lcndit aucun honneur; 
& elle fe vit même expolée au danger de perdre 
la vie. Cette Princefle étroit arrêtée à Jérufälem 
par un vœu de Nazaréat, qui l'obligeoic de de- 
meurer trente jours dans les exercices de la priere, 
de s'abftenir de vin, & de couper fes cheveux, 
avant qu’elle püt Se les facrifices ordonnéz da 
ces occafions. 
Le jour fuivant le peuple s'affembla dans le 


haut marché avec de srands cris, fe plaignant de 


la mort de tant de perfonnes. Mess les Sacrifcas 
teurs & les principaux de la ville y accoururent, 
ayant leurs habits déchirez, & les conjurerent 
par tour ce qu'il y a de plus touchant , de ne pas | 
porter Jes chofes à l'extrémité. Florus au contraire, 
qui ne cherchoit que le trouble, quine fouhai- 
toit que la révolte, dit aux principaux de la ville, 
que file peuple ne lafsürer de fa foumifhon, 


il allât recevoir deux cohortes qu il faifoir venir. 


de Céfarée. (4) Le peuple ne s’y dérermina qu'a- 
vec.une peine extrérne. Il fallur lens dans 


pienaue avec eux ces Jales ns & . brio 


de mufique, ayant la tête couverte de cendres, 
& leurs habits déchirez, fe jettaifenc à leurs pieds, 


pour les conjurer de né pas précipiter “leur patrie 
dans les derniers malheurs; & qu'ils fe miflent à 


‘ leur. tête. pour. aller hors da ville au devant des 


troupes Romaines. 
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. Mais FElorus avoit donné ordre aux Officiers de — 
ces troupes de ne pas rendre le falut aux Juifs, . = &T 
lorfqu'ils viendroient au-devant d'eux, & de les C4 = del 
charger, fi quelques-uns s’en ofenfoient, oùen re vulo. 66.: 
murmuroient. La chofe arriva comme il l'avoic 
prévä. Les plus féditieux du peuple voyant qu'on 
ne répondoit pas à leur honnêteté, fe mirene à 
crier contre Florus ; & les foldats qui n’attendoient 
que cela, pour fe jerrer fur eux, commencerent 
à les charger à coups de bâtons. Il en périt un 
grand nombre, ou par les coups qu'ils recurene, 
ou dans la précipitation de leur fuite ; les uns fe 
_ précipitant fur les autres, & s'étouffant dans la 
prefle , fur-touc à l'entrée de da: ville, lorfqu'ils 
fe virent pourfuivis par la cavalerie Romaine, qui 
_ vouloit entrer la premiere par la porte de Bezéra, 
pour fe faifir du Témple & de la forterefle An 
tonte Bi OP CS rose - 
- En mème-tems Florus fortit du palais Royal ‘ | 
avec ce qu'il avoit de troupes, dans le deflein | | 
de fe rendre maître de la fortereffle : mais le peuple l 
fe mit en défenfe ;:& monta fur les toits des | | 
maifons, d'où il arrêra les foldats de-Florus, en À 
les accablant à coups de pierres & de traits: ce 
_ qui les obligea de fe retirer vers le refte de leurs 
troupes , qui éroient dans le palais royal. En même. 
tems les Juifs craignant que Florus-ne fe rendit 
maître du Temple par la forterefle Antonia, abat. 
tirent en grande diligence da oalerie, qui joignoit 
cette fortereffe avec. le Temple, Florus fe voyant 
 par-là fruftré de l'efperance qu'il avoit concûe 
de piller le tréfor du Temple, offrit aux Sénae 
Tome IT. | BBb 


2 RARES a vs «25 


RIT er rt 


| | 
1 
il 


Ale + SE ETAT 223 + es RP 


fi 
Ke 
‘ 
k 


? 
È 
à 


Z es 


AN pu M. 
4069. de 


378 HisToirRE DES JUrrS.. 
teurs & aux principaux Sacrificateurs de fe retirer ;. 


\ 


à condition qu'il leur laifferoit de fes troupes en. 


Céo.deré. garnifon. Ils lui répondirent qu’il fufhroit qu'ily 


xÇvulg, 66. 


Car, XIII: 


Ceftius Gallus 


 envoye en Judée 


pour s'informerde 
la conduitedeFlo- 
IUS.. 


lait une cohorte: mais ils le prierent que ce ne: 
für pas une du nombre de celles qui avoient fi 
maltraité le peuple. Il y confentit., & fe retira à 
Célarez + ne | 
Dès qu'il y fur arrivé, il écrivir à Ceftius Gal- 
lus, (4) Gouverneur de Syrie , de qui il dépendoix: 
comme Gouverneur de Judée, pour rejerrer fur 
les Juifs tout le mal qu'il avoit fair. Les Juifs de 
leur côré, & la Reine Bérénice informerent Gallus. 
de la cruauté & des violences qu'avoir exercées. 
Florus. Ceftius ne fçachant ce qu’il en devoit 
croire, envoya d’Antioche en Judée un Œribun 
nommé Néapolitain , pour s’en inftruire. Cet Of- 
cier trouva à Jamnia le Roi Agrippa qui revenoit: 
d'Egypte ;.& avec lui tous les principaux de Hru- 
falem, qui étoient venus à Jamnia pour y rece- 
voir le Roi. Is monterent tous enfemble à Jéru- 
falem , où le peuple qui vint bien loin audevans 
d'eux, implora leur protection contre Florus. Néa+ 
politain vifira toute la ville, & fut témoin du 
dégât que les gens de Florus y avoient fair. Hall 
au Temple, yaffembla le peuple, leur fie un long, 
difcours , où iltémoigna être fort content deleur 
obéïffance , les exhorta à la fidélité envers les Ro 
mains; & après avoir adoré Dieu, fansentrer plus 
avant que. la. Éoi ne le lui permettoir., il sen re- 
oufna à Antioche, pour rendre compte à Ceftius 
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Après fon départ, les Sacrificateurs & le peuple — 
prefferent fort le Roi Agrippa d'agréer que l’on 


es road 


x 0 M. 
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envoyât des Ambañladeurs à Néron , pour. fe Ge ‘delË- 
plaindre de Florus. Mais Agrippa qui connoifoit re vale. 66 


Néron, ne voulut pas y donner les mains. il ft 


etbler tout le peuple, & lui fit un long dif 


cours, pour le détourner de la guerre, que plus 
fieurs “Rdtrieine: paroïfloient foëhaiter, pendant 
que les plus fenfez he déliroient que la paix. 
Agrippa leur remontra tous les inconveniens de 
la guerre : il leur fit voir l'énorme grandeur de 
l'Empire Romain, & fes forces ittihenfes : im 
poflibilité où ils évoient de lui refifter ; que la 
guerre où ils vouloient $ engager , entraîneroit 


da perte de toute leur nation. Ses ré eurent 


aflez de force, pour fufpendre pendant quelque 
tems le defir qu'ils avoient de fecoïer le joug des 
Romains: Ils fe mirent à réparer la galerie qui 
joignoit la forterefle Antonia au Femple, & à 
lever promptement le refte du cribur, due on 
devoit encore aux Romains. 

Mais lorf qu'Agrippa voulut chtrepreridré . 
Rue der d'obéïr à Florus, (4) en attendant 
que l'Empereur leur eût envoyé un autre Gou- 
verneur, le peuple s’en irrita de celle forte, qu'il 
le hate de Ja ville avec des paroles offençantes: 
& il y en eut mème qui Jui jetterent des pierres. 
Ainfi Agrippa fe retira dans fon Royaume ; & 
les Juifs ne fongerent plus qu'à faire la guerre. 


| Quelques fdirieux du nombre des affaffins ; étant 


_ (a) D: Béllo , ke “do Fe 
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entrez fecrettement dans le château de Mafada; 
affez près de Jérufalem, y tuerent les Romains 
qui y étoient en garnifon , & s'en rendirent 
maîtres. {4 ) En même cems Eléazar fils d'Ananie, 


Capitaine du Temple, perfuada à ceux qui avoient 
foin des facrifices, de ne recevoir aucune victi- 


me, ni aucun prefent de quelque étranger que 
ce füt. C'étoir exclure les victimes que jufaqu’alors 


on avoit offertes pour l'Empereur, & par confe. 


quent lui déclarer la guerre. a 
: Les Prêtres & les Pharifiens, & tous ceux qui 
fouhaitoient la paix , s'oppoferent de toute, leur 


force à cette innovation. Mais voyant qu'ils 


n’étoient pas les plus forts, (ë) ils envoyerent 
demander des troupes à Florus & à Agrippa, 


pour réfifter aux féditieux. Florus négligea d'en 
envoyer : mais Agrippa envoya trois mille hom- 


mes, qui furent reçus dans la haute ville, les 
féditieux tenant la baffle ville, & le Temple 
même. Alors les Tuifs commencerent à fe battre 
à coups de pierres & de fléches; & ils en venoient 
quelquefois jufqu'à combartre main à main. Les 
factieux étoient ‘plus hardis ; mais: les foldats 


d’Agrippa avoient plus d'adreffe & d'expérience. 


La perte fut-aflez égale des deux côtez, ju fqu'à 
ce qu'au bout de fept jours, un gran Lnobid 


d'affaflins s'étant joints au parti des féditieux & 


 d'Eléazar , forcerent la haute ville. C'éroit le jour 
_de la Xylophorie, qui eft une Fête des Juifs, 
… durant laquelle ils portent au Temple une très- 
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grande quantité de bois, afin d’ÿ entretenir un 
_ feu perpetuel fur l'Autel des holocauftes. Les fe. 
 ditieux voulurent empêcher le peuple de sac- 
quitter de ce devoir; & sérant jertez fur ceux 
_qui vouloient entrer dans le Temple, ils les obli- 
gerent de fe retirer : & les foldats du Roi, qui 
étoient en trop petit nombre, furent forcez de 
ceder, & de leur abandonner la haute ville. 
Les mutins commencerent à mettre le feu à 
la maifon du Pontife Ananie, pere d’Eléazar leur 
_ Chef, & au palais d’Agrippa & de Bérenice. Ils 
_afliegerent enfuite le Greffe public, refolus d'y 
_ mettre le feu, & de brüler tous les contrats & 
es obligations qui y étoient; afin d'attirer dans 
leur parti les débiteurs, dont ils acquittoienc ainfi 
les dettes. Alors les foldats d’Agrippa fe retirerent 
_ au haut palais avec fe Pontife Ananie, & Ezéchias 
_ fon frere. D'autres furent reduits à fe cacher dans 
des caves, ou des évoûts. Le lendemain , qui 


x 


C2 


étoit le quinzième jour d’Août , les féditieux ae 


taquerent la tour Antonia, la prirent en deux 
jours, & y mirent le fèu. Ils afhegerent enfuire 

_ le haut palais, & le forcerent le fixiéme de Sep- 
_ æembre. {4} Les foldats Romaïns qui y éroien, 
_n'efperant aucun quartier de la part des Juifs, fe 
fauverent dans Les tours Hippique, Phazaël & 
_Mariamne. Les foldars Juifs & ceux d'Agrippa en 


 fortirent, fur la foi des promefles qu'on leur avoit 
faices, de leur conferver la vie. Les faétieux en- 


trerent dans le palais, tuerent ceux qu'ils y ren- 
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contrerent, & mirent Je feu au camp des Rotnaïns. 
Le Pontife Ananie & fon frere ayant été trouvez 
cachez dans le palais, y furent mis à mort.  : 
Manahem, fils de Judas le Galiléen, (4) Chef 
des Hérodiens ,-dont on.a park ailleurs , étoir à 
la tère d'une troupe dei voleurs , qui prenoient | 
le nom de Zélateurs, ou Zélez, & qui ne vou- 
loient reçonnoître aucun autré Roi que Dieu: feul, 
Ce Manahem vint à Jérufalem pendant le fiege 
du château , accompagné de fes sens, qu’il avoit 
armez avec les armes qu'il avoit trouvées dans 
le château de Maffada. Il fervit beaucoup à la 
prife dela forterefle; & lés factieux le reconnu. 
rent pour leur Chef. Mais-ils s'en repentirent 
bien-tôt. Manahem étant un jour entré dans le 
Temple avec un habit royal, Eléazar & les au. 
tres fe jetrerent fur lui & fur Les Zélareurs dans. 
le Temple même , & ils en tuerent un ‘grand 
nombre. Mañnahém avec quelques autres ; s'enfuir: 
mais pêu après il fur pris & maflacré avec les 
fiens. Eléazar fils de Jaïr, neveu de Manahem, 
ayant. raflemblé quelques-uns de ces Zélateurs, 
fe retira avec eux dans le château. de Mafhada, 
où il demeura pendant quelque rems avec les 


Affafins qui le tenoienc. 


Les Romains cependant étoient toujours aflie= 
gez dans leurs touts. Le peuple denmiandoit avec 


inftance qu'on ne les prefsât point : mais les fac 


üeux continuerent le fiege avec encore plus de 
chaleur ; en forte que les Romains fe virent 


4 


(a) L-même , c. 32. au commencement, 


SR 


ET Du NoUv. l'Eesram. Liv. III. 38% 
forcez à demander qu'on. leur laifsât feulement 
Rh vie fauve , & qu'ils abandonneroient leurs ar- 
mes, & tout le refte. On accepta leur propoft- 
tion : mais dès qu'ils eurent rendw-les armes, re vale. 66: 
Eléazar Chef des mécontens, les fit tous tuer, 
quoique ce füt un jour de Sabbat, & ne referva 
que Métilius leur Commandant, qui promir de 
fe faire Juif. Après cette:action , les perfonnes 
fenfées comprirent bien qu'il n'y avoit plus de 
paix à efperer, & que les Romains ne matque= 
roient pas de venger fur toute la nation des : 
Juifs, une perfidie & une cruauté commecelle-la. .. 
Le même joùr & a la même heure que: les Cnar. XIV. 
Juifs de Jérufalem tuoient ainfi la garnifon Ro- Gé Li 
maine, (4) les Gentils de Céfarée égorgerent les FPS Paris 
Juifs qui demeuroient dans leur ville. Lenombre 

de ces malheureux montoir à près de vingt mille ;. 

& Florus fit arrêter ceux qui sétoient fauvez,, & 

les envoya aux galéres. Les Juifs des villes voifi- 
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Les Juifs dé Scy- 
thopolis tous é- 


gorgezenune feu- 
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demeutoient dans leurs villes. Ainf la Syrie &la 


Palefline fe crouverent partagées comme en deux 


factions, des Juifs & des Syriens ; & dans les 
lieux où ces: deux peuples fe crouvoient à peu 


près égaux en nombre, ils étoient nuit & jour 


comme deux armées en prefence, toujours prêts 


à s'égcorger les uns les autres, & toujours dans 
l'inquiétude &. dans la crainte de quelque fur. 
prife. On ne voyoit de toute part que fans, que 
meurtres, que pillage. 130 4 
… La ville de Scychopolis, nommée Bethfan dans 
les Livres fainrs écrirs en Hebreu, fe diftingua 
dans cette guerre inteftine. {/4) Lorfque les Juifs 
de la Province vinrent pour lattaquer, & pour 
la traiter comme ils avoient fait les autres des 


environs, les Juifs même qui lhabitoienr, fe | 


joignirent aux Scychopolitains Gentils ; pour, là 
di ne contre leurs freres : ils s'armerent, & 
leur réfiflerent courageufement. Cependant les 
Gentils de Scythopolis ne pouvant prendre con: 
fiance en eux, & craignant que la nuitils ne fe 
rendiflent maîtres de la ville, & ne la livraflént 
aux autres Juifs ; leur déclarerent que-:s'ils vou- 


loient leur donner des preuves de leur fidélité, 
\ ils euffenc à ferretirèr avec leurs familles. pour 


quelques’ jours dans. un bois voifin de la. ville, 
Les Juifs y confehtirent; & ayant pañlé paifible- 


ment deux-jours dans cette forêt, la nuit du 
_ troifiéme jour , ceux de Scythopolis allerent les 
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aquer; & les ayant trouvez prefque tous en 
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dormis , les tuerent au nombre de treize mille, 

& pillerent tous leurs biens. + ME 
Un Juif nommé Simon, fils de Saül, fit re- Cu ie 

marquer fa rage dans cette occafon. C’étoit un re vuls. 66. 

homme d’une race confiderable. Il avoit donné 

des preuves de fa force extraordinaire & de fa 

valeur, dans la défenfe de Scychopolis contre les 

Juifs. Au milieu du carnage qu'il voyoir faire 

de fes freres dans ce bois par les Scythopolitains, 

au lieu de penfer à fe défendre, 1l regarda avec 

des yeux de compaflion & de fureur toute {a f2- 

mille qui étoit autour de lui, prit fon pere par 

les cheveux, & le tua d’un coup d'épée, craita 

dé même fa mere, & n'épargna ni fa femme, ni 

fes enfans. Ils venoient fe prefenter avec joye, 

pour ètre tuez de fa main, afin de ne pas tomber 

en la puiflance de leurs ennemis. Après cela il 

monta fur ce tas de corps morts, & levant le 

bras, afin que chacun le püt voir, il fe perça de 

fon épée, & tomba mort. | | _ 

- Vers ce tems-la, le château de Maqueronte Prife du Château 


nl 


e Maqueronte : 


_ au-delà du Jourdain , fut rendu aux Juifs par perkestaifs, 
les Romains, qui craignoient d'y être forcez. (4) 

Les {éditieux fe rendirent encore maîtres du chà- 

teau de Cypros ; près de Jéricho, en mafacrerent 

la garnifon, & en démolirent les fortifications. 

La ville d'Alexandrie, toujours ennemie des Juifs, 

prit dans certe occafion querelle contre eux, pour 

un fujet aflez leger, Les Alexandrins s'étant af ee 
femblez- pour faire une  dépuration à Néron ee 


eee meet emmener D ED ane nent | 


(a) De Bello, [, 2. c. so.  . | 
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— touchant leurs affaires, plufieurs Juifs comme 


AN pu M. bourgeois d'Alexandrie , fe mêlerent avec eux. 


4069. de 


re vuls. 66. 


1-tû : fe mir à Crier qui 
C'és: de l'E Aufli-tôt les Grecs fe mirent à crier qu'ils 


éroient venus comme ennemis, à deflein de les 
traverfer, & fe jetrerent fur eux. Les Juifs s'en. 
fuirent ; & ils en prirent feulement trois, qu'ils 
traînoient comme pour les aller brûler. Tous les 
autres Juifs accoururent, pour les tirer de leurs. 
mains, commencerent à leur jetter des pierres ; & 
prenant des flambleaux , menacoient de les brûler 
tous dans l'amphithéâtre, s'ils ne leur rendoient 
ces Juifs qu'ils cenoient. | . 
Tibére Alexandre, Gouverneur de la ville, 
effaya de calmer l'émotion, en parlant aux prin. 
cipaux des Juifs : mais voyant qu'il ne gagnoit 
rien par cette voye, il les fic charger par deux 
légions Romaines, & par cinq mille foldats Ly- 
biens qui étoient dans la ville ; leur commandant 
de tuer les mucins, de piller & de brüler leurs 
maifons. Les Juifs ayant pris les armes, réfifte- 
rent lono-#ems : mais enfin ils fuccomberent ; ils 
_prirent la fuite, & on en compta cinquante mille 


qui périrent dans cette journée par lépée, opt 


le feu. Il n'en feroit pas échappé un feul, fi Ti- 
bére Alexandre n’eût arrêté la fureur de fes trou. 
pes : mais le peuple d'Alexandrie plus acharné que 
les foldats, ne put qu'avec beaucoup de peine 
être retenu, &-retiré du maflacre se 
… Le nombre des Juifs qui périrent dans les au- 
tres villes, ne fe peut pas aifément compter. Ceux 
_d'Afcalon en tuerent deux mille cinq cens; (4) 


(a) Libe2. de Bello , C3 Se e = Se 2. 


© (a) De Belle, L 240,37 
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«eux de Prolémaïde deux mille: ceux de Tyr en 
mañlacrerenc plufeurs, & en mirent en prifon 
encore un plus grand nombre. Ceux d'Hippos & C 60.de l'É- 
de Gadara chaflerent de leur compagnie les plus re vulg. 66, 


hardis, & obferverent de près ceux dont ils 
croyoient avoir {ujet de craindre davantage. Les 
autres villes de Syrie les traicerent à proportion 
de la haine qu'ils leur portoient, ou de la crainte 
qu'ils en avoient. Les villes d’Antioche, de Sidon, 
de Gérafa & d’Apamée furent les feuls qui les 


épargnerent. Le Royaume d'Agrippa, qui s'éten- 


doit dans la Trachonite, & autres lieux au-delà 
du Jourdain, ne fut pas exempt de ces troubles. 


_ Ce Prince étant allé trouver Ceftius Gallus à Cé- 
farée, avoit laiflé pour gouverner fes Erats, un 


nommé Varus, parent de Soëme Roi de la So- 
phéne , entre l'Arménie, da Méfopotamie & la 
Comagéne. La Province de Bathanée ayant dé- 
puté vers Varus, pour le prier d'y envoyer quel- 
ques troupes, afin de contenir les efprirs remuans, 


qui étoient difpofez à broüiller au lieu de les re- 


cevoir, & de leur accorder ce qu'ils demandoient, 
il envoya la nuit des gens de guerre à leur ren- 


“contre, & les tua tous. 


Ceftius Gallus Gouverneur de Syrie, (4) ayant 


appris cé qui fe pafloit en Judée, y vint en di- 


ligence d’'Antioche où étoir fa demeure ordinai- 
ze, avec la douzième légion, deux mille hommes 
-choifis fur les autres légions, fix cohoftes d'autre 


 infanterie, & quatre régimens de cavalerie. Outre 


Ccci 
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Car. XV. 
Ceftius Gallas 


vient en Judée, 


RS » 
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| ue voifins ; deux mille chevaux, & trois mille hom- 


C.69.derË. mes de pied du Roi Antiochus ; mille chevaux 
re vulg. 66. & trois mille hommes de pied du Roi Agrippa, 
*  & quatre mille hommes du Roi Soëme , dont le 
tiers étoit de cavalerie. Cela faifoit une armée 
| . de plus de vingt mille hommes de pied, & d’en- 
| viron cinq mille chevaux. Ceftius s'avança avec 
ces troupes jufqu'à Ptolémaïde, d'où il matcha 
contre la ville de Zabulon, qui eft la premiere 
de Galilée du côté de Prolémaïde, & dont les 
habitans s’éroient tous retirez dans les montagnes. 
Il Pabandonna au pillage, & puis y fit mettre 
le feu. Il fit le dégât aux environs, & brûla les 
| | villages qui en dépendoient. De: là il retourna À 
| 


qui fe jetterent fur ceux qui étoient demeurez 


mille. 
Ceftius envoya Gallus Colonel de la douziéme 
légion , en Galilée, pour fe rendre maître de 
cette Province. Séphoris qui en éroit la plus forte 


_— fuivirent fon exemple. Quelques mécontens s'érant 


} 
| | place, lui ouvrit les portes ; & les autres villes 
l 
ie __.  1étirez fur la montagne d’Azamon, Gallus les y 


| | força, & en tua plus de mille. Les autres fe fau- 


qu'il n'y avoit plus rien à faire dans la Galilée, 
alla rejoindre Ceftius Gallus, qui sétoit avancé 
à Céfarée de Paleftine. Ceftius envoya à Joppé 


mirent le feu, Les habitans, au nombre de huit 


cela , il avoit des troupes auxiliaires des Rois 


Prolémaïde, Cette retraite donna cœur aux Juifs, 


derrière à piller, & ils en tuerent plus de deux 


verent dans des lieux inacceflibles. Gallus voyant 


_ quelques troupes, . prirent la ville, & y 


Si 
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mille quatre cens, furent paflez au fl de l'épée, ee. 
& la ville abandonnée au pillage. De Céfarée =. a 
Ceftius s’avanca vers Jérufalem. I pafla par An- ie l'E. 
tipatride ; & ayant appris qu'un grand nombre te vulg. 66. 
de Juifs s'étoient retirez dans une forrerefle : 
nommée la tour d'Aphec, il envoya ‘des troupes 
pour les attaquer. Mais ils n'oferent les attendre ; 
& les Romains ayant pillé ce fort, y mirent le feu. 
D'Antripatride, Ceftius alla à Lydde. I] n'y 
trouva que cinquante habitans , Les autres étant 
allez à Jérufalem pour y célebrer la Fête des 
 Tabernacles. Il brûla la ville, & tua tous les Juifs 
qu'on y rencontra. Il savança énfuite par Bécho- 
ron jufquà Gabaon, où il fe campa. Gabaon 
n'eft éloignée de Jérufalem , que de deux lieues. 
Les Juifs voyant l'armée Romaine fi près de Ia 
Capitale, quicrerent la fête & les céremonies s & 
fans fe mettre en peine même du jour du Sabbat, 
ils coururent aux armes, & vinrent fondre fur — 
Ceftius avec tant d’impetuofité , qu'ils ébranlerent 
les troupes Romaines, & furent prêts de les 
rofnpre ; mais ils furent. repouflez par la cava- 
férie. qui vint à propos au fecours de l'infanterie | 
ébranlée. Les Juifs ne perdirent dans ce combat 
que vingt-deux hommes; & les Romains y en 
perdirent Cinq cens quinze; {çavoir, quatre cens 
d'infanterie, & le refte de cavalerie. Ceftius fe 
retira à Béchoron; & dans fà retraite, Gioras fils 


EE 


Pimon, lui tua quelques foldats, & lui enleva 

quelqu chaion chape de bagige © 

L'armée Romaine demeura trois jours en cet 

endroit , environnée des Juifs qui étoient fur les 
e . ee Cce ii) 


# 
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| : - hauteurs, & qui menaçoient de fondre fur eux, 


AN Du M. ils fe mettoient en marche. Mais le Roi Agrip- 


rar pa (4) ayant envoyé offrir aux Juifs le pardon 
re vulg. 66. de leur révolte, s'ils vouloient quitter les armes, 


cela mit la divifion parmi eux; & Ceftius prof- 
tant de l'occafion , les poufla fi vivement, qu'ils 
prirent la fuite, & fe retirerent à Jérufalem. {b) 
El fe campa à fept ftades, ou huit cens cinquante 
| pas de la ville, en un lieu nommé Scopos , & y 
- “emeura trois jours fans rien entreprendre, dans 
l'efperance que durant cer intervalle, les Juifs 
pourroient rentrer en eux-mêmes. Le quatriéme 
| jour, qui étoit lé 30. d'Otobre, il savança en 
bataille, & infpira tant de frayeur aux Juifs, 
qu'ils fe renfermerent dans le Temple, & dansk | 
| derniere enceinte de la ville, lui abandonnant tous. . 
les aucres quartiers, où il mit le feu ; il prit fon quar- 
| tier dans la haute ville , auprès du Palais Royal. 
| | - Jofeph afsûre que s'il eût donné l'aflauc fur le 
champ, il fe feroir rendu maitre de la ville, & 
| auroit fini la guerre. Mais il en fut détourné par 
quelques-uns de fes principaux Ofhciers, que 
Florus avoit gagnez par argent. I y avoit même 
fur les murailles Ananus & quelques autres des 
| | principaux de la ville, qui offroient à Ceitius de 
L. : lui ouvrir les portes ; mais il n'ofa fe fiér à eux, 
| | & méprifa leurs offres ; & les fédirieux sétant 
apperçus du deffein d'Ananus , & des autres, ils 
| les pourfuivirent à coups de pierres, & les obl= 
| 


S. 
nt à fe jetterent à bas des murailles. Les cinq 


om mo nn en euro 


se © (a) Jofph.de Balle, lac. 38] (b)Ch XXXE 
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jours fuivans, Ceftius chercha quelque endroit — 

qu'il püt forcer ; mais Les Juifs faifoient fi bonne s à > dt 04 
arde par-rout, qu'il n’en put trouver aucun. Le C6 del'Ë. 

fixième jour il &r donner un grand affaut cotre re vulg. 66: 

une porte du Temple, du côté du feprentrion. 

Les Juifs lancerent aux foldats Romains tant de 

craits du haut des-portiques, qu'ils les contrai- 

onirent diverfes fois de reculer. Mais les Romains. 

{e couvrant de leurs boucliers, & faifant ce qu'ils ee 

appelloient la tortuë, rendirent inutiles les fléches. À 

& les traits des ennemis, & commencerent à tra- 


Se 


rent cœ 


& en queuë par les Juifs, qui lui tnerént un 
grand nombre de foldats, & enlev érent beaucoup. 
de bagage. Ceftius pañla deux jours à Gabaon: 
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Re d le nombre des Juifs croifloit toujours, il {e mit 


re vulg. 66. en chemin , abandonnant tout le bagage capable 
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— fans fçavoir à quoi fe réfoudre ; enfin le troifiéme 


jour, qui étoit le 8. de Novembre, voyant que 


de le retarder , & faifant tuer toutes les bêtes 
de fomme, à la réferve de celles qui portoient 
les machines & les javelots, Les Juifs le pourfui- 


virent, mais foiblement, jufqu'à la defcente de 


Béthoron , qui eft fort étroite; alors ils l’atta- 


querent de front & de tous côtez. L'armée Ro= 


maine ne pouvant ni combattre, ni {fe défendre, 
ni avancer, ni reculer, couroit rifque d’être en. 


tierement défaite, fans la nuit qui furvine, & 
qui lui donna le moyen de fe retirer à Béthoron. 
Celtius perdit dans cette occafion quatre millé 


hommes de pied, & près de quatre cens chevaux. 

Les Juifs occuperent toutes les avenués, & 
tous les environs de Béthoron, pour empêcher 
que Ceftius n’en.pût fortir. Mais la nuit même 
il partit avec fes troupes fans faire de bruit; il 
laifa dans là ville quatre cens foldats choïlis, à 
qui il ordonna de monter fur les coits, & de 
crier bien haut : Qui va là? comme font les fen- 


tinelles, pour faire croire que l’armée y étroit tonte 
entiere. Il y-abandonna auf fes machines, “qui 


fervirent bien depuis aux Juifs durant le fiege de 


Jérufalem. Il fit tant de diligence, qu'il fe trouva 


à près de quatre milles de la ville. avant que les 


Juifs s’apperçüffent de: fa retraite. Ils fe jetterenc 


für les quatre cens hommes qui avoienc été laiffez 
PR En : e SRE $ SERRE É. È 
dans Bérhoron, & les tuerent aifément : après quoi 


ils fe mirent à pourfuivre Ceftius jufqu'à Antipa- 
RE 


er Re > 


Le 


tride ; mais ne l'ayant pû atteindre, ils fe retire- 
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rent comme en triomphe à Jérufalem. Cela arriva 


le huitiéfhe de Novembre. T'acite (4) & Suérone (à) a. g.del'Ez: 


parlent de cette défaite de Ceftius, & remarquent re vulg. 66. ; 


qu'il y perdir une des aigles des Légions. 


. Cet heureux fuccès enfa le cœur des féditieux , 
& rehauffa leurs efperances ; mais il ft compren. 
dre aux plus fages, & aux plis judicieux des 
Juifs, (c) que déformais il n’y avoit plus de paix à 
elperer , & que les Romains ne manqueroient pas 
de revenir contre ‘Jérufalem, & de venger fur 
toute la nation, laffront qu'ils venoient de re- 
cevoir. Ain plufieurs des plus confiderables fe 
retrerent de la ville, comme on fe fauve d'un. 
vaifleau prêr à être fubmercé. Les Chrériens firent 
la mème chofe :/ d) ils voient appris du Sau- 


+ 


veur, (2) que quand ils verroient Jérufalem en- 
vVironnée d’une armée, ils euflent à fe retirer fur 
les montagnes. Les Anciens nous racontent, que: 
Dieu leur en donna encore des ordres particu- 


liers avant la guerre ,. par une révelation qu’en. 
eurent lesprincipaux de l'Eglife de Jérufalem, 


 & même par un Ange qui leur fur envoyé ex- 
près, felon faint Epiphane. Il leur dit de fe re- 


tirer au-delà du.Jourdain , dans la ville de Ptlla,. 
qui éroit du Royaume d’Agrippa, dans lequel:la. 
guerre ne s'étendir point. On ne fçait pas préci- 
fément.en quel tenx les Chrétiens fe retirerent , 


_(b) Sueron in Vefpaf. c. 4. Ce. 
{c) DeBello, l2.c. 42. | _(e) Ze, À AL. 20.27. 


(9) ÆEnfeb.l. 3.0.5. Epiphan | = : -. : 
. Tome IV, DDd 


(2) Tacir. hifi. l. $.e.10. Jheref 29.6. 7. Évheref. 30. Ce du: 
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Car, XVI.. 
Vefpañen. eft 
nommé par Néron 
pour faire la guer-. 
xe.aux Juifs. 
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ni même s'ils fe retirent tous à la fois, & dans 
un même lieu. 1l y a bien plus d'apparence que: 
dès ce tems-ci plufieurs allerent à PellaŸ &. aux 
environs. & que quand Parmée de Tire approcha. 
de Jérufalem,. & commença à en faire le fiege.. 
ceux. qui étoient éncore dans _ fe retirerent: 
en lieu de sûreté: ; : 
Ceftius étant “échappé de:ce danger. députa: 
vers Néron | qui étoit alors en Achaïe . quel. 
ques-uns des principaux des Juifs ,. qui étoient: 
demeurez: attachez: au parti des Romains, pour: 
Finformer de Fétat des chofes, & pour'en rejetter: 
la faute fur Florus: Néron comprit fort: bien la: 
confequence de.cette guerre, & qu’elle deman: 
doit un Chef d'experience, & de valeur..Il jerta: 
les yeux fur Vef pafien qui. avoir: toujours fait la: 
guerre avec beaucoup de réputation & dé füccès., 
& qui métoir: pas d'un:rang.,. ni d'une naïflanee 
qui düflent le faire appréhender à l'Empereur. Il: 
tétoit pas alors dans les bonnes races de Néron,, 
parce qu'il ne témoionoit point afez admirer fa: 
belle voix ; & il mattendoit prefque. que la mort. 
lorfqu'il fut nommé Géneral de l'armée de Syrie: 
&: chargé de. la guerre contre-les Juifs. 
- Ceux de Dämas âyanr appris La défaire de l'ar-- 
mée Romaine , réfolurent de faire perir tous les: 
Juifs qui demeuroient parmi eux. Mais comme: 
la plûpart des femmes de Damas avoient embraf-- 
fé la Religion-des Juifs , ils eurene grand foin de: 
lèur cacher” leur réfolution. Un jour donc que: 
tous’ les Juifs éroient affemblez dans le lieu des 
exercices publics, ceux de Damas. fe jetreseme. fur” 


En. & 
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“eux, & en égorgerent dix mille fans aucune réfi-* 


ns us 
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tance. ; =  — 4069. de J. 
Les Juifs qui avoient poutfuivi Ceftius, étant C. 69. de l'E. 
de retour à Jerufalem, (4) n'oublierent rien pour re vulg. 66. 


ramener à leur parti, & pour faire entrer dans 


Jofeph eft établi 
Gouverneur de l& 


leur révolte, ceux qui tenoient encore pour Les rudé. 


Romains. La plûpart y entrerent ou librement & 
par inchnation, ou par contrainte. ‘On tint un 


:srand Confeil dans Le Temple, & d'un commun 


-<onfentement, on-élut divers Chefs. pour.com- 
manñder tant dans Jérufalem , que dans le refte 
-de:la Judée. Jofeph fils de‘Gorion, & le Ponrife 
Ananus fils d'Anne, furent nommez pour la vil- 
Je ; Eléazar fils d'Ananie & auteur de la revolte. 
pour l’Idumée ; Jofephe l'Hiftorien , fils de Mat- 
æhias , pouf les deux Galilées. On envoya outre 
céla divers Gouverneurs en differentes places du 
.paÿs. Chacun de ces Gouverneurs partit pour fon 
“département, & commença à travailler à fe met- 
ære en Ctat d'attaquer les Romains , ‘ou au moiné 
-de fe défendre, au cas qu'il fût atraqué, 

“Jofeph étant arrivé en Galilée, sy acquit 
Paffection des principaux du pays,  . 
avec eux fon autorité. Il en choifit foixanre & 
dix des-plus häbiles , qu'il établit comme Admi- 
niftrateurs de la Province. Il les confultoit dans 
es affaites les plus importantes, & ils lui fervoient 
-comme d'ôrages de la fidelité de ‘tous les :Gali- 
éens. Il établit auffi dans chaque ville fept Jupes, 
spour juger les petites caufes ; & pour les grandes, 
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il s'en referva la connoiffance. 1l sappliqua fus: 
tout à remettre la paix dans la Province, & à 
défarmer les voleurs. à qui il fit fournir par le 
pays ‘une folde comme à des foldats. Il ne rece: 


voit. ni argent, ni prefens pour ladminiftration 


_dela juftice ; ainft il eut l'avantage de gagner l'ef. 


time & la confiance des Galiléens. Prévoyant que 
les Romains ne manqueroient pas d'entrer en ar- 
mes dans ce pays, il fongea à faire fortifier les 
principales villes de la bafle Galilée, comme Ta. 
sichée, Tibériade, Jotapat, Béerfabée, Salamaïm, 
Péreche, Japha , Sigoph & le mont Ithaburius, 
ou Thabor, & les cavernes qui font près le lacde 
Génefareth. Quant à la haute Galilée, il ft auf 
fortifier Pétra, autrement Acabaron, Sépher, 
Jamait & Méro ; & dans. la Gaulanite, Séleucie, 
Sogan & Gamala. Il permit aux habitans de Se 
phoris de fermer leur ville de murailles, parce 
qu'ils éroienc riches , guerriers, & difhciles à.gou. 
Verner.. 2 
Il arma dans la Galilée plus de cent mille hom. 
mes ,, parmi lefquels il tâcha d'établir l’obéiffance 
&.la difcipline , qui-rendoient les Romains invin: 
cibles, & de les aguerrir, comme devant faire à 
guerre à la nation du monde la plus brave & la 
mieux difciplinée. Ces troupes étoienr entrete- : 
nuës par les villes, dont la moitié des. habitans 
étoir.a.la guerre, & l’autre moitié leur fournifloit 
les vivres &.la fubfifance. Pour Jofeph., il avoit 
autour. de fa perfonne fix cens gardes , tous gens 
afhdez, & foldats choifis. Pendant qu'il étoit oc 
eupé à regler les affaires de fa Province, Jean de 
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Gifcala, (4) homme artificieux, difhmulé ; grand 
menteur, ambitieux, fourbe, s'étoit mis à la tête 
d’une troupe de quatre cens voleurs , qu'il avoit 


Ë 9, 
C.69. de PE- 


raflemblez, & avoit commencé à exercer fes bri re vulg. 66, 


gandages dans la Galilée. Il offrit fes fervices à 
Jofeph , & lui demanda la commiflion de fotti- 
fier Gifcala. Jofeph le lui permit , fans fe défier de 
rien. Jean gagna beaucoup fur ce qu'il tira de la 
ville pour l'execution de cer ouvrage , & beau- 
coup davantage encore fur les huiles, qu’il ache: 
ra en.très-grande quantité & à rrès-vil prix, & 
qu'il revendir enfuire fort cher: Se voyant avec 
beaucoup d'argent , il fe. Aatta de pouvoir dé- 
poüiller Jofeph du gouvernement de la Galilée, 
Pour y parvenir, il crut devoir mettre la confu- 
_fion dans la Province ; afin qu’il pût tuer Jofeph, 
sil vouloit sy oppofer ,ou le rendre-odieux à ceux 
du pays , & le faire revoquer, sil négligeoir le 
devoir de fa charge. Dès auparavant il avoir fait 
courir le bruit, que Jofeph avoit réfolu de livrer 
le Galilée aux. Romains. a 
Quelques jeunes gens du bourg d'Abarith, 
Qui faifoient garde dans le grand Champ, atta- 

querent lIntendant-du Roi Agrippa & de la Reine 
Bérenice, 8 pillerent le bagage qu’il conduifoit, 
quiconfiftoit en riches vêtemens,. vaiflelle d'argent, 
& fix cens ieces d’or. Ces voleurs ne pouvant 
plus cacher une prife fi confiderable, en vinrent 
donner avis à Jofeph., qui étoit alors à Tarichée. 
Il défaprouva fort cette violence, & leur ordonna 
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7 de remettre tout ce qu'ils avoient pris entre ‘les 


mains d'un des principaux de:la ville. Ces cens 


Céo. de PE. irritez te Voir qu'on ne leur laifloit pas au moins 
revulg. 66. une partie de leur butin, publierentpar- tout que 


Jofeph £toir un traître : en forte que dès le len- 
.-defhain matin cent mille hommes s'aflemblerent 
“en armes, & fe rendirent dans FHippodrome, 
près de Tarichée, criant les uns , ‘qu'il le falloit 
it, les autres, qu'il le falloit brûler. ‘Les amis 
«& les gardes de Jofeph en furent fi effrayez, 
«qu'ils s'enfuirent tons, excepté quatre. Il dor- 
moit alors dans fon logis, & lon étoit prêt dy 
mettre le feu, quand T s'éveilla. On lui confeil- 
doic de S'enfuir : mais lui fans s'étonner, alla fe 
préfenter devant cette multitude, ayanc fes ha- 
Le déchirez , de la cendre fur fa tête, fes mains 
derriere le dos, & fon.épée penduë à fon coû, Les 
‘habitans de Tarichée en furent-touchez. de com- 
spaffion : mais les payfans des environs -crierent 
qu'il falloic qu'il rendit l'argent qu'il avoit levé, 
-& qu'il confefsât fa:trahifon. Gomime fon deffein 
étroit de les divifer, il leur déclara qu’il n'avoit 
aulle envie de rendre à Agrippa Fargent dont il 
<toit queftion., «ni encore mosns d'en profiter ; 
mais qu'ilvouloit faire fortifier T'arichée, quiétoit 
tonte ouverte : Que fi ce.deflein n'éroit pas de leur 


goût , ils:pouvoient difpofer.de ce ui avoit été 


nt de gran- 
-des louanges ; comme ils n’écoiént pas moins de. 
quarante mille hommes, ilfles laiffa contefter avec 
ceux des agtres villes, qui ne vouloient pas que 
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Farichée feule en profität. L'affemblée fe fépara, —— 


après qu'il leur eut témoigné que fon intention 
étoit de fortifier aufli les autres villes Enfin lorf. 


gée par deux mille hommes des plus animez de 
laflemblée ,. qui erioient confufément contredui. 
Pour fe tirer de ce danger, il monta fur la terrafle: 
de la maifon:, ft figne de la: main, & dit que: 
parmi tant de voix confufes, il ne pouvoir diftin- 
guer ce qu'ils demandoient : Que s'ils veuloient 
lui envoyer quelques perfonnes pour luidire leur 
intention , qu'il écoit prèc de les facisfaire. Ils lui: 


envoyerent les: principaux de l'affemblée ; & les. 


ayant fait mener dans le lieu le plus écarté de la. 


maifon,, iFles fr fouerrer jufqu'à leur découvrir: 
rés quof., il les senvoya. Les autres 


les côtes; s 
furent fi effrayez de ce fpeétacle, qu'ils ne fonge- 
rent qu'a s'enfuir.  — : 


… Jean de Gifcala apres cela feignie d'être malade 


& écrivit à Jofeph , pour le prier de lui- permettre: 


d'aller prendre les eaux à Tibériade. Deux jours 
après qu'il y fur arrivé, il gagna les Gou: 


de R ville; les uns par argent, les autres par fes 


calomnies, & voulut les en gager à quitter Jofeph.… 
Silas, unde fes amis, lui.en donna avis. Jofephe 
partit fur le’champ , marcha toute là nuie, &ar 


riva de grand matin à Tibériade, Four le peuple. 


_ excepté ceux qui avoient été gagnez par Jean de’. 


Gifcala, vinrent au-devane de lui. Jean envoya. 


lui faire des excufes, difant que fon incommo- 


dité ne lui permetroit: pas de lui rendre ce de 


voir. & fçachane qu'ilavoir fair affembler le pen 
35 qu re 124 + 
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le dans le lieu des exercices publics, Jean en- 
voya des gens armez pour le tuer. Quand le peu- 
ple les vit virer leurs épées , il s'écria ; & Jofeph. 
s'étant tourné , & les ayant vüs, defcendit prom- 


prement d'un petit tertre, où il étoit monté, 


gagna le lac, & fe jetta dans une petite barque 
avec deux des fiens feulement. Les gens de ouerre 
artachez à Jofeph, voulurent prendre les armes, 
pour châtier ces affaflins : mais Jofeph craignant 

une guerre civile, les empêcha, | 
. Jean de Gifcala ayant manqué fon coup, & 
fçachant que les milices du pays s'étoient aflem- 
blées pour marcher contre lui, fe retira prom- 
ptement à Gifçala ; & Jofeph fe contenta de faire 


_profcrire ceux qui avoient attente à fa vie, & de 


faire déclarer, que Jon confifqueroit 


Jes biens, 

& qu'on brüleroit les maifons & toutes les familles 
de ceux qui dans cinq jours n'abandonneroient 
pas ce trairre, Ce qui eut tant d'effet, que crois 

mille hommes de ceux qui accompagnoient Jean, 
le quitterent, & vinrent jetter leurs armes aux 
pieds de Jofeph. Jean quitta Gifcala, & fe retira 
avec deux mille Tyriens fugitifs qui lui reftoient, 

Il envoya fecrettement À Jérufalem accufer Jo- 
feph d’avoir levé une grande armée, pour fe ren- 
dre maître de certe capitale, fi on ne le prévenoit. 
Le. peuple netint compte de cer avis , parce qu'il 


_avoitéré informé d’uné partie de ce qui s'étoit paf- 


fé : mais quelques-uns des principaux envoyerent 
de largent à Jean, pour aflembler des troupes, 
& faire la guerre à Jofeph. Ils dreflerent un aëte 
pour lui ôter le commandement de celles qu'il. 
+ : avOIL » 


NE 
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avoit, & envoyerent deux mille cinq cens hom- = | | 
mes, avec quatre perfonnes notables de Jérufa- . ee de | 
lem, pour l’obliger à executer cet ordre, & pour CUS LE | 
détacher les Galiléens de l'affection qu'ils lui por- re vulg. 66. | 
toient. Ils vinrent donc en Galilée, réfolus d’em- | 
ployer contre lui la violence, s'il vouloit réfifter ; | 
 finon de le laiffer venir en libeïté à Jérufalem,, 
pour y rendre raifon de fa conduite. 
Jofeph fut informé par fes amis qu'on envoyoit 
vers lui des gens de guerre : mais ils ne pürent 
lui en dire-davantage, parce qu'on tenoit la chofe 
fort fecrette. Avant qu'il pût fe précautionner 
contre ces gens, Gamala, Scychopolis, Gifcala & 
“Tibériade fe déclarerent contre lui. Les ayant ra- 
menées fans violence, & s'étant faifi des quatre 
Chefs de ces mutins, & des principaux dé ceux 
qui avoient pris les armes contre lui, il les en- : 
voya à Jérufalem, où le peuple faillit à Les lapi- | à 
er avec ceux qui les avoient envoyez en Galilée. | 
Ceux de Tibériade ayant offert de remettre - À 
leur ville entre les mains d’Agrippa, ce Prince ne L 
vint pas au jour marqué, mais y envoya feulement 
quelques cavaliers Romains. A leur Attivée sl . 
ville fe révolta contre Jofeph. Il en reçut la nou- 
velle à Farichée: mais n'ayant point alors de trou- 3 
pes auprès de lui, il ufa de ftraragême pour trom- | 4 
per ceux de Tibériade. Il prit deux cens trente : - + 
barques qu'il rrouva dans le lac, mit dans cha- | 
cune quatre matelots vogua de grand matin vers | 
Tibériade; ft arrêter ces barques à une diftance 
de la ville, d'où l'on ne pouvoir qu'à peine les 7 | 
diféerner, ordonna aux matelots de battre l'en 2 
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avec leurs rames , s'avança avec fepr de fes gardes: 
fans armes , aflez près pour pouvoir être connu. 
Ceux de la ville ayant appercçü de loin ce grand. 
nombre de barques, jetterent les armes, & im- 
plorerent fa clemence, I leur dit de lui envoyer 


| des députez , pour lui faire fatisfaction. ls lui en- 


voyerent aufli-tôt dix des principaux de la ville. 
Il les ht mettre dans une barque, & les envoya. 
affez loin de la ville. Il demanda aufli-tôt cin- 
quante des principaux Sénateurs, & continua den. 
ufer de même, jufqu'à ce qu'il eût entre les mains 
tout le Sénat de Tibériade, qui étoit de fix cens. 
hommes, & deux mille des autres habitans : & 
à mefure qu'ils venoient , il les envoyoit prifon- 
niers à Tarichée. Alors tout le peuple commença 
à crier que Clitus étoic le principal auteur de la 
fédition. Jofeph envoya un de fes gardes pour lui 
couper les mains. Ce garde effrayé n'ofant exe- 
cuter cer ordre, Jofeph fit femblant de vouloir 
defcendre à terre, pour le châtier lui-même ; & 
Clitus le pria de lui hiffer au moins une main. 


Jofeph y confentit, pourvû qu'il fe la coupât lui- 


même, Auflstôt il tira fon épée; & fe coupa k 
main gauche. Ainfi Jofeph recouvra Tibériade. 
. Ceflius étant de retour en Syrie, énvoya à 
Prolemaïde, un Capitaine nommé Placide, (4). 
pour faire le dégât dans la Galilée: Ceux de Se 
phoris envoyerent demander du: fecoursa Ceftius . 


ce que lés autres Galiléens ayant appris , ils accot- 


1i 


ent. en: grand nombre contre Séphoris , force- 


Ÿ _{a) Jofeplh. de vita fua, p. 1015+ É [eg RES : ee à 
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ent la ville, & lauroient ruinée, fi Jofeph n’eût 
exprès fait courir le bruit que les Romaïns arri- 
voient. Îls arriverént en éffer quelque tems après. 
Jofeph les vint attaquer : il eut d’abord quelque 
avantage ; mais enfin il fut obligé de fe retirer 
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avec perte. Depuis ce tems l'Hifloire ne fait plus 


mention de Ceftius. Il ne furvèquit.suéres à la 
“honte du mauvais fuccès qu'il avoit eu contre 
Irafilens — | | | 2 
Cependant on fe préparoit férieufement à la 
guerre dans Jérufalem. (4) On fe hâtoit d'en re- 
lever les murailles, d’affembler des machines, de 
faire forger grand_nombre d’armes. La jeunefle 
s’exerçoit à s'en bien fervir. Tout étoir dans Papi- 
tation & dans le mouvement. Les plus fénfez 
_ prévoÿant les malheurs qui menaçoient leur pa- 
trie, avoient le cœur percé de douleur, & ne 
pouvoient retenir leurs larmes. Ceux au con- 
 traire qui âllumoient Le feu de la guerre, fe re- 
paifloient de vaines efbérances. Ananus avoit 
deflein de furfeoir pour un tems tous ces prépa- 
ratifs dé guerre, afin de guérir Les efprits des {e- 
ditieux, qui fe nommoient Zélateurs, & pour leur 
faire prendre des réfolutions plus prudenres : mais 
il fuccoba dans fon entreprife. 
… Dans ce même tems Simon fils de Gioras, dont 
on aura fouvent occafon de parler dans la fuite, 
étoit dans l’Acrabaténe d'Idumée, differente d'un 
autre canton de mème nom dans:la Samarie, où 
. il avoit amallé un erand nombre de fédirieux, 


mn 
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avec lefquels il pilloit les biens des riches, & 
tuoit ceux qui tomboient entre fes mains. Ananus 
envoya des troupes dans ce pays, & l'obligea de 
fe retirer dans le château de Maffada, qui étoit 
occupé par d'autres fédirieux. De-là il faifoit des 


. courfes dans l’Idumée ; & il y demeura jufquà 


Vefpañfien vient 
en Syrie. 


la mort d'Ananus. | 
Vefpafien étoit auprès de Néron dans l'A- 


- ghaïe , (4) Jorfquil fut nommé Géneral des armées 


de la Syrie, & chargé de la guerre contreles Juifs. 
Dès qu'il eut recû cette commiflion, il envoya 
Tite fon fils à Alexandrie, pour y prendre la 
cinquiéme & la dixiéme légion, & les lui ame- 
ner en Judée. Pour lui, il fe rendit en Syrie, 


: où il raffembla toutes les forces Romaines, & les 


troupes auxiliaires, que lui donnerent les Rois 
des nations voifines de cette Province. Il ft garder 
à fes troupes une exacte difcipline ; ce qui lui. 
acquit l'eftime des Provinces même, qui n'étoiens 
poine fous Con 2 … 
Pendant ce tems, les Juifs de Jérufalem allerenr 
attaquer la ville d'Afcalon, (b) défenduë par un 
petit nombre de Romains, ayant à leur tête un 
Capitaine experimenté nommé Antoine, Les Juifs 
étoient en fort grand nombre, mais fans difci- 
pline & fans expérience. Antoine informé de leur 
inarche, fortit d’Afcalon avec fa cavalerie, & les 
attendit de pied ferme, Après avoir effuyé leur pre- 
mier choc, il les attaqua , les rompit, les mit en 
fuite, & leur tua dix mille. hommes. Quelque rems 
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après, ils revinrent contre Afcalon avec une ar- — 


mée plus nombreufe que la premiere: mais An- 
toine leur drefla des bte fur le chemin, 
les chargea fans leur donner le loifir de fe mettre 
en bataille, & leur tua encore -huit mille bom- 


mes. Niger qui commandoit les Juifs, fe fauva 


dans une tour, où Antoine fit mertre le feu, ne 
doutant pas, que Niger n’y périt avec tous ceux 
qui l'y avoient fuivi. Mais. il S'étoit jetté de la 
tour en bas, & étoit tombé dans une cave, où il 
fut crouvé vivant crois jours après, par les Juifs, 
qui étoient venus pour enterrer leurs morts. 
Vefpañen étant arrivé à Antioche, (4) y 
trouva le Roi Agrippa, qui l’attendoit avec fes 
forces. Ils en partirent enfemble, (b) & vinrent 
à Prolémaïde, où les habitans de Séphoris, qui 
avoient toujours été attachez aux Romains, lui 
envoyerent, demander des troupes, pour les dé- 
fendre contre les autres Juifs de Galilée. Séphoris 
éroit une place très-importante, non-feulement 
par fa force & par fa grandeur, mais encore par 
fa fituation, puif qu’elle étoit la principale défenfe 
de la Galilée. Vefpafien y envoya Placide avec fix 
mille hommes de pied, & mille chevaux, qui 
firent le désâr dans route la Province. Tite vint 
joindre Vefpañien fà Prolémaïde avec les deux 
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Tite vient join- 
dre Vefpañen à 
\ … 

à Ptolemaïde. 


légions qu’il lui amenoit d'Alexandrie. Vefpañien 


en avoit une troifiéme avec lui, avec vingt-trois 
cohottes, dont dix étoient de mille ‘hommes 


en ar 
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i 7 chacune, & les autres de fix cens homimes de. 
ca _ de] pied & de fix vingt chevaux. Agrippa, Antiochus 
és “ de rÉ- Roi de Comagéne, & Soëme Roi de la Sophéne, 
re vulg. 66, envoyerent chacun deux mille hommes de pied, 
& mille chevaux. Malc ,'Roi d'Arabie, lui envoya 
mille chevaux, & cinq mille hommes de pied. 
Toutes ces troupes éroient garnies d’arcs & de 
fléches. De forte que toute l'armée fe montoir à 
foixante mille hommes, fans compter un cres- 
grand nombre de valets, qui pouvoient pañler 
pour autant de foldats, parce qu'ils avoient paie 
_ leur vie au milieu des périls & des exercices de 
li guerre. . 2 
Avec ces forces Vefpañen entra dans la Galilée, 
voulant exprès commencer la guerre par cette 
Province, pour donner lieu à Jérufalem & à la 
Judée de rentrer en elles-mêmes, & de fe re- 
pentir. L'éffroi fe répandit incontinent dans toute 
la Province, & Jofeph fe vit bien-tôt abandonné 
des fiens, & forcé de fe retirer à Tibériade. (4) 
De-là il écrivit à Jérufalem le véritable érac des 
chofes, leur difant que s'ils avoiene deflein de 
faire un traité, de le lui mander promptement; où 
Sils étoient réfolus de continuer la guerre, de 
lui envoyer des forces capables de réfiiter à leurs 
— ennemis. ne . a  _ 
Jofvhet ame Vefpañien réfolut d'attaquer d’abord Jotapat, 
. ville de Qni étoit la plus forte place de Galilée : mais il 
ee dk premièrement applanir les chemins qui y con: 
ifoient, & qui éroient de crès-difficile accès à 
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l'infanterie, & abfolument inacceflibles à la ca- 
valerie. Pendant ce tems-la, il prit Gadare , qui 
n'étoir qu'a deux lieuës de Fotapar, & la brûla 
avec cos les villages des environs. Jofeph. ayant 
appris le deffein de Vefpañien, fe jeta dans Jo- 
tapat le 21. de May; & Vefpalien en fur ravi. 
croyant qu'en prenant Jofeph , il fe rendroit 
maître de route la Galilée. Jofephe qui nous a 
tant parlé de Jotapar, ne nous apprend pas en. 
quel endroit elle étroit fituée. On croit que c'eft 
k mème que Geth- Apher, patrie du Prophéte 
Jonas : mais la chofe n'eft nullement certaine. 
Dès que Velpañien fut informé qu'il s'étoit rendu 
à Jotapar, il envoya inveftir la ville de tous côtez 
par Placide & par Ebutius, deux Capitaines d'une 
valeur & d’une expérience reconnuës, Le lende- 
main il y amena toute l’armée, & commenca le 
jour fuivant à l’attaquer. L'attaque fut très-vive,, 
& dura tout le jour. Les Romains y perdirent: 
_ treize des leurs & y eurent beaucoup de bleffez.. 


Les Juifs y eurent dix-fept morts, & fix cens. 


- bleffez. Les cinq jours fuivans fe pañlerent dans. 
des affauts pareils au premier, & avec un fuccès. 
à peu près égal. La ville étoit bâtie fur un rocher 
efcarpé;fa)ré inaccefhble de toute part, fi. ce. 
n'eft du côté du feprentrion ; & encore Jofeph: 
_avoit-il fair envelopper ce côté dans lesfortifica- 


tions, afin que la place füt abfolumenr inaccef- 


dible. | 


= Vefpañen voyant Fopiniâtreré des Juifs, réfolut- 


| (a) De Bello lac. 123. 
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— d'élever une grande terrafle du côté que Îa ville 
AND &J étoit plus aifée à aborder. On y travailla pendane 
de rE_ plufieurs jours avec une ardeur incroyable : les 
re vulg. 67, Juifs de leur côté n'oublierent rien pour en re- 
tarder l'exécution. Mais ne pouvant réfifter à Ja 

force , & à la multitude des afliegeans, Jofeph 

fit conftruire avec une extrème diligence, un 

fecond mur derriére celui de la ville, beaucoup 

plus haut que n'étoit la terrafle des Romains. (4) 

Pour mettre à couvert les ouvriers qui y travail. 

loient, il fit drefler des poutres de diftance en 

diftance au-devant de ce nouveau mur, & fuf- 

pendit entre chaque poutre des peaux de bœufs 
_fraichement tuez , qui étant lâchement fufpen- 

duës, rendoient inutiles les coups de fléches & 

de traits des afiegeans, rompoient la force des 
pierres lancées par les machines, & amortifloient 

celle du feu par leur humidité. Outre cela, les 

Juifs faifoient de fréquentes forties, où ils avoient 

toujours quelque avantage ; en forte que Vefpa- 

fien réfolut de prendre la place par la famine, ou 
par fa foif ; car il fçavoit que l'on manquoit d'eau 

dans [a ville. Mais Jofeph pour lui ôter cette 
cfperance, fit mettre aux crénaux des murs quan- 

tité d’habits tout dégoûtans d'eau, ce .qui furprit 

& affigea les Romains, qui ne pouvoient fe per: 

fuader que des gens qui auroient manqué d'eau, 

en dûffent faire une pareille profufion. Ainfi on 

En icvint à (à Vo ed force 
= Alors Jofeph voyant qu'il n'y avoit plus de 
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falut à efperer, délibera avec fes principaux Of- 
ficiers fur les moyens de fe fauver. (4) Le peuple 
en ayant eu vent, s'aflembla en foule, pour le 
prier de ne les point abandonner. Vaincu par 


leurs prieres & par leurs larmes, il ne fongea 


plus qu'à faire une vigoureufe défenfe. Il ft en- 
core quelques fotties qui lui réüflirene affez. Mais 
_Vefpañen confiderant qu'il avoit affaire à des dé. 
fefperez, défendit à fes gens d'en venir aux mains 
avec eux, & leur ordonna fimplement de faire 
tirer contre eux, quand ils paroïîtroient. Lorfque 
les plattes-formes furent élevées (4 ) à la hauteur 
des murs , il réfolut d'employer le bélier pour 
battre la place. Jofeph pour diminuer l'effet de 
cette terrible machine, ft fufpendre quantité de 
facs pleins de paille, que l’on defcendit avec des 
cordes du haut du mur, à l'endroit où le bélier 
devoit frapper. Mais les Romains avec des faux 
couperent ces cordes, & rendirent inutile la 
précaution des Juifs. Enfin Jofeph ayant fait 
amafler tout ce qu'il y avoit de matières com- 
buftibles dans la ville, y ft mettre le feu, & 
Le ft jecrer fur les machines & les travaux des 
Romains; ce qui les confuma en très - peu de 


rems, fans que. les Romains y päflent apporter 


remede. : = ee : 

Pendant que Vefpañen faifoit battre les murs 
avec le bélier , il reçut un coup de fléche au 
talon, qui le blefla légerement. Ses troupes ani. 
mées par la vûé de fa bleflure , coururent à 


a conne 


RSR EEANES 


(a) Lä-même , ch, 14 à b) Lä-même, ch. 15. 
| FE 


Tome V, 
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: — l'afut, & firent périr bien des Juifs ; mais 
de T comme il n'y avoit point de bréche'à la mu- 
| Fo raille, cet affauc qui dura bien avant dans la 
ye vulg, 67, Nuit, RE fervit qu'à fatiguer les affiégez -& les 
afliégeans. Au point du jour , il y eut une vaite 
à bréche ; mais les afliécez réparerent le mur, avant 
que les Romaïñs püflent drefler un pont pour 
aller de leur machine fur les murs de la ville. 

| Le lendemain au matin, (4) après que larmée 
L Romaine fe fut un peu repolée du cravail de la 
LE _ nuit, Vefpañen ft donner un aflaut géneral à 
4 la place. 11 la fr attaquer par trois endroits à la 
4 _ fois, & fit envelopper tout le tour de la ville, 
k _ afin que nul des afliégez ne pür lui échapper. 
\ . Jofeph donna fes ordres pour. la défenfe des. 


murs, & s’attacha principalement à défendre la 
bréche , qui étroit l'endroit le plus dangereux. Ik 
foûtint avec beaucoup de fermeté les premiers 
efforts de l'ennemi: mais voyant qu’il alloir être 
accablé par le grand nombre des afliégeans ; dE 
fit jetrer fur ceux qui montoient à l'aflaut, une 
grande quantité d'huile boüillante ; / b) ce qui les 
obligea de fe féparer, & de fe reurer; & Vef- 
pañen fur le foir fit fonner la retraite. Cet affaut 
{e donna le 0. de Juin. Les jours fuivans on 
continua d'élever les terrafles, & de perfectionner 
! | les ouvrages autout de la place, 


Cependant Vefpañen envoya Trajan, Colonel 
… d'une des légions, peut-être le même qui fut 
Ce _ depuis Empereur, pour réduire la ville de Japha, 


= - - PE 1 
LE (b)DeBdllosl grémtar 2 


voifine de Jorapar. (4) Les habitans firent une 
fortie pour combattre Trajan : mais il les défie , & 
entra avec eux, en les pourfuivant, dans la pre- 
miere enceinte de leur ville Ceux qui étoient 
reftez dans la place, fermerent les portes de a 
feconde enceinte ,-& abandonnerent à la diferé- 
tion des ennemis douze mille des leurs, enfermez 
entre. les deux enceintes. La ville fut emportée 
le 20. de Juin par Tite, fils de Vefpañen, que 
Trajan y appella, pour lui donner la gloire de 
cette victoire. Tous les hommes furent paflez au 


fil de l'épée : les femmes & les enfans furent faits 


efclaves. Re | 

Les Samaritains s'étant aflemblez fur le Gari- 
zim, qui eft leur montagne fainte ; & donnant 
lieu de croire qu'ils vouloient remuer, Vefpañen 
jugea à propos de les prévenir. (4) Ilenvoya contre 
eux Céréalis, Tribun de la cinquiéme lécion, avec 
fix cens chevaux & trois mille hommes de pied. 
Céréalis enferma les Samaritains fur cette mon- 
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tagne par un retranchement, qu'il ft foisneufes 


ment garder. Dans peu de jours ils furent réduits 


à l'extrémité par le manquement d'eau : plufieurs 
moururent de foif; d'autres vinrent fe rendre à 
_Céréalis. Ceux qui s'opiniâtrerent à réfifter, furent 


taillez en pieces le 27. de Juin; & il n'en échappa 


pas un feul de onze mille fix cens qu'ils étoient. 
Les habitans de Jotapat (c) éroient accablez 
de fatigue, & épuifez par un fiége fi long & fi 


d) DeBélo,L rein. ) (c) Lä-même,ch. 23: 


FFfi 


{b) Lä-même,ch 22, KT 


Crar, XVIIE, | 
Prife de la ville 
de Jotapar. 
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opiniitre. Vefpafien fut averti par un transfuce.. 
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Hood que l'heure la plus propre pour livrer l'aflauc , 

C. 70.de l'E. feroit vers le point du jour; parce qu’alors les 

re vulg, 67. afliégez éroient prefque tous plongez dans un 

profond fommeil. Vefpafen profita de cet avis, 

‘ & fans faire bruit , il ft avancer le Fribun Do: 

imitius Sabinus , & quelques foldats choifis, qui 

tuerent les fentinelles, & entrerent dans la ville 

fans trouver de réfiftance. Ils furent fuivis. par 

Céréalis & par Placide, & la ville étoit prife aflez 

- long-tems avant que les habitans fuflent éveillez — 
& qu'ils s'en fuflent apperçûs. On tua tout ce que . 

_ lon rencontra fans aucune diftinétion. La ville fus 

prife le premier jour de Juillet. après quarante. 

fept jours. de fiége. On y compta quarante mille 

Juifs de tuez, outre douze-cens prifonniers, qui 

nétoient apparemment que des femmes & des. 

enfans.. = _ | 

_ Jofeph s'étoit fauvé dans une caverne fort fe: 

crette, creufée à côté d’un puits fort profond, où 

S «il trouva quarante des fiens, (4) qui ne man- 
- quoient de rien pour plufieurs jours. I] y demeu: 
roit caché durant tout le jour, & la nuic il fortoit, 
pour obferver les gardes des ennemis, & voir sil 
y auroit quelque moyen de fe fauver : maisn’en 
trouvant point , il {e retiroit dans {à caverne. Le 
troiliéme jour une femme le découvrit; & Vel- 
pañen. qui fouhaitoit de le voir , lui. envoya 
Paulin & Gallican, deux Tribuns. pour l'afsûrer 


quille traiteroit bien, & pour l'exhorter à for- 


See æ ce Se : : Fi 
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tir : mais il n'ofa sy fier. Vefpalien y envoya un 
troifième Tribun , nommé Nicanor, fort connu 
de Jofeph : maïs celui-ci ne voulut point encore 
fe laifler perfuader. Les foldats vouloient mettre 
le feu à la caverne : mais Vefpafien les en empê- 
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cha, parce qu'il défiroit de lavoir vivant entré 


fes mains. Cependant Jofeph fe voyant prefé, 
& connoifflant toute la orandeur du danger où il 
éroit reduit, rappellant aufhi dans fon efprit d'an- 
ciens fonges qu'il avoit eus, & les prophéties des 
anciens Prophétes qu’il avoit lûës , il prit Dieu à 
témoin. de fa fidélité envers fa patrie, & promit 
à Nicanor de fe rendre. | — 
Alors ceux qui étoient avec lui dans la caverne, 


lFenvironnanc de tous côtez, lui reprocherent fa 


Ticheté, & rirant leurs épées, le menaçoient de 


lestuer s'il fe rendoit aux Romains. ( €) Il leur 


fic un fort beau difcours pour leur perfuader qu'il 


n'eft point permis à un homme de s'ôter la vie; 


que ce n'étoit pas une action de génerofité, mais 
de foibleffe , .que de fe tuer. Toutes ces raifons 


né firent aucune impreflion fur leur efprit. Le 


feul expédient qu'il trouva, fut de leur propoféer 
de tirer au fort qui mourroit le premier. Ils 


confentirents & Dieu permit que tous les autres 


étant tuez, il demeurât le dernier avec un autre, 


\ Re es E Le hs : 
à qui il perfüada fans beaucoup de peine, d'aimer 
mieux vivre que dé mourir. Aïnfi Jofeph fe ren. 


“dit à Nicanor, qui le mena à Vefpafien. Toute 


armée témoigna un très-orand empreflement. 
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pour le voir; & Vefpalien réfolut de le gardèr 
pour l'envoyer à Néron. | 
Mais Jofeph informé de fa réfolution, lui ft 
dire qu'il fouhaitoit lui parler en particulier. (4; 
Etant amené devant Vefpañien , il lui dit : Je 
viens, Seigneur; par l’ordre de Dieu, vous don. 
ner avis d’une chofe, qui vous eft infiniment 


importante. Vous voulez m'envoyer à Néron, Et 


pourquoi my envoyer, puifque lui, & ceux qui 


lui fuccederont jufqu'à vous, ont fi peu de rèms 
_à vivre? Celt vous feul que je dois regarder 


comme Empereur, & Tite votre fils après vous, 
parce que vous devez monter tous deux fur le 
trône, Faites-moi donc garder tant qu'il vous 
plaira; mais comme votre prifonnier, & non pas 


comme celui d'un autre. Je fuis à vous par 


droit de la guerre, & bien-tôt vous ferez maître 


de rout l'Empire , par lautorité que Dieu doit 
vous donner. Apres cela traitez-moi comme le 
plus méchant, & le plus témeraire de tous les 
hommes, f1 l'événement fait voir que jabufe du 
nom de Dieu, pour vous obliger d’ajoûter foi a 
une impoñture, Vefpañen fe laiffa perfuader à ces 


prédiions de Jofeph, lorfqu'il eut appris qu'il 


avoit prédit que la ville de Jorapar feroit prife, 
après une réfiffance de quarante-fepr jours, & 


que lui-même tomberoit entre les mains des Ro- 


6 


mains. Il changea donc là réfolution qu'il avoit 


prife de l'envoyer + Néron se comimencça à le 
£raiter avec beaucoup d'humanité , fur-rout én 


mens 


nr Enlate 


(2) De Béllo ; 
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confideration de Tite, qui avoit conçu pour lui 
beaucoup d'amitié ; mais il ne laiffaspas de le 


AN ou M. 
ee 4070, dé 
faire garder rrès-étroirement , parce qu'il avoit C4 del’ 


+ 


Es 


.deflein de-fe fervir de lui dans l’occalion. Sué- re vulg: 67. 


tone (4) & Dion (6) remarquent aufh, que Jofeph 
avoit prédit l'Empire à Vefpafen. 

La nouvelle de fa prife de Fotapat caufa une 
extrème défolation dans Jérufalem ; (c) mais 
comme le bruit s'éroit répandu que Jofeph y 
avoit été tué, toute la ville en fur fiafligée , que 
ce fut comme un deüil commun dans toutes les 
familles. On le pleura pendant trente jours, & 
ce deüil étoit fi géneral, qu'il y avoit preile à 
rerenir des Muficiens, pour chanter des chants 
fugubres en fa mémoire. Mais lorfqu'on apprit 
qu'il étoit vivans entre les mains des ennemis, 
& qu'il recevoit-d’eux toutes fortes de bons trai- 
temens, l'amour que Fon avoit témoigné pour 
. lui, fe changea en haïne; de maniere que l’on 


- nentendoit de routes parts que des injures, & 
des reproches que l’on faifoit convie lui; les uns 


le traitant de lâche, & les autres de traître à fa 


atrie. > | _ = - 
È Jotapat ayant été prife le premier de Juillet, dès 
le quatrième du-même mois, Vefpalien s'en re- 
vint à Prolémaïde, (d) d’où il alla à Céfarée, & 
mit fes troupes en garnifon , pour les remettre 
un peu dr leurs grandes fatigues. Il laiffa deux lé 


gionsa Céfarée , & en envoya deux autres à Scy- 


# e (a) Sueton. in Vefpa[. es | {e) De Bello S t- 3e Ce 30% 
.(6} Dr, lib,6eo: p. PAS sr à 


(d)}De Béllo:,.L, 3. 28 
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Tibériade & Ta-. 


tichée fe révoltent 
contre Agrippa. 


A6 MiSTOIRE DES JUTES, 
chopolis. Ceux de Céfarée demanderent avec de 
grands cris la mort de Jofeph : mais Vefpafien nè 


répondit point à cette demande. Il envoya quel- 


ques troupes contre Joppé, (4) qui avoit éte fac. 


cagée peu de tems auparavant par Celtius, où 
quelques Juifs chaflez de leur patrie, s’'étoient 
établis, & d'où ils couroient toutes les côtes. La 
ville fur prife fans peine, & les habirans contraints 
de fe jetrer dans leurs barques, pour fe fauver: 
mais ils furent battus d'une fi horrible tempête, 
que plus de quatre mille furent noyez. Les Ro- 
tous les environs. 
Agrippa ayant invité Vefpalien de venir dans 
fon Royaume , {b) ce Général de l'armée Ro. 


mains y laiflerent quelque troupes , qui pilloient 


maine, pour l'obliger, partit de Céfarée de Palef. 


tine pour fe rendre à Céfarée de Philippe, fituée 
près les fources du Jourdain. Il y demeura pen- 
dant vingt jours avec fes troupes, qui s'y rafrai- 


chirent ; & ayant appris que Tatichée & Tibe- 


riade , qui étoient du Royaume d'Agrippa s£- 


toient revoltées , il les réduifit fous l'obéiflance. 
Tibériade étoit divifée entre ceux qui vouloient 


_ 504 


da paix, & une troupe de broüillons , qui ne de- 
- mandoient que le trouble. Vefpañien s’érant appro- 


ché de Tibériade avec fon armée, envoya un Of 


_cier avec quelques foldats ,; pour exhorter les ha- 
_ bitans à rentrer dans leur devoir : mais les fédi- 


tieux de Tibériade au lieu d'écourer POfcier & 
ceux qui l’accompagnoient, qui étoient defcen- 


À 


(a) DeBello,1.3, 29 À (b)Là-mème, ch3r325) 
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dus de cheval pour leur parler, les chargerent, 
& les obligerent de s'enfuir, en leur abandon. 
nant leurs chevaux. Vefpafien vouloir ruiner route 
la ville : mais les bourgeois lui ayant reprefenté 
que hors quelques féditieux , tout le refte ne de- 
mandoit que la paix ; & Agrippa, à qui la ville 


£ . / ; 5 : 
appartenoit , ayant intercedé pour eux, il leur par- 


donna, fe contentant de faire abattre une partie 
de leurs murailles. : . _. 
De Tibériadé Vefpañien s'avança vers Tari- 
chée, (4) où les principaux féditieux du pays s'é- 
toient retirez, ayant un nommé Jefus à leur tête. 
La ville étoit aflife fur une montagne, étant dé- 
fenduë d’un côté par le lac de Tibériade, & de 
l'autre par de bonnes fortifications , & munie de 
vivres & de munitions. Les rebelles voyant les 
Romains occupez à fortifier leur camp, firent {ur 
eux une furieufe fortie : mais étant repouffez pat 
- des troupes Romaïines , ils fe jetterent dans des bar- 
ques fur le lac de Tibériade, Dans le même rems 
Vefpafien envoya Tite fon fils, contre une trou- 
pe de Juifs, qui paroifloir de l’autre côté de la ville. 
«ire les atraqua , les enfonça, & les mit en fuite. 
La plüpart perirent dans le combat , ou dansleur 
_ fuite : les autresfe rerirerent dans la ville. Alors 


la ivifion s'étanc mife entre les bourgeois naru- 


rels , qui vouloienc la paix, & les féditieux, qui 
entrerenoient la divifion & la ouerre ; Tite s'étant 
apperçu de leur méfintelligence, par les cris qu'il 
entendit de dedans la ville, attaqua la ville du côté 


EE 
(a) De Bello, L, 3.6. 32. 33° 34. 
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Prife de Tari- 


chée. 


ms 


gi8 HISTOIRE DESUPUIES, 
— delamer, & y entra le premier à la tête de fes 
AN Du M. troupes. Les féditieux furpris d’une celle hardieffe 
us Fe {e fauverent comme ils pürent les uns dans le lac, 
re vulg. 67. ayant trouvé quelques barques près du. bord ; OÙ 
s'étant mis à la nage pour joindre ceux qui sy 
étoient déja fauvez : les autres gagnerent la cam 
pagne. Il en fut tué un crès-crand nombre. 
Vefpafien fit environner toute la ville, afin que 
e nul n'en pür échapper , & le lendemain il fr faire 
- | Re Te en diligence un grand nombre de barques, pour 
_ aller attaquer ceux qui étoient fur le lac. (4) AuË 
fi-tôt que ces barques furent achevées, ik y monta 
avec autant de foldats qu'il en falloir pour réduire 
Jés féditieux qui étoient fur le lac. Il ne luifut 
pas mal-aifé de battre des gens, qui n’avoient que 
des barques de pêcheurs, & qui étoient fans expe- 
 rience & fans conducteurs. Il n’en échappa pasun 
feul. Le lac étoit tout rouge de fang, & fes bords: 
couverts de corps moïts. Après cela Vefpafien en- 
tra dans Tarichée, & délibera avec les principaux 
de fon armée, s'il épargneroït les fditieux & Les 
étrangers, qui s'étoient retirez dans la ville, &qui 
étoient la principale caufe de la guerre. ” 


poupe À 


… Tous furene d'avis de les faire mourir, parce 


qu'ils ne démeureroient jamais en repos, fionkes | 
mettoic en liberté. 11 les fit donc conduite à 
Tibériade ; & lorfqu'ils furent arrivez dans R 
ville, il les fit mener dans le lieu des exercices pue 

- blics. Là il fe tuer tous les vieillards , &c ceux qui 
toient incapables de porter les: armes , dont le 


Enr eo garant a —— 
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{a) De Bello,l.3.c. 36. 
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nombie-étoit de douze cens ; & pour les plus ro- 
buftes , il en-envoya fix mille à Néron, pour tra- 
lier: à couper FIfime de Corinthe ; & vendit le 
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refte, qui fe montoit à trente mille quatre cens , re vule. 67. 


fans compter ceux qui étoient du Royaume d'A- 
grippa, qu'il abandonna à ce Prince. 

La prife de Tarichée rendit les Romains maî- 
tres de route la Galilée, hors Gamala, le mont 
Thabor, & Gifcala. (4 \ Gamala éroit au-delà du 
Jourdain, vis-à-vis Tarichée, dans une fituation 
fort avantageufe. Les croupes d'Agrippa , à qui 
elle appartenoit , l'avoient afliecée inutilement 


Prife de {a ville 
‘de Gamala. 


pendant fept mois. (2) Vefpañen y vint avec fon 


armée, & en forma le fiége. Agrippa s'étant appro= 
ché de murailles , pour exhorter les afliévez à à fe 
rendre, fur frappé au coude du bras droit, d'un 
coup. de pierre, es travaux des A onains étant 
achevez , & la bréche étant faite, ils donnerent 
Paffaut par trois endroits , & emporterent la place. 
. Les habirans fe Éctirerene au plus haut de la ville; 
& les Romains ayant voulu les y. pourfuivre , 


: perdirenc bien du monde, à caufe de} inégalité du 


cérrein, & par [a chûre des maifons, qui étant bâ- 
_ties fre un penchant, tomboiett lune fur l'autre, 

& écrafoient tous ceux qui vouloient s’y retirer, 
pour fe mettre à couvert des traits & des pierres, 

que.les Juifs leur jectoient de toute part. Ainf 
ils furent obligez de fe retirer dans leur camp. Le 
lendemain 22. O@obre , trois foldats Romains 
2 & tomber une tour, l'armée y entra de 
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Placide réduit 
les Juifs qui s’é- 
toient retirez fur 
le mont Thabor. 


Prife de fa ville 
de Gifcala. 
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nouveau, & fit main-bafle fur tout ce qu’elle y 
trouva. Le château, qui étoit fur la hauteur, ft 
encore quelque réfiftance; mais il s'éleva un tour- 
billon , qui portoit les traits des Romains contre 
les Juifs, & qui repoufloit ceux des Juifs contre 
eux-mêmes. Ainfi Gamala tomba entre les mains 
des Romains. Ils n’y tuerent que quatre mille hom- 
mes : mais il en périt outre cela plus de cinq mille, 
tant hommes, que femmes & enfans, qui s’étoient 
précipirez dans des vallées profondes , où ils 
avoient été brifez , en tombant fur les rochers. … 
Durant ce fiege, (4) Vefpafien envoya Placide 
avec fix cens chevaux, pour réduire les Juifs qui 
s’etoient fortifiez fur le fommet du mont Tabor. 
Cette montagne elt toute ifolée au milieu d’une 
grande campagne, & le fommet eft une plaine de 
vingt-fix ftades, en trois mille deux cens quarante 
pas de circuit. Placide ayant adroitement attiré les: 
Juifs dans la plaine , en faifant femblanc de fuir, 
leur coupa le chemin de la montagne, & les dé- 
fit entierement. . = 
À la prife de Gamala, Vefpafen fit un détache- 
ment de mille hommes commandez par Tire, & 
ntregGifcala. (b) Les habitans de 
certe ville ne défiroient que la paix : mais Jean fils 
de Levi, Chef d’une troupe de voleurs , les pouf- 


_ foit à Ja révolte. Tite leur parla, & les exhortaà 
la paix. Jean lui répondit qu'il acceptoit la paix & 

< e Da ; ë Se , È Ù »/ ; 
le pardon qu'il leur offroit | & le pria; comme c'é- 


toit le jour du Sabbar, de leur donner jufqu'au 


bre ces 


eee 7 
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lendemain. Tite qui ne connoifloit pas ce fourbe, 
lui accorda ce délai ; & la nuit même Jean fortit de 
Gifcala avec fes troupes, & plufieurs habitans qu’il 
. mena avec lui à Jérufalem. . 

Le lendemain Tite s'étant approché de la ville 
les habitans vinrent au-devant de lui, & luiracon- 
terent de quelle maniere Jean s’en étoit fui, & le 
prierent de fe contenter de punir ceux des mécon- 
tens, qui étoient demeurez dans la ville. Aufli-tôc 
Tite envoya de la cavalerie après les fuyards. Jean 
avec un bon nombre dés fiens, arriva à Jérufalem 
avant que les foldats Romains le pûflent joindre : 
mais ils cuerent près de fix mille hommes de ceux 


LL. 1 
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4070. de À. 


C.70:dekE- 


- re vüulg. 67. 


Jean de Gifcala 


fe retire à Jérufa- 


Iem.. 


qui fuyoient avec lui, & ramenerent trois mille 


femmes ou enfans, qui étoient demeurez derriere, 
_& quis’étoient écartez en divers endroits. Tite 
étant entré dans la ville fe contenta d’abattre une 
partie des murailles, & y laiffa une garnifon , pour 
la contenir dans le devoir. Ainf toute la Galilke 
fut entierement foûmife. | | 


De-là Tite vint joindre Vefpañ 


=: 


en, qui étoir à 


Céfarée de Paleftine, Vefpañen avoit envoÿé la 
dixième légion à Scythopolis, & étroit à Céfarée . 


avec les deux autres légions ; voulant leur donner 
moyen de fe repoler, & de fe remettre de leurs 
fatigues , pour entreprendre le fiége de Jérufalem 
avec plus de vigueur ; car il ne doutoit pas que 
cette place ne dût lui coûter bien des travaux. Il 
ne demeura pourtant pas long-tems en repos à Cé. 


farée : ilen partit pour fe rendre maître de Jamnia 


& d'Azot , où il mitgarnifon. (4) 
(a) De Bello, Lac ro. 1x. è 
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| Les Juifs voyant le danger de plus près, & lar- 
AN pu M. sée Romaine fur le point de fondre fur Jérufa- 

dome. ER fe se fi la Judée , commencerent à être agitez 

Cro.derE, lem & fur la Judée , comme à e agitez 

re vulg..67.. au dedans par des fentimens fort divers. Ea divi- 

———-—— fjoniéroir générale ;' elle pañloit des familles par. 
rar. XIXe ticulieres dans les villes, & des villes dans tout 

le pays. Les uns vouloient la guerre : les autres 

defiroient la paix ; & chacun fe réuniflant à ceux 
de fon parti, ils commencerent à prendre les ar- 
mes, & à fe piller les uns les autres, comme dans 
une guerre ouverte. Lorfqu ils furent Îas de piller 
la campagne, tous les Chefs des partis vinrent fe 
rendre à Jérufalem, comme pour la défendre con. 
tre les Romains. Les autres voleurs , qui depuis 
long-tems faifoient métier de défoler la Judée, y 
vinrent aufh, & prirent le nom de Zélateurs. Jean 
de Gifcala , qui, comme nous l'avons vü, s’y étoit 
fauvé , fe mit à parler des Romains d’une manière 
méprifance, & à encourager la jeuneffe déja crop 
préfomprueufe. Les vieillards & les plus fenfez pré- 
voyant tous les malheurs à venir, fe confideroient 
comme perdus. Jérufalem partagée entre ces di- 

. verfes factions , étoit déja en quelque forte comme 

une ville prife par l'ennemi, & expofce au pillage, 
Cette multitude d'étrangers qui y-étoient venus de 

— toute part, y cauferent de très-grands maux, qui 

furent enfin caufe de fa perte ; la difette; en con- 
fumant fes provifions ; & la divifion, par les difie- 

Sebs. partis: qu Hey formerent, ee 

+ Les Zélareurs commencerent: à exercer leurs 

violences (4) contre Antipas oarde du tréfor pu- 
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blic, &contre Lévias & Sophas, de race royale , = 
& autres perfonnes confiderables ; ils les mirent en — a | 

prifon , & les euerent quelque tems après dans la eu LR | | 
prifon même, difanr qu'ils avoient promis de li- ;evule. 67. 
vrer la ville aux Romains. Cetre hardieffé éconna (l 
le peuple : mais l'éconnèment du peuple ne fit l | 
| 
| 


qu'augmenter linfolence dés faétieux. Ils entre- 
rent dans le temple, & en firent comme leur pla | 
ce d'armes : ils le profanerent en mille manieres, | | 
entrant tout fouillez & tout couverts de fang , | 
dans des lieux où il n'y avoit que les Prêtres & 
dés perfonnes pures qui entraflent. Matthias fils 
de Théophile , étoit alors fouverain Pontife , 
ayant été établi quelques années auparavant paf 
Agrippa. (4) | à 
_ Les factieux qui s'étoient rendus maîtres du 
Temple, s'arrogerent le droit de créer un fouve- 
rain Ponñtife par le fort , fous prétexte qu'on lavoit 
faic autrefois. ( b) Cétoit une entreprife mon- 
trueufe ; & la prétention fur laquelle ils fe fon 
doient, étoit toute chimérique. Il eft vrai qu'au- 
#efois on avoit réglé l'ordre des fonétions des 
Prêtres fubalternes par le fort : (c) mais jamais. 
il s'éroit rien fait de pareil pour l'établiffement 
des Grands Prètres, ni même pour les Prêtres par- 1 
A . 
… Sans fe mertre donc en.peine des premieres bran- 
ches facerdotales, dont jufqu'alors on avoit pris 
des grands Sacrificateurs, ils appellerent apparem- 
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- ment par le fort, la clafle d'Eniacim, ou Iacim; 


ai ‘a ‘ qui étoit la douzième des claffes facerdotales ; (a) 


C.zo, del'E- & ayant jetté le fort fur cette clafe, il tomba fur 
re vulg. 67. un nommé Phannias, fils de Samuel , homme tou. 


:  à-fait incapable de cette grande dignité. Ils l'en- 
1 voyerent querir au bours d'Aphtafi, où il demeu- 
: roit ; & layant revêtu des habits facerdotaux , ils 
2 lui apprirent à faire les fonctions de fon miniftere, 
" lütôt comme un Acteur de théâtre, que comme 
id un véritable Pontife. Les Prêtres ne pürent voir 


fans horreur une pareille profanation : mais les fac- 
tieux regardoient tout cela comme un jeu. Le peu- 
ple en concut une grande indignation contre eux, 
& ne penfa plus qu'aux moyens de s'affranchir 
de leur tyrannie, — 
Ananus qui avoit été Pontife fix ou fept ans 
auparavant, (b) & qui avoit acquis une grande 
autorité parmi fes compatriotes par fon grand âge, 
_ par le rang qu'il tenoit dans la ville, & par l'idée 
que l'on avoit concût de fa fagefle, aflembla le 
peuple ; & appuyé de Gorion fils de Jofeph, de 
Simon fils de Gamaliel, & de Jefus fils de Gama- 
la, qui étoient des plus confiderables de la ville, 
il leur parla avec tant de force , qu'il les engagea 
à prendre les armes, pour fe délivrer de l'oppref. 
fion des Zélez. Ceux-ci informez de la réfolution 
Re qui venoït d'être prife , vinrent les premiers atta- 
quer le peuple. (c) Le combat fe donna auprès du 
Temple à coups de pierres. Ceux qui étoient blef- 


.s (a) 1. Paral, YX1P. 2, : +. | et c) Lä-même ÿch. 14 #1 Gr 
 … : (b)DeBéllo, l. 4.c.13.  Np.875.876. _ 
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fez du côté des habitans , étoient portez dans leurs 


maifons, & les Zélateurs portoient les leurs dans 


le Temple , fans crainte de violer la fainteté du 
lieu. Les factieux eurent d'abord beaucoup d’avan- 
rage : mais le nombre du peuple srofifant à tout 
moment , ils furent enfin obligez de céder & de 
fe retirer dans le Temple. Ils furent encore forcez 
dans la premiere enceinte, ou dans le parvis du 
peuple, & contraints de fe.fauver dans la feconde 
enceinte , ou dans le parvis des Prêtres. Ananus 
ne Voulut pas, par refpect pour cé faint lieu, les 
y attaquer ; il fe contenta de mettre mille hom- 
mes fur les portiques, qui devoient être relevez 
par mille autres, afin de tenir les Zélareurs tef- 
ferrez dans leur enceinte, & les empêcher d'en 
{ortir. | —_ 

Jean fils de Lévi, qui s'éroit enfui de Gifcala, 


comme nous l’avons vû ci-devant, & qui étoit ve- 


pu à Jérufalem avec quelques troupes, parut d’a- 
bord fort zelé pour le parti du peuple. (4) Ilétoit 
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re vulg. 67. 


Jean‘ de Gifcala 
trahit les interêts 
du peuple pour fa- 
votifer les zélez. 


tobjours auprès d'Ananus, & aflifloit à toutes les 


déliberations fans qu'on ly appellât ; mais en fe- 
cret il avertifloit les Zélateurs de toutes chofes. On 


s'en défa, & on crut qu'il fufifoit de lui faire pro 


mettre avec ferment, qu'il tiendroit fecrettes rou- 


tes les réfolutions, qu'il demeureroit fidéle au par 


ti du peuple, & qu'il l'afifteroit de tout fon pou- 


- Voir. Jean n'héfita pas de faire ce ferment, & on 


crut pouvoir prendre-en lui aflez de confiance, 
pour le députer aux Zélateurs, afin de chercher 


(a) De Bello, !, 4, ç. Fi. 


Tome IV, — : HHh “ ; 
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Les Iduméens 
viennent au f{c- 
couts des Zélez. 
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uelques voyes d’accommodement , tant on apprez 
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ET DU Nouv. TEsram: Liv.III. ay 
diitement après Ananus, & qui foutenoit comme 
ui le parti du peuple , ae parla de deflus une 


tour, & les exhorta à quitter les armes » Puifque ce 2 “dE 
qu on leur avoit dit, évoit faux ; mais les Idu- re vulg. 67. 


.méens déja aigris de ce qu'on (ie avoit fermé Îles 
portes, s'irriterent encore davantage , lorfqu’ on 
leur parla de quitrer les armes. 


La nuit fuivante /<) il furvint un fi furieux 


“orage , que les Zélez on par le bruit des 
vents & du tonnere , fcierent les sonds & les ver- 
“roux des portes, & loébrère du Temple fans être 
apperçüs. De-h ils gagnerent les portes de la ville, 
& les ouvrirent comme ils avoient fait celles di 
Temple. Ils introduifirent les Iduméens premiere- 
‘ment dans la ville, puis dans le Temple. Alors les 
Tduméens d'un côté, & les Zélateurs de l'autre , 
scommencerént à attaquer fa nuit même le corps 
de garde des Juifs, qui tenoient les Zélateurs aflié- 
vez ee le Temple. Ils tuerent d’abord ceux qu'ils 


trouverent endormis. Le cri des autres ayant don- : 


hé lallarme, les habitans prirent les. armes : mais 
“avant remarqué que les Idumééns « étoieñit dans fa 
ville, la plüpart {e retirerent. L'effroi fe répandit 
dans la ville. Les Iduméens naturellement cruels, 

& d’ailleurs irritez de ce qu'on leur avoit EE 
Tentrée de Jérufalem , tuerent tout ce qu'ils ren- 
contrerent. Lorfque le jour fut venu, on trouva 
qu'il ÿavoit huit mille: cinq cens corps rendus {ur 
“h place. Alors les Iduméenscommencerent à piller 
5 maifons . 1 fans ES k carnage. 


+ a) De Bello sh AC 7 : 1 - (b) Là-même, ch. 18, 
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— Ayant bien-vôt trouvé Ananus , & Jefus fils de 


Gamala, ils les mafacrerent avec infulte, & vou 


urent qu'ils fuflent expofez aux bêres carnacieres, 
& privez de la fépulture, que les Juifs ne refufene 
as même à ceux qui ont été exécutez pour leurs 
crimes. Ils les détachent de la croix, & les enter- 
rent avant le coucher du foleil. Ananus étroit fils 
d'Anne beau-pere de Caïphe, dont il eft parlé dans 
l'Evangile. C'eft lui qui fit mourir Jacques frere 
du Seigneur. C'étoit le feul homme qu’euflenc 
alors les Juifs, capable de rétablir leurs affaires, en 


s’oppofant aux ennemis de la paix, & en s’accom- 


modant avec les Romains. + 

Après la mort de Jefus & d'Ananus., les Idu 
méens & les Zélateurs continuerent à exercer leur 
fureur (4) contre le menu peuple : ils en firent 
une horrible boucherie. Pour les perfonnes de qua- 


lité, &. les jeunes gens capables de porter les-at- 
mes, ils.les mettoienc en prifon , dans lefperance 
qu'ils pourroient embraffer leur parti : mais il n'y 


en eut pas un feul qui n'aimât mieux fouffrir k 


mort ,. que de s'unir avec ces méchans pour la ru 
ne de leur patrie: Pour fe venger de leur fermeté, 


les Iduméens les faifoient mourir dans les rour- 
mens. La frayeur du peupleétoit fi grande, qué 


_ perfonne nofoit ni pleurer, ni enterrer fes pro- 


_ches : il n’étoit pas permis de faire paroître fa dou- 
leur fans fe rendre coupable aux yeux de ces in= 


- humains. C'’eft ainfi que moururent douze mille 


hommes de qualité, éranr encore dans la vigueur 


(27) 
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ÉT Du Nouv.TEsTAM.ZLiv. III, 459 
de leur Âge, & en état de bien défendre Jeur 
patrie. _ és 

Les Iduméens & les Zélateurs las de répandre 
tant de fang, feignirent de vouloir obferver quel. 
que ordre de juitice. (4) Ils entreprirent de faire 
condamner à la mort Zacharie fils de Baruch , que 
plufieurs {&) ont pris pour ce Zacharie fils de Ba- 
rachie, donc parle Jefus-Chrift dans l'Evangile, (c) 
& qu’il accufe les Juifs d’avoir tué entre le Tem- 
ple & l'Aurel. Zacharie fils de Baruch, étoit d’une 
naiflance illuftre , recommandable par fa vertu, 
par fon autorité, par fon amour pour les gens de 
bien, & par fa haine pour les méchans. Ses riche£ 
fes éroient une orande amorce pour l’avarice des 
Zélateurs. Hs choifirent foixante & dix des plus 
notables du peuple, pour le juger, & ils laccu- 
_ ferent d’avoir voulu livrer la ville aux Romains, 
_&*d’avoir envoyé à cet effer vers Velpañen. Za- 
charie vit bien que ce jugement n’étoit qu’une 
» fcinte, & qu'on vouloit feulement colorer linjuf- 
sice de fa perte. Il fe défendit avec vigueur, ren- 
vérfa les accufations de fes ennemis, les accufa 
eux-mêmes des crimes , dont ils étoient veritable 
ment coupables , &finit, en déplorant l'état mal. 
heureux de fa patrie. 


Ce difcours redoubla la rage des Zélateurs. Ils 
lauroient mis fur le champ en piéces , fans la fan- 


(a) DeBello; l. 4.6 r9.p.883.| (c) Marth. XXIII. 34. 36. 
._(b}) Grotius , Hamm. Con-| Voyez notre Commentaire fur 
ftant. l'Empereur , Louis de Dieu ; | cet endroit, & le Supplément , à. 
FiMemont , Ruine des Juifs, t. 1.| la fin de l'Apocalypfe.. 
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77 tailie qu'ils avoient de donner à ce jugement quél 
à cs < [ que forme de juftice. Ils dirent aux foixante & dix 
GC, Jo. de l'E. Juges de prononcer + mais ils le déclarerent inno. 
xevulg.67. cent tout d'une voix, aimant mieux s’expofer à la 
| mort, qu'au reproche d’avoir contre leur confcien: 
| ce, condamné un hoimme.de bien. Certe fenten. 
| Ê ce déconcerta les Zélateurs : ils jetterent un cri de 
| fareur contre les Juges; & en même-tems deux | 
des plus fcelerats fe faifirent de Zacharie, le tue. $ 
sent au milieu du Temple, en lui infulrant après 
fa mort, & lui difant : Recois.cet abfolution que 
nous te donnons, & qui elt bien plus aflürée que 
n'étoit celle de tes Juges. Après cela ils jerterent 
fon corps dans la vallée, qui étoit au-deflous du 
‘Temple. Quant aux foixante & dix Juges , ilsles 
-chaflerent à coups de plat d'épée hors du Temple. 
aesriuméens& Les Iduméens (4) ouvrant enfin les yeux fur 
rire de Tu coutes Ces cruautez ; commencerent à fe repentir : 
ao7s. de l'E d'être venus. Ils n'ighoroïent pas que ce qu'on 
ee. "8% Jeur avoit dit d'Ananus, ne füc une calomnie. Un # 
EE Zélateur même eut aflez de bonne foi pour leur 
| découvrir le fonds de cetre intrigue. Ainf ilspri- 
rént la réfolution de s’en retourner , & commen- 
-cerent par mertre en liberté deux mille habitans, 
qui fe retirerent à Maflade auprès de Simon fils de 
ÆGioras. Les Zélateurs furent ravis de fe voir féuls 
dès maîtres dans Jérufalem, Ils y exercerent Jeur 
cruauté avec une liberté entiere: ils firent périr 
_ tous.ceux qui leur faifoitquelque ombrage, & ny 
Jaifferent que les plus méprifables. -Ceux des habi- 
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mais ils ne pouvoienc fuir qu'avec beaucoup de 
danger, parce que les Zélateurs faifoient garder 
les chemins, & tuer comme traîtres ceux qui for- 
toient ; à moins qu'ils ne leur donnaffent une 
orande fomme d'argent, & qu'ils n'achetaffene 
ainfi la liberté de fe retirer. (4) 

Niger Peraïte (b) qui s'étoit diftingué dans Les: 


guerres précedentes contre les Romains, (c) fut 


_ une des viétimes de la colere dès Zélateurs. (d} 


Hs le faifirent , le craînerent honteufement à 
travers la ville ; & lorfqu'étant mené hors les 
portes il vit qu'il n’y avoit plus de falue à efpe- 


rer , il les conjura de lui accorder au moins la 


 fépulture après fa mort. Voyant qu'ils là lui re- 


fufoient , il fit contre eux des imprécations, fou 


haitant que les Romains vinffene, & fuffent les. 


| vengeuts de fon. fans. C'étoit un crime digne de: 


mort d'avoir mis en terre aucun de ceux, que 


ces méchans avoient fait tuer. Il fembloit qu'ils: 


ET pu Nouv. TEsTaM. Lin. IT, 243% 
tans qui le pûrent, fe fauverent vers les Romains : 7" 
Re AN ou M. 
4070.de J. 


C.7o.delE. 
re vulg. 672; 


_euffent entrepris de renverfer toutes les Loix de 


Dieu & de la nature. _ 


Les Officiers Romains (e). voyant la défunion: 


qui regnoît parmi les Juifs, prefleient Vefpafien 
de les aller promptement atraquer , avant qu'ils 
fe réüniflent : mais ce fage Géneral leur répondir 
qu'il falloir atténdre, & laifler faire Dieu , qui. 
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(a) Lib 4e 22. [a Guerre des Juifs, ch. 2. ps. 
= (b)CenomdePeraïte, figni-| 851.832 | 
fe qu'il étoit de de-là fe Jourdain. çd) De Bëlle, 1, 4. c. 2e. 

fc) Voyez Jofephe:, kvs. 3-defs (e) Lib. gcc... + 


+ 
ne 


vouloit donner aux Romains la victoire, fans 
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u’il leur en coûtât ni peine, ni fang répandu: 
AN DÙÜ M. diffe se Ï Ï : . ( 
Que plus on differeroit , plus leurs animofitez & 


ma 


: 4070. de |. = ; - À 
F0 de LE leurs divifions s’angmenteroient ; & plus auf ils 
| revulg. 67. saffoibliroient , & plus ils faciliteroient la vic- 


toire aux Romains. L'évenement juftifia parfaite. 
ment cet avis de Vefpañen. Tous les jours il 
| venoit à fon camp un très- grand nombre de 
Juifs, qui fuyoient la cruauté des Zélateurs. Ces 
{célerats , dic Jofephe ; (4) furent les exécureurs 
L de ce qui avoit été prédit depuis long-tems, que: 
Jérufalem & le Temple feroient brülez, après 
que la divifion fe feroit mife dans la ville, & 
que ceux qui étoient les plus obligez de réverer 
_ la Maïfon du Seigneur, l'auroient profanée par 
1 | leurs impietez. On peut confulter les Chapitres 
X1. xrir. & XIV. de Zacharie, aufquels Jofephe 
| femble faire attention dans cet endroit. | 
JemdeGifan Jean de Gifcala, qui comme nous l'avons vü, 
Re s'écoit jetté parmi les Zélareurs, prétendit y com- 
lcm, mander; {b) mais la jaloufie des autres Chefs, 
jointe à la crainte d’avoir pour maître un homme 

aufli cruel, & aufli ambicieux que Jean, ft quils 

fe diviferent. Jean eut fes partifans, & les autres 
conferverent l’autorité fur ceux qui les reconnoif- 

| foient. Ces deux partis étoient toujours en garde 
; les uns contre les autres, mais ils en venoient 
i : | rarement aux mains, & encore n’étoit-ce que paf 
À quelques légeres efcarmouches. Les principaux 
L . efforts fe tournoient contre le peuple, & c'éroit 
à qui le pilleroir davantage. 


Tien pente 6 2À 
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= Pendant que les Juifs fe déchiroient ainfi au- —— 
dedans de Jérufalem, & que Vefpañen tempori- = 
{oit , pour fes attaquer enfuite avec plus d'avan- ô 


rage, Néron mourut; & fa mort plongea l’Em- 
pire dans de très-wrandes divifions. Ce Prince 
s'étant rendu l'objet de la haine, & du mépris 
du peuple Romain par fes cruautez, &-fes ex- 
travagances, apprit prefque en même tems, que 
Vindex s'éroit révolté dans les Gaules, & Galba 
en Efpagne. (4) Lé barti de Galba fe trouva bien. 
tÔt appuyé par un-.très-crand nombré de per- 
fonnes, & géneralement par tous les Gouverneurs 
& toutes les armées d'Occident , hormis par 
Clodius Macer , qui étroit en Afrique, & par 
Verginius Rufus Gouverneur de la haute Ger- 
manie. Veroinius défit Vindex, & fut proclamé 
. Empereur par fon armée; mais il refufa conf- 
 tamment cetre dignité. Ces mouvemens jetterent 
Néron dans la confternation. Il fongea à fe re 
tirer en Egypte. Nymphidius Sabinus Préfet: du 
Prétoire, ou Capitaine des gardes Prétoriennes, 
| <hgagea fes troupes à abandonner le parts de . 
_ Néron, & à reconnoître Galba pour Empereur. 
Tigellinus lui-mème auteur des crimes qui ren- 
doient Néronfiodieux, l'abandonna, & Îe trahit. 
 Néron fe réveillant au milieu de la nuit, fuc 
bien furpris de fe voir fans gardes, & qu'on pilloit 
déja fa chambre. 1 alla frapper à diverfes portes, 
fans que perfonne lui voulôt ouvrir, H chercha 
quelqu'un qui le tuât, & ne:trouva perfonne ; 


= ; - à ms ee — = £ La 5 
(a) Voyez Plutarch. ir Neron. Suer. L, 6, Dio. l. 63. Tacit. hifi, 1. 
Tome IF. I T1 
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on lui avoit même Ôôré une boëte de poifon que 
Locufta lui avoit préparé ; il fongea de s'aller pré- 
cipiter dans le Tibre. Enfin il prit le parti de Le 


cacher: & fans fe donner le loifir de shabiller, 


couvért d'un vieux manteaw, il monte fur un 
mauvais cheval, & fort de Rome, le vifage en- 


veloppé , & couvert d'un mouchoir , accompa- 


né feulement de quatre de fes afranchis. Etant 


près de la maifon de Phaon fon affranchi, où il 


devoit demeurer caché, ils'fe mirent à pied, & 
quitterent le grand chemin, pour marcher pat 
un fentier plein de rontes & d'épines. Etant ar- 
rivé près de la muraille qui fermoit la maifon, 
Phaon le pria de fe:cacher dans un creux, d'où 
lon avoit tiré du fable; mais il dit qu'il ne 
vouloit point être enterré tout vivant. Il demeura 
donc caché, & couché fur la terre entre les ro- : 
feaux, pour n'être point découvert, pendant 


qu'on travailloit à faire un trou fous la muraille 


Galba eft décla- 
ré Augufte, & Né- 
Ton ennemi pu- 


Blic. 


par là fabloniere, pour le faire entrer plus fe- 
crettement. Etant entré par cette ouverture, on 
le mic dans la chambre la plus proche, oùil paña 
le refte de la nuit & le refte du jour fuivant, qui 


‘étoir le. ou le zr. de Juin. 


_ Cependant le Sénat aflemblé déclara Galba 

Augulte, & Néron fut déclaré ennemi public. 
On ordonna qu'il feroit puni felon lancienne- 
forme , c'eftà-dire , traîné publiquement tout 


nud , attaché par la tête à un poteau, -foüetté 
RS k PE 


uà rendre l'ame, précipité du rocher du Ca 
tale: ‘ s RS ee SR eee |: FÉSADE 

pitole, tiré avec un croc, & jetté dans la riviere. 

Bien-tôt on apprit où 1l étoit, & on envoya uf 


_‘Cencenier, & quelques foldars pour l’amener vif, 
_ Néron étant informé de ce qui s'étoir pañlé au 


‘ (2) De Bello ,L. 4.6. 3 #3 = 


ET 6 Nouv. TESTAM. Liv. ITT, A45ÿ 
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Sénat, tira deux poignards qu'il avoit appoïtez, se . LE 


puis les remit dans le fourreau , difant qu'il n'é- re vulo, 68, 
toit pas encore tems. Enfuite il ordonna que l'on 
creusàt fa fofle, qu'on préparât de l’eau pour le 
laver, & du bois pour le brûler, recommañdant 
fur-tout qu'on ne laïfsät pas emporter fa rête. En 
donnant ces ordres il pleuroit, & difoit : Faut-il 


qu'un fi bon joüeur d’inftrument périfle : Enfin 


ayant feu qu'on éroit prêt de le prendre, il fe 
donna un coup de poignard dans la gorge, aidé 
par Epaphrodite fon Secretaire. Il n'étoit pas en- 
coré moït, lorfque le Centenier arriva pour le 
prendre. Cet Officier feisnit de venir pour le fe- 


courir, & voulut arrêter fon fang. Maïs Nérom 
lui jettant ‘un regard terrible, lui répondit : C'eft 
bien tard; où eft la foi que vous m'aviez pro- 


mife? Sur cela il expira. Il avoit trente-un ans, 

& en avoit regné treize, & huit mois, moins deux 

- Cépendant Yefpafien fe difpoloit à fair e le fièce Gadare fe rend 
de Jérufalem, & dans cétre vüé il fongea à fe ? Vefrañien. 
rendre maître de rous les poftes des environs. Il - 

fut invité fecrettément par ceux de Gadare, (4). 

qui étoit la meilleure, & la plus force des places 

qui font au-delà du Jourdain, de venir s'en em- 

parer, lui offrant de lui en ouvrir les portes, & * 
de la lui remettre entre les mains. 1l y encra le  . 
quatriéme de Mars, & les fédirieux qui y étoient, 


en 


Ili 
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: ne l'apptirent qu'en voyant arriver les Romains. 


Ils eurent néanmoins le loifir de tuer Dolefe, qui 


Er PE les avoit appellez , & de fe fauver de la ville. 


re vulo, 68. 


les atraquer , & les tailla. en pieces. Il prit les. 


Mais Placide envoyé pour les pourfuivre , Les 


défit dans un combat, força un village où ils 


s'éroient enfermez : & comme le refte vouloit 


pañler le Jourdain, avec un nombre d'autres 
Juifs, que la peur des Romains faifoit fuir, cette 
riviere groflie par les pluyes, les arrêta ; Placide 
qui les pourfuivoit, en tua quinze mille, fans 
compter une infinité d’autres qui périrent par les 
chemins, ou qui fe noyerent en voulant pañler le 
Jourdain, Placide parcourut enfuite tout le pays, 


& le ramena à l'obéiffance ; & ayant appris qu'il 


y avoit un grand nombre de Juifs qui sétoiens 
jettez dans des barques fur la mer Morte, il alla 


villes d'Abila, de Juliade, de Bézemorh., & les 
autres de cés quartiers. &, y mit en garnifon 
ceux des Juifs, qui s'étoient volontairement ren- 
dus aux Romains.  _ _ 

Vefpañien étant de retour à Céfarée, s'occupoit 


à fortifier les lieux dont il étoit maître, &à y 


dd: 


mettre des garnifons pour bloquer Jérufalem. (4) 


Durant la Fête de Pique, qui tomba certe année 
au Lundi quatrième d'Avril, les affaffins qui 
étoient dans le Château de Mafada, /b) firent 


_des forties ; & après avoir. futpris la petire ville 


 fonnes, donc 


d'Engaddi, ils 


la plüpart étoient des femmes & 
… (G) même, ch.26.828. 1 ‘(b) DeBallos Lac. age É 


er 
CRE 2 


.y tuérent environ fept cens per- 
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des enfans ; les hommes n'ayant pas eu le loifir 
de prendre lés armes, & s'étant fauvez. Ils pille- 


rent cette ville, & tous les lieux des environs. Cirx.del'E- 
Leur nombre groflifloit tous les jours, & toute re vulg, 68% 


la Judée éroit expofte à toute forte de brigan- 
dage. La divifion qui regnoit dans Jérufalem, 
influoit fur tout le refte du pays; de même ‘que 


dans le corps humain , lorfqu'une partie noble 


eft attaquée, routes les autres parties s’en reffen: 
tnt. Les voleurs après avoir ravagé les villages, 
alloient fe raflembler dans le défert, & formant 
divers corps, alloient piller les villes mêmes, & 
fe retiroient aufh-tôt, avant qu'on fe für mis en 
état de leur réfifter. : _ 
. Sur la fin de l’année, Vefpafñien ayant appris la 
révolte de Vindex, (4) & lesstroubles de l'E 
_pagne & des autres Provinces, & prévoyant que 
ces foulevemens féroient fuivis de plufeurs au- 
tres, fé mit en campagne, & prit les mefures 
convenables pour achever la guerre le plütôt qu'il 


lui feroit poflible. Mais l'hyver s'oppofant à fon 
deflein , il fe contenta de mettre des garnifons 


dans les petites villes, & de faire réparer celles 
qui avoient été ruinées. Dès le commencement 
du printems il vint à Anripatride, & fic faire le. 
dégât , & mettre le feu dans les lieux d’alentour. 
Il en ufa de même aux environs de Thamna. Il 
marcha vers Lidda & Jamnia, & ces deux places 
fe réndirent à lui. Il.mit la cinquiéme lésion à 
Emmaüs, & y fit fortifier un camp avec un mur. 


(a) Là-même, ch. 26. 
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Car. XXII. 

- Simon fils de 
Gioras défole la 
Judéc 
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— Cette ville n’étoit qu'à trois lieuës de Jérufalem, 


Le troifiéme de Juin, il vinc à Jericho, (4) qui 
eft à fept lieuës de Jérufler; & ayant trouvé 
la ville prefque abandonnée, il y mit aufli gar- 


 mifon. Il ft le dégât dans PIdumée, y prit quel. 


ques places, & y laiffa des troupes pour faire des 
courfes dans le pays: de forte que prefque toutes 
lés avenuës de Jérufalem éroient occupées par fes 
troupes. =. =. 

- Après avoir ainfi dompté toute la Judée & la 
Galilée, Vefpañen revint à Céfarée, pour fe dif- 
pofer à marcher avec routes fes forces contre Jé- 
rufalem. /b}) Mais la nouvelle qu'il reçut de ka 
mort de Néron, larrêta : il voulut voir quelle 
fuite elle auroit, & ne rien entreprendre fans de 
nouveaux ordres. Ainfi les Juifs eurent encore 
un an pour fe préparer à la guerre, ou pour re- 
courir à la clémence des Romains : mais au lieu 
de profirer de cet intervale, ils ne s’en fervirent 
que pour s'entredétruire, & pour former de nou- 

Veaux partis dans leur. Capitale. se 

Simon fils de Gioras, (c) jeuné homme vigou- 
reux & hardi, moins artificieux que Jean de Gif 
ce, mais plus témeraire, & pour le moins auf 
cruel , sétoit diftingue dans les combats contre 
Ceftius ; & s'étant mis à piller l'Acrabaténé d'Idu- 
mée, Ananus l'avoit pourfuivi, & l'avoit obligé 
de s'enfermer dans le château de Maffada. Mais 


les voleurs qui en éroient les Maîtres, ne voulu- 


s 


{a)Deello,l.4027. | (é)Lâmême, ch 30. 


(b) De Belle, l. 4. c. 29. | ae 
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\ rent le recevoir que dans le bas du château, n’o- 


fant fe fier à lui. Quelque tems après la mort d'A- 
nanus, il ft un corps à part, pilloit par-tour, & 
alloit ferrer fon butin dans les avernes du torrent 
Pharan, au midi de l'Idumée. Son principal deffein 
étoit de fe rendre maître de Jérufalemm. Les Zéla- 


AN pu M. 
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re vulg. 6%. 


teurs qui le craignoient, voulurent le prévenir; 


ils lui livrerent bataille , la perdirent, & furent re- 
pouflez jufques dans Jérufalem : mais comme l'ar-- 
mée de Simon n’étoit que de vingt mille hommes, 
il n'ofa hazarder le fiece de cette ville. | 

Il crut qu'il devoit auparavant fe rendre maître 
de lIdumée. Il marcha contre les Iduméens avec 
fes troupes. Les Iduméens vinrent à fa rencontre 
au nombre de vingt-cinq mille. Le combat dura 
depuis le matin jufqu'au foir , fans qu'on püût dire 
lequel des deux partis avoit l'avantage. Simon 


fe retira à Naïm, qui étoit un ‘bourg qu'il avoic 


“fortifié; & les Iduméens fe retirerent dans leurs 
maifons. Quelque tems après il y revint avec de 
plés grandes forces ; & s'étant campé près le bourg 
de Thécué, il envoya Eléazar, au château d'Hé- 
rodion, pour perfuader à ceux qui le tenoienr, 
de le [ui remettre entre les mains. Eléizar fut 
_ d’abord bien reçû dans Hérodion ,' parce qu’on 
ignoroit le fujet de fon voyage : mais aufh tôt 
qu'il l'eut déclaré, ceux qui éroient dans le chä- 
teau, mirent l'épée à la main, dans le defléin de 
le tuer. Comme il ne pouvoit s'enfuir, il fe jerta 
du haut de la muraille dans la vallée, & fe tua. 

— Les Iduméens voulant fcavoir au jufte l'érar de 
farmée de Simon, & lé nombre de fes troupes, 


Combat entre: 


les Iduméens, 8  : 


Simon fils-de Gios- 
ras. 
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Simon fe rend 
maître de l'Idu- 
mée. 
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y enyoyerenr Jacques , l'un de = Chefs. 11 


© 
étoit aflemblée; & étant venu trouver Simon, 


Jui promit de lui livrer fon pays, pourvû qu'il 1 


partit du bourg One. où l'armée Iduméenne 


traitât avec honneur. Simon le renvoya chargé dd 


promefles. Etant de retour il commença à Faire 
croire aux principaux.que l'armée de Simon ctoit 
beaucoup plus grande ; qu’elle .n’étoit en effet, 
Après cela il perfuada du refte des Iduméens, qu'il 
étroit plus avantageux pour la nation, de rece- 
voir, & de fe foumettre à lui, que d'hazardes un 
ne Il manda à Simon ce qu'il avoir fait, & 


lui dit qu 1! étoit tems de s'avancer. Aufli-tôt que | 


Simon arüt. Jacaues avée. ceux de fon arti, 
P SA P 

rit la fuite ; cé ui caufa une fi fraveur 
P qu 8 A 


dans l'armée , que tous les autres le fuivirent , fans 


ofer  . | | 

_ Simon fe voyant par ce moyen tout d'un coup 
maître de l'Idumée, alla droit à Hébron {4),soùil 
trouva quantité . vivres & de provifi ions. Iltra- 
verfa enfuite coute l Idumée, ( &) où il Gt des rdva 

es infinis, menant avec lui une armée, qua- 
jante Fe hommes, qui faccageoient & brüleiar 
tout, & prenoient , pour ainfi dire , plaifir à mal- 
Rire. Les Zélateurs ne virent qu'avec peine tant 


+ heureux fuccès : mais n nr. en venir avec Si- 
mon à une guerre ouverte, ils fe contenterent de 


Jui dreffer des embuches. ls y prirent fa femme 
& plufieurs « de {es domeftiques, & les amenerent 


| comme en triomphe à à Jean Simon #. ac- 


(a) De Bel, Le ae. A. (} Li-même ; sega 
. oe : _coùrut 


Courut; & ne pouvant forcer la ville, il prenoit 
tous ceux qui en fortoient, les faifoient tour- 
menter en mille manieres, ruoit les uns, coupoit 
les mains aux autres, & les renvoyoit ainfi dans 
Jérufalem , jurant qu'il traiteroit de même tous 
Tes habitans , fi on ne lui rendoir fa femme. Les 
Zélateurs & le peuple éronnez de ces menaces ; 
à [ui renvoyerent; & il {e retira des environs de 
Jérufalem, pour allet achever de piller le refte 
de l’Idumée. | 

Vefpañien ayant appris la mort de Néron , & 
que Galba avoit été reconnu Empereur, (4) en- 
voya fon fils Tite pour recevoir {es ordres fur la 
guerre contre les Juifs, & pour lui rendre en 
fon nom fes premiers devoirs. Le Roi Agrippa 
voulut aufli faire le voyage , pour faluer le nouvel 
Empereur : mais comme c’étoit en hyver , & qu'ils 
<toient embarquez fur de grands vaifleaux, ils 
“h'avoientpas encore pâflé l’Achaïe, qu.ils appri- 
tent que Galba avoir été tué, après avoir regné 
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Mott-de Gafba: 
Othon eft déclaré 
Empereur. 


éulement fept mois fept jours ; & qu'Othon Jui 


avoit fuccedé. Ce changement n'empêcha pas 


Agrippa de continuer fon voyage, & d'aller à 
Rome : mais Tire comme par üné infpiration di- 
 Vine, retourna linftant trouver fon pere, & fe 
rendit auprèsde lui à Céfarée. 

Vefpañen partit de Céfarée le cinquième de 
Juin, (4) pour réduire ce qui reftoit à aflujettir 
autour de Jérufalem. Il fe faifit des hauteurs des 
Toparchies Gophnitique & Acrabaténe : il prit les 


= 


+ (a) DeBello,L 46 29. | (b)Lä-même, ch Sd s 
Tome IF. KKK 


Vefpañen foumer 
toute la Judée, à la 
referye de Jérufa- 
lem, 
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_— villes de Béthel & d'Ephrem , où il mit garnifon: 
ïl N DU RO 2 . 7 : : 
: son “de il s'avança enfuite vers Jérufalem , & prit ou tua 
_ (Cyi.delE- dans cette marche un grand nombre de Juifs. 
| “re vulo 68. Céréalis, l'un de fes Eieurenans, faifoit de fon 
"côté de grands dégâts dans la haute Idumée. Il y 
® A 11/ ; ° » / e 
| prit & brûla la célébre ville d'Hébron. Ainfi toute 
la Judée étoit foûmil omains , à la réfer 
la Judée étoit foûmife aux Romains, à la réferve 
de Jérufalem, & des trois châteaux de Mafada, 
__d'Hérodion & de Maquéronre. | 
An ou M Après avoir ainfi foûmis tous les environs de 
; 4072. de J.C. Jérufalem, Vefpalien revint à Céfarée & y apprit 
| M Q 


>..de be : pr - 
RE 6. qu Othon ayant été élevé à l'Empire, avoit mar- 


Mort dOrhon..Ché contre Vitellius fon concurrent, qui avoit 
l D - … été reconnu Empereur par:les légions qui étoient 
i | en Germanie ; que lui ayanc livré précipitam- 
‘| ment.la bataille de Bédriac , il Pavoit perduë, & 
|  qu'enfuite il s'écoit tué lui-même; «& que Virel- 

Jius étoit demeuré feul maître de l'Empire. Mu- 
cien Gouverneur de 6yfie , & Vefpañen lu- 
“même (4) le reconnurent.comme les autres, & 
lui firent prêter ferment de fidelité.par les lésions. 

* Mais Jofeph (b)afläre qu'il neile fit qu'avecune 

xtrème répugnance ; qu'il ne pouvoit voir fans 

… indignation que Vitellius fe ft emparé de FEm- 

pire, comme s'il eût été expofé en proye au-pie- 
mier qui s'en faifiroit. La douleur qu'il avoit de 
… voir fa patrie en cet état, l'empêchoit de penfer 

- À toute autre affaire ; il bräloit d'envie de la {6- 
| <ourir :,mais & Féloigne me nt où il fe trou voir, 

_ & lerems d'hyver dans lequel on éroir ne lui 
éttoient pas de rien entreprendre ; joint à 


à Mao bifihavei 7e 74 1h} TYph de Bale sh ke 3 
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cela qu'il pouvoit arriver de très-grands change- — | 

; £ 5° "A e / re ° o AN. DU M. 

mens , avant qu'il füt arrivé ef Italie. on 

- Cependant fes troupes s'entretenant librement C;, de l'E. 
des affaires de l'Etat , fe reprochoient leur lenteur , re vulg. 69. 

& leur nonchalance , comme fi elles n’avoientpas ——— 


autant de-droit de fe donner un Empereur, qu'en Gra- XXITF 
Vefpañen eft 


avoient eu les légions de la Germanie ; où que proclamé Empee 


11: { { AE fr « 
Vefpalien ne meritac pas infiniment mieux cet 


honneur, que ni Othon, ni Vitellius. Tels étoienc 
les difcours des foldats de Parmée, qui étoir a Cé- 
farée. Maisils furent prévenus par ceux qui étoient 
à Aléxandrie, (4) lefquels proclamerent Vefpa- 
fien Empereur dès le premier Juiller. L'armée qu'il 
commandoit dans la Paleftine, fit la même chofe 
le troifiéme du même mois ; & avant le quinzié- 
me, toute la Syrie l'avoit reconnu. Mucien Gou- 
verneur de Syrie, & les autres Chefs de fes trou- 


pes (Ÿ) le prierent de les mener contre Vitellius : 


mais il voulut premierement s’aflürer de l'Egypte 
& d'Alexandrie. Il écrivit à Tibére Alexandre, qui 
en éroit Gouverneur , lequel fit aufh-rôt prêter le 
ferment aux légions & à tout le peuple , au nom 
de ce nouvel Empereur. Enfin tout l'Orient le 
reconnut avec une joye incroyable. 

_ Peu deremsaprès, (c) Vefpañen alla à Béry- 


the, où plufieurs Ambafladeurs de Syrie & des au- 
tres Provinces, vinrent lui offrir des couronnes, 


avec des Lertres pleines de foûmiffion. I y tint 
une gfande affemblée, où après avoir loué publi- 


a 
M 


SEE" 


(2)7 acit. a | (ec) Idem 0. 38. Tacit, l. 2. 
KKK ij 


(b) Joféph. lac, 37: de Béllo: |c. 81, 
- 
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Fofeph eft mis. 
en liberté. 
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quement le courage de Jofeph, & rapporté cofrt. 
menit il lui avoit prédit l'Empire , du vivant même 
de Néron, il le mit en liberté. Tite qui étoit pré 
fent, & qui affectionnoit Jofeph, dir à Vefpañen,. 
que fi c'étoit une ation digne de fa bonté , de ren- 
dre la liberté à Jofeph, c'en feroit une de fa ju£- 
ice, de lui rendre l'honneur, en brifant fes liens, 
pour le remettre au même état qu'il éroit avant{a 
captivité; car on avoit accoûtumé de les brifer ainfi. 
à ceux qui avoient été mis injuftement dans les. 
fers. Velpalien approuva cer avis ; & fur le champ: 


en lui rompit fes chaînes. 


Pendant toutes ces révolutions, les Juifs conti. 
5 \ : ES : See 

nuoient à fe faire la guerre, & à s'affoiblir infenf. - 

blement par leurs divifions domeftiques. Simon, 


fils de Gioras au dehors de Jérufalem , commertoit 


une infinité de violences contre les Iduméens & 
les Juifs. (4) Les Zélateurs au dedans fe croyoient 
tout permis ; & Jean de Gifcala qui éroit dans leur 


-parti, encherifloit encore fur leurs excès, & fur 


leur licence. Ils remplifloient Jérufalem de pille- 
ries, d'outrages , de violences. Ils fe faifoient un. 
jeu & un divertiflement des actions les plus hon- 
teufes & les plus brutales. Ils s’habilloient en fem. 
mes ; ils fe paroïent & fe fardoient comme elles, 
imitoient l'impudéence des plus débordées, & les 
furpafloient par leurs infamies & leursabomina- 
tions. Jérufalem fembloit n'être plus qu'un lieu. 
public de proftitutions & de débauches. _» 


nfin la divifion fe mit parmi eux. Quelques 
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Iduméens qui avoient embrafé le parti de Jean, 
enviant fa puiflance, & ne pouvant fouffrir fa 
cruauté, séleverent contre lui, Ils en vinrent à 
un combat, tuerent plufieurs des fiens, & le pouf- 
ferent jufques dans le palais, bâti par Grapta, cou- 
fine d’Izate Roi des Adiabéniens , que Jean avoit 
choiïfi pour fon féjour ; y entrerent pêle-mêle avec 
eux, les contraignirent de fe retirer dans le Tem- 
ple, & revinrent enfuite piller ce palais. Alors les 
Zélateurs qui étoient difperfez dans la ville, joi- 
gnirent les foldats de Jean, qui s’en étoient fuis 
dans le Temple; & Jean fe préparoit à faire une 
fortie fur le peuple, & fur les Iduméens : mais il 
HPÉRÉCUEI pas cé deflein 
Cependant le peuple qui craignoir que Jean ne 
fortit la nuic du Femple, & ne vint mettre le few 
à la ville, s'afflembla fur ce fujer avec les Sacrif 
cateurs, pour confulter fur ce qu'ils devoient faire. 
Dieu permit que dans cette afflemblée ils eurent 


recours à un remede, qui étoit plus dangereux que 
le mal. Ils réfolurenc d'appeller Simon fils de Gio- 
_ ras, pour l'oppofer à Jean de Gifcala. Le Pontife 
Matthias, apparemment Matthias fils de Théo 


phile, auquel les Zélateurs avoient fubrogé de: 
leur autorité Phannias, comme on l'a vü ci-de- 


vant, appuya & foûtint cet avis, fans en prévoir 


les fuites, & fut député pour en porter la nou- 

velle à Simon. Simon répondit fierement & en 

maître qu'il leur accordoït leur demande, & en- 

tra dans la ville au bruit des acclamations du peu 

_ ple. Cela arriva au mois d'Avril. Aufli-tôt Simon: 
fortifié du fecours du-peuple, atraqua le Ferñple , 
ee KKK iij 
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Wefpañen va à 
Antioche , & Pri- 
mus marche con- 

tre Vitellius, 
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où étoient Jean & les Zélareurs : mais il fut re- 
pouffé avec D 

Il commenca bien-tôt à faire éclarer fa cruauté 
contre ceux de Jérufalem, (4) qui l'avoient recû 
dans leur ville, & qui de libres qu'ils étoienr, sé- 
roient rendus efclaves, en fe foûmettant à fa ty- 
rannie, La parenté, l'amitié, & les autres liens 
qui tiennent les hommes unis entr'eux, n'étoient 
pas capables de l'empêcher de tremper fes mains 
dans le fang. Les crimes communs & les méchan- 
cerez ordinaires, ne maltraiter que des perfonnes 
indifferentes, & n'outrager que des inconnus, ne 
pafloient dans fon efprit que pour une méchan- 
ceté lâche & timide ; il lui falloit quelque chofe 
de plus criant ; il falloit fouler aux pieds tous les 
devoirs de la nature, de l'amitié, & de la focieré 
civile,  . : - 
Vefpañen paffa de Béryche à Antioche, & en- 


voya en Italie Mucien avec une armée contre Vi- 


cellius.(b) D'un autre côté, Primus Gouverneur 


de Méfie , s'étant déclaré pour Vefpañien, marcha 
vers lIralie avec les troupes qu'il commandoit, 
 défit l'armée de Cécina , que Vitellius avoit en- 


voyée contre lui, entra dans Rome, battit Vicel- 


_ lius, & y ft reconnoître Vefpañen. Le lendemain 
Mucien entra dans la ville , arrêta la fureur des 
foldats de Primus, qui faifoient main-bañle fur 


tous ceux qui étoient, ou qui avoient été du parti 


de Virellius, préfenta Domitien fils de Velpalien, 


au.peuple:, & remit l'autorité entre fes mains juf- 


ARR RES ee nd s = = 


eme pee Sr 


a) pl de Bello,li7,c..30.| (b) Là-même;ch.3 DAO4T 42e 


Res ES 


er pu Nouv.TesTam. Liv.II]. 447 
qu'à l'arrivée de l'Empereur fon pere. Ainfi tout 
l'Empire reconnut Vefpafien , & la paix fut ren- 
duë à Rome & à routes les Provinces. Il n’yavoit 
que la Judée qui perféveroit dans fa rébellion: 


È 


4072.:d8 À 
C.72.delPE- 


D'Antioche Vefpalien pafla à Alexandrie, (4) vefañen paf 


où il reçut les Ambafladeurs de tous les endroits 
«de l'Empire. Pendant qu'il fe préparoiïr à pañfer en 
Italie, & qu'il deftinoit Tire fon fils à faire le fie- 
ge de Jérufalem, les affaires des Juifs fe brouil- 
loient de plus en plus. Eléazar fils de Simon, de 
race facerdotale., homme d’efprit & d’execu- 
tion, (b:) qui avoir tenu le premier rang'parmi les 
Zélateurs, avant que Jean de Gifcala fe füt joint 
“à eux encreprit de former un troifiéme parti dans 
Jérufalem. Il fe ligua avec une partie des Zéla- 
teurs, &'fe rendir maître de la partie intérieure 
‘du Temple, c'eft-à-dire, du parvis des Prètres, 
& réduifit Jean de Gifcala & les Zélateurs dans 
le feul parvis d'Ifraël. Eléazar s'étant donc faïi 
de ce faint lieu , en garda les avenuës, & mit 
les armes de fes sens fur les portes, pour en éloi- 
oner en cas de béfoin ceux qui étoient du parti 
de Jean. Il ne laïfloit pas coutefois d'en permet- 
tre l'entrée à rous ceux qui y venoient pour fa- 
crifier ; & ceft.de leurs offrandes, & des provi- 
-fions qu'ils wouvérent dans le Temple, quils 
tirerent leur principale fubfflance. 
 Eléazar fe fentant le plus foible en nombre, 
-n'ofoit atraquer Jean , qui étoic le plus fort; & 
: Jean quil'emportoit par le nombre, n'atta quoit pas 


(a) De Bello , La. ce tlts . h.- tb) Lib, G:c: 1. p. 904 
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foient fouvent jufqu'à s’enyvrer. 
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volontiers Eléazar , qui avoit l'avantage du lieu; 
car le parvis des Prècres commandoit celui du 
peuple. Toutefois fon courage ne lui permettoit 
pas de demeurer en repos : il attaquoit fouvent 


le parti d'Eléazar ; & le Temple étoit tous les 


jours fouillé par le fang des morts. D'un autre 


côté, Simon qui cenoit la ville haute, & la plus 
grande partie de la ville baffle , attaquoit Jean 
avec d'autant plus de hardiefle, qu'il le voyoit 
gncore expofé à foûtenir les efforts d'Elazar. Ce- 
pendant Jean avoit au-deflus de Simon le même 
avantage qu'Eléazar avoit au-deflus de Jean; 
puifque le Temple dominoit fur la ville, comme 
je Temple intérieur dominoit fur l'enceinte exté- 
rieure, Ainfi ces trois partis étoient toûjours en 


garde les uns contre les autres. Eléazar n'avoit 


que deux mille quatre cens hommes d'armes: (4) 
Jean en avoit fix mille ; & Simon dix mille, avec 
cinq. mille Iduméens. Simon ne manquoit pas de 


vivres, (b) étant maître de la ville : Jean sen 
fournifloit par les courfes & les forties qu'il fai- 


{oit fur le peuple : Eléazar étant maître des pré- 
mices facrées & des offrandes que l’on faifoit au 


Temple, en faifoir part aux iens , qui en abu- 


S'il arrivoit que Jean fût atraqué à la fois par 
Simon & par Eléazar , il partageoit fes troupes , 
pour faire tête aux uns & aux autres. Lorfqul 
navoit affaire qu'à Simon , il faifoit fur lui de 


grandes forties, & emportoit tout ce qu'il pou- 


ns 
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vôit de provifions , & merttoit le feu à celles qu'il = 
ne pouvoir pas enlever. Simon de fon côté pour à - ne 
ôter à Jean le moyen de fubffter, metroit auf cu se io 
le feu aux magazins ; comme fi l’un & Flautre re vule. 69. 
euflent confpiré à mettre la famine dans la ville, 
en perdant des provifions qui auroient pû la 
nourrir pendant plufieurs années. Au milieu de 
tant d’ennemis , le peuple de Jérufalem étoit 
comme une proye, que plufieurs bêtes déchirenc 
chacune de fon côté. | 

Jean dans le deflein de fe rendre maître du 
Temple intérieur qu'occupoit Eléazar, (4) réfo- 
lut de l'y afliéger ; & pour cela il entreprit de 
faire des tours de bois avec de grandes poutres 
de cédre, que le Roi Agrippa avoit fait venir du 
mont Liban à grands frais, & avec beaucoup de 
travail, pour houflér le Temple de vingt cou- 
dées plus qu'il n’éroit. Mais la guerre étant fur. 
venñué , & ces poutres étant demeurées inutiles , 
Jean voulut s’en fervir pour battre le temple in- 


es 


rérieur. Comme ce Temple éroit environné de 
«dégrez du côté du parvis du peuple, & que cela 
lempêchoit d'approcher fes tours de ce côté, 
il vouloitiles placer derriere le parvis des Prêtres, 
du côté de l'occident: mais Dieu ne permit pas 
qu'il réufsit dans ce deflein ; les Romains ayant | 
commencé le fiège avant que ces tours fuffent 

achevées. Fes. de  - HP iv 
En même-tems que Vefpafien partit pour l'fta- 


Cam XXIV. 


Tite marche con- 


rufalem pour en 
faire le fiege. 


Jie,(4)au commencementdu printems , ilenvoya rre la ville de Té- 


. 2 
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— Tite avec fes meilleures troupes, pour fe rendre 
Fe j. maître de Jérufalem, & pour la ruiner. Fite alla | 
C7 3.de PE. par terre jufqu’à Nicopolis ; qui h'elt qu'a vingt ui 
re vulg. 70. ftades,, c'eft-a-diré, deux if ing cens pas A 
retail , où il émbarqua fes troupes dans dé 
longs vaifleaux fur le: Nil, & defcendir le long 
du Nome de Mendéfe, ju fqu” à la ville de T moüis; 
où il mit pied à terré. Puisilalla à ka ‘petite ville 
de Tanis ; de-là à Héraclée. Son troifiéme oûe 
fut à Pélufe. Il y féjourna ‘deux jours avec “fi 
troupes. De Pélufe- il marcha par un pays défere 
julqu'au Temple de Jupiter Cafus, où il campa, 
Le lendemain il arriva à Offtracine, qui eft un 
lieu fans cau. Après cela il fe repofa à Rhino 
corure , puis à Raphia. Son cinquième a | 
fur à Gaza. Puis il alla a Afcalon , à Jamie, 
Joppé; enfin il arriva à Céfarée, où il vases | 
attendre encore de nouvelles troupes. no | 
Outre les trois légions qui avoient fervi: fous 
v éfpañess, {a} ilavoi encore là douzième, qui 
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: $ de À ayant été maltraieée par les Tuifs fous Geftius; 
ha fn à! brüloit d'envie de s'en venger. Il commanda à ke 
Ÿ + f | cinquiéme légion de prendre fon chemin par Em 
Vs NS abs ; &'a la dixiéme de’tenir celui de Jéricho: 
ons & lui fe mit en marchetavec es deux autres lé 


gions. Il étoit fav par vingt répiméns d'infan: 
| terie, & huit de cavalerie, que fournifloient les 
Re villes alliées ; & par . cou des. Rois - Agtippa, 
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éoup d’Arabes, &grand-nombre de perfonnes 
de qualité d'Italie, qui. étoient biensaifes de fe 
fignaler à à la. vûe de Tire. 
Voici l'ordre que tenoit l'armée Roma: dans 

= marche. : Les troupes auxiliaires alloient les 
premieres, Les pionniers les fuivoient ; Pour ap- 
planir les chemins. Après venojent us qui de- 
voient marquer les campemens ; & derriére eux, 

£toit le bagage des Chefs avec fon efcorte. + 
marchoit enfuite avec fes gardes, & autres fol- 
dats choifis. Après Jui, étoit un corps de cava- 
Jerie; qui-étoit. à la a Les Tri 
buns & les Chefs des: cohortes fuivoient , accom- 
pagnez aufh de foldats choifis. Après. paroifloic 
laigle environnée des enfeignes des légions, pré- 
_— par les trompettes. Le corps d batailles, 

dont les foldats marchoïenc fur fix lignes , les 
 uivoit. Lés valets des légions ont ie 
_avécle bagage. Les vivandiers & les manœuvres, 
‘avec les troupes ordonnées pour leur garde fee 
moiént cette matche. Tite imabcheneé dans cet 
“ordre:, arriva à Gophna, où il #: avoit: garnifon 
Romaine: & le lendemain il vint à Gabaa de Saïd, 

a trénte bodes où trois mille fépt cens pas de je 
rufalem. Ceftzce. que nous apprenons de Jofeph:, 

qui Vefpañen - avoit ordonné de frs Tire 
ais ce-héve, note 

On étoir es . L. premiers. jours d'A 

vol, (a): près de-laïFête:de Pâques, qui avoit 
attiré . Jérufalem une infiniré de Juifs € étrangers 
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de tous les pays du monde, & fur-tout de de-là 
 l'Euphrate : car les principaux de la nation 


C. 73. de l'E. avoient envoyé demander du fecours, { a) s'imae 
re vulg. 70, ginant que tous les Juifs d'Orient prendroient 
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les armes, pour les défendre contre les Romains, 
Ainfi Dieu permit par un effet de fa jufe ven- 
geance , que prefque toute la nation des Juifs 
fe trouva raflemblée dans Jérufalem , comme 
dans une prifon, pour la folemnité de la Pâque, 
dans laquelle trente -fept ans auparavant, ils 
avoient fait mourir Jefus-Chrift. Certe multitude 
d'hommes, dont la ville fe trouva remplie, ne 
contribua pas peu à y mettre bien-tôr la famine, 
& à y caufer la pelte. On peut juger de leur quan. 
tité par le dénombrement que fait Jofeph deceux 
qui moururent durant le fiêge. Il en compte onze 
cens mille. “one , 
Les Juifs ne manquoient pas d'armes : ils 
avoient même des machines qu'ils avoient prifes 
dans la défaite de Ceftius. Ils avoient, dit Jo- 
fepb, (6) plus de trois cens balkiftes propres à larr- 
cer des traits, .& quarante machines propres à 
lancer des pierres : mais ils ne fçavoient s'en fervir 
que rrès-imparfaitement. Ils avoient d’abord une 
-très-grande quantité de provifions, qui auroient 
-péfufhre à foutenir un très-long fiége., fi dèsavanr 
l'arrivée des Romains, ils n’en avoient. oâre la. 
plus grande partie ; par le feu. que les faétieux 
avoient mis aux magazins. Nous avons vû ci-de- 
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vant quelles éroient les troupes , qui éroient dans 
la ville fous les Chefs Simon , Jean & Eléazar. Le 
peuple ne manquoit ni de courage , ni de réfo- 


N pu M. 
073. de J. 
C33. del’ 


lution, ni de fidelité : mais il manquoit de dif- revulg. 70. 


cipline & d'experience. Il combattoit pour {à li- 
berté, pour fa vie, pour fon Temple, pour fes 
femmes & fes enfans. L'obftination & le défef- 
poir lui faifoient méprifer le péril. Jérufalem étoit 
une des pldf forres places de l'Orient. Sa fituation 
fur deux montagnes, fes excellentes fortifications, 
fes triples murs, le Temple, la tour Antonia, le 
palais, qui étoient comme trois forterefles diffe- 
rentes, rehaufloient extrêmement le courage des 
afhécez, & failoient regarder la ville comme très- 
dificile à prendre. | : 

- Tite en arrivant devant Jérufalem ,. voulut 
aller lui-même reconnoître la ville avec fix cens 
chevaux, (4) fans prendre feulement un cafque 
ou une cuiraffe. Il fe flattoit que dès qu’on le 
verroit, le peuple, qui ne demandoit que la paix, 


Titca-rive de 
vant Jérufalems- 


efoûleveroit contre les fédirièux, & lui ouvre 


roit les portes. Comme il s’avançoit près de la 


ville par un chemin ferré & embarraflé par des 


hayes, des foflez , des clôtures de jardins, il fut 


tout d'un coup attaqué par un grand nombre de 
Juifs, qui couperent fa cavalerie , & emoêcherenr 
“ceux qui éroient derriere, de joindre ceux qui 
éroient les plus avancez. Ainh il fe trouva avec 
peu des fiens, féparé du refte de fon gros, fans 
pouvoir ni avancer , ni reculer. Ses gens qui 


| (a) De Bello, 1. +. C7: 
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" éroient derriere , ignorant le danger où il étoie, . 


& croyant qu'il s'étoit retiré, ne fongeoient qu'à 
fe retirer aufh. Dans un fi grand péril, voyant 
que toute efperance de falut dépendoit de fa va- 
leur, il poufle fon cheval au travers des enhemis, 
fe fait un paflage avec fon épée, & crie aux fiens 
de le fuivre. Quoiqu'ilne füt poine armé , & qu'il 
n'eût qu'une poignée de gens avec lui, il tua & 
renverfa tout ce qui s'oppofa à lui, l-paña fur 
le ventre à cette foule de Juifs qui lenviron- 
noient. Dieu par une providence vifible, ne per. 
mit pas qu'aucun des traits qu'on lui tiroit de 
toute part Patreignir, & il s'en retourna au camp 
fans avoir reçû la moindre blefure , & n'ayant 
perdu que deux de fes gens. re . 
Ce petit fucces flatta l'audace des Juifs, & leur 

fit concevoir des efperances qui leur furent fune- 
ftes ; puifqu’elles ne fervirent qu'à les endurair 
dans leur réfolution. La nuit fuivante , la légion 
qui étoit à Emmaüs, étant arrivée, -{4) Tire sa 
vança dès la poinre du jour jufqu’à Scopos,, à fept 
flades , ou huit cens cinquante pas de: la: ville, 


vers le féptentrion. Là il pofta deux lésions; ou 


douze mille hommes, & leur ordonna de travail- 
ler à leur campement. Quanrà la troifiéme légion 

ui étoit arrivée la nuit d’Emmaüs , il-la laifla à 
crois ftades plus loin de Ja ville ; afin que-comme 


elle étoit fatiguée, elle pût fe camper tranquil- 


lement, fans être troublée dans fon travail par 
es ennemis, Ces trois légions éroient à-peine 


es men 


. (a) De Bello se, 
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_ placées, que la dixiéme arriva de Jéricho; & Tite 
lui ordonna de fe camper fur la montagne des 
Oliviers, à lorient de Jérufalem , féparée de la 
ville par lé torrent & la vallée de Cédron. 

La vüé du péril préfent fit que les trois partis 


qui étoient dans Jérufalem , fe réünirent , & 


vinrent avec furie attaquer cette derniere lé- 
Sion, (4) pendant qu’elle travailloit à faire fon 
camp fur la montagne des Oliviérs. Ils la mirene 
en défordre, la chafferenc hors de fes lignes, & 
leuflent entieremSnt défaite, fi Tire n’y fût ac- 
couru, & n'eût réchaflé les ennemis dans la ville, 
Mais les Romains ne fe furent pas plûtôt remis 
au travail, que les afliécez firent une feconde 
fortie, & mirent en fuite les corps de sarde pofez 
pour couvrir ceux qui travailloient au camp. 
Tite foûtint quelque tems leurs efforts. La lé- 
gion qui d’abord avoit pris la fuite, fe rallia, & 
vint au fecours de Tite. Alors les Juifs furent 
oblicez de céder, & de fe retirer dans la ville, 
C'eft apparemment ces differens chocs que Ta- 


2 


cité (2) & Dion ont voulu marquer, en difant, 
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_ qu'avant que le fiése für formé, il fe donna di- 


vers combats fous les murs, & auprès des portes 


de Jérufalem., où l'avantage fut toûjours douteux 


entre les Juifs & les Romains ; maïs qu'enfin les. 


Juifs furent obligez de fe retirer , & qu'alors on 
commença proprémenta artaquer la ville 
_ * Fes actes d’hoflilité ayant un peu difcontinué 
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au dehors de Jérufalem, (4) il s'éleva au dedans 

a . une nouvelle guerre domeftique. Le 14. d'Avril, 
eu ns qui étoit le jour des Azymes, ou la veille de la 
re vulg. 70. Pique, Eléazarst ouvrir la porte du Templein- 
térieur , ou du parvis des Prètres, pour y réce- 

voir ceux du peüple qui vouloient y venir adorer 

Dieu; & Jean de Gilcala y fc gliffer quelques- 

uns des fiens qui éroient les moins connus, dont 

plufieurs n'étoient pas purifiez , & qui avoient 

rous des armes cachées fous leurs habits. Ils ne fu- 

| rent pas plütôt entrez dans l’engeinte, ou le parvis 
des Prêtres, qu'ilscirerent leurs épées, & parurent 
en armes. Cela caufa un effroyable tumulte parmi 
le peuple, qui crut que c'éroit à lui qu'ils en 
E vouloient: mais ils n'attaquerent que ceux, du 
E parti d'Eléazar. Le peuple fe retira vers l'Aurel, 
l __ & autour du Saint & du Sanctuaire. Les gens 
| d'Éléazar qui gardoient les portes, s’enfuirent : 
d’autres allerent fe cacher 'dans des égouts. Les 
factieux pour venger leurs injures particulières, 
firent perir dans le Temple plufñeurs perfonnes , 
fous prétexte qu’elles étoient du parti d'Eléazar. 
Ainfi tout le parvis des Prêtres, & vous les en- 
_virons du Saint & du Sanctuaire furenç remplis 


s— 


PEN RIRE ER 2 TU 


dé fng & de corps mors ©" 
La fadtion d'E- . Depuis ce tems, [a faion. d'Eleazar n'eñ ft 
Se dd plus qu'une avée celle de Jean. Les foldats du 
— premier, qui s'étoient retirez dans les égouts, en 
De furent tirez, & fe réünirentr avec leur Chef au 
EE | parti de Jean. (4) Eléazar y conferva le com- 
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mandement de fes deux mille quatre cens Zé- 
lateurs, mais fubordonné à Jean. Ainfi les trois 
factions qui regnoient auparavant dans la ville, 
furent réduites à deux : & ces deux fe réünifloient 
même pendant quelques heures, quand il étoit 
queltion de s’oppofer aux Romains: mais auffi- 
tôt après. elles recommençoient à tourner leurs 
armes contre elles-mêmes; & le peuple étoit 
comme la proye commune des deux partis. Jean 
étoit feul maître du Temple tant intérieur, qu’ex- 
térieur, & de quelque partie de ce qui étoit à 
lentour ;. comme auf d'Ophla & de la vallée 
de Cédron. Tout le refté étoit à Simon. Entre le 
Temple & la ville , il y avoit un efpace con- 
 fiderable, dont les mailons ayant été confumées 
par le feu , étoit comme une place d'armes, qui 
fervoic de champ de bataille aux deux partis. 

Tite voulant faire avancer vers Jérufalem les 
troupes quil avoit à-Scopos, {4) fit applanir 
tour le terrein qui s’érendoit jufqu'aux murs de 
la ville, ft abattre les clôtures, les hayes, & les 
arbres, fit combler les foflez, & tailler les rochers, 
& Cgaler tout ce qui fe trouvoit depuis Scopos 
jufqu'au fépulcre d'Hérode, & l'étang des Ser- 
pens , autrefois nommé Béthara. On  employa 
quatre jours à ces travaux. Après cela ilvinccamper 
avec une partie de Parmée à deux flades de la 
ville , à l'endroit où les murailles coutnoient du 
nord à l'occident , & fit mettre le refte dans la 
mème diftance,: vis-à-vis de la tour d'Hippique, 


(a) La-mème, ch. r2, 


Tome IV. | MM m 


AN ou M. 
4073. de J. 
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re-vulg. 70, 


Car. XXV. 

Tite fait faire 
des propoñitions 
de paix aux Juifs 
de Jérufalem. 
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# — qui étoit aufli du côté du nord, plus à lorient, 

se ii J. Il n'y eut que la dixième légion qu'il laifla à fix 

C.73.der£. ftades de la ville, fur la montagne des Oliviers. 
E re vulg. 70, Pendant ces travaux, il fit faire des propofitions 
| de paix aux Juifs, par le moyen de Jofeph : mais 
ils n'y voulurent point entendre. Le lendemain 
i | ils feignirent de fe vouloir rendre. Quelques-uns 
parurent fur les murailles, & appellerent les Ro- 
ke mains : d’autres fortirent des portes , faifant fem- 
| | blant de vouloir leur remettre la ville. Mais quel- 
ques Romains ayant eu l'imprudence deles foivre, 
contre l'ordre de Tite, ils fe virent tout d'un 
coup enveloppez des Juifs, & eurent aflez de 
peine de fortir des portes , où ils s'étoient trop 
légerement engagez. Tite vouloit féverement 
punir leur defobéïfance; mais les Officiers & les 
autres foldats firent tant , qu'ils obrinrent leur 
paideg 5 | | | 
_ Avant que de commencer les attaques, Tite 
fit le tour de la ville (2) avec quelque cavalerie 
de fes meilleures troupes, pour reconnoître les | 
endroits les plus séce th 


bles & les plus foibles. Il 
jugea que l'endroit le plus propre pour l'attaque, 
éroit vers le fépulcre du grand Sacrificareur Jean; 
parce qu'il étoic le plus bas de rous ; que le pre- 
mie mur n'y étoit pas défendu par le fecond , 

_& que lon avoit négligé de fortiher ce côté-, 
parce que la nouvelle ville n'étoir pas encore bien 
peuplée ; outre que lon pouvoit par cet endroit 
venir au troifiéme mur, & ainfi fe rendre maïtre 


res or mme 


(a) De Bello ,1, $.6, 17. 
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de la ville haute, & enfuite du Temple par la 
forterefle Antonia. Pendant ce tems, Nicanot un 
des amis de Tite, s'étant approché des murailles 
avec Jofeph, pour tâcher de porter les Juifs à des 
fentimens de paix, il fut bleflé d’une fléche à 
l'épaule gauche : ce qui dérermina Tite à en venir 
à la force contre eux. Il permit à fes foldats de 
ruiner les fauxbourgs , & d'employer les maté- 
riaux à élever des plates-formes contre la ville, 
On couppa en même-tems tous les arbres qui 
étoient dans ces fauxbourgs, & on s'en fervit de 
même à avancer les travaux. Toute l'armée y tra- 
vailloit avec une ardeuf & une diligence incroya- 
bles. Les travailleurs étoient à couvert derriere 
les machines, qui tiroient continuellement contre 
les Juifs, & qui leur tuoient beaucoup de monde. 
Elles tuerent en particulier ce Jefus fils d'Ananus, 
dont on a parlé ci-devant, f4) qui depuis plus 
de fept ans, ne cefloit de prédire aux Juifs leur 
malheur futur. 

: Les Juifs de leur côté avoient placé fur leurs 
murailles les machines qu'ils avoient prifes {ur 
_Ceflius: mais comme ils ne fçavoient pas bien s'en 

{ervir,(b)ils n'en tiroient pas grand avantage. Ils 

réüffifloient mieux dans leurs forties , qui étoient 

fréquentes: mais les Romains les repoufloient toû- 
jours avec perte. Il n’y avoit point de légion qui 
_n'eût à fa rêre des machines, pour repouiler leurs 
forts. Celles de la douzième légion éroient les 
plus redourables. Les pierres qu’elles pouffoient , 


er ee 


Rp men 


a-mème , Liv. sc. 16. 
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re vulg. 70, fur les remparts de la ville. Les plus petites de 
ces pierres étoient du poids d’un talent. (4) Leur 

portée éroit de deux ftades & davantage: les deux. 

; ftades font deux cens cinquante pas ; & leur force 

fi grande, qu'après avoir renverfé ceux qui étoiene 

au premier rang , elles en alloient encore tuer 

d’autres derriére eux. Mais les Juifs les évitoiene 


foient en l'air, & park blancheur de ces pierres, 
À qui les faifoit appercevoir de Join. De plus ils 
! avoient difpofé des gens fur les tours, qui auf 
EE tôt qu'on avoit commencé à faire joüer la ma- 
à chine, les en avertiffoient, en. criant en Hébreu : 
; Bar-ba : Le fils vient. A ce fione, ils fe jetttoient 


mal. Les Romains s'en érant apperçôs, firent noircir 
4 | cés pierres ; & cette invention leur ayant réüffs, 
.| ie une feule pierre tuoit quelquefois plufeurs Juifs. 
: | Dion {b) dit que les Juifs avoient des con- 
duits fous-terre, qui paflant\fous les murailles de 
la ville, avoient leur iflué bien loin de-là dans 
la'campagne. Ils fortoient par-A, & alloient ar- 
taquer les Romains qui séloignoient du camp 


(a) Tanaÿliaior nu ro utyed@-. en Grec , rañarler©- fe dit d’une 
Létalent Hebreu étoit du poids de | fort orofe pierre. Apoc. XVI. 21. 
cent vingt cinq livres Romaines, Tanarlaia yandfa, De la grêle de 
où de quatre-vingt-fix livres qua- | la gtoffeur d’un talent, pour dire 
torze onces cinq gros de notre [une grêle d’une groffeur énorme. 
_poids de marc. Le talent ordinaire | (b) De. Gb, 66. PerAdGs 

“ étoit moins fort. Mais cn général | SE ; 


: éroient plus groffes que celles des autres, & alloiene 
; pe = K fi loin , qu'elles tuoient non-feulement ceux qui 
C3. del'Ë. failoient des forties, mais aufli ceux qui étoient 


aflez fouvent , avertis par le bruit qu'elles fai. 


par cèrre, & la pierre pafloit outre, fans leur fairede 


STRESS 
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pour aller querir de Peau, ou pour d’autres be- 
foins. Mais Tite leur boucha enfin tous ces con. 
duits. Cependant les Romains avancçoient toû- 
jours leurs travaux ; & lorfqu’ils furent ache- 
vez, (4) ils jecterent un plomb attaché à une corde 
pour fçavoir la diftance qu'il y avoit de leurs ter- 


AN pu M. 


4073. de J: 
C:73. dé: 
re vulo, 70. 


rafles au mur de la Wille: car les traits que lan: 


çoient continuellement les afliégez, les empé- 
choient d’en approcher. Lors donc qu'on vir que 


les béliers pouvoient arriver jufques-là, Tite les 
fit mettre en barteries, & fit en même-tems avan- 
cer les autres machines. On battit le mur en trois 
endroits differens. À la vüë du péril, les afliégez 
fe reünirent. Simon fit dire à Jean qu'il pouvoit 
fortir du Temple pour venir au fecours de la 
ville. Il ny eut point d'efforts qu'ils ne fiffene 
pour mettre le fewaux machines, & pour écarter 


les affiégeans. Tite eut bien de la peine à garancir 


fes machines, & à répouffer les Juifs, qui firent une 


furieufe fortie dans ie tems que les Romains étoiens 


épars dans leur camp , & occupez à leurs travaux. 

-— “Fite avoit faic élever fur fes rerrafles trois 
tours (4) de cinquante coudées de haut chacune, 
pour commander les murs & les remparts de Ia 


ville. Envirom le minuit, l’une de ces tours 


/ Les Rormaïns: 
ga e + 
gagnent Ja pre 
miére enceinte de: 
Jérufalem, 


comba d'elle-même, & le bruit de fa chûte jeta 


‘le trouble dans le camp , parce qu'on crut que 


les Juifs avoient fait quelque fortie, Auffi-tôr 


on courut aux armes; & fans fçavoir de quoi il 


s'agifloit, chacun attendoit l'ordre du Général : 


(a) De allo, le sic20 à (Ù (b) De Bello, ls. 6.20, 
MMm ii 
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mais Tite ayant fçû ce que c'étoit, le ft fçavoir 


‘ À coute l’armée, & ainfi le trouble cefla. Les Juifs 


ne pouvant ni brüler ces tours, parce qu'elles 
étoient couvertes de fer, ni-réfilter aux traits qui 
en partoient continuellement, furent obligez de 
fe retirer hors de leur portée; & alors le bélier 
n'ayant plus rien qui lempêthât de joüer , fit une 
bréche confiderable, & les Romains entrerent 
dans la ville, fans y trouver beaucoup de refi. 
ftance; les Juifs ne fe mettant pas trop en peine 
de, défendre ce mur, parce quil leur en reftoit 
encore deux autres. Ainfi la premiere enceinte 
fur prife le quinzième jour du fiège, qui étroit ap- 
paremment le 28. d'Avril. (4) : 
Tite fe campa { b) dans la ville au lieu nommé 
le Camp des Aflyriens ; & n'étant éloigné du fe 
cond mur que de la portée d’une fleche, ilréfolut 
de l'attaquer. Les Juifs fe partagerent , pour le 
défendre avec plus de facilité. Jean combattoit 
de dedans la forterefle Antonia, & du haut des 
portiques du Temple. Simon défendoit une gran- 
de partie du mur, depuis le tombeau du: Pon- 
tife Jean jufqu'à la porte des aqueducs. Ils fai- 
{oient fouvent des forties & en venoient quel- 
quefois aux mains avec les affiégeans : fais ils fe 
retiroient toüjours avec perte. Ils avoient plus 


d'avantage dans les aflauts que les Romains leur 
_ livroient ; & c’eft à principalement où. ils: fai- 


.deX {Tillemont , Ruine des Juifs ,No- 
7. de Mai. Mais cette. datte a ee  … 


fantive, comme le montre M. de] (b\)Là-mêème, ch. 21. 
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foient voir jufqu'ouù alloit leur ardeur & leur = 


N Du M. 


audace. des de 
Tite ayant commandé de pointer le bélier con- ce : delE. 


tre le milieu de la tour qui regardoit le -fepten- re vulg. 70. 


tion, (4) elle en fut bien-tôe ébranlée. Les Juifs Tire & rend 


maître de {a fe- 


qui étoient deffus , l'ayant fenti branler, feisnirene code cnceune de 
< È fè \ e . e 14 A 

de vouloir fe rendre à Tite : mais ils envoyerent éruflem. 

fous main à Simon , pour l’avertir du jeu qu'ils 


jouoïent. Tire fit cefler Le bélier, & promit de leur 


accorder la paix, s'ils la vouloient fincerement: 
mais ayant bien-tôt reconnu leur artifice, il fit re- 


< \ À ; / à 
commencer à battre latour. Les Juifs qui y étoient, 


y mirent de feu , & fe jerterent dans les flammes. 
La tour étant tombée , donna entrée aux Ro- 
mains dans la feconde enceinte, cinq jours après 
qu'ils fe furent rendus maîtres de la premiere. 


Tite y entra avec deux mille hommes ; & comme 


il fouhaitoir de conferver la ville, il ne voulue 


ni en faire abattre le mur, ni renverfer les mai. 


fons : il offrit même la paix aux Juifs, s'ils vou- 


loient fe rendre : mais au lieu de cela , ils vin- 
rent fondre fur luiavec tant de furie, qu'ilstue- 
rent plufieurs Romains. Les rues qui étoient fort 


_ étroites, l'inégalité du terrein,, la connoïffance des 


lieux , leur étoient favorables. La brêche étoit 
trop petite, pour que les Romains püflent fe re- 
tirer plufñeurs à la fois. Aïnfi étant attaquéz de 


toute part ,ils ne pürent fe fauver qu'avec peine ; 
& abandonnerent ainf cette feconde enceinte, 


prefque en même rems qu'ils leurent prife. Ils 


es mes 


Le meme 


(ah DeBelo il. sie, 23. 


SIP 


464 “| HISTOIRE DES PUIS, 


———7"" donnéfent de nouveaux aflauts à ce fecond mur 

AN Ha % les crois jours fuivans, fans le pouvoir forcer : 
e , 7 : . 

de LÉ. mais le quatrième jour, Fire le fit attaquer avec 


Car. XXVI. 


tant de vigueur, qu'enfin il l'emporta pour la fe. 
conde fois. Il en ft aufli-tôt ruiner tout cequi 
étoit du côté du feptentrion, & mir des corps de 
arde dans les tours, qui regardoient le midi. 

Cependant la famine augmentoit tous les jours 
dans la ville. (4) Les factieux pilloient impuné- 
ment le menu peuple ; & il y avoit déja quelque 
ems qu'ils ne vivoient, pour ainfi dire, que de 
leur fubflance & de leur fang. Tite avant que 
d'entreprendre l'attaque du troifiéme mur, voulut 
donner aux Juifs le loifir de rentrer.dans leur de- 
voir, & les intimider par la vüé de fon armée, 
dont il fit la revüëé dans les fauxbourgs, & dans 
un lieu d'où les afliégez les pouvoient voir. IFft 
mettre toute fon armée en bataille, & leur ft 
payer leur montre, & diftribuer des vivres. Tou- 
te la ville éroit accourué fur les murs & les ter- 
rafles des maifons pour voir ce fpectacle. Les fac- 
tieux mêmes en furent effrayez ; &\ Jofeph croit 
qu'ils fe feroient peut-être portez à fe rendre, 
sils euflent pû fe promettre:le pardon de tant de 
maux qu'ils avoient faits. Cette revûüë dura qua- 
tre jours ; (b) & Tite voyanr que les Juifs ne 
parloient point de paix, partagea fon armée en 
_ deux corps, pour attaquer la ville du côté de k 
 rour Antonia, par deux endroirs. Il fit élever en 
Fun & en lautre de ces deux endroits , deux ter- 


emnerereners 59 
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4 (2) De Belle 5 LS 16.2 .. | (b)Juiquau 12, de Mai. 
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rafles , à chacune defquelles une légion étoit oc- 
cupée. Pendant que ces travaux s'avamçoient , 4 
Tite qui fouhaitoit coûjouts de conferver la ville é. . ee 
_ & le Temple , malgré la rémeriré des féditieux re vulg. 70. 
leur envoya Jofeph pour les exhorter à ne pas 
s'opiniâtrer à vouloir défendre une place, qu'ils 
devoient confiderer comme déja prife. 

Jofeph fit donc le tour de la ville; fa) & sé. Harangue de Jo. 
tant placé fur un lieu élevé, hors de Ja portée TA 
des traits, d’où les afliégez pouvoient l'entendre, | 
il les exhorta à avoir compañlion d'eux-mêmes 
du Temple & de leur patrie, & à n'être pas plus 
inhumains envers ès chofes qui leur devoienc 
être fi cheres , que des étrangers, qui ne cher- 

_choient qu'à les fauver. Il leur dit qu'ils pou 
voient tout efperer dela clemence des Romains, 
leur fit voir l'impofhbilité de leur réfifter, & ce 
qu'ils avoient à attendre, fi la ville étoit prife de 
force : Que quand ils ne’ manqueroient ni de 
monde , ni d'expérience, ni de courage pour re» 
poufler leurs ennemis , ils feroient: bien-tôt-con- 
fumez:par la famine: Qu'ils ne devoient point 
fe atter mal-à-propos du fecours de Dieu , après 
l'avoir ofenfé par rant de crimes : Que ce nétoit 


un: 


_ pas la premiere fois, que Dieu irrité par les ini- 


quitez de fon peuple, avoit livré la ville fainte 
& fon Temple entre les mains des étrangers : 
qu'ils fçavoient ce qui étoit arrivé fous Sédécias : 
Qu'ils n'étoient pas moins criminels aux yeux de 
Dieu , que les Juifs d'alors : Que Dieu s’étoit en 
(a) Lä-même, ch 26, M ae 


Tome IV. ee NNa 


AN pv M. 
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uelque forte déclaré en faveur des Romains, 
en faifanc que les eaux de la fontaine de Siloc, 
& les autres d’autour de la ville, qui avoient été 
fort bafles jufqu'au mois d'Avril, où naturelle. 
ment elles devoient être les plus hautes, avoient. 
commencé à couler avec plus d'abondance, de- 
puis que les Romains afhiégeoient la ville : Que. 
ce mème prodige avoit été remarqué lorfque les. 
Caldéens prirent la ville fous Nubuchodonolor, 
Plufieurs de ceux qui entendirent Jofeph de 
defflus les remparts , fe mocquerent de lui, d'au 


tres lui dirent des injures, goue même 


lui lancerent des dards. Céla ne l'empêècha pas. 
de continuer fon difcours avec encore plus de 
véhemence qu'auparavant : mais il ne fit aucun. 
effet fur leurs efprits ; feulementil porta plufieurs. 
perfonnes du peuple à fortir de la ville, & à fe. 
venir rendre à Tire. Plufeurs vendoient ce qu'ils. 
avoient de plus précieux pour une petite quan- 


tité d'or, qu'ils avaloient de peur que les factieux. 


ne le leur priffent ; & quand ils étoient fortis de- 


‘a ville, ils retrouvoient cet or dans leurs excre-. 


mens. ice leur permettoit d'aller où ils vou- 
loient, fans leur faire aucune peine. Mais les face 
tieux s'en. étant apperçüs , & en ayant pris om 
brage , mirent des corps de garde aux portes ,. 
avec ordre de ne laiffer fortir qui que ce für: On 


 mettoir à mort fur le moindre foupçon, ceux. 


que l’on croyoit. qui avoient quelque envie de, 


s'enfuir. - Souvent on en accufoit. des per fonnes 
riches & de qualité, (4) fans qu’elles y eu ffent- 
g ne = : : a er ss PE 
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donné le moindre fujet ; & fur la dépofition d’un A | 

- ; ee es N DU M, 
témoin fuborné, l’un des Tyrans lui ravifloit es 4071 &] 
‘biens, & le renvoyoit à l’autre pour achever de C >; delE. 
le dépotüiller ; car ils fe partageoient ainfi leurs re vuls. 7o. 
_proyes, & ils fe joüoient de la vie & du fanc du 
peuple. 

Les pauvres qui étoient chargez de famille , (4) 

& qui mauroient pô fe fauver de la ville avec 
leurs femmes & leurs enfans, étoient forcez d'y 
demeurer ; & ne pouvant fupporter la famine qui 

les dévoroit, alloient la nuit dans les vallées , Où 
l'armée ennemie ne s'étendoic pas, pour y cher- 
cher quelques herbes & quelques racines pour fe 
nourrir. Tite en étant informé, & fcachant que 
-même les foldats de la garnifon y alloienc quel- 
quefois avec les autres , mit de fa cavalerie en 
embufcade dans ces lieux ; & on en enlevoit juf- 
qu'à cinq cens par jour, & fouvent davantage. 
La néceflité & la crainte du fupplice obligéoient 


| 


quelquefois ces malheureux à fe défendre ; & 
alors comme il n’y avoir point. d'apparence de 
mettre en liberté.des gens pris de force, & qu'il 
eût été difficile de garder tant de prifonniers 
Tite pour intimider les Juifs, les faifoit foüet- 
ter & crucifier à la vüe de la ville; à quoi les 
foldats ajoûtoient de nouveaux tourmens , & 
“beaucoup d'infultes. A peine pouvoit-on fufire à 
faire des croix , & trouver de la place pour les 
planter, tant le nombre de ceux que l'on pre- 


hoit étoit grand. 
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Les féditieux n’en devinrent que plus furieux 
& ils firent entendre au peuple que les Romains 
traitoient ainf tous ceux qui fe rendoient à eux. : 
Ils traînoient fur les murailles les parens de ceux 
qui s’en étoient fuis, afin qu'ils fuflent témoins 
du fupplice de leurs proches ; & pendant quel- 


que tems, ceux qui avoient deffein de s'enfuir, 


furent arrêtez par la vüé de ces tourmens, & par 
les difcours des féditieux. Mais Tite pour faire 

; \ : \ Ses è ; 
voir à Simon & à Jean que ceux qu'il faifoit 
ainfi châtier, n’étoient point des transfuges, qui 
fe rendiffenr volontairement , maïs des gens qui 


_étoient pris les armes à la main, en renvoya plu- 


fieurs, après leur avoir fait couper Les mains, 
afin qu'ils appriflent aux autres la verité. Ainfile 
peuple continua de fe fauver fecretrement, & de 
venir fe rendre au camp des Romains. Le 
Les plates-formes & les rerrafles furent enfin 
achevées au bout de dix-fept jours. (4) On drefla 
les machines fur ces terrafles, & on alloit com- 
mencer à battre le mur : mais Jean ayant fait 
miner par deflous es deux terrafles qui repar- 
doient la forterefle Antonia , & y ayant amañle 


_ beaucoup de bois enduit de poix & de bitume , 


y mit le feu; & les bois qui foûtenoient la rer- 
re qui leur fervoit de fondement, étant confu- 
mez, les deux terraffes fondirent avec grand fra 


cas. Deux jours après, Simon avec les fiens, atta- 
qua les deux autres terrafles, fur lefquelles on 
_ avoit déja place le bélier, & d’où l’on commen- 


(a) Là-même, ch. 30. | 
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çoit à battre le mur. Trois Juifs ayant en main 
des lambeaux allumez , fe firent jour au travers 
des Romains, & allerent avec une intrépidité 
étonnante, mertre le feu aux machines. Les Ro- 
mains accoururent inutilement pour éteindre le 
feu, & pour fauver au moins leurs béliers. Les 
Juifs les reçurent avec tant de fierté & de cou- 
rage, qu’ils furent obligez d'abandonner & leurs 
béliers, & même leurs terrafles, que le feu avoit 
aufh gagnées. 

Les Juifs enflez de cet avantage, allerent avec 
une impétuofité inconfiderée attaquer les corps 
de garde* des Romains, & les obligerent à recu- 
ler vers leur camp. ‘Tite qui étoit allé vers la for- 
terefle Antonia, pour reconnoître un lieu propre 
à relever d’autres machines, accourut au camp, 
& chargea les Juifs en flanc. Ceux-ci fe défen- 
dirent en défefperez, & foütinrent long-tems 
l'effort de l’armée Romaine : mais enfin ils fe re- 
tirerent , fort glorieux d’avoir ruiné en fi peu de 


tems des travaux qui avoient rant coûté à leurs 


A 

Ces mauvais fuccès faillitent à décourager en- 
_tierement les Romains ; & plufieurs commen. 
Se fe perfuader, que Jérufalem étoit impre- 
_nable à toures les forces des hommes, ainfi qu'on 


le difoit communément, (4) Dion ajoûfe que les 


Romains n’avoient pas de l’eau abondamment ; 
- qu'ils étoienc obligez de l’aller chercher loin, & 
qu’ils n'en trouvoient pas de bonne, parce que 


ts 
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… les transfuges la gâtoient fecrettement. Il y eue 
ee M: même quelques Romains qui déferterent, & qui 
ee - ne allerent fe rendre aux Juifs. On les recut dans 
revulg, 70, la ville comme en triomphe ; & nonobftant la 
mine, on eut foin de ne leur laiffer manquer de 
rien. Ce furent ces transfuges, qui apprirent aux 
afliégez à fe fervir des machines des Romains. 
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+ —————— Les chofes étant en cet état, Tite tint un 
: Car XXVIL stand Confeil avec fes principaux Chefs. (2) Les 
\ maine bases Avis furent differens. Les uns difoient qu'il falloit 
oué donner an:aflaut: général avec toure l’armée, qui 


D'autres plus prudens, étoient d'avis d'élever de 
nouvelles plattes-formes. D'autres crutent qu'on 
! pourroit beaucoup abreger le travail, en affamant 
la ville ; qu'aufhi-bien il étoit comme impofhble 
de réduire par la force des gens, qui ne fouhai- 
toient rien tant que la mort ; & que d’ailleurs il 
étoir aflez inutile de les combattre , puifqu ils fe 


_détruifoient d'eux-mêmes Tite fur d'avis d'enve- 


lopper la ville par un mur, afin que rien n'y en: 
trât,. & que rien n'en püt fortir ; & qu'on ne 
lift pas de rétablir Les travaux que les Juifs 
avoient détruits, où fort endommagez. Aufli-rôt 
oR-partagea l'ouvrage; & route l’armée y travail 
la avec une telle émulation , -qu'il fut achevé en 
| trois jouf$ : ce qui paroîtroit prefque incroyable, 


s'il n'éroitsatrefté par dés témoins fans reproches 
car fon circuit étoit de trente-neuf flades , où de 
quatre mille huit cens foixante & quinze pass 


PÈRE SE 


D 
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jufqu’alors n'avoit combattu que féparément. Le 
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qui font près de deux lieues, & fortifié de trei- 
‘ze forts, qui augmentoient l'ouvrage de-près de 
demie-lieuë. On mit des troupes en garde dans 


ces forts ; en forte que la ville de Jérufalem, 
fuivant la prédiction de Jefus-Chrift, (4) furen- 
tierement environnée de tranchées, enfermée &. 


reflerrée de toute part. 
Ce fut alors que-les Juifs enfermez dans leur 


ville , défefpererent entierement de leur falur. (bj: 


La famine dévoroit les familles entieres. Les mai 


{ons étoient. pleines de corps4 morts: des femmes. 
& des enfans, & les rues de ceux des vieillards: 


Les jeunes gens plus robuftes:, alloient tout en 


flez & tout chancellans dans les places. publi 
ques, reffemblant plûtôr a des. fpectres ;. qu'à des. 


hommes vivans.. Nul n’avoit le courage de.don- 
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ner la fépulture aux morts. Un morne filence. 


_ regnoit par-tout. Ea faim & lextrème douleur 
éroufoient les pleurs & les gémifflemens. Les fce: 
lerats, qui-toient la principale. caufe de tant de 


maux, entroient dans les -maifons., y: dépouils 


doïient les morts , infulcoient aux mourans, & 
pafloient leurs épées au travers du corps de ceux 
qui: réfpiroient. encore, pouf éprouver, fleurs 


armes étoient-bien tranchantes ; &. en-même. 


tems par une autre cruauté toute. cohtrairesils 


refuf oient avec. mépris de-tuer ceux:qui les en 
prioient ,. ou. de lèur prèter leurs-épées:;.pour fe 
tuer eux-mêmes, & fe délivrer de tant-de maux. 
Les-moürans en rendant Fame, tournoient des 


PAS 


É (A) Luc. IX AT. as (b) De Béllo; Liÿoe gai x 


rt 


472 HisTorre DES Jurrs, 


n — yeux vers le Temple, comme pour demander 
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véngeance de ces méchans. Comme on ne pou- 
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C. 73. del'É. VOÏ fuMire à enterrer les morts, on les jettoit 
re vulg. 70. nee les murs dans les vallées. Tite en eut 


sorreur ; & jettant un profond foupir , il éleva 
fes mains vers le Ciel, & prit Dieu à témoin 
qu'il n’en étoit pas la caufe. : 
La famine croiflant toûjours , (4) il fembloit 
que la cruauté des factieux* s'augmentèt aufir. 
Comme on ne voyoit plus de bled , ils entroient 
de force dans les maifons, pour y en chercher. 
S'ils y en rencontroient, ils battoient ceux à qui 
ils le trouvoient, pour les punir de ne lavoir 
pas déclaré. S'ils n’y en trouvoient point, ils les 
accufoient de l'avoir caché, leur faifoient mille 
maux ; pour les forcer à le confeffer 5 & qui- 
conque néroit pas entierement exténué, pafloit 
dans leur efprit pour coupable d’avoir çaché du 
bled. Plufieurs riches vendoient fecretrement 
tous leurs biens pour une mefure de froment ; 
& les moins accommodez pour une mefure d'or- 
ge. Ils s'enfermoient enfuite dans les lieux les 
plus cachez de leurs maifons, où les uns man- 
geoïient ce grain fans être moulu , les autres le 
rédüifoient en farine, & le cuifoient, felon qu'un 
tems fi: malheureux le leur permettoit. On ne 
Yoyoit en aucun lieu de tables dreflées : mais cha- 
tun tiroit de deflus les charbons de quoi man- 
ser, fans fe donner le loifir de le laifler cuire. 
On s'arrachoit les uns aux autres le pain de la 


(a) DeBello;ls.2 27 nr . 
| maib 3 
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main ; les femmes à leurs maris , les enfans à 
leurs peres ; & ce qui furpafle toute créance, les 
meres mêmes à leurs enfans. 

Les factieux comme des batpies, couroient par 
les maifons, pour enlever ce qu'ils y trouvoient, 
Dès qu'on voyoitune maïfon fermée, fur le foup- 
çon qu'on avoit que ceux qui étoient dedans, 
avoient quelque chofe à Manger, on faifoit auf. 
Îi-tôt rompre les portes , pour leur arracher les 
Morceaux de [a bouche. On prenoit même aux 
pauvres les herbes & les graines fauvages, qu'ils 
aMoient cueillir la nuit hors de la ville y au péril 
dé Igur vie, fans vouloir leur en laiffer la moin- 
dre partie, croyant encore leur faire une grande 
grace de ne leur pas ôter la vie. On foüilloit juf- 
qu'aux mourans, pour voir s'ils n’avoient pas ca- 
Ché fur eux un morceau de pain. Quand ces 
hommes affamez éroient trompez dans leur ef- 
pérance , on les voyoit comme des chiens enra- 
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8ez courir fans raifon de toutes parts, & heur-. 


ter tantôt à une porte, & tantôt à une autre, & 
léVENIT deux ou trois fois en une heure de tems 


chercher dans une maifon ; où ils avoient déja 


foüillé par-tout. 


_ Ce nétoir pas une nécefhité preflante qui les 


O ligât d'en ufer ainfi ; ils ne mManquoient en- 

Core de rien: maïs ils craignoient de manquer à 
l'avenir, &ils ne vouloienr pas laiffer leur fureur 
fans eKercice. Le boifleau de froment valoit un t2- 


 Lenc, (2) c'eft-à dire, au moins deux mille quatre 
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cens livres. Les Juifs étoient réduits à aller foüiller 
jufques dans les égouts, & à ramafler pour fe nour- 
rir de vieilles fiantes de bœuf, ou d’autres ordu- 
res, dont la feule vüe fait horreur. Leur faim 
les contraignoit de tout prendre ; (4) mème ce 
que les plus fales animaux fouleroient aux pieds. 
La plus petite mefuré de nerfs, ou de jointures 
d'animaux, ou d'herbes fe vendoit quatre drag- 
mes Attiques, ou trente-deux fols quatre deniers 
de notre monnoye. Ils mangeoient jufqu'au cuir 
de leurs ceintures & de leurs boucliers, des réftes 
de vieux foin, des herbes pourries. Les Romains 
eux-mêmes ne purent entendre parler de tant de 
miferes fans en être touchez de compañlion : mais 
les fadtieux de plus en plus aveuglez & endur- 
cis, les voyoient fans, douleur & fans repentir 
d'en être la caufe. - nn 

Mais rien ne fait mieux voir à quelles extre- 


ge fon propre en mirez les Juifs étoient réduits . que l'exemple fa- 


meux que Jofeph rapporte d'une femme qui 
mangea fon propre enfant. fa) Cet Hiforien 
avoué qu'on n'a rien vû de pareil parmi les peu- 
ples les plus barbares, & qu'il ne pourtoït {e re- 


foudre à le rapporter , sil n'en avoit encore un 


nombre infini de témoins. Une Dame de de-là 
le Jourdain | nommée Marie, fille d'Eléazar, & 
fort riche, ayant été obligée d'abandonner fon 


pays , pour éviter les malheurs de la guerre, 
_ s'éroit retirée à Jérufalem , & y avoit éré enfer- 


mée, lorfqu'on lafliegea, avec fon fils qu'elle 


+ » 
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nourrifloit de fon lait. Les faétieux lui ravirent 
d'abord ce qu’elle avoit de plus précieux, & re- 
venoienc enfuite tous les jours lui enlever ce qui 
lui reftoit pour vivre. Pouflée au defefpoir , il 
n’y eut point de malediétion qu'elle ne fit con- 
tr'eux , il n'y eut point de paroles outrageufes 
qu'elle ne leur dit, pour les porter à la tuer : 

mais nul ne voulut lui faire cette grace. Enfin la 
faim, la rage, la colere lui infpirerent une réfo- 
lution qui fait horreur à la nature. 

Elle arracha fon fils de la mammelle, & lui parla 
de cette forte : Enfant infortuné, que j'ai mis 
au monde au milieu de la guerre, de la famine 
& des diverfes factions qui déchirent ma patrie, 
pour qui te conferverai-je ? Sera-ce pour être ef. 
clave des Romains ? Mais la famine va nous la 
ravir cette vie, avant que nous puifhons tomber 
entre leursmains. Sera-ce pour te livrer à ces 
tyrans , à ces fcelerats , qui nous tiennent le 
pied fut la gorge, & qui font plus cruels que les 
Romains, & que la faim même ? Ne vaut-il pas 
mieux que tu meures de ma main pour me fer- 
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vir de nourriture, pour faire enrager ces tigres, : 


pour étonner la pofterité par une action fi cragi- 
que , puifqu'il ne manque que cela pour com- 
bler la mefure des maux, qui rendent aujour- 
d'hui les Juifs le plus malheureux peuple du 
monde ? Ayant dir cela, elle tuë fon fils, Le fait 
cuire, en mange une partie, & cache Le refte. 
Ces harpies qui ne vivoient que de rapines , 
entrerent aufh-tôt, & ayant fenti l'odeur de cette 
viande abominable, ils {à menacerent de la tuer 
- OOoi] 
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fi elle ne la leur montroit. Elle leur montra ces 
‘ pitoyables reftes du corps de fon fils. Une telle 
‘vüé les mit comme hors d'eux-mêmes : mais dans 
le tranfport de fa. fureur , elle leur dit avec un 
vifage aflüré : Ofi, c’eft mon propre fils que 
vous voyez ; c'eft moi-même qui J'ai égoroé ; 
vous. pouvez bien en manger, puifque j'en ai 
mangé la premiere. Etes-vous moins hardis qu'u- 
ne femme, ou avez-vous plus de compailion 
qu'une mére ; Que fi votre pieré ne vous per- 
met pas d'en goûcer , j'acheverai de le manger. 
Ces gens s'en allerent tout tremblans , & laifle- 
rent ces affreux reftes de viande à cette malheu- 
reufe mere. Le bruit d'une action fi funefte fe 
répandit aufli-tôt par toute la ville. Chacun en 
conçut autant d'horreur , que fi elle lui étoir ar- 
rivée. Les plus preflez de la faim fouhaitoient ar- 
demment de finir bien-tôt leur vie, .& de voir la 
fin de tant de maux. Ils eflimoienr heureux ceux 
qui étoient morts. avant qu'on en fût venu à 
cés exrrérmitez, : = 
Les Romains ayant appris cette ation d'inhu- 
manité, les uns ne pouvoient la croire ; d'autres 
en étoient touchez de compañlion ; d'autres en 
conçurent une haine nouvelle contre les Juifs. 
Tite pour fe juflifier devant Dieu fur-ce fujet, 
protelta publiquement qu'il avoit offert aux Juifs 
une amniitie générale de tour le pañlé; mais qu'ils 
avoient préféré la révolte à l'ebérffance, le guerre 
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mis le comble.à feurs crimes par une action fi 
déteftable , il enféveliroit cette horrible action 
fous les ruines de leur Capitale ; afin que le fo- 
leil ne für pas obligé ide. cacher fes rayons, par 
lhorreur de voir une ville où les meres fe nour- 
rifloient de la chair de leurs enfans , & où les 
hommes encore plus cruels, ne pouvoient fe ré- 
foudre à. quitter les armes, pour mettre fin à tant 
de maux. Cette hiftoire arriva vers la fin de 
Juiller, lorfque les Juifs brûlerent les galeries , 
qui joignent la tour Antonia au Temple, de 
peur que les Romains ny entraflent par cetre 
our, dont ils étoient déja les maîtres. Nous 
avons mis ici de fuite tout ce qui regarde la fa. 
mine, pour ne plus interrompre le fl de l'Hif- 
foire. A 

Les Romains ayant enfermé Jérufalem par un 
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mur de circonvallation, & ne craignant plus les 


_forties des Juifs, (4) demeuroient en repos, & 
Vivoient dans Fabondance au milieu de leur 


camp, parce qu'on leur apportoit de Syrie &des 


Provinces voifines, le bled & les autres provi- 
fions dont ils pouvoient avoir befoin. Les aflié- 
gez étoient témoins de cette abondance, & la 
voyoient de deflus leurs murs, parce qu'on l’ex- 
pofoit exprès à leur vüé: ce qui augmentoit en- 
core leur douleur , & irritoit leur faim. Tire 
pour fauver au moins une partie de ce miferable 
peuple, qu'il voyoir périr au dedans de la viile, 
fit travailler à de nouvelles terraffes pour hâter 
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la prife de Jérufalem. On n'y put pas aller avec 
autant de promptitude qu'au commencement, (4) 
parce que les materiaux ‘qui étoient proche 
avoient été confumez par le feu, & que le fol- 
dar étoit obligé d’en aller chercher jufqu’a qua- 
tre-vingt-dix ftades de la ville, c'eft-à-dire, à 

lus d'onze mille pas, ou à plus de quatre lieues 
de R : En forte que les environs de Jérufalem, 
qui auparavant étoient ornez d'arbres & de jar- 
dins , qui les rendoient fort agréables, demeure- 
réns comme un défert, dépoüillez de leur an- 
cienne beauté. On ne laifla pas d'élever quatre 
cerrafles plus grandes que les premieres, vers la 
tour Antonia. Mais cela ne fut pas capable de 
toucher les factieux. Ne pouvant plus rien contre 
les Romains, ils tournoient toute leur fureur 
contre le peuple, : 

Simon qui avoit été introduit dans la ville par 
le Pontife Matthias , de la maniere que nous 
avons vû ci-devant, paya ce fervice par la plus 
noire des ingratitudes. Ayant foupçonné Mat- 
chias de favorifer les Romains, (4) il le fit arre- 
rer & tourmenter avec trois de fes fils ; & fans 
leur donner feulement le tems de fe défendre, 
il les condamna à la mort. Ce vénerable vieillard 
demanda à Simon pour toute fa grace, de le faire 
mourir avant fes enfans, & il le lui refufa. Enfin 
pour comble d’inhumanité, on laifla leurs corps 
fans fépulrure. Dix-fept autres perfonnes de qua- 
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lité fouffrirent le même traitement. La mere de 
Jofeph l'Hiftorien (4) fut mife en prifon. On 
défendic à fon de trompe , de s’affembler & de 
s’entrerenir plufieurs enfemble , fous peine d'être 
declaré coupable de trahifon, tant ils craignoient 
qu'on ne formâc quelque trahifon contre la ville, 
& auflicôt que l’on voyoit quelques perfonnes 
pleurer enfemble, on les mettoit aufli-tôt à mort 
fans autre formalité. | 

Un nommé Judas (b) avant un jour réfolu 
de livrer aux Romains la tour où il commandoit, 
leur découvrit fon deflein. D'abord on n’en tint 
pas grand compte : enfuite on y envoya, mais 
trop tard ; & Simon en ayant eu avis, prévint 
les Romains, tua Judas & les dix foldats fes com- 
plices, & jerra leurs corps par-deflus les murail- 
les. Jofeph ne cefloit point d'exhorter le peuple 
À rendre aux Romains une place qu'ils ne pou- 
voient plus défendre. (c) Un jour qu'il s'étoit 
trop approché des murs, il fut bleffé à la cète 
d'un coup de pierre, qui le fit tomber évanoui. 


Les Juifs accoururent aufli-tôc pour le prendre : 
mais les foldats que Tite envoya à fon fécours’, 


furent plus forts , & lenleverent avant quil füc 
revenu à lui. Le bruit qui fe répandit dans la ville 


qu'il étoit mort, affligea extrèémement fa mere, 
qui étoit en prifon, & tous les habirans qui 


avoient recours à lui, lorfqu'ils pouvoient trou- 
ver moyen de s'enfuir. Les féditieux au con- 
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ax og M Uaife En témoignerent une grande joye. Mais 
1073. 8. bientôt Jofeph étant guéri, commença à fe faire 
C.73.delE. voir & à parler comme auparavant au peuple, 
re vulg.70+ pour le porter à la paix. 

a L ri fr témoi 
Ca xxvnr .  Oidique {oin quil prit pour témoigner aux 
Jofeph eft fat. Juifs qu'il s'intérefloit à leur confervation, & 
EE quelque attention qu il'eût de marquer fa ide 
lité aux Romains, il étoit fufpect aux uns & aux 


autres. (a) Les Juifs le regardoient comme un 


traitre à fa patrie ; & les bond lui imputoient 
les mauvais fuccès qui leur arrivoient, & ve- 
noïent faire de grandes plaintes à Te laccu: 
fantc de lés trahir : de forte qu il fut féuve en 
danger de fa vie; & il ne fe feroit point tiré di 

: péril, fi Tite ne leüt défendu. 

| Les maux que les afhecez fouffroient ei a 
ville , & la famine dont ils € étoient confumez, 
en portoient plufeurs à fortir, & à s’expofer à ; 
toute fortes de dangers, plütôe que de fe voir 
ainfi miferablement périr. Les uns fe jettoienr par 
deffus les murailles : (4) les autres prenoient des 
pierres, comme s'ils les euflent voulu jettér contre 
les Romains , & pafloient enfuire de leur cote. 
Mais après nes évite la famine, ils trouvoient 
fouvent la mort dans le manger & dans l'abon- 
dance ; car étant enflez comme des hydropiques, 
& ou manger avec avidité, ils crevoient 
prefque à à ha même. Les plus fages ne mañ- 
geoient d'abord que très-peu , di accobitumer 


: . oh de Vita pa, V2 | (b) De Bello,[,$.c 36. . 
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ET Du Nouv. TEsTaM. L?m JIT. 48: 
pétic-à-petit leur eftomach à faire {es fonctions 
ordinaires. 


ES 


N pu M. 


073. de. 


On a remarque ci-devant . lufeurs ven- ? 
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doient ce qu'ils avoient pour quelques pieces re vulg. 70, 


d'or, qu'ils avaloient enfuite, & alloienc fe ren- 
dre au camp des Romains. Quelques-uns de ceux- 
là ayanc été gemarquez lorqu ils cherchoient leur 
or dans ce dont la nature fe décharge, le bruit 
fe répandit aufli-tôt dans le camp, que ces tranf- 
fuges étoient tout pleins d’or. Les Syriens, les 
Arabes, & même quelques Romains pendant la 
nuit, en ouvrirent un grand nombre, pour cher- 
cher de l'or dans leurs entrailles. Il en périt de 
cètte forte dans une feule nuit jufqu'à deux mille. 
Tite en çonçut une celle horreur, qu'il réfolur 
de faire environner par fa cavalerie tous les cou- 
pables, pour les faire tirer à coups de dards ; & 
1] lauroit fait, fi leur nombre n’eût de beaucoup 
furpalfe celui des morts. Il afembla tous les Chefs 
_de ces troupes auxiliaires, & même les Officiers 
des légions , & défendit fous peine de la vie à 
toute l’armée d’attenter rien de femblable : Maïs 
ces meñaces ne purent empècher, que plufeurs 
Syriens & plufeurs barbares ne continuaflent en 
fecret d'ouvrir le ventre à ceux des Juifs, qué 
tomboient entre leurs mains. à 


Pendant que les Juifs fouffroient ces maux au 


grand nombre des habirans de la ville. Les fac- 
tieux faifoient d'abord enterrer les morts aux de- 
pens du public, (2) pour fe délivrer de leur 

(2) De Belle, L. 22 
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Nombre des 


morts dans Jéru- 


dehors, la mort enlevoit tous les jours un fort fix. 
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uanteur : mais voyant que le nombre en de: 
venoit trop grand, ils les faifoient jetter par-def 
fus les murs dans les vallées. Un nommé Man 
née fils de Éazare, (4) commis à une porte pour 
payer ceux qui alloient jerter les morts hors de 
k ville, affüra à Tite que depuis le 14. d'Avril 


jufqu'au premier de Juillet, il agit payé pour 


cent quinze mille huit cens quatre-vingt corps, 
fans compter ceux que leurs parens failoient en- 
cerrer à leurs frais. D’autres rapporterent depuis, 
que l'on avoit jeté hors des portes, fix cens mil. 
le pauvres, & qu'on n'avoit pü compter les au- 
tres ; & qu'enfin comme on ne pouvoit plus fuf. 
fir à emporter tant de corps, on avoit été con 
traint d'en faire des monceaux dans de crandes 
maifons, que l'on fermoit enfuite. (b} Tant de 
cadavres entaflez tant au dedans, qu'au dehors 
de la ville, devoient y caufer une puanteur int 
fupportable, & y produire bien-rôt la pefte. Mais 
on dit que dans les pays chauds, la puanteur des 
corps morts &les effets de leur corruption , ne font 
pas aufli dangereux que dans nos climats. 

Les factieux ayant réduit le peuple à un tel 
état, qu'il ne lui reftoit plus rien dont ils le püf- 
fent dépouiller, (c) Jean qui tenoit le Temple, 
commença à piller, & à s'approprier les riches 

réfens qui avoient été confacrez sau Seigneur, 


1 ft fondre des coupes, des plats, & d'autres 
_vafes dont on fe fervoit dans les.facrifices. Il prit 


(a) Lä-même, ch. BA 1 (c)Lä-même, iv. s.ch 37 
_(b) De Béllo , 1. 6.6. 42. ES 


er pu Nouv.TEsTaAM. Lio. III. 423 


auf des vafes d'or, que l'Empereur Ausufte & 
Livie fon époufe avoient offerts au Temple ; & 
il difoit à ceux qui éroient avec lui, qu'ils ne 
devoient faire aucune difficulté de fe fervir de ce 
qui étoit à Dieu , puifque c’étoit pour Dieu qu'ils 
combattoient. Il ne craignit pas de prendre auffi 
du vin & de l'huile, que l'on confervoit dans 
l'intérieur du Temple , & qui étoit deftiné aux 
facrifices , & de le partager à fes gens, qui en 
uferent fans crainte, jufqu'à en faire des excès. 

Au milieu de tant de maux, les Juifs fe flat- 
toient encore de vaines efperances ; (4) ne pou- 
vant fe perfuader que Dieu düt abandonner fa 
ville faince & fon temple , entré les mains de fes 
ennemis. Les faétieux pour empêcher le peuple 
de s'enfuir, avoient apoîñté plufieurs faux Prophé- 
res, qui leur promertoient un prompt fecours. 
Le peuple trop crédule ajoûroir foi à ces impof- 
tures, & demeuroit dans la ville, attendant lef- 
fer de ces promefles, fans faire attention que leurs 


crimes éroient montez à leur comble, & que la 


_colére de Dieu s'étoit déclarée contr’eux en une 
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infinité de manieres. De plus, nul ne recouroit 


au feul moyen de détourner ces malheurs, & de 
fléchir la colère de Dieu, qui étoit de fe con- 
vertir, de changer de vie , & de croire en Je- 
fé Che Fo  - — 
- Les quatre nouvelles terrafles que les Romains 
avoient commencées au 10. de Juin, ayant été 
achevées en dix-fepr jours , les Juifs firent une 


{ a) TL 37. Gta 30 
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fortie le premier de Juillet, dans le deflein de 
les brûler , avant que le bélier y eur êté placé:(4) 
mais étant fortis avec moins d'ordre & de cou- 
rage qu’à leur ordinaire, & ayant trouvé les Ro. 
mains plus vigilans, & mieux difpofez à les re. 
cevoir, ils furent battus & oblicez de rentrer 
dans la ville , fans avoir rien fait. Aufli tôt on 
drefla le bélier, & on conimenca le lendemain 
à battre les murs de la forterefle Antonia. Mais 
voyant que le bélier n’y faifoit aucun effet , ils 
eurent recours à la fappe : ils ébranlerent quatre 
pierres des fondemens ; & comme cétoic l'en: 
droit même fous lequel Jean avoit creufé, pour 
aller ruiner les deux premières terrafles , elle 
tomba la nuit. Les Juifs avoient fait un autre mur 
par derriére, & les Romains rebutez par tant de 
travaux, ne purent fe réfoudre à monter à l’aflaut, 
quoique Tite les y exhorrât de toutes fes forces. 
Il n'y eut que douze foldats qui soffrirent à y 
aller , & qui monterenr par la bréche , au milieu 
d’une grêle de dards & de féches-qu’on riroit fur 
eux. Leur intrépidité éronna tellement les Juifs, 


que dans la créance qu'ils étoient fuivis de plu- 


lieurs autres , ils quitterent la bréche , & fe reti- 
rerent, Mais Sabinus, le premier des douze, qui 
s'étoit avancé devanc les autres, ayant rencontré 
une pierre qui le ft tomber, le bruit de fa chûte 
fit retourner les Juifs fur lui; & après lavoir ac- 


_ cablé de traits, & en avoir tué trois autres fur la 
* brèche , les Romains firens retirer de la: bréche 


= 


(a ) Lib. GC. Le 2» 3e EE 4 


Tr pu Nouv. TEsTAM. Liv. III. 48; 

les huit autres tour bleffez , & les rapporterent = 

dans le Camp: Cette action fe paf le troifiéme AN vu M. 

jour de Juillet. A à 

Deux jours après, (4) vingt foldars qui étoient a LS 

_: de garde aux plattes-formes , prirentuneenfei- 1« Romains fe 

one de la cinquième légion , deux cavaliers, & te 
une troMpette,; & environ la neuviéme heure de nix 


Ra 
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7 tomber, & les Juifs fondirent fur lui de toute 
F ds part, & le tuerent, quelque effort qu'il fie pour 
Cr dE fe relever. + — _ 
re vule. 70, Tite pour donner une entrée facile à fon armée 


Les facrifices per- 


peuels qui so toutes fes forces. Il fallut fepc jours 
moin RES Jémolition. Et le dix-feptiéme jour de Jüiliee, le 


le matin, ceflent 


Char. XXIX. afin que de-là il püt attaquer le Ni avec 


dansk Temple facrifice perpetuel qui devoit fe faire tous les 


jours dans le Temple, au foir & au matin, ne 


fe fit point, ne s'étant trouvé perfonne pour le 
faire. (b) Tite ayant fcû que le peuple en avoit 
témoigné une extrême douleur , ordonna à Jo- 
feph de dire à Jean, que sil avoit tant d'envie 


de fe battre, il pouvoit fortir, & venir avec cel 
nombre de foldats qu'il jugeroit à propos; qu'il 
cefsàt feulement de profaner le Temple, & de 


vouloir envelopper ce faint lieu & toute la ville, 
dans fa propre ruine : Qu'au refte il n’empêchoit 
point qu'il ne continuât à faire offrir les facri- 


fices ordinaires au Seigneur, & qu’il fui laïfloit 
même le choix de ceux qui lés offriroient. Jofeph 
parla non-feulement à Jean, mais aufh à tous 
ceux qui voulurent Fentendre, en Hébreu 
- Jean ne répondit au difcours de Jofeph que 


ce : 7 nl rte = se ENT 5 


_ ï a) Là-même,ch,.8.p.o47. |datte, & qu'au lieu du x7. il faut 


e (b)E7 anse # pépac ,Tart-| lire, le 7.-ou le 10. de Juillet. Ce- 
gs fv émlarxuid'exaTn , or tdkne- pendant les Juifs ont marqué cètte 
UT LARG ; à Peûr ampia | interruption ; ou plürôt cette cela 
Daneroitéyeg 70 Où. M. de Tille- 


aaont, Note 35. fur la ruine es du mois Tamuz, 
Juifs, croitqu'il y a erreur dans la ee. : 


— dans la tour Antonia ,(4) en fit abattre une patrie, 


r cette 


tion du facrifice pérpetuel ; ‘au I7» 
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par des injures, ajoütant qu'il ne craignoit rien, 
& que Jérufalem étant la vigne du Seigneur , ne 
pouvoit être prife par la main des hommes. Sur 
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quoi Jofeph lui dit, qu’il avoit bonne grace de re vulg. 70. 


s'appuyer fur Ja fainteté de la ville & du Temple, 
après qu'il avoit fi indignement foüillé Pun & 
l’autre, par le fang qu’il y avoit répandu, & par 
fes profanations qu'il commettoit tous les jours 
dans le faint Lieu. Qui ne fçait, ajoûra-til, que 
Jes Prophétes ont prédit que Jérufalem feroit 
prifé, lorfque les Juifs répandroient le fang de 
ceux de leur nation? Et non-feulement la ville, 


mais le Temple même, ne font-ils pas pleins des 


corps que vous avez maflacrez ? On peur croire 
qu’il fait attention au Chap. xr. de Zacharie. 

Ce difcours de Jofeph toucha le peuple, & 
porta plufieurs perfonnes de confidération à s’en- 
fuir vers les Romains; (4) & entrautres Jofeph 

Cabi, & Jefus fils de Damnée qui avoient tous 
deux été Grands-Prètres , l'un en 61. & l’autre 
en 62. Tite les reçut fort bien, & les envoya à 
Gophna, ville firuée entre Samarie & Lydde,, 
jufqu'à ce que la guerre fût finie. Mais les fédi- 
tieux ayant fait courir Le bruit, que les Romains 
les avoient fait mourir , (b) Tite les fit revenir 
quelque tems après, pour difliper cette calomnie. 
Comme il fouhaitoir ardemment de conferver le 
Temple, il parla lui- même aux faétieux, pour 
effayer de les porter à la paix, & à refpecter au 
moins ce faint Lieu, quils voyoient bien qui 
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alloït être pris; & profané par les foldats. Ces 
furieux n'écouterent point des avis fi falutaires : 


Gas de VE. ils les attribuerent à cimidité, & n’en devinrent 


re vulg. 70. 


que plus infolens. Tite voyant bien qu'il en falloit 


venir à la force , (4) ft attaquer le Temple avec 
une partie de fes troupes, vers la neuvième heure 
de la nuit, croyant les trouver endormis. Mais 
il fut trompe en cela. La bataille dura près de 
huit héures, avec une égale opiniâtreré de pare 
& d'autre, fans qu'on püt dire de quel côté avoit 
tourné la victoire. 
Tire ft enfuite applanir la tour, ou la forte- 
refle Antonia ; (b) & s'étant ainfi ouvert un orand 
efpace jufqu'au Temple, il ft approcher fes Le 


_gions , & leurordonna de travailler à quatre plat- 


res-formes, pour attaquer la premiere enceinte 
du Temple, du côté du nord, & du côté de l'oc- 
cident. Mais ces ouvrages n'avançoient qu'avec 
de rrès-grandes difhcultez , parce que les Romains 
éroient obligez d'aller chercher le bois jufquà 
cent ftades, ou cinq lieuës de la ville. L'ouvrage 
futcommenceé le r2. de Juiller, & le bélier ne com- 
mença à joüer que le huitiéme du mois d'Août. 
Mais pendant qu'on y travailloit , la premiere 
enceinte du Temple fur prife, ainfi qu'on le dira 
ci-après ; & ces machines ne fervirent que con- 
tré la feconde enceinte. Un jour les factieux ré- 


{olurent d'attaquer les gardes Romaines , qui 


étoient fur la montagne des Oliviers, fur les 


quatre heures du foir, dans l'efperance de les fus- 


(a) XXL&XIL © 1 (b)Lèmême, chi) 
“ne a à 


DC 
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prendre. (4) Mais les Romains s'étant apperçûs = 


de leur fortie, les reçurent avec beaucoup de vi- 
gueur, & les repouflerent jufques dans la ville. 
Le 22. de Juiller, (b) les Juifs fe voyant preflez 
de plus en plus, & voulant empêcher les Romains 
d'entrer dans le Temple, mirent ‘eux-mêmes le 
feu aux deux galeries qui renoient à la forterefle 
Antonia , & en abartirent environ vingt coudées. 
_ Deux jours après , les Romains mirent le feu à la 
mène galerie , & les flammes en ayant brûle qua- 
+torze coudées , les Juifs abattirent le comble de 
la galerie , & conrinuerent de ruiner ce qui pou- 
voit avoir communication avec la forterefle An- 
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ronia. Ainfi au lieu d'éreindre le feu, & d'en em- 


pêcher les progrès, ils lallumoient eux-mêmes , 
& abattoient ce que le feu ne confumoit pas. Le 


27. de Juiller ayant rempli de bois, de fouffre & de 


bitume, (c) dans le portique du côté de l'occi- 
dent, l'efpace qui étoit entre les poutres, & le 
comble , ils feisnirent de s'enfuir, & d’abandon- 
ner ce portique. Les plus témeraires d'entre les 
Romains, prirent des échelles pour l'efcalader : 
maïs lorfque le haut du portique fut plein de 
foldats, les Juifs mirent fecretement le feu aux 
matieres combuitibles qui étoient au-defous, & 
aufli-tôt il parut une grande flamme qui les con- 
fuma, & les fit périr de mille maniéres diverfes, 
les uns fe jettant dans les flammes, les autres fu. 
 tantà bas des galeries, & fe tuant par leur chûte; 


Si mème home M, 66 — 


_ {b}DeBello, l. 6.626, Dis.| (c) Chap. XVIII, &XIX, 
Tome IV, — QQ]q 
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F — d'autres fe perçcant eux-mêmes avec leurs armes. 
ie < de L Quelques-uns s'étoient fauvez fr le parapet, où 
C.73.deb'E. fur le mur de la galerie, lequel évoit très-larce; 
revulg. 70. mais ils y furent afliécez, & tuez par les Juifs. 
IL n'y eut qu'un nommé Artorius, qui fe fauva 
par adreffe ; car ayant appellé un de fes compa- 
gnons nommé Lucius, il lui promit de le faire 
héritier de tous fes biens, s'il vouloir le recevoir 
en tombant. Lucius accepta le parti, accourut. 
pour le recevoir ; mais il fur accablé du poids, & 
conferva la vie à Artorius. _ : 
” LesRomeinsfe Le lendemain 28. de Juillet, les Romains brü- 
rendent maitres 
de la plus grande ] 


partie du parvis 
extérieur. 
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érenct toute la galerie qui fermoit le dehors du 
Temple, du côté du nord, depuis la tour An- 
conia, jufqu'à la vallée de Cédron. Ain ils de- 
meutrerent maîtres de toute l'enceinte extérieure, 
| ou du parvis du peuple, au moins de toure fa 
EE partie occidentale & feptentrionale ; en forte que 
1 Juifs ne cenoient plus que l'enceinte intérieure, 
ou le parvis des Prêtres, avec le Temple propre 
ment dit, c'eft-à-dire, le Veflibule, le Saint & 
le Sanétuaire, & les apparremens . & les galeries: 
qui environnoïient ce faint Lieu. En attendant 
donc que les terrafles fur lefquelles on devoir 
placer le bélier, fuffent en état, (4) Tite hr battre 
fans difcontinuer pendant fix jours par une autre 
machine nommée Eleopolis , où preneufe de ville, 
: _ wn.des falons de la feconde enceinte, ou du parvis. 
| des Prètres. Mais on n'y put faire ‘aucun dofi- 
‘1 | mage. Le 8. d'Aoûr les deux terrafles fe tro 


(a) DeBello li Gerra ) 1° 


F4 
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vant achevées, il fit mettre les béliers pour battre 
encore ce falon , en même-tems que d'autres fol- 
dats fappoient la muraille, qui foûtenoit la porte 


feptentrionale du parvis des Prêtres. 
- Comme ni la fappe, ni le bélier ne faifoient 
prefque aucun effet contre ces murs, on réfolut 
d'en venir à l’efcalade. Les Juifs qui n’avoient pas 
prévû cette attaque , laifferent les Romains dreffer 


leurs échelles , monter jufqu'aux galeries , & 


planter leurs drapeaux. Mais enfuite y étant ac- 
courus , ils les repouflerent avec tant de vigueur, 
renverfant mème quelquefois des échelles chargées 
de foldats, qu'ils les chafferent entierement, & 
gagnerent quelques-uns de leurs drapeaux. 

_ Tite voyant que l’envie qu'il avoit de con- 
ferver le Temple, coûtoit la vie à tant de Ro- 
mains, réfolut de mettre le feu aux porti- 
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Tite fait mettre 
le feu aux galeries 
du Temple. 


ques. (4) On attacha d'abord la flamme aux 


portes , Qui étoient couvertes de lames d’argent. 
Le feu y ayant pris, brüla le bois, fondit l'ar- 
gent, & gagna le plafond des galeries, qui brû- 
lerent tout le refte du jour, & de [a nuit fui- 
vante. Les Juifs tout interdits, n’avoient pas le 


‘courage de travailler à éteindre ce feu. Ils virent - 


brûler les portiques fans remuer, fe contentant 
de donner des malédiétions aux Romains. 
Le lendemain (43 neuvième d’Août, Titedonna 


ordré qu'on éteignit le feu, & qu'on applanitun 
chemin le long des galeries , pour faire avancer : 


les légions. Cependant il tint confeil avec Tibére 
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— Alexandre Lieutenant Général, les Colonels des 
r légions, & Marcus Antonius Julianus Intendant 


Anse ns dela Judée, pour déliberer fi on brüleroie le 
revulg. 70: Temple, c'eft-à-dire, cette partie qui étoit cou 


verte & renfermée dans la feconde enceinte, & 
qui contenoit le Saint & le Sanctuaire. La plüpare 
des avis étoient quille falloit brûler , repréfentant 
que ce n'roit plus un Temple, mais une placede 
guerre, & que tant qu'il fubfifteroit, les Juifs ne 
demeuteroient jamais en repos. Cependant Tite 
ayant témoioné qu’il ne faifoit point la guerre aux 
 bâtimens , mais aux hommes, & qu'il ne fe réfou- 
droit jamais à brûler un édifice fi admirable, Les 
principaux revinrent aufli-côr à fon avis; & Fire 
commanda qu'on fit répofer les troupes ce jour-là 
& le fuivant, pour donner l'onzième un aflaut 
énéral. : _ 


Combat entre Le lendémain /4) dixiéme d'Août, fur les-fept 
fes Juifs & les Ro- < : e 
mains dans heures duimatin., les Juifs firent une fortie par la 


Temple. 


porte orientale, & engagerent un-grand combat, 
où ils eurent d'abord quelque avantage, à caufe de 
leur grand nombre, Fire étant accouru de la tout 
_ Antonia au fecours des fiens , répoufla les Juifs, 
après un combat d'environ quatre heures. Apres 
quoi il fe retira aufh dans la tour Antonia, pour 
s'y repofer avec fes troupes, en attendant latta- 


- que générale érdonnée pour le lendemain. Après 


cette retraites les Juifs firent une feconde for- 

à e = - À San À à 5 Se _ = ; = 

- tiez (4) & les Romains les pourfuivirent jufques 
dans l'enceinte intérieure, & jufqu'au Templepro- 


- (a) De Bello A Ge, Ps de (b} Chap A a 


ee 
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premenc dit, qui éroit prefque la feule chofe qui 
reftât aux Juifs. 


Alors un foldat Romain, fans que perfonne le ( 


AN ou M. 


073. deck 
"73: delEs 


° * N S : 
lui commandât, & comime pouflé par un mouve: re vule. 70: 


… ment furnaturel, prit une piéce de bois cout en 


feu; &. s'étant fait foulever par.un de fes cama- 
des, jetta le tifon par une des fenêtres du: côté 
du feptentrion, qui donnoient jour aux bâtimens 
qui régnoient immédiatement autour du Temple: 
Ces bâtimens ; ou ces chambres enveloppoient le 
Temple des côtez du. nord du midi & de l'occi- 
dene, Il y en:avoit trois érages. l’un fur l'autre, & 
elles étoient au nombre de:trente-troisà chaque 
étage. Le feu y prit aufh tôt avec une orande vios 
lence Les Juifs commencerent alors à jetter des 
cris efroyables, & accoururent pour-râcher d'y 
apporter rèmede ; fans regarder le péril, .& fans 
craindre les Romains, qui étoient tout autour. 
_C'étoit , comme nous avons dit,, le dixiéme jour 
_d'Aoëûr; jour fatal au Temple.de Jérufalem, puif- 
que ce fur -aufli. le dixiéme jour dui-cinquiéme 
mois, qui-répond à peu près au mois d'Aoûr, qu'il 
. fur-brâlé par les Caldéens fous Nabuchodonofor. 

Tite qui prenoit alors un peu de repos dans fa 
sente ; érantimformé de ce qui-fe pañloir , accou- 
rut auflitôt pouf faire éreindre le feu. Toute 
l'armée le fuivir avec de grand. cris, & en.confu- 
fion. Tite crioït de toute fa force; & faifoir figne 
. de la main qu'on éreignit le feu; mais un plus 
grand bruit.empêchoit qu'on ne lentendit. La 


Car. XXX. 
Uh foldar Ro- 
main met Île fcu 
au Temple. 


colére dont les foldars étoient tranfportez , ne 
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Tite entre dans 
l'intérieur du 


Temple. 
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— qu'il leur faifoir, Ceux qui arrivoient du camp, 
| pouflez par la même pafon , entroient en foule. 


L G'avec impetuofité té, non dans l'intention décerne 


dre: Fincendie, mais de laugmenter, maloté Îes 
ordres de Tite. qu'ils n’entendoient plus. Pen- 
dant que le fn gagnoit de plus en plus, les Ro- 
: Mainsipoufloient , ruoient, maflacroienc Les Juif: 
en forte que partout le parvis dés Prêtres, aua 
rour de l'Autel , au pied du Lieu faint , on ne 
vOyoit que cadavres & aue fans. 

Tire voyant que tous ere éroient inu. 
tiles-pour faiver le-Temple ;:ÿ entra & pénètra 
dans le lieu le plüs facré , dans” le Saine & dans le 
Sanctuaire; & 1l trouva que les richefles & la ma 
gnificence de ces lieux, étoient au-deflus de ce 

jue la reñnomméeien publioit , & de ce que les 
Juifs én difoient. Il yavoit dans le Saint un chan- 
deliér d’or à fébt branches , la table des pains de 
propoñtion, & J’Autel des ‘parfums; le tout d'or 
purs Dans le Sanétuaire, du tems de Jofeph, il 
n'y avoit rien du tout, commeil le dir luimé- 
me : (4) mais du tems des Salomon, on y voyoit 
l'Arche -d’ Alliance, avec ee tables de R Loi & 
les Chérübins. n 

Comme les npétrees qui « étoient joins au. 
Temple; & aufquels le feu avoit été mis, n'oc- 
cupoient qu'une partie de fa hauteur. au déhors, 
& que la flamme n'avoit pas encore gagné 1e dé 
dans du Saint ni du Sañduaire, Tire doi fant au 
Moins Fee cette pe du Temple, Lortit du 


ee: Le 
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Heu Saint , pour prier fes foldats d’éreindre le = 


_ feu. Il ns même à un Capitaine de fes 
_gardes nommé Libéralis , de frapper à coups de £ 
canne céux qui tolaiape d'obéir. Mais le {ol- 
dat éroit fourd &infenfible à tout cela. Dès que 
Tire fur forti du Temple , ‘un de ceux qui y 
étoient entrez avec lui, attacha fecretenftent du 
feu derriére la porte; & tout d'un coup on vit 


AN pu M. 
4073. de J. 
Cars de FE: 
re vulg, 704: 


Le feu prend au 


Sanétuaire, & au” 
lieu le plus facré: 


du Temple. 


paroître la flamme, qui obli igea ceux qui y étoient 


encore, de fe retirer promptemet. Après cela , 
on ne fongea plus à éteindre le feu ; on vit ne 


qu'il n'y avoit plus rien à ménager. Les foldats 


arracherent chacunce qu’ ls pürent des lames d’or 


& d'argent: ils enleverent & caflerent Jes vafes 
& les tables ; & il — en eut pas un n y der 


vint riche. 4) 
Les Juifs qui- -éroient: ie les. endroits la 


ville qui tenoiïent encore ; voyant cet incendie ; 
jetroient des cris. imontables: Ceux qui ns 


enfermez dans le Temple, ne furent. maflacrez 


pour la plûparés J fans: Hiifevicorde.. :& fansaucune 
tion. d'âger où où) de -fexe. Unepatriè fe: fig, 
jour au rravers des Romains, &. fe Jetta -dans- 
cette partie de la ville-dont l'emmemi | n'étoit pas 
encore maître: (4) Quelques-uns des Sacrifica+ 
teurs fe fervirent contre les Romains awlieu de 


ans le TFem- 


dards , Ca) des-broches qui éroient: 


ples Sccauv lieu de pierres:, du plomb “qu'ils: Era 
ne deurs: “fiéges: qui en éroient. airs : mais 


ue: H 2 2h 22 22: Fi52 2j HAS 16933 ee A SISIOÏNT gi 
st ee xx ] 5 259: &t ‘1b) Chap. XXVIT.p. PRE 
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sb de feu les gagnoic, ils fe retirerent fur le mur . 
d du portique, dont l'épaiffeur évoit de: huit cou- 


C73del - 
re vulg. 70, dées, & y demeurerent quelque tems. Deux des 
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forte de richefles, tant en habits, qu'en or &en 
argent; les plus riches des Juifs y ayant porté ce 
qu'ils avoient de meilleur. Ils mirent donc le feu 
par-tout. Ils réferverent feulement alors deux 
portes du Temple , avec l'enceinte de la place, 
qui étoit deftinée pour les femmes. Les Juifs pleu- 
rent encore aujourd'hui la ruine du fecond T'em- 
ple avec celle du premier, ruiné & brûlé par les 


Caldéens, (4) le neuviéme du mois 4b, quire- 


vient à peu près au mois d'Août. Ils y célebrenc 
lé grand jeûne, demeurent fans manger, nuds 
pieds, &s’abftiennent du bain, depuis le coucher 


du foleilde la veille, jufqu’au lendemain au foir, 
“Jorfque les étoiles PATOIENE CO : 


Lorfque le Temple fut ainfi brûlé, & les fa- 
tieux mis à mort, ou fauvez dans la ville, les 


_ Romains planterent leurs drapeaux vis-acvis la 


porte orientale du parvis des Prêtres , ou du Tem- 


ple intérieur; & ayant offert des facrifices à leurs 


Dieux, peut-être fur l'Autel même des holocau- 


— 
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re vuls. 70. 


Car. XXXL. 

Les Romains fa- 
crifient à leurs 
Dieux, en action 
de graces de la 
prife de Jérufa- 
lem & du Temples 


ftes, ils donnerent à Tite avec de grands crisde 
joye, lecicre d’Zwperator. (c } Cépendanr ce Prince 
reconnut lui-même que Cétoit Dieu qui avoit 


combattu pour lui dans ce fige; {d) que ce 


nétoit point lui qui avoit fait tout cela : mais 
qu'il avoit feulement prèté fon bras à la colére 


& la vengeance du Tout-puiffant contre les Juifs. 
: Les deux Chefs des factieux, Jean & Simon, 


(a) Vide Elyeranym. in Sophor. | ( c) De Bell, 16.0.32.0"c. 43. 
1. Scalig. Ifagog.p. 45.  (d)DeBello,l.6.c.43. Apollo 


(b) Eeon de Modéne ;, 3. part. | #54 Thyan. vita per Philoftr. lib. 64 
e : s Ci 14e / 
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s'étoient fauvez du Temple dans la partie méri- 
dionale de la ville, qui tenoit encore. Ils deman. 
derent à parler à Tite. (4) Ce prince leur re- 
procha les maux qu'ils avoient faits à leur na. 
tion , & ceux qu'ils Pavoient forcé de lui faire: 
il leur promit néanmoins encore la vie, s'ils vou. 
loient pofer les armes, & fe rendre. Ils répondi- 
rent qu'ils s'étoient engagez par ferment, de ne 
fe rendre jamais ; mais que ii l'on vouloit leur 
permettre de fe retirer dans le defert avec leurs 
femmes & leurs enfans, ils rendroient [a ville. 
Tite indigné de leur infolence, fit crier parun 
héraut que les Juifs n’avoient qu’à fe bien dé- 
fendre, & qu'il ne feroit grace à perfonne. Il ne 
laiffa pas néanmoins d'accorder la vie aux freres 
& aux enfans dIzate Roi de PAdiabéne, & à 
plufieurs autres perfonnes de confideration, qui 
fe rendirent à lui : mais il les recint prifonniers. 
Il abandonna enfuite ce qu’il tenoit de la ville 
à la difcretion des foldats, qui y mirent le feu, f6)& 
en confumerent ce jour-là une partie. Le lende- 
main ils brûülerent le tiéfor de Chartres, le palais 
d'Acra, celui où l'on rendoit la Juftice, & le 
%ieu nommé Ophla. L’embrafement fe commu- 
niqua jufqu'au palais d'Hélene Reine des Adiabe- 
niens, & confuma avec les maïfons les corps morts 
donc elles étoient pleines. Les fédirieux après avoir 
retiré tout ce qu'ils pürent du refte de la ville, 
fe fortifierent dans le palais Royal en tuant huit 
“mille quatre cens hommes du peuple, qui sy 


(a) Zi Go 345536 1 (b) Chap.5s 
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écoient fauvez , & pillerent les biens que ces pau- 
vres gens y avoient apportez. 

Le jour fuivant, {/4) les Romains chafferent les 
_ factieux de la bafle ville & brülerent tout jufqu’à 
la fontaine de Siloé: mais‘ils ne trouverent rien 
_ à piller, parce que les féditieux avoient cout em- 
porté dans Îa haute ville: Jofeph ft alors un der- 
nier effort pour les porter à fe rendre, & à fau- 
ver les criftes reftes de fa patrie: mais ils fe mo- 
querent de lui. Ils fe flattoient (Ÿ) que quand 
la ville feroit prife, ils demeureroient cachez 
dans les égouts, & les autres lieux foûterrains, 
jufqu'àce queles Romains fe fuffent retirez. C’eft 
pourquoi ils ne fongeoient qu'à amaffer des vi- 
vres, pour sy nourrir pendant quelque tems. 

Pour réduire la haute ville, les Romains fu- 
_ rent obligez de faire de nouvelles terrafles, & 
_ils furent occupez à ce travail depuis le ving- 
time d'Août , jufqu'au fepriéme de Septem- 
bre. (c) Il sagifloit principalement du palais 
Royal, où les féditieux s’'éroient retirez. On l'at- 
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re vulg. 70. 


Les Iduméens 


veulent faire leur 


accommodement 
avec les Romains: 


aqua du côté de l'occident. Cependant les Idu= 


méens réfolurent de quitter Simon, & de faire 
leur traité avec Tite. Ils lui députerent cinq des 
leurs pour le prier de les recevoir. Tite leur pro- 
mit de leur pardonner. Mais Simon ayant eu avis 
de leur deffein , ft arrèter & mettre en prifon Jac- 
ques leur Commandant, qui avoit trahi fon pays, 
fittuer leurs cinq députez , & fit garder très-étroi- 


Rep, 8 (c) De Belle, 1. 6. e. 40. 
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Prife de la der- 
niere enceinte de 
Jérufalem. Jean & 
Simon fe cachent 
dans des égouts. 


$0oo HISTOIRE DEs JUI=rs, 

rement les autres. Ce qui n’empêcha pas que plu- 
fieurs ne s’enfuiflent ; & quoiqu'il en fit cuer plu- 
fieurs , il s’en fauva encore davantage. Les Ro. 
mains les recevoient tous. Ils donnerent. même 
aux bourgeois, qui éroient plus de quarante mille, 
la liberté de fé retirer où ils voudroient. Les au- 
tres perfonnes plus viles., dont le nombre étroit 
prefque infini, furent vendus pour très-peu de 
chofe ; parce qu’encore qu'on les donnât à vi 
prix, il fe trouvoit peu d'acheteurs. | 


Deux Prêtres, dont lun s'étoit rendu volon- 


tairement , (4) & l’autre avoit été pris, promi- 
rent à Tire de lui découvrir quantité de richefles, 
s'il vouloir leur promettre la vie. Il la leur pro- 
mit avec ferment; & ceux-ci lui montrerent dans 
un trou de la müraille du Temple deux chande- 
liers, des tables , des coupes, & d'autres vafes 
d'or très-maflifs &très-pefans; & outre cela des 
habits pontificaux avec leurs pierreries, de centu- 
res précieufes, beaucoup d'aromates & de par- 
fums, & plufeurs autres chofes deftinées au fer- 
vice du Temple, 

. Les térrafles étant achevées , & les machines 
érant pofées, (b) les Romains commencerent le 
feptiéme jour de Septembre à battre le dernier 
mur de la ville ; & dès le jour même ils enren- 
verferent une partie avec quelques tours. Ceux 
qui défendoient ces tours, les abandonnerent, 
& Jean & Simon furent faifis d’une telle frayeur 
qu'avant que les Romains fuflent venus jufqu'à 


RSS 


ner, 


( 2) Chap. 4e = (b) De Bello ,1. 6.6. 42. 
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ces murs, ils s'enfuirent, & ñne fongerent plus à = 
faire aucune réfftance. Ils penferent d'abord à EN M. 
aller forcer le mur dont les Romains avoient en- Co. eue 
vironné la ville & à fe fauver par-là: mais ne re vulg 30. 
trouvant plus autour d'eux aucun de leurs braves, 

parce que chacun s’étoit fauvé où il avoit pü, ils 
fe jetterent le vifage contre terre, en fe repro… 
chant leur folie, & ne fcachant quel confeil 
prendre, Ils écoient encore maîtres de trois tours, 
Hippicos, Phazaël & Mariamne, qui étoient im- 
prenables, & que l'on ne pouvoit forcer que par 
Ja famine; ils les abandonnerent , & allerent à la 
vallée de Siloé attaquer la muraille de circonval- 
lation. Mais ayant été repouilez , ils furent réduits. 
à s'aller cacher dans des égouts, les uns d’un côté, 
les autres d’un autre. : 

Les Romains fe voyant maîtres des murs, Carnagedes ui 

_ planterent leurs drapeaux fur les tours; & cons fus 
mencerent à tuer tout ce qu'ils rencontrerent juf. 
qu'à la fin du jour ; mettant le feu dans les mai. 

ons, qui éroient pleines de.corps morts. Ce fut 
le huitième jour de Septembre, que Tite entra 
dans la ville. Le feu y avoit continué toute la 
nuit , & le carnage y avoit recommence avec le. 
jour. Les foldats fe laffant enfin de tuer, {4 ) Tite . 
ordonna qu'on ne mit à mort que ceux qui ré- : | 
fiftoient , & qu'on retint les autres. prifonniers : 
mais ils ne laïfflerent pas de tuer contre fes ordres, 
les malades & les vieillards; ils ne conferverent 
que les plus vigoureux ,. qu'ils enfermerent dans 
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cette partie du Temple, qui étoit deftinée pour 
‘les femmes & qui avoit été confervée, comme 


+ 


de 3 | : 
C.73.del'Ë. comme nous l'avons vü. Tite en donna le foin 
re vulg. 70. à Fronton , l'un de fes affranchis, qui fit mourir 


les voleurs & les féditieux , qui s’accufoient les 
uns les autres; réferva pour le triomphe les plus 
jeunes , les plus robuftes & les mieux faits ; envoya 
enchaînez en Egypte ceux qui étoient au-deflus 
de dix-fept ans, pour traväiller aux ouvrages pu- 
blics. On vendit ceux qui étoient au-deflous de 
dix-fept ans. Tite diftribua un grand nombre de 
prifonniers dans les Provinces, pour fervir à des 
fpectacles de gladiateurs & de combats contre 
les bêtes. : : | 
Cette diftribution dura plufieurs jours , pendant 
lefquels il mourut onze mille de ces prifonniers : 
les uns , parce qu'on ne leur donnoïit point à 
manger ; les autres, parce qu'ils n’en vouloient 
point prendre. Jofeph (4) obtint la liberté à plu- 
fieurs de ces captifs: car Tite lui ayant laiflé le 
choix de retirer ce qu'il voudroit des ruines de 
fa patrie , il ne lui demanda que des Livres facrez, 
& quelques prifonniers. Son frere Marchias ayant 
été pris enfuite, Tire à fa priere , le mir en li- 
berté, avec cinquante autres de fes amis. Il en 
ft aufli renvoyer fans rançon cent quatre-vingt- 
_ dix de fa connoiffance , qu'il trouva dans l’enclos 
_des femmes, où ils avoient éré enfermez dans le 
Temple. Revenant un jour de Thécué, il apperçut 
plufieurs Juifs captifs attachez à la croix, & en- 
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_ (2) %fèph. de vita fun f.1030. 1031. _ 
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core tout vivans. Il y en remarqua crois de fa con- = | 
noiffance. Il alla aufhi-tôt demander à Tite la a. 2 
orace de ces malheureux. Tite ordonnât qu'on é. ne | 
les détachit promptement , & qu'on les pensit re vulg. 70, 
avec grand foin: mais il n’y en eut qu'un qui 
échappa ; les deux autres moururent entre les 
. | 

| 

| 


mains des medecins. 
Les Romains soccuperent pendant quelques a + { 
jours (4) à brûler les reftes de la ville, à en.fen- monts & des cap- 
: EN = ? tifs qui furent faits 
_ verfer les murailles , & à foüiller dans les égouts & dans la guerre des 
les autres lieux foûterains, où les afliégez avoient se : 
caché. de grandes richefles. Ils y trouverent plus 
de deux mille morts, & outre cela plufieurs Juifs 
vivans, qu’ils tuerent tous. Ils y rencontrerent aufh | 
_plufieurs prifonniers, que les Tyrans y avoient | 
fait enfermer, aufquels apparemment, on donna 24 
la liberté, comme: on avoit fait à ceux qu'on 
avoit trouvez dans les prifons. (b) Jofeph compte 
 quatre-vinot-dix-fept mille hommes faits captifs 
. dans cette guerre, (c) & onze cens mille de ceux | | 
qui périrent dans le fiége. Jufte Lipfe (d) dans * À 
le dénombrement général qu'il fait des Juifs qui il 
moururent dans cette guerre, à commencer par : À 
les fix cens trente qui furent tuez à Jérufalem 
| par l'ordre de Florus, jufqu'aux crois mille qui fu- 
|: rent mis à mort dans la Cyrénaïque par Catullus 
| Gouverneur de cette Province, en compte en 
tout un million trois cens trente-fept mille qua- 
tre cens quatre-vingt-dix ; & encore nen met-il 
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que trente mille à Jorapat , où il y en eut quarante 
mille, (4) Ajoûrez à cela une infinité d’autres , 
dont Jofeph ne dit pas le nombre, qui mouru- 
rent de faim & de mifere. La plûpart des Juif 
qui périrent dans le fiése de Jérufalem, étoient - 
des étrangers , qui y étoient venus des Provinces: 

éloignées, & qui fe trouverent malheureufement 
enveloppez dans cette ouerre. (b) 

Pour les deux Tyrans Jean & Simon , ils s6- 
toient retirez, comme nous l'avons vû , dansdes 
£gouts : mais la faim contraignit bien-tôt Jean. 
d'en fortir. {c) Il vint demander la vie aux Ro 
mains , qui la lui accorderent, en le condamnant 
à une prifon perperuelle. Simon qui avoit fait de 
plus grandes provifions , réfifta plus long-tems, (d) 
& demeura caché jufques vers la fin d'Otobre, 
Alors manquant de vivres, il fortit de deflous 
terre, & parut au lieu où avoir été le Temple, 
revètu d’une tunique blanche, avec un manteau 
de pourpre ; S'imaginant étonner par-là les Ro- 
mains. Ils furent en effet un peu furpris lorfqu'ils 
le virent, & lui demanderent qui il étoit. Il ne 
voulut pas dire fon nom , & pria feulement qu’on 
lui ft venir le Commandant. C'’étoit Térentius 
| Rufus; car Tite n'étoit plus à Jérufalem. Téren- 
tius vint, & ayant appris qui il éroic, ille fr 
enchaîner, manda fa prife à Tite, & le lui en- 
yoya à Céfarée. Tite le mena à Rome, où après 
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qu'il eut fervi d'ornement à fon triomphe, il 
fut executé publiquement. (4) 

Après que les Romaïins eurent ceflé de tuer 


 &z de piller , (b) Tite les occupa à démolir le 


Temple jufqu'aux fondemens. Ainfi l'on vit le 
parfait accomplifflement de ce que Jefus-Chrift 
avoit dit, qu'il ne refteroit pas pierre fur pierre 
de tout ce fuperbe édifice. (c) Il donna les mé- 
mes ordres pour le refte de [a ville, ne réfervant 
que les crois tours d'Hippicos, de Phazaël & de Ma- 
riamne , pour faire connoître à la pofterité quelle 
avoir été la force de cette place. Il conferva auf 
la muraille de la partie occidentale, afin qu'elle 


fervit de camp à la dixiéme lévion, quily lai. 


Pour le refte du contour de la ville , il le ft 
abattre & applanir, de maniere qu'à peine pa- 


 roifloit-il qu'il y eût jamais eu de ville en cet 


endroit. La tradition des Juifs ( d) veut même que 


Jon ait pañlé folemnellement la charruë fur la 
ville, ou au moins fur le Temple: ce qui étroit 
la marque de la plus entiere défolation ; les Loix 
Romaines défendant d'élever le moindre bâti- 
ment fur les lieux , où l'on avoit fair cette cé- 


remonie. 


Mais on ne convient point de ce fait; & l’on 
a des preuves & des autoritez qui font croire , 


qu'il en fubffta une partie jufqu'au tems.d'A- 
drien. (e) Tite ayant vifiré differences villes 
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(4) Cp. 18h70, . F7 Euftb. Chronic. p. 2112. 
(a) DeBcllo,.l.7.c.1.. 1 (e) Voyez M. de Tillemont, 
(c) Afait. XXI. 2. | ruine des Juifs , article 65. p.570. 
. (d) Séalig. Ifagog.l, 3.p: zu. | 


- 


Tome IV. SSf 


AO LES 
Cr dE 
+ 

re vulo. 7a. 
Tite fait dér 

ir le Temple juf- 

qu'aux fonde- 

mens. 
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566. -  ITISTOIRE DES JUIES, 
— d'Orient, en attendant que la faifon füt propre 


| e us pour répañler à Rome , pañla par Jérufalem , pour 
C. 74 de l'E. aller à Aléxandrie, où il devoit sembarquer. Il 
| re vulg. 71. trouva fes foldats encore occupez à foüilier les 
k - crous , les caves & les ruines des bâtimens, ou ils 
fi Fo 

| : trouverent encore plufieurs des faétieux , & beau- 
| - coup de richeffes que les Juifs y avoient cachées. (4) 
L Il ne put retenir {es larmes , en voyant l'état dé- 
‘ plorable où cette ville, autrefois fi fuperbe, étoit | 
à réduite, & il fit des imprécations contre les au- 
ki teurs de la révolté, qui lavoient forcé à ufer 


envers elle d'une fi grande féverité. 
— 1] alla de Jérufalem à Aléxandrie, & de-la à 
 . Rome. Il y entra quelques jours après en triom- 
Vefpañen & de phe avec Vefpañien fon pere. Entre les riches dé. 


Tite pour la dé- es : 3 : 

faire des Juif. . poüilles qui parurent dans cette cérémonie, (b) les 
: plus remarquables étoient celles qui avoient été 
prifes dans le Temple de Jérufalem ; la table d'or, 
qui péfoit plufieurs talens , le chandelier à fept 
branches , qui étoit fibien travaillé. La Loi des 
Juifs, qui étoit un grand rouleau de parchemin 
richement enveloppe , étoit la derniere, comme 
la plus précieufe & la plus refpectable de toutes 
ces dépoüilles. Ce Livre de la Loi fut gardé dans 
le palais fc) avec les tentures de pourpre, qui 
avoient fervi au Lieu faint. Les autres ornemens 
du ‘Temple furent mis dans le Temple de la Paix, 
que Vefpafien fit bâtir. On voit encoreà Rome, 
des reftes de bas-reliefs, où le triomphe de Vef- 


ans 


_ a ) DeBello, l 7. in F2 à 


_€b) De Belle RC ir: | 


RSS 


74 


2 er pu Nouv: TésrZé@ II. er 

pañen & de Tite eft reprefenté, {4) & où l'on — = 
remarque entre autre chofes, la figure du chan- nn 
delier d'or, &. nas  . ornemens du a à 


Temple. re vule. 71. 
Il y avoit encore trois châteaux dans la Judée Baffus prend: 
cenus par les Juifs; Hérodion & Maffada au-decà 
du Jourdain, & pas loin de Jérufalêm ; & Ma- : 
quéronte , au- db de ce fleuve. Lucilius Balls qui 
fut envoyé de Rome en Judée en qualité de Lieu- 
tenant, fe rendit bien-rôt maître d’Hérodion. ()) 
ui enfuite tout ce qu'il y avoit de troupes 
dans la Province, pour attaquer Maquéronte 
qui étoit une très forte place. Mais un nommé 
-Éléazar, homme fort brave , & qui avoit grand 
| ne de parens con ie dans le château, 
“ayant été pris, les afiégez pour lui conferver la 
vie, &. empêcher qu'on ne le crucifiat , rendi- 
rent la place, & eurent la liberté de fe rerirer où 
ils jugeroient à propos. Ils allerent fe joindre à 
d'autres Juifs révoltez, qui étoient dans la forêt : 
de Jardes. Les. Bodies les attaquerent , & après | 
un rude combat. les défirent tous, avec Judas 
leur Chef, qui s'étoic fauvé de Jérufalem par un 
aqueduc. 
 Baflus étant mort quelque tems après, (c) i oo 
-eut pour fuccefleur Fulvius Silva, (4) qui ‘En- Maquérone, 
treprit le fiége. de Maffada. Eléazar fils de Jaïre, 
& petit-fils du célébre Judas Je Galiléen, y com- 
mandoit. les ee Silva commença ms envi- 


a 


me an. 7.  _ (4) De Bal. l, 7.0. + 30 jrs 
= (b) De Béllo,l.7.c.20. 25:26, É 33° ie 35° 
(c) An de l'Ére vule. Ta 1? 
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508 HISTOIRE DES Juirs, 
ronner le château d’une muraille de circonvalla- 
tion , afin perfonne ne püt s'échapper. 1] fit enfuite 


“clever une terrafle de deux cens coudées de haue, 


& par-deflus une platte-forme de pierre, haute & 
large de cinquante coudées, pour placer fur tou 
cela une tour, qui avoit encore foixante pieds. 
Le bélier fit bréche à la muraille. Mais il fe trouva 
par derriere une verrafle contre laquelle le bélier 
ne faifoit rien. Les Romains mirent le feu aux 
poutres qui foütenoient la terrafle, & le vent 


qui leur étoit contraire, fe tourna tout d’un coup 
contre les Juifs. Eléazar même reconnut en cela 


le doiot de Dieu : mais fon endurcifflement Le 
porta à une réfolution de defefpoir. Ileommença 


avec fes gens à tuer les femmes & les enfans : puis, 


ils choifirent dix d’entr'eux , qui tuerent rousles 
autres; le dernier après avoir tué les neufs aurres, 


mit le feu au monceau où ils avoient raflemblé : 
tour ce qu'ils avoient de plus précieux, & fetua 
enfin lui-même. Il: périr en cette occafion neuf 


cens foixante perfonnes. Il ne refla que deux 
femmes & cinq enfans cachez dans une cave, 
qui rapporterent aux Romains comme la chofe 
s'étoit pañlée. | 


Quelque tems:auparavant (4) Vefpafien avoir 


: J \ &; AE e 0 : , < : 
ENVOYÉ ordre à Baflus, & à Libérius Maximus, Ja- 


rendant de la Judée , (ë) de vendre toutes les 
terres, qui par la Mort » OÙ he captivité des pro- 
-prietaires ; lui-devoienr appartenir, Il jugea à pro- 
pos d'ufer de fon droit; & de sen approprier le 


Re 


, (2 ) An de l'Ere vulg. 73. | . tb} De-Belle y l7ic 27e . 
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produit, au lieu de rétablir les villes de la Pro- 
vince. Il donna feulement Le bourg d'Emmaüs à 
à huit cens foldats vétérans, pour y demeurer, 
& y établir une efpece de colonie. Depuis ce 
tems, cette ville porta le nom de Nicopolis. L’Em- 


pereur ordonna aufh, qu’à l'avenir tous les Juifs 


-de PEmpire payeroient au Capitole les deux dra- 
-gmes, ou le demi ficle qu’ils avoient jufques-là 
accoûtumé de payer au Temple de Jérufalem. (4) 

Plufieurs des Affafhns s'étant retirez en Ecy- 
pte, {b) furent aflez bien reçüs à Aléxandrie 
par les autres Juifs. Ils y porterent l’efprit de ré. 
“volre, qu'ils avoient pris dans la Judée, & râche- 
rent de l'infpirer à leurs freres : mais les plus 
avifez & les plus confiderables de la nation , in. 
ftruirs par l'exemple du malheur qui-venoit d’ar- 
river à Jérufalem, ne voulurent pas entrer dans 
leur complot ; & dans une aflemblée de tous les 
autres Juifs de la ville, 1l fur réfolu de livrer aux 


Romains ces fédirieux. L'avis fut agrée, & fix” 


cens des Affaflins furent aufli-tôt. arrêtez. Plu- 


fieurs qui s’écoient enfuis jufqu'à Fhébes d'Esypre, 


furent pourfuivis, & ramen ez. Ilsaimerent mieux, 
même les énfans , fouffrir toutes fortes de tour- 


mens, que d'appeller. Céfar leur Seigneur. Ce 


‘qui. fait juger qu'ils éroient Difciples-de Judas le 


‘Galiken, qui ne vouloir pas que Fon srecennût 


d'autre Maître fur-la terre; que le: Dieu d’Ifraël. 
-Ainfi la:vengeance: de Dieu-qui pourfuivoir par- 


+rour-ces-miferables, leur frtrouver jufques dans 
BNC A ado (os) | shnolf sas 20 «x : 


Se RE. FRE 
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4075. del. 


fo HISTOIRE DES JUIFs, 
— l'Egypte la peine de leurs crimes, qu'ils avoient 


An pu M. :  . 
voulu éviter par leur fuite. 


C.75.delËE Nous avons vû ailleurs (4), que les Juifs 
revuls.72. avoient bâti un Temple en Egypte, environ cent 
cinquante ans -avant la naiflañnce de Jefus-Chrift. 
non dans ! EGYP Je / “ry/1: q- \ : 
e, et ferme & [l évoit fitué dans le canton d'Héliopolis , (6) à huit 
condamne ou neuf lieués de Memphis. Les Romains crai 

gnant qu'après la ruine du Temple de Jérufa- 

lem, les Juifs ne vinflent s’aflembler dans celui- 

ci, & que s'y retrouvant tous -enfemble , ils ne 

priffent occafion de fe porter à quelque nou- 

velle révolte; Lupus Gouverneur d'Aléxandrie, 

& Préfet d'Egypte, ayant mandé à Vefpañien ce 

qui s'évoit pañlé à l'égard des Affaflins,, reçut ordre 

de ce Prince de faire abattre ce Temple, Lupus 

fe contenta néanmoins de Le fermer. Mais Paulin 

qui lui fucceda peu après, fr ôrer tous les orne- 

mens & les richefles qui y étoient, en ft fermer 

_toutes les portes, &.ne fouffrit point qu'on y fit 

x xxxIv, Aucun. exercice dekaloionss.: 

Les Juis de. Un Aflaflin nommé Jonarhas, sérant fauvé de 
a Judée, courut jufqu'à Cyréne dans la Lybie, y 
fontmisämor. contréfit le Prophéte , & perfuada à deux mille 
pauvres Juifs de ces quartiers-là , de. le fuivre 

dans le défert, où il leur promertoit de leur faire 

voir des prodiges. {c} Lés principaux des Juifs 

en aveïtirent Catulle: Gouverneur du pays, quifit 
pourfuivre Jonathas par quelques milicés. On at- 

: “eignit bientôt fa troupe, qui fut aifément dé- 


. (®) Vorez 


24 & Ke : 


fous l'an du Monde | _(c) Jo/eph. de Bello ,l.7.6.3 
es dia te 
(b)Jofahdehdl;h7.x)37i] 5 mea se 
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faite. On en fit quelques-uns prifonniers. Jona- 


thas échappa : mais on le chercha fi bien, qu'il 


fur pris & amené à Catulle. Il accufa les plus ri- 


ches des Juifs de lavoir engagé dans le parti qu'il 
avoit pris. Catulle reçut avec joye cetre dénon- 
ciation, faifit les Juifs que Jonathas lui nomma, 
en fit mourir jufqu'au au nombre de trois mille 
des plus riches, & conffqua leurs biens fous Le 
nom de l'Empereur. ni | 
Catulle n'en demeura pas là : il fit accufer par 
Jonathas les principaux Juifs qui étoient alors à 


Rome & à Alexandrie , comme complices de fa 


révolte. Jofeph FHiftorien , qui étoit à Rome, 
fut du nombre des accufez, Jonathas ayant dé- 
claré qu'il lui avoit envoyé des armes & de l'ar- 
gent. Il fallut faire venir à Rome Carulle & Jo- 


_nathas. Vefpañien ayant approfondi l'affaire, trouva 


que Jonathas étoit un calomniateur. Il le condam- 
RNCS N A17 ° ENS " 1 se / 

na à ètre brülé vif, après avoir été foüerré; & 
déclara innocens tous ceux qu'il avoit accufez. 


Pour Catulle, il lui pardonna, mais la juftice de 


AN ou M. 

075: dé + 
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re vulg. 72. 


Dieu le frappa d'une frayeur, qui. fui faifoit croire 


qu'il voyoit continuellement devant fes yeux , les 
fpectres de ceux qu'il avoit. fait injuftement mou- 
tir. [| mourut lui-même, ayant les entraillès dé- 
vorées par un feu inrérieur qui le confumoit. 

“Après la guerre des Juifs, & la prife de Jéru- 
falem ,' Vefpañen fit rechercher tous ceux qui 


 étoient de la race de David, (4) ne voulant 


pis qu'il en reflât aucun de cetre ancienne & 


(a Ÿ Enfeb. Es Hif. Eccl. 6. 12. ex Hegefippa. 


On recherche 
tous ceux qui é- 
toient de la race 
de David. 
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s12 HiSTOrIRE DES JUIrS,. 
— augufte famille. Ilavoit apparemment appris, que 
AN o6 M. pe? ” 
AN DU M: Les Juifs atrendoient un Liberateur de la maiion 
407 5: (ets : d D: id > nl à » R. 0 lé CRC 
s. de David, & qu'ils ne tenoient pour Rois légiti- 


mes, que ceux qui fortoient de cetre famille, 
Pour couper donc jufqu’à la racine toute occafion 
de révolte & de fédition parmi les Juifs, il:ré. 
folut d'exterminer entierement la race de David. 
Maisilny réuflie pas; & quand il y auroit reufli, 


ilne pouvoit rien contre Jefus-Chrift, qui étoic 


le-rejerron de David, le Monarque & le Libe- 
rateur promis, & attendu, dont l'Empire n'étoit 

oint de ce monde, & dont l'Eelife malgré les 
perfécutions, prenoit tous les jours de nouveaux 
accroiflemens. ii A 

Ainfi finit la guerre des Romains contre les 

Juifs, par laquelle nous terminons l'Hiftoire de 
l'ancien Teftament : Car encore que la mort de 
Jefus- Chrift foic la confommarion de lAncienne 
Alliance, & le commencement de la nouvelle, 
toutefois tandis que le Temple a fubfifté , les Fr- 
déles convertis du Judaïfine y ont exercé la plü- 
part de leurs actes de Religion, & on ma pasre: 
gardé la Loi cérémonielle comme entierement 
abrogée. L'époque de la chüte de la Synagogue, 
& de l'abolition totale des cérémonies Judaïques, 
eft la deftruction du Temple par: les Romains. À 
Ja refurretion de Jefus-Chrift, la Loi expira, 
mais elle ne fur enfevelie que fous les ruines du 
Hemple de Jénlem es se os 
… Notre Sauveur, & après lui les Apôtres ,avoient 
{ fouvent & fi expreflement marqué cet horrible 


cri 
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crû devoir en rapporter l hiftoire dans fa jufte éten- ie v 
duë. Elle nous fournit tout à la fois une preuve in. on : 
dubitable de nôtre Religion dansl'accompliflement Del.C.75. 
: parfait des.menaces du Sauveur , & une afsürance DelErevulg. 
de fon fecond avénement, du Tugemenc dernier , - 
& des peines de l'enfer, done la frite de Ft 
. lem, & la perte des us font le modéle, la preu- 
ve & le gage (4). Nous en tenons l'hiftoire _ 
l'homme du monde le plus propre à nous en inf: 
truire ; de Jofeph l'Hiftorien, Juif de naïffance , 
re de condition , inftruit à fond de tout _ 
qui s’y palla, comme en ayant été témoin, & y 
ayant eu lui-même beaucoup de part. Son autorité 
_& fon témoignage te d'autant plus confidera- 
bles, que les Juifs (2), les Payens & les Chrétiens 
Pour reconnu pour ji plus éxact & le plus fidéle 
_ Ecrivain de cette guerre. | 


SEP _ 


(a) Chryfoft. in Aita homil. $. | Matth. xxiv. Aa Ep. olim 80. 
p.53. a. Pride Gin Rom. homil. 25. | #unc 199. | 
p.343.e. @ in Matth. homil.. 77 (b) Vide Chryfoft. in ue < 
p . 807. Hieronyiæ. G Beda i in. “homil. 3 ne cf Le £OY. À 430. 7. : | . 
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Contenuës dans l'Hiftoire de l'Ancien & du Nouveau Teftament, 
_ -& des Juifs. ; 


ARO NN, fils de Amram & de 
Jocabed, frere de Moyle, fa 


devant de Moyfe par ordre du Sei- 
gneur ; 235. Expofe à fa nation le fu- 
jet de l’arrivée de fon frere en Egypre, 
la-même. Va trouver Pharaon accom- 
pagné de Moyfe, lu-même. Eft établi 
fon Interprere devant ce Prince 238. 


Sa verge changée en ferpent dévore 
celle des Magiciens, la-même & fuiv. : 


Prodiges qu'il fait avec fon frere en 
Egypte , 239. @ faivantes. Il foûtient les 
mains de Moyfe fur une montagne, & 


pourquoi? 268. Monte avec Moyle &. 


les anciens für celle de Sinaï, & ce 

qu'il y voit, 288. Comment il contri- 
A ee y. 0° 

bua à lIdolâtrie des Ifraëlites dansle 


. Défert? 200. Il y eft confacré Grand- 
Prêtre, 308. Cérémonies de cette con . 


fécration, L4-même. Le feu du Ciel con- 
fume fes facrifices, 311. Il lui eft dé- 


fendu de pleurer la mort funefte de 
deux de fes fils , 312. 11 murmure con- 


_tre Séphora, femme de Movyfe, & à 
quel fujet 328. Dieu l’en reprend fé- 
vérement,/a-même. Il arrère par fes prie- 
tes, & fon encens la vengeance du 
Seigneur fur le peuple, 364. Sa verge 
Éeurit pour preuve de . 


naiffance, Tom. I. 218.11 vaau- 


Abana, feuve, en quel payss Tom. IT. 


ocation au 


. fouverain Sacerdoce, l4-même. Il y ef 


GENE) 


confirmé par la voix de Dieu , la-méme. 


Comment il douta du miracle quele 
Seigneur avoit promis de faire aux 
eaux du rocher ?369. Punition de {on 
* incrédulité, La même © fuiv. Il meurt 
fus la montagne de Hor, 370, Son fils 
Eléazar lui fuccede dans le Sacerdoce, 
la-même. Son éloge, 371. Il eft repre- 
fenté par le Mercure des Poëres, Di/« 
æ fertar. _ : : SE ia 136. 


Ab, mois des Juifs , auquel de nos mois , 


ik répond, Zow D = 497 
Abacuc , où Habacuc, Prophete, invecti- 
ve contre les crimes du Royaume de 
Juda, Tom. 1.508. Parle contrele Roi 
de Tyr, & celui d'Egypte, la-meme, Eft 
tranfporté en un moment à Babylone, 
où 1l donne à manger à Daniel, + $09: 


32L 
ÆAbarith, bourg dont les habitans pillent 


_ le bagage du Roi Agrippa, Tom. IP. 


+. _397 
Abaron , voyez Elearar , fils de Mattha- 
tas —. 


Abdemelech un des Eunuques du Roi Se 


_ décias ; rend de bonstoffices à Jérémie. 
& le tire de prifon, Tom. II. :  $544 
Æbdemor , jeune homme de la Cour de 


7 
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Hiram, explique les énigmes de Salo- 
mon, 7 om. II. : 237 
Æbdenago un des trois compagnons de 
Daniel, Tom. II. 523. jetté dans un feu 
ardent, $68.@ fiv. Voyez AYarias. 
ÆAbdias , Intendant d’Achab, Tom. I I. 
278. Ordre qu'il en reçoit; fa piété, 


la-même. Il fauve la vie à un grand” 


. nombre de Prophétes du Seigneur , la- 
même. Parcourt la campagne » Ja-même. 
Rencontre Elie, lui expofe fes peines 
fur l’ordre qu'il en reçoit, 279.1l l’an- 
nonce au Roi, … la-même. 

Abdias ; prophétife contre l’Idumée, 

Dom HE $ s9. © fuiv. 
Abdon XII. Juge d’Ifraël , après Ahialon, 
Tom. I. $o3. À un grand nombre d'en- 

- fans, sa4. Enterré à Pharaton. À pour 
-fucceffeur Samfon, La-même. 

Abel, {a naïffance, Tom, I. 18. Significa- 
. tion de ce mot, la-même. Eft la figure 
de J. C. 19. A quoi il s’adonne ? l4- 

méme. Fair des offrandes agréables à 
Dieu, La-même. Eft envié par fon frere, 


_: & pourquoi ? 10. Ses offrandes agréa- 


. bles à Dieu, 21. Il eft tué par fon frere, 

- & comment? la-même En quel tems 

+ eft arrivé cet évenement, 22 

Abela, ville où fe fauve Seba, eft aflic- 
gée par Joab, Tom. IL. 171. Une fem- 
me prudente de cette ville parle à Joab, 
l'appaife, & lui donne la cère de Seba, 


ee. : 172 
Abenneric, Roi de Charax-Spafñn, Tom. 
$ 17, : 140 


Abefan , eft le x. Juge d'Ifraël , après 
Jephté, Tom. I. 03, Atrentefils, au- 
tant de filles, & autant de gendres & 
de brus, læmême. Meurt , eéftenterré à 


Bethléem ; la-même. Ahialon lui fuc- : 


SE <<  lmene. 

Abgare, où Abagare, roi d'Edefle, en- 
voie à J. C. pour demander fa gueri- 
fon, Tom. FV7. 94. Teneur de la lettre 
du Sauveur à ce Prince, 94. 95. Sielle 

- eftindubitable , Le-même. Difciple qui y 
ef envoyé après l'Afcenfon ‘de JC, 

Tom. IF. 


-céde, 


ER ES 7 NT 
Maniére refpectueufe dont ille recoir, 
la-même. Son zele & fa foi pour le Sau= 
veur, 96. Ik-embraffle {on culte avec 
toute la ville, la-meme. 


Abia, fils de Samucl., établi Juge; dégé- 


nere de la vertu & de la jufice de fon. 
pere, Tom. IT. 25. Se lille aller à l'ava- 
He e la-même. 
bia , fils de Jéroboam, eft dangereufe- 
ment malade, Tom. II. 253. Sa mere va 
confulter un Prophete pour fa guéri- 
fon , l4-même. I] meurt, 2 
Abia fuccéde à fon pere Roboam dans le 
Royaume de Juda, Tom. II. 258. Dé- 
clare la guerre à Jéroboam, l4-méme. 
Gagne la bataille contre ce Roi , 260. 
Hiftoire de fon Regne écrite par le 
Prophete Addo, l4-même. I meurt, & 
-laife la couronne à fon fils Afa, la- 
Mere. EL 
Æbia, Roi des Arabes, attaque le Roi 
d'Abiadene avec avantage, Tom. IF. 
142. Se donne enfuite la mort, 143 
Abiathar, fils du Grand-Prètre Achime- 
- Jech , échappé de la mort, fe fauve au- 
près de David, Tom. II. 73. Emporte 
avec lui l'Ephod, fait l'office de Grand- 
Prètre auprès de David ; qui reçoit par 
lui les Oracles de Dieu, La-même & 74: 
-Confulre le Seigneur, pour fçavoir s'il 
- faut pourfuivre les Amalécites , qui 


- avoient pillé Siceleg , 94, Le confulte. 


- Encore par ordre de David, pour fça- 
voir où il devoit aller après la mort de 
- Saul, 101.1] eft Grand-Prètre avec Sa- 
doc du tems de David, 127, Veut avec 
le mème, fuivre ce Prince avec l’Ar- 
che, 151. David leur ordonne de par- 
: ler au peuple, qui avoit fuivi le parti 
d’Abfalon,r6s. che au parti d’'A- 
… donias contre Salomon , 193. Et Sadoc, 
. à celui de Salomon, 194. Eft diforacié 
: &envoyéenexil, 204. Sadoc eft feul 
- Grand-Prètre, La même. 


Abigail, femme prudente , & d’un carac- 
-tere tour oppoié à celui de Nabal fon 
mari, Tom. IL. 81, Nañau-devantäe 
| … Tai 
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David, & empêche qu'il ne faccage fa 
mailon , 82. Fait un difcoursrtouchantà 
David , & lui offre toutes fortes de 
_tafraïchiffemens, L4- même. Son mari 
meurt ,.& elle époufe David, 83.84 
Abimélech , Roi de Gérare enléve Sara à 
fon mari, Tom. IL. 100. Il la rend à 
- Abraham , & pourquoi ? rot. Donne 
des préfens à Sara & à (om mari, la- 
même. Fait alliance païticuliére avec 
Abraham, | 10$ 
Abimélech, autreRoi de Gérare, oblige 
Ifaac de fortir de fes Etats, & pour- 

- quoi? 7om. J. 121. Fait enfuite alliance 
avec ln, & par quel morif ? 122 
Abimélech, fils de Gédéon , tâche de fuc- 
céder à fonpere, Tor. 1: 490..Se fait 
-reconnoitre.pœur Roi de Sichem, 491. 
Tue fes freres au nombre de foixante 
& dix , la-même. Eft averti du piége 


qu'on Jui tend . pat Zebul fon ami, - 


493.11 met en fuite Gaal, & le fait chaf. 
fer de Sichem, 494. Serend maître de 
cette ville, la pille & la: rafe , Ja-mêmes 
. Mer le feu à la citadelle , 496. Afliége 
- la ville de Thebes; y eft tué, & com- 
ment? le-même. Après fa mort Thola 
gouverne le peuple d’Ifraël , Le même. 
Abiron , {a révolte contre Moyfe, Tom. I. 
49. © fuiv. 
Abif[ag , jeune fille: couche avec David 
. par ordre des Médecins ,.& pour quelle 
_taifon, Tom.11.193.. Adomias la de- 
mande en mariage, 203 
Abifai, frere de Joab, éloge-de fa: va- 
leur, Tor 11. se . 177 
bin, frere de Nadab, fils d’Aaro 
Tom, 1.281, Sa mort funefte > & pour 
= quel.fnjetss. : | 
Alner ; Général d'armée de Saïl, a or- 
-dte de s'informer qui eft David >: Tom. 


IL. 58 Le: préfente au jor après qu'il 


eut tué Je Géanr. $9: Laifle prendre. la 
Jance du roi pendant qu'il dort, & Da- 


vid lui en fait.d 


nn. 


311212: 


à la tête dune armée, & déclare Îa 
guerre à David, 103. Offre un prélude 
du combat à Joab:, Général de l’armée 


- de David, la-même, I] perd la. baraille, 


& tue Azaël ; frere de ce Général, /4- 


“même @ 104 Et accufé par Isboferh… 


d’avoir abulé d’une des.femmes de fon 


_ pere Saül, 105. It en eft piqué au vif, & 
- pale dans le parti de David; 106. Fait 
. conduire Michol à Hebron, 107.Pa- 


roit devant David, &lui promer de le 
faire reconnoïtre pour roi par tout 


. Ifracl, la-même. Eft tué par Joab, /4-me- 
. me. David-en eft fenfiblement touché, 
« larmême, © 108. Ce qu'il dit en certe 
. occafion:, eft approuvé de tout le peu- 
+ ple, 100. Belles paroles de David à fon: 


“A 


fujer, La-même: Sa mort vengée par celle 
de Joab, 420; 
bram, ou Abraham, fils de Tharé, fes 
ayeux en remontant jufqu'à Phaleo, fils 
de Héber, Tom, I. 67. S'il a défabufé 


-{on pere des fuperftitions de l'Idolâtrie 


68. 69, S'ila jetté au feu les Idoles de 


- fon pere ? la-même.. S'il fut condamné à 
mort pour cela? la-même. Sa vocation, 
70. Sort d'Ur en Caldée , & avec qui? 
- la-même. À ordre de Dieu d'aller dans 


le pays de Cansan , la-même. En recoit 


- une: promefle folemnelle., l4-méme. Re- 


garde la Terre de Canaan, comme 
l'héritage de fes defcendans, 71. Sila 


regné à Damas, la-même ? S'ilétoit ver. 


£é dans l’Aftronomie? /4-méme. offre 


des facrifices à Dieu, 72. Va en Egypte 
avec.Safai {a femme , & ce quillui dit 


: 4 3 c 5: 5 . [2 
- en y entrant , Ja-même. S'il a confeillé 
“un menfonge à fa femme ? la- même. 


Pharaon le fair venir dans fon palais, 


--lui rend Sara, & lui ordonne de fortir 


s 


-de fes Etats, 73.74: S'il a enfeigné cer- 


-taines fciences .en Egypte ? 75«Com- 


bien de temsil a féjourné en ce pays? 


Le ee NES 
La-même. I revient en Canaan, où ile | 


un grand feftin le jour que l’on le fé- 


D ES MDI ES 


fés ennemis, & raméne {on neveu, /4- 
mème. Reçoit de grands honneurs du 
Roi de Sodome , & de Melchifedech , 
Roi deJérufalem,79.80.Lui offre la dix- 
me de fon butin, la-même. Sa généreufe 
séponfe au Roi de Sodome, 82. Il s’en 
retourne à Mambré ,.83. Semble fe dé- 
fier de la promefle de Dieu, La-même, 
& s’en explique avec lui, /a-même. Fait 
un facrifice d'alliance avec le Seigneur, 
84. Erige deux Autels, læméme. En- 
tend la prédiction que Dieu fui fait fur 
les miferes que fa poftérité fouffrira en 


Egypte, 85. Pour quelle raifon il pafla | 


au milieu des victimes ? /4-même. Ac- 
compliffement manifefte des promeffes 
faites à Abraham , & en quel tems, 86. 
ll prend Agar à titre de feconde fem- 
me , La-même. Permet à Sara de chafer 


.-Agar, 87: Recoit ordre de Dieu de 


© - 
pour quelle raifon ?-la-même.. À peine 


peut-il.croire ce que Diewlui- promet, 


changer fon nom en Abraham, 89. & 


_ que Sara lui donnera un fils, 90. Il cir- 


concit fon fils Ifmaël , & tous fes efcla- 


près de cent ans, /a-me6me. Il invite trois 
hommes ou Anges, à fe repofer fous fa 
tente, la-même ; @ ur. Son entretien 
aveceux , 93. Il parle feul avec un des 
trois, & lui demande grace pour Sodo- 


me, La même. Et à plufieurs-reprifes, 94. 


Quirre la. Vallée-de Mambré, & va dans. 


les terres du Roi de Gérare, 100: Dit 


que Sara eft fa fœur , & ce quienar- 
rive , /asmême. Efluie les reproches de 
ce Prince, & en reçoit des préfens,1o1 
A quel âge il eur fon fils Ifaac,102. Fait 


vre , la-même. Il chafle Agar & fon fils 


Ifimaël , 103. Fair une alliance particu- 


liere avec Abimélechs 106: Er à quel 


_{ujer? 106. Réçoir ofdre de Dieu de 


ui facrifier fon fils Haac, 107. Réponfe 


finguliere qu'il-fait à la queftion de fon 


fils en allant au lieu du facrifice, 4 Abfalon, fils de Jean Hircan, mis 4 
pat fon frere, & pourquoi? Tor. Ha 
: “Et 


- même. Il en eft dérourné par un Ange, 


108. Et facrifie un bélier à la place de 


fon fils, la-méme. Promefle que Dieu 
lui fait pour récompenfer fon obéif- 


- fance, la-même. Poftérité de fon frere 


Nachor , r09.1Il demeure à Hébron où 
Sara meurt,y achete une fépulture pour 
l’enterrer , la-même. En paye l’argent, 
L11. Envoie fonintendant Eliezer en 
Méfopotamie, pour prendre une fem- 


: me à.fon fils Ifaac , 112. Serment qu'il 


exige de fon Intendant, 1144 Il reçoit 


: Rebecca dans fa maifon pour femme de 
fon fils Ifaac, 116. Il'époufe Céthura, 
- & en a plufeurs enfans, l:même, © 


fuiv.Sépare les enfans de Cérhura d’a- 


vec Ifaac, & les envoye dans d’autres ‘ 
--pays,.117.1l meurt, & eft enterré par 
- Haac & Ifmaël dans là même fépulture 
- que Sara, #19. S'il a poffédé certaines. 
fciences? 120. S'il eft auteur de quel- 
ques ouvrages, l4-méms. Ses réponfes 


au mauvais riche , Zom. ZII. 682. Dans 
quelle occafon il eft repréfenté par Hy2 
riée ; recevant Jupiter & Mercure ? 
Tom. I. Differtat. 6 


ves, 97. Se circoncit lui-même âgé de Æb/falon, fils de David , Tom. II. 106. eft 


piqué au vif de l’outrage fait à {a fœur 


Thamar ,140. Fait tuer fon frere Am- 
mon-pout la venger, 141, Se fauve chez 


- le rot de Jeflur, 142. par le moyen de 
: Joab obrienr de David:fa grace & fon 
retour, 143. Sa beauréextraordinaire, 

- 146. Poids de fes cheveux , la-nême. 


Fait mettre le feu à un champ de Joab, 
& pourquoi? 147. Voit le roi par le 
crédit de ce général, 148. Affede la 
royauté, & ent à Hebron une efpece 
de cour , /4-même. Se révolte ouverte- 
ment contfe David, 149. Gagne Achi- 
tophel,150.Arrive à Jerufalem avec ceux 
de fon parti, 1 $4. Suit le confeil d’A- 


. chitophel, & abufe des femmes de fon 
: pére, (55: Perd la bataille, ef misen 


furre & percé à mort par Joab; 160. 167, 


- Son tombeau ou monument, = 162 


18 T ASBAL£EZ CEINE BALE 


a , oncle d’Ariftobule ,-pris par les 
Romains, qui s'emparent du temple de 
Jerufalem , Tom. LIT. 261 

Abflinence, des premiers hommes jufqu'a- 

rès le déluge, Tom. I. 10. Des Récha- 
bites , Tom, LI. 348. De Daniel & de 
fes compagnons à. Babylone, 523. Des 
Efléniens, Tom. LI. 223. Des Théra- 
peutes, Tom. IF. 196. En quel fens eft- 
il vrai, que ce qui entre dans Le corps 
de l'homme , ne le foüille point? 7 ow. 


III. 48. 


Abus ; (plufeurs:) parmi les Prètres , les 
Levires & le peuple , réformez & par 
qui? 7om. I. G:7: Œ fuiv. 

“Abyffirs prétendent avoir reçü la foi chré- 


tienne de l’eunuque de la reine Can-. 


dace , Tom: IF — 43 
Accaron, les habitans de cette ville, re- 
fufent de garder l'Arche du Seigneur, 

. Tom. I[.19.120. Donnée en propre àJona- 


thas par Alexandre Ballés; Tom. TET. 169 


Acconchement de Marie, livre faux & en 
ufage parmi les Gnoftiques , om. IF. 
_ 368 

Achab, faccede à Amri au royaume d'If- 
raël., Tom. II. 270. encherit fur les 
impietez de fon pere, la-méême © furv. 
Epoufe Jézabel fille d’un roides Sido- 
miens, 271. S'applique à étendre lido- 

* lâtrie dans fon- royaume , 235. Envoie 
on Intendant par tout le pais pour 

. chercher quelque reflource dans la fa- 
mine , 278. Valui-mème en campagne, 
la-même. Vaine recherche qu'il avoit 
fait faire d’Elie , /4-même. Il le rencon- 


tre enfin. Reproche qu'il lui fair, ré- 


ponfe qu'il en reçoit, 1l fait affembler 
les faux propheres à fa priere 279. La 
. pluie lui eft promife & accordée, 282. 
Son endurcifflement , 283. Afliegé par 


Benadab roi de Syrie , s'offre à lui fans 
referve , 286. Eft obligé de refufer fes 


dernieres propoftions, 287. Sa déli- 
vrance lui eft annoncée par ‘un pro- 


phete ; 188. Viétoire complette qu'il. 


remporte fur fes ennemis, 289, Aucre 


id 


. Tom. I. 430. Il eft lapidé avec toute fa 


guerre qui lui eft prédite, Ja-même: 
Un prophere lui promet le fecours de 
Dieu, 290.1l remporte la vi@oire, Je 
méme. Er fait alliance avec Benadab, 
291. Il en eft repris par un prophete, 
la-même. qu'il méprife & maltraite, 202, à 
Il demande à Naboth fa vigne , La- 
même. Et s’afflige de fon refus 293. Jé- 
zabel lui reproche fa foibleffe à ce fu- 
jet , la-même. Elle le met en poñeffion 
de la vigne de Naboth, & comment, 
la-même. Menace que lui fait faire le 
Seigneur par Elie, 294. Son humilia- 
tion apparente, 295. Son impénitence 
réelle, Le-même. il reçoit magnifique- 
ment Jofaphat, 256. L'invite de ves 
nir avec lui à la guerre , la-même. Con- 
fulte fes faux prophetes , réponfe qu'il 
en reçoit , la même. Avis contraire que 
lui donne le prophete Michée, 207. 
Il le fait mettre en prifon, & traiter 
- sudement, 208.11 fe met en campagne, 
la-même. Fauffe confidence quil fait à 
Jofaphat , la-méême. Eft bleflé dans le 
combat , 299. Sa mort, la-méme. Me- 
_nace du prophete accomplie à fon €- 
gard, la-même. 


Achab & Sedecias, deux faux prophetes 


ennemis de Jeremie, Tom. IL. $30. Sont 
condamnés à un terrible fupplice , le= 
même. | 


Achan, détourne quelque chofe des dé- 


poüilles de Jerico , & ce qui en arrive, 


famille, - 431 
Achar & Achar, fignification de ces mots 
hebreux, Tom Le 431 
Achaïque , eft chargé d’une lettre de faint 
Paul , Tom. 17. 22 
Æchas, fils de Joathan roide Juda, fucce- 
-de à {on pere , Tom. II. 387. Adore les 
idoles, fair pafler fon fils par le feu, 
388. Eft attaqué & châtié par Rafin toi 

_ de Sÿrie, &c Phacée roi d'Ifraël , le- 
. même. Eft fecouru de Dieu, 394. Et 
animé par les difcours du prophere 


. Mie , Ja-même. Appelle Téglatphalafar 
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à fon fecours, 397. Et lui fait de sran- 
des foümiffions par fes ambafladeurs , 
La même. À bien-tot lieu de s'en repen- 


tir, 398. Place des Autels profanes dans 


le temple, y bouleverfe tout, & en fait 
fermer les portes, 399. Meurt & a pour 


fuccefleur fon fils Ezechias, 400. 


achiab, peut-fils d'Herode , l'empêche 
de fétuer , Tom. 111.446.1{1commande 
les troupes du roi, 458. Sa retraite dans 


une occalon, la même. 
ÆAschillas , afffanchi du roi d'Egypte, at- 
 :- taqué par Cefar, Tor. IIT. 274 


ichimelech , grand-prètre donne à David 

des Pains de Propofitions, To». II. Go. 

- Il eft accufé auprès de Saül par Doég, 
d’avoir donné des vivres & des armes 
à David, 72. 11 eft mis à mort par oc- 
dre de Saül , avec un grand nombre de 
prêtres ;la-même. Abiathar fon fils évite 
le meurtre & fe fauve auprès de Da- 
vid , 

#chior, chef des Ammonites déclare à 
Holofernes qui font les Ifraclires , Tom. 
II. 459. Eften danger d'être tué, & par 

ut, 460. Il eft lié à un arbre, & en- 

LE mené dans Béthulie, l4-même. Il 
raconte aux afliécez fon entretien avec 
Holofernes, l4-même.Il eft furpris d’ad- 
miration en voyant la tète de ce géné- 
ral, S . _ 468 

#chis rot de Geth, croit que David a 

_ perdu lPefprit, Tom. II. 70. Le reçoit 
encore dans fes Etats,87. Le mene avec 
Jui à la guerre contre Saül, 85. Ikeft 
contraint de le renvoyer par l'ombra- 
ce, que les Philiftins conçoivent de 
ur, | — 02 

#chitophel, fon card@tere,T om. FE. 149. Se 

_ jette dans le parti d’Abfalon,& par quel 
motif? la même. Donne un confeil à 
Abfalon très-pernicieux pour David, 

“455. Sonavis eft détruit par Chufar, 


156. Il fe pend de défefpoir, 158 


 domé, femme Juive , au fervice de la 
- femme d'Augufle, Tom. III. 436. Let- 
gres. de conféquence, qu'elle avoit fu- 


SR 446 
Acrabatene, villages de ce canton, pillez 
par des Juifs, & pourquoi ? Tom. 1F. 


: + 
Aikes de Pilate | leur autenricité difputée, 
«Tom. IP. 35. © fuiv. 
A es de S'aint André; de quelle autenri- 

cité 1ls font ? Tom. IF : 80: 
itles de [ainte Thecle , eut autenticité , 
STOMIES - 179 
Ailes des Apotres ; quand écrits, & par 

qui? Zom. III. 112 


AEhium, lieu où Augufte gagna la bataille 
contre Marc-Antoine, To». LILI. 329 
33% 

Ada, une des femmes d'Efaü, Tom. 7 
130. mere d'Eliphas, la-mêime. 

Aa, Gs du roi d’'Idumée, fe fauve en 
Égypte, pour évirer les pourfuites de 
David & de Joab, Tom. FF, 136. fous 
Salomon revient dans fon pays, & y 
caufe de grands troubles , lz-même. Se 
fauve en Égypte, eft bien rect par le 
roi Pharaon, 240. y époufela fœur de 
la Reine , læmême. revient d'Egypte & 
fe foüleve contre Salomon,  Leméme. 

Adam , fa création, & comment : Tom. Z 
7: S'il a ufé de chair pour fa nourriture 

avant le déluge , 8. IL eft mis dans le jar- 
din délicieux , & y recoit un ordre de 
Dieu , 9. Donne des noms très-conve- 


nables à chacun des animaux, après en : 


avoir fait la revüe, 11. Eft feul de (on 
efpece fut la terre , la-même. S'endore, 
®% ce qui lui arrive pendant ce fom- 
mel, la-même. Ce qu'il vit à fon ré- 
veil, & ce qu'il dit, /4- même. Nom 
qu'il donne à fa femme , l4-même. Son: 
mariage avec elle établi, 12. Se laifle: 
féduire par elle, & mange le fruit de 
fendu , 15. Suites funeftes de fa faute à 
ba-même. 11 fe cache avec fa femme : 
- 16. Entend la Sentence que Dieu pro 


nonce contre lui, /4-#ême. Donne le 


nom d'Eve à fa femme, 8 pourquoi? 
37. ER vêru d’habit de peau, & chañé 


| à 0 
pofées, & qui furent découvertes, 435. 


i 
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du jardin de délices, la-même. Il a des 
enfans d'Eve, 18. & leur infpire des 
fentimens de religion, 19. Il n’eft point 
fait mention de fes filles,18. & n’eft par- 
lé que de trois de fes garçons , l4-même. 
À uno fils ñommé Seth, 26.1] meurt & 
laiffe une nombreufe polterité, 28. S'il 
eft l’auteur des lettres hebraïques? S'il 
a eu pour précepteur un Ange: S'il 
a eu en partage tous es talens qu'on 
lui attribue? S'il a laiffé des écrits, & 
s'il a cempolé une Généfe , la-même. 
S'il éft auteur du pfeaume, Bozum eff 
confiteri Domino ? la-même. S'il a fait pe- 
nitence >» Divers fenrimens fur ce fujet, 
La-même © [niv, À quel age il mourut, 
& combien il a vêcu ? 28. S'il a enfeigné 
à fon fils Sech plufeurs particularitez 
des arts Hberaux ? 30. Si fon corpsaëté 
confervé dans un cercueil & mis dans 
l'Arche2 47. & sil a éré enterré fur 
une montagne de Jerufalem , Laæ-même, 
Il eft reprefenté par Saturne , & com- 
ment-? Tom... Differt. 13$ 
Adar , mois des Juifs, auquel de nos mois 
il répond , 7ow. II. Ge. Tom. III. 1438 


_Adarefer, roi de Seba, vaineu par David, 


Tom. II. 124. Razon commande fes 
troupes. fait la guerrea David, 25 


‘'Additions , que l’on remarque dans les li- 


vres faints , Tom. I. Difert. 87. Sielles 
font utiles, me 708 
Adiaba, ville fortifiée par Simon, Tom. 
TT = II 
Adiabère , royaume. Sa fituation: pour- 
quoi ainfñ appelle, Tom, 17. 140 


- Adonias ls de David , prétend être héri- 


tier de la couronne au préjudice de Sa- 
 lomon, 7om. II. 193. 11 a dans fon 
_ parti Joab & Abiathar grand-prêtre, 
la-méme. Eft fort étonné d’apprendre 
que Salomon eft déclaré roi, 196. Se re- 
tire à Pafyle de l’autel des holocauftes , 
La-même. Salomon lui fait grace, & le 
luffe aller dans fa maifon, 197. Il de- 
mande Abifag en mariage, & eft con- 
damné à mort par S Honÿ 204 


Sas 


Adonibefec roi de Canaan, vaincu para 
tribu de Juda & de Simeon, Tom.I. 


455. Meurt à Jerufalem, La-même. 
Adonis où ThammuX mort, pleuré par les 
femmes, 7Tom.Il. 3 


Adnltere , & autres crimes femblables, 
punis de mort , fuivant la loi de Moyke, 
Tom. I. 3$Q 

Adnram , Surintendant destributs eft en« 
voyé par Roboam pour appaifer le peu- 
ple, Tom.Il. 246. En eft lapidé,la-même. 


eÆlius. Voyez Gallus. , : 
eÆmathia, quel eft le pays qui porte ce 
nom? 7 om. I. _ 


Agabus , Prophete. Famine qu'il avoit 
prédite à Jerufalem ; Tom. IV. 168. & 
des chaînes à faint Paul , 275 

Agçag, roi des Amalécites, fait prifonnier 
par Saül , Tom. IT. 47. Confervé en vie 
par ce Prince maloté l’ordre de Dieu, 
la-même. Eft mis à mort par Samuël, jo 

Ægçar, donnée pour femme par Saraa fon 
mati Abraham, Tom. I. 86. Devenüé 
enceinte; elle devint orgueilleufe , 87. 
Elle eft chaflée de la maifon, & par 

qui? la même. Confolée par un Ange. 
Elle s'humilie devant Sara, L-méme.La 
prédiction qui lui eft faite par l'Ange, 
s’accomplit admirablement , la-même. 
Elle eft mere d’Ifmaël , 88. Eft chaffée 
de rechef par Sara avec fon fils fmaël , 
& pourquoi ? r03. Se trouve abandon- 
née dans le defert ; La-même. Et conlo- 
lée par un Ange, & donne de l'eau à 
{on fils, 104 

Age, premier âge du monde, ce qu'il 

contient d'hiftorique, Tom. I. vij. Ages 
. fuivans, Le-même. © vi]. 
ÆAggée Prophete , encourage Zorobabel &c 
les Juifs à travailler au bâtiment du 
temple, Tom. II. 609. En quel tems 
commence à prophertifer, la-même. Con- 
tinué à le faire , Gio. Propole aux pré- 
tres deux queftions, os 
gnéan Pafcal, ordre donné aux Ifraëlites | 

. de l’immoler tous les ans, & pourquoi? 

Tom. I. 250, Cérémonies qu'on devoit 

Re obferver 


_ 
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obferver enle mangeant, lé-même & 
fuiv. : 

Agneaux , manière de faire Le dénombre- 
ment des Juifs par la quantité d’a- 
gneaux qu'ils offroient à Jérufalem à la 


fête de pâques, Tom. IF. 371 
Agrafe d'or ; ornement des parens des 
rois, Jon. [II | 15 


. Agrippa, intime ami & gendre d'Augufte, 


eft envoyé par ce Prince, Gouverneur 
en Âfie , Tom. III. 356. Son-amitié pour 
Herode, 357. & fuiv. Il va le voir; en 
-eftreçu magnifiquement, 270. Et ac- 
cempagné dans fes voyages, 372.11 par- 


donne aux Iliens à la priere d'Herode, 


373. Etconfirme les privileces des Juifs 
d'Ionie, à fa recommandation , 374. 
aufh-bien que ceux des autres provin- 
CES 
Acrippa, petit-fils d'Herode, fils d’Arif- 
tobule, Tom. III. 418. élevé à Rome 
auprès de Drufus, 7om. IF. 57. 58. Fait 
de grandes dépenfes & fe ruine , la- 
meme. Il va dans la Paleftine où il mene 


une vie privée & pauvre , la-même. En- 


fuite auprès de Pomponius Flaccus, & 
y eft bien recu, eft obligé de fe retirer 
. & pourquoi ? $9. Se rend à Rome après 
bien des peines à trouver de l'argent 
pour fon voyage, 6o. Il écrit une lettre 
à Tibere, & en eft reçu favorablement, 
la-même. I] rend à Antonia femme de 


Drufus la fomme, qu'il lui avoit em-- 


piunté, la-méme. S’atrache à la perfonne 
du jeune Caïus; 61. Eft accufé par Eu- 
 tychés fonaffranchi auprès de Tibere, 
- & mis dans les fers, 62. Un hibou, 
- préfage de fon bonheur & de fon mal- 
heur , 63. Il demande à boire à un ef- 


clave, & ce qui en arrive, La-même. Sa. 


joye extième à la mort de Tibere , 66. 

Son extrème embarras à cette nou- 
D & SA: . aie é : 
-velle, /4-meme. Il eft mis en liberté par 
- ordre de l’empereur Caïus, su, 
- Eft déclaré par ce Prince roi d’une Té- 
 trarchie, 67. 100. Voyage qu'il fait en 

/ + / 2, 
Judée, 103. Il eft méprifé des Alexan- 
Tom. IP, 


382. @ fuiv. 


_drins, la-même. Raïllé & toufsé en ri- 


dicule, la-même. Il prend poffeffion de 
{es Etats, 111. Informe l’empereur des 
injuftices, que les Juifs fouffroient à 
Alexandrie, la-même. Encoutt la jalou- 
fie de fa fœur, & de fon oncle ; pour 


quelle raifon, 113. Les fait accufer de- 


vant Caïus d'intelligences contre l’em- 


pire, 114. Reçoit de l’empereur les 


Etats d'Herode, 1 15. Etrange foibleffe 


où il combe aux feules paroles de Caïus, 


123.124. Lettre preflante qu’il lui écric 
en faveur des Juifs, la-même. Repas 
fomptueux qu’il lui donne, 126. Beaux 
fentimens qu'il y fait paroître, r27. 
Grace qu'il en obtient pour fon peuple, 
la-même. Soins qu'il en eut après fa 
mort, 149. Il encourage Claude à pren- 
dre l’empiré$ L4-même. Son adrefle à ce 


 fujer dans le Senat , rç0. Nouveaux 


Etats qu'il reçoit de Claude, rç1.Îlen 
eft fait Conful, 152. Va prendre poffef- 
fion de fon nouveau Royaume , 153. 
Sa pieté à Jerufalem , {4-même € [uiv. 
Offrande finguliere qu'il fit au temple, 


-1$4. Son zèle pour la religion Juive, 


155. Sa bonté envers fon peuple , La- 
ñ 2° de { 
méme. Les fpectacles qu’il donnoit défa- 
prouvez de pluñeurs, Le-même. Il eft 
blâämé d’ingratitude ; envers qui ? 1564 
Arrête une impiéré commife contre la 
religion, 157. Gagne le peuple, & 
comment , l4-méme: Veut rendre Jeru- 


falem imprenable , La-mème. En eft em- 


pêché, & par qui? 1 58. Edifices fuper- 
bes qu'il fit conftruire, 160. Singula- 


rité d’un combat de Gladiareurs qu'il 


donna, 161. Sa magnificence à rece- 


voir cinq Rois, & un Gouverneur des 


Romains, l4 même. Il perfécure l'Eglife; 
par quel morif, 162. Fait mettre à mort 


:-faint Jacques le Majeur La-méême. Ar- 
 rêter faint Pierre , 143. Condamner au. 
 fupplice les foldats de la garde, qui se 


pouvoient repréfenter cet Apôtre déli- 
vré, 165. I] fait célebrer dés jeux à Ce” 


frée , & pour qui? amme DOHMRÈs 


Vuu 


22, 
- exceflives qu'il y recut , la-même. Com- 
plaifance criminelle qu'il y prit. I eft 
frappé de maladie, 166. Ses dernieres 
paroles , /4-même. Prieres faites pour fa 
guérifon. Sa trifte fin , la-même.Anjures 
faites à fa mémoire , 167. Son royaufne 
retombe fous la domination des Ro- 
mañfns , . ; la-même. 
Agrippa , fils d’un Prince de même nom, 
| & perit-fils d'Ariftobule, Roi de Cal- 
| cide, & Tetrarque de Galilée, 7 ow. II. 
418. Eft élévé auprès de l’empereur 

| Claude, Tom. IV, 171. Faveur qu'il en 
obtient pour les Juifs, Le même. Pouvoir 
qu'il en reçoit fur le fpirituel de fa re- 

ligion ,172. Le royaume de fon oncle 

Jui eft aufi donné, 188. Il protege les 

Juifs contre les Samaritains auprès de 

l'empereur, 226. Son royaume lui eft 

échangé pour la Térrarchie de Philip- 

| pe, 229. Autres Etats qu'il reçoit de 
ne Neron, 238. Il écoute faint Paul {e juf- 
tifer fur les points de fa religion , 296. 
fiv. & en eft prefque perluadé, 299. 

11 fe rend odieux à fes Sujets, par quel- 

les maniéres, 327. Changement qu'il fit 

2 l'égard des Levires, 328. Il va à Ale- 

xandrie pour.y voir Tibére Alexandre, 

375. Revient à Jernfalem où.il trouve 

les Juifs irritez contre Florus, 378. 

Leur perfuade de demeurer en paix 

avec les Romains, 370. Eft obligé de fe 

_fanver de Jerufalem., L4-même. Envoye 

| des troupes dans cette ville , pour faire 

tête aux feditieux, 380. Ses LOUpes 


font obligées de céder, 381. Va trou-: 


ver Cefhusa Cefarée, 387. Son bagage 
_Pillé par des gens du bourg d’Abanth, 
397. S€ joint à Vefpañen dans Antio- 
che, 405. Invite ce Général à venir 
dans fon royaume, 486 
k Agrippine , femme de l'empereur Claude, 
D empoifonne fon mari, Tom. IV. 237. 
rs | Fait mourir un affranchi de ce Prince , 


Abava fleuve, où Ældras s'arrête avec 
d’autres Juifs, 7om.11 ee 
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Æhialor, XI Juge d'Ifraël, après Abefan; 
Tom. I. $03.. Combien de tems, l4- 
même. Meurt , & eft enterré à Zabulon;: 
À pour fuccefeur Abdon. l4-même. 

ÆAhias Prophete, prédit à Jeroboam quil 

fera Roi, Tom. IT. 241. Coupe un man- 
teau en douze parts, la même. Sa pré- 
diction accomplie , 246. Il prédit la 

. mort du jeune Prince Ahia, fils de Je. 
roboam , 253. & les malheurs qui doi- 
vent fondre fur la maifon de Jeroboam 
& fur tout Ifraël, 254. Sa prédiction 
accomplie , & toutela maifon de Jero- 
boarm exterminée, 265$. ©" [uiv. 


Abifar ; srand-maitre de la maifon de Sa- 


Jomon , Tom. Il. 09 
Aigle vù par Ézechiel fur le mont Liban, 
ce que cela pronoftiquoit, 7 om.1l. $ 40 
Aigles Romaines , ce que c'étoit, 7 om. LIL. 
3 26.Honneur qu'on leur rendoit ; afyle. 
qu'on y trouvoit, la-même. 
Aigle d'or , mife par Herode fur le portal 
du temple , détruite par deszelez, Tom. 
Airain, gtande quantité de ce métal, pris 
- {ur lesennemis par David , & employée 
,- par Salomon pour les vafes du temple, 
Tom. IL. 124 12$ 


2 
à 


Abiba, fameux Docteur des Juifs, Ton. 


III. 283. Ses ouvrages, la-même. 
Ælabarque , fignification de ce terme, 
Tom. I. 130. 


Albin fuccede à Feftus dans le gouverne : 
_ment de la Judée, Tom, IF. 319. Son 
mécontentement du grand- Prêtre & 
d’Agrippa, à quel fujet ? 321, Ses vexa- 
tions, 326. Il eft revoqué, & à pour 
fuccefleur Florus, 335. Ce qu'il fravant 
fon départ, —_ 336 
Alcime, où Lacime ; établi grand Prêtre 
pat Antiochus Eupator , To. III. 135 

. Accufe les Afmonéens auprès de De- 
_metrius Soter, qui le confirme dans la 
ge: Sacrificature, 138. Il fait 
fâtre à Judas Maccabée des propoñtions 

. de paix frauduleufes , & mettre à mort 
-plufieurs Juifs, de méme. I porte des 


ee 
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préfens à Demetrius , &c accufe de nou- 
veau le parti de Judas, 139. © fuiv. 

Il accufe Nicanor Général de ce Prince 

- de trahir fes intérêts, 142. Fait abbatre 
la murailleintérieure du Temple , 154. 
En eft puni de maladie, & de mort, 
CAlékandra, fille d'Hircan, époufe d’A- 
léxandre, fils d'Ariftobule, Tom. LIT. 
294, Obligée d'aller en Idumée, 300. 
301. Ses follicitations pour faire don- 


ner la fouveraine Sacrificature à fon 


fils, 321. Elle eft fort reflerrée par Hé- 
rode, veut s'enfuir en Egypte, 323. Eft 
découverte, la-même. Mife en prifon , 
324. Excite Hircan à sgchapper, 334 
Blâme indignemenc fa f le,342. Vains 
efforts qu'elle fair pour fe rendre mai- 
_ trefle des forterefles de Jérufalem , 343. 

_… Hérode la fait mourif, la-même. 
..— ; femme d’Aléxandre Jannée, 
_ Roi des Juifs, Tom. 111.243. Confeil 
utile qu’elle reçoit de fon mari mou- 
sant, la- même. Etablie Régente du 


Royaume, 244. Donne tout pouvoir … 


= aux Pharifiens, 245. Plainte des Sad- 
- ducctens, la-même. Elle leur confie la 
garde des principales villes de fes Etats, 
246. Ambaffadeurs qu’elle envoye au 
Roi Tigranes, pour le prier d’épargner 
la Judée, 247. Élle tombe malade, /a- 
même. Sa mort, 249 
Alexandra, fille d’Ariftobule, époufe le 
- fils du Roi de Calaide, & enfuite le 
= pere, Tom. TI 274. 
Aléxandra, femme d’Ariftobule ; voyez 
Slomes ee 2 es 
_Aléxandre le Grand, clairement prédit par 
: Daniel, Tom. IL. $75. Va voirie tom- 
beau de Cyrus, 603. Accule les Perfes 


* d’avoir faittuer fon jee , Tom. LIL. 4. 


— Eftchoifi pour leur faire la guerre, /4- 


— même. Il voit en fonge le grand-Prètre 
des Juifs, qui l'exhorte à cette entre- - 
- prife. 11 foùmer PAfe, la Cilicie;, la 


- Syrie; eft vainqueur des Généraux de 
= Darius V. de-même. Villes qui ferendenc 


. fans réfiftance. Il fait fe fiége de Tyr, 
la-même. 11 envoye demander du {e- 
cours au grand-Prètre, qui le lui re- 
fufe : Ses menaces, la-même cr fuiu. Sa- 
naballit Gouverneur de Samarie, fe 
zenda Aléxandre : Vüés qu’il avoit dans 
certe action, 5. Aléxandre fe rend maï- 
tre de Tyr, & detouresles villes de la 
Paleftine , 7. H va à Jérufalem pour fe 
venger du refus du grand-Prèrre , ka- 
méme, Il eft frappé de la majelté de Jad- 
dus , qui vénoit au-devant de lui re- 
vêtu des habits pontificaux avec tous 
les Prêtres, & fe profterne devant lui, 
8. Raifon qu'il donne de fon refpect, 
la-n.ême. I] eft conduit au Temple, & y 
offre des victimes, 9. On lui montré ce 
que Daniel avoit prédit des Perfes, 1 

-_{e l’applique , /a-snême. U dit aux Prin- 

- cipanx des Juifs de lui demander ce 
qu'ils voudroient , & le leur accorde, 
La-même. 1] prend la ville de Gaze, & 

fait la conquête de l'Egypte, 1. I ac- 

… corde aufli des exemptions aux Samari- 
tains. Il pañle l’Euphrate & le Tygre, & 


bat Darius, 12. Il va à Babylone, à Sufe, 


_à Perfépolis, l4-même. Ïl craite favora- 
blement la famille de Darius, 15. Ien- 
treprend de rétablir le Temple de Bélus 
à Babylone,& meurt la même année, /a- 

. même. Circonftances de fa mort,14. Par« 
- tage de fésEtats, la-même. Journaux de 
fa vie, Tom. I. Differtat. 9E 


Aléxandre , fils du Roi d'Epire ; époux de 


Cléoparre, fille de Philippe Roi dé Ma- 
cedoines 7 um EE nr a 3 
Aléxandre Ballés , fils naturel d’Antiochus 
-_ Epiphanes, s’en fait reconnoitre héri- 
tier, & s'empare de Ptolémaide, Tom. 
IIL.157. Lettres d'amitié qu'il écrit à 
Jonathas, 158. Il remporte la victoire 
fur Démétrius Soter, 162.$e marie avec 


Cléopatre, fille du Roi d'Egypte; le 
= même. Ses débauches, 166. Perd'une : 


partie de fes Etats, 169, © fuiv. Eftbattu 
4 par Démetrius Nicanor, 17 Li se far ve 
en Arabie ; & yeft tués” . 


k 
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Aléxandre Zébina, maire de la Syrie, 
fair alliance avec Hircan , efttué dans 
une bataille, Tom. LIT. _210 

Aléxandr:, fils de Jean Hircan, mis en 


prifon par fon frere, établi Roi après : 


fa mort, Tom. III. 233. Fait mourirun 
autre frere, le-même. Il bat ceux de 
Prolémaïde, & les afhiége dans leur 
ville , 234. Perd la bataille contre Pro- 
‘émée Lathure, 2354. Renouvelle lal- 
liance avec Cléopatre, Reine d'Egypte, 
237. Villes dontil fe rend le maître , /4- 
même. Vengeance qu'il exerce fur celle 
de Gaze , 238. Infulre.qu'il reçoir, des 
Juifs , 239. Punition qu'il en ure. Ses 
* nouveaux exploits, la-même. Ses fujets 


lui font la guerre , combien 1l en fit. 


mourir, La-même @ fniv. Bataille qu'il 
perd contre Démérrius Eucerus, Roi 
: de Syrie’, 240. Juifs qui fe réunifent à 
lui, la même. Ses avantages fur tous.les 
autres, 241. Grande puniuon qu'il ure 
_ des rebelles, J4-même. Eft vaincu par le 
Roi d'Arabie, qui lui donne la paix, 
242. Conquêres qu'il fait enfuite , la- 


méme © faiv. Maladie dont il eft atta- 


qué; quel en éroir le fujer, 243. Sa mort, 
la même. Habile confeil qu'il donna à 
fon époufe en mourant, Ja m°me. 
léxandre , fils aîné d’Ariftobule , s’échap- 
pe des mains de Pompée, qui le menoir 

à Rome prifonnier, Tom. FI. 163. Ra- 
malle des troupes en Judée, & s’y fait 
redourer, 266. Fait fortifier divers chà- 
_teaux, lamême, Eft battu par les Ro- 
mains, {4 même. Afliégé dans Aléxan- 
drion, la même. Rend cette place, & 

_ plufieursautres , 267. Reçoit la liberté 
des Romains, 268. Ufurpe l'autorité en 
Judée. & y fair bien des ravages, 270. 
ER vaincu par Gabinius ; 271, Sa mort, 
Aléxanire, fs aîné d'Hérode, envoyé à 
Rome par fon pere, Tom. III. 35 5. Re- 
vient en Judée, 370. Faux bruits répan- 


dus contre lui, 331. Son mariage , la= 


même. Ses imprudences , 375. Nouvelles 


accufarions contre lui, la-même. Haine 
de fon pere, 376. qui l’accufe devant 
Augufte, ,77. Il fé juftifie - & eft récon- 
cilié avec Hérode, Le-même. Noirci au- 
près de fon pere par les amis d’Antipa- 
ter ; 385. Se racommode avec lui, 387. 
Dépofitions contre Aléxandre,le même. 
1 eft arrêté prifonnier , 390. Maniere 
donr il fe débnd , la même. Purgé par 
les foins de fon beau-pere » 392. Ileft 
trahi par un confident, 396. Accufé par 
d’autres, 397. & mis dans une étroite 
prifon , 399. 11 fe juftifie, La même. Pour- 
fuivi par {on propre pere, 413. Con- 
. damné à mort, & EXÉCUTÉ,  41441$ 
Æléxandre irc fteur , qui fe vouloir faire 
pañler pour le fils d'Hérode , Toy. FII, 
465. Ses premiers fuccez, 466. Son ar- 
rivée à Rome, la même. Sa fourberie 
. découverte, 467. Safin, la-miême. 
Aléxandre Lyfimaque, Chef des Juifs dé. 
léxandrie du tems de Philon fon frere, 
Tom IV. 130. Mis en prifon par ordre 
de Caligula , 136. & en liberté par 
Claude, GR 


Alexandre Gouverneur d’Antioche, con- 


çoit de l’amour pour fainre Théde, 

Tom. IF. 180. Supplices aufquelsil l'ex- 
pofe à caufe de fon refus, le même & 

faiv. + 

Aléxandre, ouvrier en cuivre, fort op- 
pofé à faint Paul, Tom F7. 346. S'ila 

. Été excommunié par cer Apôtre? 347 
Aléxandrie\Capitale d'Egypte, Tom. 1. 
190. La Foi y eft annoncée par faint 
Marc, 191. Ferveur de fes premiers Fi 
déles, 192. Martyre de faint Marc, 

: ee 369. À Jniu.. 
ÆAléxandrins, {ont des premiers à rendre 
- les honneurs divins à Caligula, Tom, 
TV. 102. 1ls fe raillent d’Agrippa, 103.° 

: Détufent, ou prophanent les Synago- 
gues des Juifs, 105. Pillenc leurs mai- 
fons , 107. Exercent mille cruautez con- 
tre eux 108. fuiv. Envoyent des Dé- 
-_ putez à l'Empereur pour foûtenir leur 


_—. maunvaife caufe , 128. & /uiv. Sont mal- 
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craitez par les Juifs fous l'Empire de 
Claude, 152 
Aléxandrion , château fort où fe retira 
Ariftobule pourfuivi par Pompée, Tom. 
III. 157.Encore fortifié par fon fils, 266. 
Ruiné par Gabimius ,. 267 


ordre cruel qu'il en reçoit, Zom. FIL. 
445. Il ne l’exécute pas, 447 
Alphée ; où Cléophas , pere de S.Jacques le 
® Mineur, époux de Marie fœur de la 
fainte Vierge, Tom. III. 658. Tom. 1F. 
38. S'il étoit frere de faint Jofeph, /4- 
même. - 
llégories : leur ufage dans l'explication 
de l'Ecriture , eft.1l très-ancien chez les 
Juifs? Tom. IF. 130. Regardées parmi 
les Therapeutes comme l'ame de FEcri- 
ture, Sr : - 199 
SNlemagne, province, a été long-rems dans 
fa Barbarie , & pourquoi 2 Tom. E, Dif- 
+. fertat. 131 
Alliance nouvelle, défignée fous le nom 
de Royaume de Dieu, 7 or. / 11. 491. € 
632 
Amalécites , peuple de l’Arabte Pérrée, 
Tom. 1.78. Ils attaquent les Ifraëlites 
près de Raphidim dans le Déferr, & 
font vaincus, 268. S'ils defcendent d'E- 
fau ? 269. Ce qui arriva depuis à cepeu- 
ple fous le Regne de Saül ; La-même, Ils 
… font vaincus par ce Prince , & leur Rot 
fair prifonnier , Tow. 1!.46.47. Hs fac- 
cagent la ville de Siceleg pendant l'ab- 
fence de David, 93: 94. Ce Roi les 
pourfuit par erdse de Dieu , les difipe, 
&c reprend fur eux tout le butin de Si- 
celeg , ee = 9$ 
LAman , ennemi des Juifs, comméncement 
… de fa fortune, élevé en dignité par Da- 
rius, Tom. 11. 619. Reçoit des honneurs 
“extraordinaires de tout le monde, /4 
… même. ER picqué contre Mardochée, & 
à quel fujet ; La même. Obrient un Edit 
contre les Juifs , qui les condamne roûs 
à périr ; 621. Il'eft invité au fefün 


< qu'Efther donne au: Roi , 624: Eft eny- 


Aléxass mari de Salomé, fœur d'Hérode; 


vré de fa fortune, la-même. Fait mettre 
fuivant le confeil de fa femme une po- 
rence dans fa cour , l4-même. Se trom- 
pe dans le confeil qu'il donne au Roi, 
625. Conduit par ordre du Roi Marde- 
chée en triomphe , L4-même & fuiv. Ac. 
compagne Darius au feftin d’Efther, 
626, Eft pendu à la même potence 
qu'il avoit préparée à Mardochée, 627, 
Ses fils mis à mort, 623 
Amarias , Grand-Prètre, choifi par Jofa. 
phat pour décider les affaires de Reli- 
sion, 76m. IT, 30: 
Armafa Eft fait Général d'armée par David, 
Tom. IT. 170. ER tué par Joab, 171 


Amafias fuccéde à fon pere Joas au Royau- 


me de Juda, Tom. LE 357. Fait mettre-à 
mort les meurtriers de {on pere, Ja- 
même. Ses bonnes qualitez, Li:même 
fuiv. Fait la-ouerre aux Idaméens , 261. 
Léve une nombreufe armée, l4 même. 
Reçoit un ordre de Dieu par un Pro- 
phete,& renvoyeles troupes du Royau- 
me d'Ifraël, 56 . Remporte une grande 
viétoire fur les ennemis, L4-même, Toin- 
be dans une extrème idolâtrie, 35 2e 
Méprife l’avertiflement d’un ferviceur 
de Dieu , la: même. Envoye des Ambaf. 
fadeurs à Joas Roi d'Ifraël , pour Jui 


= déclarer la guerre, la-même. Son: at. 


_ mée taillée en piéces par ce Roi, 364. 
1 s'enfuit de Jérufalem pour éviter une 
confpiration : eft tué à Lachis, 365. À 
pour fucceffeur fon fils Ozias on Az2- 
“HIS s | =. da-même. 
Amafias, Général de Jofaphat; nombre 
des troupes qu'il commandoit, Tor, II. 

: | 217 
_Amarias , Prêtre des Faux-Dieux, calonr. 
nie le Prophete Amos auprès du Roi 
Jeroboam 11. Tow. 11. 369. Malheurs 
qui lur devoient arriver fuivanr ce 
Prophéte:..… la-meme. 
Amaffs établi Roï d'Egypte à la place 


LE 


d'Apriés par Nabuchodonofor ; Tom. - 


- … AE 63. llfe  - à foûtenir la guerre 
+ «ontre Cambyfe ,;-603 Meurts & 2 


Me 


Vuu ii 


æ 


26 
$ pour fuccefleur fon fils Plammenitus, 
La-même. 

Amath , fort château pus pat Âléxandre 
“Jannée, Tom. I11. 237 
(Amabéens, quel pays occupoient ces-peu- 
ples? Tom. I. GX 


Ambalfade envoyée Eee Moyfe au Roi des . 


Iduméens, 7 om. Z. 367 
Ambaffadeurs de David ontragez par Ha- 
non Roi des Ammonites , Tom. IL. 128 
Ambivins, Noyez Marcus. 
S, Ambroife, ce qu'il dit du . e des 
- Apôtres , 7 om. IF. Ste 62 
Americ. Nefpuce découvre un pays, au- 
quel il donne fon DOM » Tom, I. Dif- 
fertat. | 127 
Américains, origine de ces peuples , Tor. 
I. Differtat. 125. Si Ariftote a connu 
leur demeure fous Le nom d’une grande 
le, la-méême. Si les Magittrats de Car- 
thage ont défendu à leurs ciroyens d'y 
aller demenrer ? lz-même. Ce que Dio- 
dore de Sicile en dit, r26. L'Amérique 
ne nous eft connuëé que depuis fa dé- 
couverte faite au xv. fiécle 1 26. 127. Les 
_ Amériquans ignorent eux-mêmes en 
quel tems , & comment ils y font ve- 


nus, La: même. Hiftoire du Méxiquemife — 


en François ; 128. En quel tems a com- 
mencé à regner le premier Roi du Pé- 
fou; La-même. Comment ils € écrivoient, 

la-même Ô [uiv. 
Ames, quand fontelles. créées. ; ‘Tom om. - 


au “bic + & ville de Bi 
thiatim ; dans la maifon düquel l'Arche 
. fut dépolée, Tom. Î1. 22. Son filsen elt 
établi Gardien, la-même. 
Ainvson , (à naïffance inceftueufe d’une fille 
de Loge Tom. I Zoo. . d’un peu 


= la-mème, 


nn äls ee Darids Ta OM. LI 105. Des- 
honore {à fœur . 138." fuiv. 
aun ue fef- 


I efti invite. 


Ari ; ; Général de l’armée d'Ifraël , enelt 
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combattre. Leurs plaintes contreux ; 
497: 498, Ne tiennent compte desré- 
ponfes de Jephté , 499. Sont vainens 
par ce Général , $o0. Et traitez bien {e- 
Vérement par David au fiége de Rab- 
bath, Tom. Il. 130. Se liguent contre 
Jofaphar , 301. Leur défaite miracu… 
leufe , 304: Vaincus par Joathan Roi de 
Juda, Jui payent un tribut, 387. Taillez 
en piéces par Judas Maccabée, Tom 
IIL. 1074 
Ammonius, premier miniftre d'Aléxandre 
Ballés ; {on mauvais gouvernement, 
. Tom. III. 166. Eft tué fe fauvant dé. 
-guifé en femme, 136 
. , fuccede à fon pére Manaflé au 
royaume de Juda, Tom. II. 472. Rètan 
blit le culte des faufles divinitez , Je 
mnème. Eft tué par les officiers’, le-même, 
Il laïfle le rrône à fon fils lot. 47 
Amorrhèens ; érenduë & limites de leur 
pays, Tom. 1, 59. Quelle étoir leur ville 
principale  . 
Amos, Prophete, fait une vive peinture 
des defordres de Samarie & d'Ifraël, 
fous le regne de Jeroboam IH. Tom. JL, 
366. Eft pafteur & piqueur de figues, 
369. Ses vifions prophetiques, ane. 
Eft accufé auprès du Roi Jercboam IT. 
& par qui? la-mê ême. Prédit des malheurs 
à Amalias, la-même. Son fupplice , la- 
même. Ses autres prédictions ; 370 


Amor. des. ennemis, commandé : par J. GC: 


- Tom. III, = D 


ah. ui. de Levi, a trois enfans 


de fa femme Jocabed., Marie, Aaron, 
_& Moyle, Tom. I. 218. Veut fauver 
Moyle, & pourquoi? 219 


procla mé Roi, Tom. 11. 169. Attaque 


+ Zambri dans: Cebbcrhom& le contraint - 


à de fe: brûler dans fon palais, la-méme, 


La royauté luieft conreftée par Fhebni, 


. 2704 règne feul &bâtit la ville de Sa- 
_ marie {ur le: Mont- Some, La-même. 


- 5 Meurt &: à fon fils Achab pour fuccef- 
eur &i imirateur de fes crimes, Ja-Même 
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Amÿib, femme du grand Nabuchodono- : par Agrippa le Thétrarque , Tom. IV, 


for, fon origitie, Tom. LL. 578. C'fuiv. 
Anachronifme de cinq cens ans dans la 
chronologie Chinoife,7ow. I. Differtar. 
114 


S. Anaclet, où Anenclet , Voyez S. Cler. 


_Anarel., ami d'Herode, eft élevé par ce 


prince à la dignité de grand-Prètre , 
To. IIT. 321. Sa dépoñiuon;, ‘322 
Ananias , compagnonde Daniel, fon nom 
changé à la Cour de Nabuchodonofor 
en celui de Sidrac, 7 om. IL. ç23 
CAnanias, fils d'Onias, commandant des 
troupes de Cléopatre reine d'Egypte, 
défait fon fils Lathure, Tom. III. ‘234 
LAnanie mari de Saphire, frappé de mort 
pour avoit menti au faint Efprit , Tor. 
IP. : 13. 14 
'Ananie , difciple de Jefus à Damas, obeit 
= à la voix du Seigneur , baprife Saul ,& 
lui rend la vüe, Tom. IV. 46, Il lui um- 
ofe les mains, la-même. 
tAnanie, Juif de Charax-Spalin » inftruic 
le fils du Roi d'Abenneric , 7 om. IF. 

- 140. Le va trouver lorfquil eft fur Le 
trône , 141. Sa prudence dans l'exercice 
public du Judaifme, 2/0 
"Ananie, fils de Nebedée ; établi grand- 
Prêtre des Juifs par Herode Roi de 
Calcide, Tom. IV.187. Envoyé à Rome 
chargé de chaînes, & pourquoi? 225. 
Déclaré abfous par l'empereur , le- 

= snême. Fait donner un foufflét à faint 
Paul ,28r. Eft menacé de punition par 
cet Apôrre : fa mort comment arrivée ? 


la-même. 


Ananus , fils dé Seth, établi grand-Prètre 
par Cyrenius, 7om.I[T. 472. Dépolé 
pa Valerius-Gratus, — 475 
ÆAnanus, beau-pere de Cai phe , interroge 
J.C. Tom. LIT. G44. Défenfe qu'il fait 

aux Apôrres, Tom IP. © - xt 


Alnanus, chef des Levires, envoyé à Ro-+ 


. me chargé de chaînes , & pourquoi ? 


Tom. IP. 226. Renvoyé abfous ; lan 


- même. ie ee 
tAnanus , Gs d'Anne, établi grand-Prêtre 


318. Son bonheur ; fon caractere, /,- 
même. Cire &”condamne faint Jacques 
évêque de Jérufalem, 319, Eft dépofé : 
21 

ÆAnanns , grand-Prètre, encourage le He 
ple contre les zelez, & les reflerre dans 

le temple, Zom. IP. 414. @ fuiv. Fait 
fermer les portes de Jérufalem aux Idu- 
méens , 426. Eft maflacré par les peu- 
ples ; 428. Quiiléroit, & quel éroit fon: 
pere à la mort de Jefus-Chrift à /4- 
même. : | & 
ZAnathême , Miniére de dévoier à l’ana- 
thème, 70%. 1. 358. Les Hebreux, dans 

le défert, dévoüent à l’anathème les 
villes du Roi d’Arad , 366. Tofué y dé- 
voüe la ville de Jericho, Tom. fl.7 2 
Les enfans de Juda & de Simeon trai- 

- tent ainfi celle de Séphaar, 52. Judas 

- Maccabée y dévoüe tout le pays des en- 
Hans de Béan ; Tom. 111. 107 
Fmaxagore, sil eft le premier écrivain 
Grec ? Tom. I. Differtar. 134 


Anaximenés ; fi c'eft le ‘premier auteur 
Grec? Tom.I. Differtar. 135 


Anciens d'IHraël, choifis par Moyfe pour 


étre chefs du peuple, Tom. 1. 325. Er 


l'aider dans fon miniftere , La - même. 
Dieu leur communique fon efprit, la- 


A 
S. André, quitte Jean-Baprifte pour fui- 
vre Jefus, Tom. III. 488. & lui amene 
fon frere , l4& même. Sa profeffion & {a 
vocation, $01. @ Tom. IV 77. Ses{en- 
timens pour nourtir une multitude de 
perfonnes dans le défert, Tom. IIT. 32. 
_Ilparle à Jefus de quelques Genrils, qui 
fouhaitoient le voir, 613.614. & Tom. 

- IP, 75. Dans quelles provinces il a an- 
- noncé PEvangile , j4-même. Son mar- 


tyre, 79. Si lès actes en font autenti- . 


ques , la rnême. 


Andronic nommé parent de faint Pétt, 
- Joué par le même pour fes travaux, 
Tom. IF,  . 


Ændronique, Gouverneur d'Antioches tué 
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ÿ Onias II. A la fortie du bois de Daphné, 
Tom. LIT. 69. Antüochus le fait mettre 
À mort au même lieu, la-même. 
Andronique , Gouverneur de Samarie 
pour Antiochus Epiphanes, Zém. ZI. 


3 FS- 

Andronique , fils de Meffalan , prouve 
l'antiquité du temple de Jérufalem de- 
vant Philomeror, & l'emporte fur les 
Samaritains, 7om. II. = 16% 
Anes, monter des ânes, marque de di- 
pité, om. ZI 106 
Are. # de Balaam , lui parle , & à quel fu- 
jet? Zom. IT. É it.379 
Aneffes de Cis, perduës, Pom. II. 27.8 

retrouvées ; 2 
Anilée, Juif: fa premiere profeffion, Tor. 
IV. 137. fa révolte, à quel fujet ? J4- 
même, Ses fuccez , 138. Effets funeftes 
ds fa pafñion , la-même. Fait la guerre au 
gendre du Roi des Parthes, le défar, 

& le traite indignement ,./4-même. Ie 
.eftenfuite vaincu, & tué par fes vo 


Anges, leur création, Tom... 1. Leur per- 
. feverance, diverfes opinions fur Le cems 
auquel ils ont été créez, 2 


Ange qui apparoît à Agar fuyant fa mai- 
trefle, Tom. I. 87. étant défolée dans le 
+ déferes. : 88 
Anges qui apparoiïffent à Abraham, qui Les 
reçoit comme des hôtes, Tom. Z. 9. Ils 
. Jui apprennent la naïffance d’un fils,92. 


La deftruétion prochaine de Sodome, 


93. La défenfe d’immoler fon fils, 
. &c-la réiteration des promelles., 108. 
À Eoth qui les retire dans fa maifon, 
. 94.95. & évite la mort par leur moyen, 
 La-même. À Jacob dans fon retour , 146. 
 & pour lutter avec lui, 147. À Moyfe 
_ au buiflonardent, 2:0. à fon retouren 
_ Egypte ; 234. au paflage de la mer rou- 

ge; 259. à la tête des Ifraëlites , 293. A 


” Balaam fur fon âneñle, 379. CO [uiv. À. 


“4 ofué après le paffage du Jourdain, 
416. À Gédéon, pour le faire Juge 


. d'faël, 480. div. À Saraa pour a 


MERAËLE 
naïllance de Samfon,ç04. 6 fuiv. À Das 
- Vid après avoir frappé Ifraël de la pelte, 
Tom. IT. 185. À Elie fur le mont Horeb, 
+ 283. À Tobie, 420. @ fuiv. chez Ra: 
guël , 413. À Gabelus, 42ç. Aux deux 
Tobies, 427: À Ezéchiel dans la Capti- 
vité, $37. Aux jeunes hommes dans la 
fournaife de Babylone, 569. À Daniel 
pour lui défigner la venuëe du Meffe, 
S83- Au Prophete Zacharie, pour le 
sétabliffement du Temple, 614. À Phi- 
lopator, pour la délivrance des Juifs, 
Tom. III. 50. À Heliodore , pour l'ema. 
pêcher d’enlever les trefors du Temple, 
Go. À Timothée Général d’Antiochus, 
&c à Les troupes, pour défendre Judas 
Maccabée & les fiens, 113.A Zacharie, 
_pour la ñaïffance de faint Jean-Baptifte, 
408. À la fainte Vierge; pour celle du. 
Sauveur , 410. À fainc Jofeph , furlar 
grofleffe de fon époule , 417. Aux Ber- 
gers, pour {a naiflance de Jefus-Chrift, : 
429. À faint Jofeph, pour fon voyage 
en Egypte, 443. & pour fon retourén 
Judée, 449. À Jefus-Chrift , pour le 
cônfoler dans fon agonie, 64r. À fon 
tombeau, pour témoigner {a Relurrec- 
uon, 662. € fuiv. Aux Difciples fur le 
mont des Gliviers après fon Afcenfion, 
673- Aux Apôtres, pour les tirer de pri- 
fon, Tom. I. 15. Au Diacre Philippe , . 
pour la converfion d’un Ethiopien, 41. 
Au Centenier Corneille, ç4. A faint 
Pierre , pour le délivrer des mains 
: d'Herode, 164. À Agrippa,pour le frap- 
perde maladie, 166: À faint Paul pour 
l'encourager à la veille d’un naufrage, 
303. À faint Marc, pour le préparer à 
fon martyre, 2 nr .370 
Anges Gardiens des hommes, Tv. LIT. 
—. 
Age de Satan, dont faint Paul étoit tour- 
menté , quelle tentation éroit-ce? Tom... 
ÉRES 204 
Aninanx, leur création , Tom. I. 6. Celle 
des animaux feroces & venimeux. Sils 
- furent nuifiblés à l’homme : S'ils font. 
à Se connoie 


€ 
G 


: connoître leuts penfées les uns aux au- 
tres ? Comment ils fe font entendre de 
. leurs femblables? Ce qu'on en pour- 
roit conjecturer, 70m. IV. 246. Traité 
de Salomon fur les animaux, 7.227. 211 
Animaux purs G*impurs, qui entrent dans 
l'Arche, ce que l’on doirentendre par 
ces termes, 7ors. I. 38. Quelles fortes 
devoient ètre employez aux facrifices , 
fuivant la loi, 341. L'ufage des ani- 
maux purs étroit permis , 253. Celui des 
autres défendu, La-méme. 
Animaux ou Seraphins, d'une forme ex- 
traordinaire , vüs par le Prophete Eze- 
chiel , Tom. II. s32 
Animaux au nombre de quatre , qui for- 
toient de la mer; ce que cela fignifie 
dans le Prophete Daniel , 7or. ZT. 574. 


 fuiv. # 


… Annales du Roi Darius ,.dans lefquelles 1l 


faifoit inferer les évenemens remarqua- 


bles, Tom. I]. - 619 
Annales des Juifs, écrites fous Jean Hir- 
can, 70m. III. 229 


Annales des Rois d'Ifraël, ne font pas ve- 
nuës jufqu'à nous, Tom. II. $47. O'G14 
Annales de Perle, ce que c'éroit, Zom. I. 
. Differtat. Le JL 
‘Anne , femme d'Elcana , eft maltraitée par 
Phenenna, Tom. II. 7. Fait des prieres 


ardentes au Seigneur , & expofe fes pei- 


hes au grand-Prètre Heli.,$ Met au 


: monde Samuël , 9. Mene fon fils à Silo, 
en parle à Heli, & l'offre au Seigneur, 
La-même. Chante un Cantique au Sei- 
gneur, la-même. À pluñeurs autres en- 
is. - 10 

Anne , femme de Tobie & mere du jeune 
Tobie, Tom. IT. 413-414. Elle infulte 
fon mari, 416. Pleure l’abfence de fon 
fils ; 425. Le découvre déloin, 427 


Anne, la Prophetefle; fes vertus, Tom 


.-fII. 442 Elle voit le Sauveur dans le 
Temple; ce qu'elle en publie, la-même. 
‘Anne ; beau-pere de Caïphe. Voyez Ana- 
AUS = : 
Anneau d’Aman donné à Mardochée par 
_ - Tom IF, 
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Afuerus , & à quel fujet ? Tom. IZ. 627. 
Année Sabbatique, & ce que c'étoit parmi 
les Hebreux , 70%. Z. 284. 34$ 
Année Sainte chez les Juifs, fon feptiéme 
mois auquel des nôtres répondoit ? Tom. 
IT. 600 
Annibas, Chef d’une révolte des Juifs, 
Tom. 17. 170. Mis à mort par le Gou- 
verneur de Judée, : la-méme. 
Annien où Agnan, Savetier d'Alexandrie. 
Accident qui lui arrive au fujer de faint 
Marc, Tom. 1V. 191. Il invoque Dieu 
{ans le connoître, eft guéri par ce Saint, 
inftruit & baptilé , La-même. En eff fait 
évèque, MOI 
Annius Rufus, Gouverneut de Judée fous 
Augufte , Tom. III. 


Anon  {ert de monture à Jefus-Chrift dans. 


fon enttée triomphante, felon la pré- 
dition d’un Prophete, Tow.I[T. 612 
Antigone, Roi de la haute Afe , fe rend 
maitre de la Phénicie & de la Syrie, & 
y laiffe fon fils qui perd lune de ces pro- 
vinces,Tom.Lll.17. I] reprend le deffus, 

+ La même. 
Antigone , fils de Jean Hircan , aflocié par 
{on frere Ariftobule au gouvernement 
des Juifs, Tom. III. 230. Eft envoyé 
contre les Heturéens , les bat, &les 
oblige de fe foümertre à la loi Judai- 
_que, 231. Son entrée magnifique dans 
le Temple , à quel deffein , la - MÊME. 
Accufé de chercher la royauté ; eft mis 
à mort, 232 
Antigone , fecond fils d’Ariftobule , emme- 
né à Rome prifonnier avec fon pere, 
Tom. III. 263. S'échape avec lui, 268. 
Eft repris, enfuite mis en liberté , la- 
même. Le Roi de Calcide en prend foin, 
274. Il demande à Cefar l’heritage de 
fon pere, & la vengeance de fa mort, 
& de celle de fon frere , 277. Il eft re- 
fufé, La-même. Il entre en Judée avec 
dés troupes, pour foûtenir fes préten- 
tions ,294. Eft vaincu par Herode, /4- 


même. Fait de nouvelles tentatives pour 


monter fur le trône des Juifs, 298: Il 
IR 


* 
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‘ afliége Phazacl & Herode dans Jerufa- 
lem , la même. Pourfuic le dernier avec 
perte, 301. Eft mis en poffefion de la 

. Judée par le roi des Parthes, 302. In- 
digne traitement qu’il fait à Hircan, 
la-mème. 1 afiese Maflada , 305. Se dé- 
livre de deux généraux Romains par ar- 
gent, la-même. S'oppofe à Herode de 
paroles, & d'effet, 306. 307. Ses pertes, 
la-même © fuiv. Avantages qu'il a fur 
le frere d'Herode, dont il fait couper 
la tête, 413. Nouvelles pertes qu'il fait 
contre Herode , l4-même. Il eft affiegé 
dans Jerufalem , 315. Se rend à Sofus, 
qui l’arrête, 316. Etle mene à Antoi. 
ne, 317. Ce dernier le fait mourir 1g- 
nominieufemenr,  : 318 

#ntioche, capitale de Pifidie ; Paul & Bar- 
nabé y arrivent, Tom. IP. "175 Succès 
de leur prédication, 126. Perfécution 
qui s’y éleve contre eux, 4197 

Æntioche de Syrie, faint Pierre y fonde 
fon fiege épifcopal , Tom. V: 721. Au- 
tre prédication qui s’y fait, 169. Grands 
füccez qui s'en fuivent, la-même. Au- 

-. mônes, que les fideles de cette ville 

€nvoyent à ceux de Jerufalem, 168. 
Paul & Barnabé y font confacrez apô- 
tres des Gentils, J4-même. Ils y racon- 
tent le fuccès de leur premiere mifion, 
184. Difpute qui s’y éleve fur la ne- 

… Ceflité des cérémonies delaloi,  zor 

| Antiochus Soter fuccede à Seleucus Nica- 

' , HOF, à pour heritier Antiochus le Dieu, 

Tom. III. ee 

: Æntiochus le Dieu, fuccefleur d’Antiochus 

Soter. Il accorde le droit de bourgeoi- 

fe aux Juifs d’Ionie , Tom. III. 20. 

- Guerre qu'il à contre Prolemée Phila- 

delphe. Son mariage avec la fille de ce 

prince, læmême. Il eft empoifonné par 

fa premiere femme 30. Selencus Cal- 

linicus lui fuccede, 

|: ntiochus le Grand, demandé par l’armée 

FL. pour roi de Syrie , après la mort de Se- 

: leucus , furnommé Le foudre , Tom. FIL. 


“ 


La- même. 


+. 4. Se rend maître de plufieurs places 


en Céiéfyrie, 41. 42: Perd Ia bataïlfe 


contre Philopator, la-même. Mefures 


qu'il prend pour dépoüiller Prolemée 
Epiphanes, fils & fuccefleur de Philo. 
pator, 52. Ses conquêtes fur ce jeune 
prince, le-même. Grands privileges qu'il 
accorde aux Juifs de Jerufalem $3. & 
fuiv.à ceux de Phrygie , s7. IL donne 
fa fille en mariage#au roi d'Egypte, La- 
même. Il entrepend la guerre contre les 
Romains, 57. En eft défait, 58. Ce qu'il 
.perdit de fes Erars,ce qui lui en refta,& 
à quelles conditions. Sa mort, l4-même, 
ÆAntiochns Epiphanès , fils d’Antiochus le 
Grand , eft envoyé à Rome en ôtage, 
Tom, III. 58. Il eft échangé pour Deme- 
trius, 62. 11 monte fur le trône de fon 
frere , la-meme.. Ses mauvailes qualitez, 
63. Il permet à Jafon de bâtir à Jeru- 
falem , des lieux pour les exercices, 
felon la maniere des Gentils, & d’en 
fuivre les coûtumes , /a-même. Son en- 
trée dans Jerufalem , 66. Sa victoire fur 
Prolemée Philometor, 67. Il fe fait dé- 
clarer regent, du royaume d'Egypte, 


la-même. Il vange la mort d'Onnas Ill. 


69. Il déclare Menelaüs innocent, & 
fait mourir Îles députez de Jerufalem , 
70. Ses nouvelles expeditions fur l’'E- 
gypte, 71. Il afliege Aléxandrie : la 
même. Ilattaque Jerufalem, & la prend; 
grand carnage qu'il y exerce, 73: Pro-. 
fanation qu'il fait du Temple , la-méme. 
Il le pille entierement, /4-même. Ses 
autres fuccez en Egypre, 75. IL en dé- 
poüille Philometor ,4-méme. puis le ré- 
- tablit dans une partie , 76. Veut lui in- 
tenter de nouveau la guerre, en eft en 
pêché par le Senat Romain , Le-même. Il 


envoye Apollonius à Jerufalem, avec 


des ordres fanglans , 77. Edit qu'il fait 
publier, «pour obliger tous fes peuples 


à fuivre la religion des Grecs, 80. Les 


Nations s’y rendent, plufieurs J uifs 2 
obéffent, 81. Perfécution de ceux qui 
ÿ refiftent 81. Antiochus les fair tour 
 menter, 83. d fuiv. Cruaurez qu'il 
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exerce fur les fept freres Maccabées, 
& leur mere, 85. © fuiv. Généraux 
d’Antiochus défaits par Judas Macca- 
* bée, 94. 95. Ce prince pañlé l’Euphrate, 
& va en Perfe, 96. Il établit Lyfas Re- 
ent de fon royaume , & gouverneur 
de fon fils, pendant fon abfence, La- 
même. Autres de fes Généraux vaincus 
par Judas Maccabée, 100. Lyfas mê- 
me en eft défait. 102. Succez des armes 
d’Antiochus en Armenie, 108. Il veur 
piller le Temple d’Elymaïs , «même. Et 


en eft repouilé, la - méme. Mauvaifes : 


nouvelles qu'il reçoit de l’état de fon 
armée en fudée, fes menaces contre 


toute là nation Juive , il eft frappé de 


Dieu , & renverfé de fon chariot, 109. 


Horreur de fa maladie ; fa pénitence, 


fes promefles , la-même. Lertre foumife 
qu'il écrit aux Juifs, _ | 
* Antiochus Eupator, fils d’Antiochus Epi- 
phanés, reconnu pour Roi de Syrie, 
Tom. LL. 111. Il écrit à Lyfas en fa- 
‘veur des Juifs, 118. Et enfuite aux 
Juifs mèmes, r19. Armée formidable 
qu'il mene contre eux , 129. Ses diffe- 
rentes pèrtes , 130. IL fait la paix avec 
les Juifs, entre dans Jerufalem , & dé- 
-clare Judas Maccabée, chef & prince 
de toute la Judée, 133. Il retourne à 
 Antioche, fair mourir Menelaus, & 
donne la fouveraine facrificature à Al- 
cime, 134.135. ER tué par Demerrius 
Soter , | 137 
Antiochus le jeune, furrommé le Dieu, 
fils d'Alexandre Ballés, eft reconnu Roi 
de Syrie, Tom. LIT. 29. © 176. Hon- 
neurs & préfens qu'il fait à Jonachas, 

- la-mêine. Sa moit, 186 
Antiochus Sidetés, fils d'Alexandre Ballés 
Roi de Syrie. écrit favorablement aux 

: Juifs, Tom. III. 192. Epoufe la femme 
de fon frere vivant, 195. Se rend maï- 
‘tre de la Syrie, pourfuit Triphon & 
 Vafege dans Dora, l4 même. Se plaint 
‘du grand- Prètre Simon, & oublie 


ce qu'il lui avoit écrit en faveur des 


Juifs, 196. Demande qu'il lui fait faire, 
la-même. Il établit Cendebée gouver- 
neur de la Paleftine, 197. Il affiege Je- 
rufalem , 202. 203. & entre dans certe 
ville après avoir fait la paix , 205. Il dé- 
- clare la guerre au Roi des Parthes, & 
pourquoi ?la-même. Remporte trois ba- 
tailles contre lur, 206. En eft enfuite 
vaincu , la-même. Differenres opinions 
fur fa mort, la-même © [uiv. 
Æntiochus Gryphus, fils d’Antiochus Sidé- 
tés, defair Alexandre Zebina ; qui s'é- 
toit emparé de la Syrie, Tom. III. 110 
Æntiochus de Cyzique , fils d’Antiochus Si- 
détés , va au fecours des Samaritains af- 
fiegez,T. III. 211. Eft mis en fuite,212 
ÆAntiochus , furnormimé Denys, Roi de Sy- 
rie, fait une irruption en Judée; bat 
les Arabes , & y eft tué, To. LIL. 241 
Antiochus , Roi de Comagéne ; fon union 
avec Agrippa, 7ow. IV. 161 
-Antipas , fils d'Herode & de Cléopatre, 
Voyez Herode. 


 Antipas ; fils d'Herode & de Maltacé. 


Voyez Philippe. 

ÆMatipater, favori d'Alexandre , donne la 
Judée à Laomedon de Myfilenes , Tom. 
DER 1$ 

Æntipater , fils d’Antipas Iduméen , excire 

es Juifs à rérablir Hircan fur letrône, 
- Tom. IIT. 150. Émmene ce Prince en 


Arménie, 251. Sollicite pour lui du fe 


coursence pays, la-même. Accufe au- 
près de Pompée deux de fes Capitaines, 
qu'il fe rend ennemis , 25$. Engage les 
principaux des Juifs à foûrenir les droits 
d’Hircan devant Pompée , 256. Se mé- 
- nage l'amitié des Romains, 263. Rend 
fervice aux Athéniens, 264. Exerce tout 
le gouvernement fous Hircan, Lé-même. 
Bar les Ecyptiens contaires à leur Ros 
Ptolémée Aulétés, 270. Son habileté 
pour ramener plufeurs Juifs à leur de- 
Voir ; 271, Il confeille la mort du Gou- 
verneur de Jerufalem , 273. Aflifte Ce- 


far dans fa guerre en Egypte, 274.Ex 


ploits qu'il y fit ; 275. Sa valeur dans 
Xxxi 


une bataille , 276. Honoré de plufieurs 
emplois par Cefar , la même € [uiv. Sa 
conduite pour maintenir la paix dans la 
* Judée, 279. Il releve les murs de Jeru- 
- falem , 288. Ses mefures pour devenif 
maître du pays , /4-méême. Sa fidelité 
envers Hircan , 289. Sa puiflance, le- 
même. Soupçons que plufieurs jettent 
contre lui & fes fils dans l’efprit d’Hir- 
can , la même. Il ordonne à fes enfans 
* de lever des tributs pour Caffius , 239. 
Se retire pour éviter la confpiration de 
* Malichus , 289. 290. Se réconcilie avec 
lui, & empèche de le mettre à mort » 
la - même. Il en eft empoifonné ; /4- 
meme. | 
Antipater , fils d'Herode & de Doris, 
Tom. III. 375. Elevé aux honneurs, 
376. Son adrefle pour gagner l’affeétion 


de fon pere au préjudice de fesautres 


2 fils, La-même. Amitiez qu'il en reçoit, 
la-même. Ses artifices pour perdre les 
fils d'Herode, 385. & pour fe rendre 

- maître du Royaume, 416. Sa haine 
contre les petits-fils d'Herode, 417. Il 
confbire contre lui, 419. Eft envoyé à 

* Rome par fon pere., 4:21. La confpira- 


tion eft découverte, 423. @ fiv: Nou- 


veaux artifices qu'ilemploye , 431. Son 
retour en Judée, la-méme. Colere de 
fon pere contre lui , 432. Il eft accufé 
d’avoir attenté à fa vie, 433. & con- 
© vaincu, 434. Mis à moft, FCAAT 
“Antipater , Intendant d’Anupater fls 
- d’Herode, appliqué à la queftion, Tom. 
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sintipater, fils de Salomé fœur d'Hérode, 
. accufations qu'il porte contre Arche- 
aus devant Augufte, Tom. III. - 453 


“Antiparridé, ville bâtie par Herode en 


_ mémoire de fon pere, Tow. III. 380 
Antiphilus , ami d'Antipater, Tom. LIL. 
424. Sa lettre à ce Prince inrerceptée, 
435. Cé quelle contenoir, la même. 
AntiquiteX des Juifs, par l'Hiftorien Jo- 
: feph, Tom. 7. 290: Sice livre eft rrès- 
2: conforme à la verité, à = le-même. 


Se TABLE GENERALE 


_AntiquiteX Chinoifes , leur origine. Voyez 
Chinois. 
Antoine. Noyez Marc-Antoine. 
Antoine, Capitaine Romain ; défend la 
ville d’Afcalon, & défait un très-grand 
nombre de Juifs, Tom. IF. 405 
Antonia ; femme de Drufus, prère de lar- 
gént à Agrippa fils d'Ariftobule , Tom, 
: {PJ Go. Lui fair donner audience au- 
près de Tibere, fair adoucir la prifon 
d'Agrippa , | 62 
Antonia , Tour auprès du Temple, bâtie 
par Hircan, Tom. III. 219. Rebâtie 
- parHerode, La-même. Les Romains s’en 
rendent maitres, 7 om. 1W, 48 
Anubis, Dieu des Egypriens, Tom. LIL 
- 477. Sert de prétexte pour abufer dela 
: femme de Saturnin , La-même. 
Anus d'or envoyez avec l’Arche par les 
Philiftins, & par quel motif ? Tom. I. 
1220 
Aod , fecond Juge d’[fraël après Otho- 
miel, délivre ce peuple de la fervitude 
- d’Eglon Roi des Moabites, Tom. I. 471, 
Tuë ce Prince dans une audience {e- 
* crette, & fe fauve, A7? 
Apelle, favori de Caligula: avis qu'il lui 
- donne contre les Juifs, Tome 17, 716 
Aphec, ville , fa fituarion , Tom: ZI. 289 
Apocalypfe de Moyfe ; ce que c'eft que cet 
ouvrage, 7 om. I. - AI8 
Apocalypfe de faint Jean; où en eft-1l par- 
lé? Tom. IV. 84. Quels herériques y 
= font combattus? 359 
Apollodote, Commandant de. la ville de 
— Gaze ; avantages qu'il a-d'abord fur 
Alexandre Jannée, 7. 11. 13.Ilefttue,. 
la-même. 


A pollon , Juif éloquent , prèche forrement 


J. C. fans avoir recû fon baprème,7 vw. 
= AV.236. ® fuivEft plus amplement in- 
: fruit par Aquila & Prifcille, la-même. 

* Prèche de plus en plusen public & en 
particulier, /æ-même. 239. Divifion de 
… PEglife de Corinthe à fon fujer. Il va 


- trouver faint Paul à Evhefe , la-même. 
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fApollonius, Gouverneur de Syrie, écoute 
: Jes rapports de Simon Intendant du 
Temple, & en donne avis à Seleucus 
{on Prince, Tom. LII. 9. Il favorife 
Sinon, _62 
Apollonins, fils de Mhnefthée, envoyé par 
+ Antiochus Épiphanes , pour aflifter à 
l'intronifarion du Roi d'Egypte, Tom. 
III. 65. Oppofitions qu'il y trouve, la- 
= sneme. 

CA4pollonins , Intendant des Tributsenvoyé 
‘en Judée avec une armée par Antio- 
© chus Epiphanes; defordres qu'il com- 
+ merà Jerufalem, 7 om. [11.77. Profane 

le Temple, 78. Ramaile des troupes 
. pour opprimer Judas Maccabée, & en 
eft tué, - 94 

CApollonins, Gouverneur de la Celéfyrie 

pour Alexandre Ballés , fe foüleve con- 

- trelui, Tom. III 167. I marche con- 
« tre Jonathas, læ même. Erperd la ba- 
tale, 168 

Apollonius de Thyane, fait des prodiges,ëc 
 s’attire l'admiration des payens, 7.177. 

69. Ses belles qualitez naturelles, 70. Sa 

- maniere de vivre fortauftere, Lla-meme. 

Il embraffe la fee de Pythagore, 71. 

-Son ftyle, fes fentimens, la-même. En- 

- treprend de grands voyages, ëc à quelle 
- fin? 72. Vient à Ephefe être l'anrago- 

pifte de faint Paul, 244. Eft vanté par 

- les oraclesde laGrece, confulté par les 
- villes entieres , 245. Reglemens qu'il 

leur donnoit. Evenement, fingulier 

- dontil-raconta le fujet à fes auditeurs, 

— quoiqu'abfent du lieu où la chofe fe 
afoit, ce qu'il en conclut, la-même. 

- S'il entendoit le langage des oifeaux, 

= & par quels moyens il conjecturoit de 
leurs fons ? 246. Ce qu'il fit à Smirne, 


- à Ilium, & à Athenes, 246. Comment. 


- -chafoit-il le démon? 247. Il pañle en 
oi êC: en Efpagne, & pourquoi ? la- 


même. Dans quelle-vüe il fit lapiderun 


… vieillard à Éphefe ? 248. Si tout ce 
.. qu'on rapporte de ce magicien-eft verl- 
«table: 247. Il ef abandorné dé plu- 


fieurs de fes difciples à fon arrivée de 


Rome, 356. Ce qu'il y dit à l’occafion 
d’une éclyple, la-méme. & enfuite à 
Neron, 357. S'il a reflufcité une fille 
motte ? | la-même. 

| Apollophanés, tué avec Timothée Géné- 
ral d'Antiochus, par les rroupes de Ju- 


- das Maccabée , Tom. III. 1 
Apologue des arbres , {on application ; 
Tom. I. + 491.492 


Apôrres de Jesus-CurisT commencent à 
baptifer, Tom.+[11. 493. Leurs noms, 
su. Leur premiere miflion en Ifraël, 
535. @ fuiv. Leurs fuccez , 539. Com- 
ment quelques-uns d'entre eux ont vi 
avant leur mort le Royaume de Dieu 
dans toute fa majefté» 554. Ils difpu- 
tent entre eux la primauté, 557. Régles 

- queJ.C.leur donne là-deflus $ 58. Ils 
reçoivent la promefle d’une autorité 

= abfoluë fur les péchez, 563. Font la der- 
niere Pâque avec J.C. Gs2. Participent 
à l'Euchanitie , la même. J. C. lave leurs 
pieds , 633. Dernieres inftructions qu'ils 
en reçoivent, 636. @ fuiv. Ils lui pro- 
teftent fidelité, 640. Sa priere pour 
eux, 641. Ils l’abandonnent au jardin 
des Olives, 644. Leur incréduhiré fur 
les premiers témoignages de la Réfur- 
reétion du Sauveur, 665. Ils la croyent 

 énfin, 668. Erle revoyent à Jerufalém, 
la même, @ 669. En Galilée, la-même € 
671, Pour la derniere fois encore à Je- 
rufalem , 672. Ils le voyent monter au 
Ciel, 673. Se retirent a Jerufalem , & 
attendent dans une maifon la venue du 
Saint-Efprit, 674. @ Tom. IV. 1. Eli- 


 fenc faint Macthias à la place de Judas, 
le Traître, 2. Le Saint-Efprit defcénd 


furéux, &en quelle forme, 5. Ils re- 
coiventle don des Langues, la-même. 
Sont accufez d'être yvres, 6. Font plu= 
- feurs miracles à Jerufalem, $. Adrel- 


{ent en commun une priere à Dieu,52. 


On leur apporte les 11mônes pour les 
. diftribuer, 13. Font de nouveaux mira- 
cles, attirent plufieurs perfonnes à la 


© Foi, 14. Is font mis en prifon, & en- 
fuite délivrez par un Ange, 15. Ils font 
condamnez au fouet , 17. Leur joie de 
fouffrir pour Jesus, le-méme. lis choi- 
fiflenc fept hommes pour diftribuer Les 
aumOnes des Fidéles , 18. Et leur impo- 
fentles mains, 21. Ils envoyent Pierre 
& Jean à Samarie, pour confirmer les 
Samaritains, 28. Difperfion des Apô- 
tres par toute la Terre, pour prècher 
:VEvangile, 49. En quel rems 1ls quit- 
terenc Jerufalem , 4-même. Partagent 
entre eux les différens pays du Monde, 
la même. S'ils ont compofé le Symbole 
avant de fe féparer, so. Leur façon de 
vivre en prèchant l'Evangile, 74 Qui 
furent ceux qui aflifterent au premier 
Concile de Jerufalem , 202 
Appel à l'Empereur , arrètoit le pouvoir 
des Juges ; 7 om. IF. 259 
s{pphus. Noyez Jonathas , fils de Mattha- 
tias. | : 
Appie, femme de Philémon, Tom. 17. 
31$. Sa mort, 316 
ÆAppion, Egypuien, député par les Aléxan- 
drins auprès de Caligula, & pour quel 
+ fujer? Tom. IF. 129. Sestalens, fes ou- 
vrages ; da-même. Invective contre les 
Juifs devantl'Empereur, 
Apriés Roi d'Egypte, vient au fecoursde 
Jerufalem contre Nabuchonofor, Tom. 


II. 542. Eft vaincu dans une bataille , 


la-même. Er défait par Nabuchodono- 
A 


wiquile ; Juif converti; recoit chez lui S. 


Paul à Corinthe , em. IŸ7.212. Sa pro- 
feflion , le-méême, Il accompagn: l'Apô- 
» tre àEphéfe,136. Y inftruit Apollon, 
pasz. VadRome, _ 269 
Ær,soù Aréopolis, Capitale de Moab, Tom. 
FI: 315. Afiegée par Joram & fes Con- 
fédérez, la-même. L'’inhumanité de fon 
Roi ladéhvre, . la-même. 
Arabes, defcendans d’Ifmaël ; prédi&ion 
admirable fur ce peuple , Tom. 87 
Arabes de Gurbaal, vaincus par Ozias Roi 


de Juda, Tom RE 377, - 


136 
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Arabes Z'abadéens , ou, Nabathéens , ‘bats 
tus par Jonathas , 7 om. III. 18€ 
Arabes refufent de payer le tribut à Cléo. 
patte, Zow. 11.329. Sont défaits par 
Hérode , 330. Vonr de nouveau au com. 
bat, 332. Perdent la bataille, /4-même. 
Extrémité où la foif les réduifit, Las 
AA s 
ÆAracéens : ce qu'ils habitoient dans le 
pays de Canaan, Tom. I. 6o. Temple 
de Vénus parmi ces peuples, le-même. 
Arad, Roi Cananéen, défait les Ifraëlis 
res qui veulent entrer dans la Terre de 
Canaan , Tom. I. 366 
Æradiens, en quel pays demeuroient ces 
peuples, & quelle eft leur principale 
ville? Tom. 1. à 6d 
Aram, fils de Sem , pere des Syriens, 
Tom. I. 65. Quels pays habitoient ces 
peuples, /a-même, Ÿ 66. Noms de fes 
fils, | - La-même. 
Ararat ; montagne fur laquelle s'arrête 
l’Arche , le Déluge ceflanr, &en quel. 
pays , Tom. I. 40 
Arbacés Pharnacés ; ou Arbacus, Gouver- 
neur de Médie , afliége Sardanapale 
dans Ninive , Tom. IT. 384. Eft Fonda- 
_teur de l’Empire des Médes, :. 385 


Arbitrages des différends parmi les Chré- 


tiens , comment terminez dans les pre- 
miers fiécles de l’Eglife, Tom. IV. 253 
Arbres, leur création, Tom, L. 4. Deux 
remarquables plantez dans le jardin de 
déhees, —. 10 
Arbres, arbrifleaux, & plantes; Traitez 
de Salomon faits à ce fujet, Tom. TI. 
ee … ol 
Arbre fort grand vù par Nabuchodono- 
- for en fonce , Tom. II. 564. Voyez N4 
A 
Are-en-Ciel, figne de la réconciliation du 
— Seigneur avec les hommes; Tom. 1: 43 
Arche : Noé recoit de Dieu ordre de la 
… conftruire pour fe garantir du déluge; 
Tom. I. 34. Defcription de cette Arche, 
la-même. Autre defcription plus exacte ; 
& plus détaillée de ce grand vaifleau: 
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3. Dénombrement des animaux de 
toutes efpéces qui y entrerent , & com- 
ment ils y furent logez? 36. Elle s’ar- 
rète ; le Déluge fini, {ur le mont Ara- 
rat, 40. & en quel pays ? La-même. Ref- 
tes-qui s’en trouvoient au tems de Jo- 
feph FHiftorien , Tom. IF. I 41 
sirche d’ Alliance, ce que c'éroit ,; & cem- 
ment conftruite , 7 0. I. 301.302, Por- 
tée par les Prètres au paflage miracu- 
leux du Jourdain, Tom. II. 7. A l’armée 
ar les enfans du grand-Prètre Héli, 
16. Elle eftprife par les Philiftins , 17. 
Et placée dans le Temple de Dagon à 
Azot, 18. Céremonie finguliere obfer- 
vée par les Prètres Philiftins , en la ren- 
voyant aux [fraclites, 20. Elle arrive à 
Bethfamés tirée par deux vaches, 21. 
Efttransférée à Cariathïarim , 22. Y de- 
meute Jufqu'au tems de David , /4- 
même. Eft transferée par ce Prince de 
-Cariathïarim à Jerufalem, 115. Eftcon- 
duite fur un chariot par les fils d’Ami- 
nadab , 116. Oza eft frappé de mort, 
- pour lavoir touchée, l4-même. Demeu- 
re en dépôt pour quelque tems dans la 
maifon d'Obed - Edom , la- même. Eft 
tranfportée de-là folemnellement par 
David dans fon palais, #17. Les orands- 
Prètres veulent fuivre David avec l’Ar- 
che, r$r. Cachée par Feremie, com- 
ment, & en quel endroit, 49. Remar- 
ques curieufes à ce fujet , $so. Si elle a 
été dans le fecond Temple? & fi on l'a 
_ retrouvée? La-même. 
_Ærchelaïde, Bourg bâti par Archelaüs Roi 
de Judée, Tom. IFI. 468. Legué à la 


femme d’Augufte, 474 


Archelais Roi de Cappadoce , donne fa 
fille en mariage à Alexandre fils d'He- 


rode, Tom. III. 371. Receprion qu'il : 
fait à ces Princes, la-même. Il vient en . 


Judée pour rétablir Alexandre dans 


l'efprit de fon pere , or. Prudence dont 


lufe pour cela, la-même. Succez defes 


foins , 392. Il va à Rome avec Herode 


à.ce fujet 393. Ses intentions pour fau- 


ver les fils d'Herode dela colere “a 
leur pere, : 400. 401 
Archelans ; fils d'Herode & de Malracé, 
Tom. III. 417. Son pere lui laifle le 
Royaume, 447. Il eft proclamé Roi, 


443. Magnifiques fanerailles qu'il ft 


faire à Herode, leméme. Sedition qui 
s'éleve à Jerufalem , à quel fujet ? 450. 
 Punition des fedirieux , 45r. Son voya- 
ge à Rome, 452. Memoire qu'il pré- 
fenteà Augufte pour fa défenfe, 453. 
Accufations formées contre lui , /4-mê- 
mme C fuiv. Sa juftification, 454. 463.11 
reçoit de cet Empereur la Judée, & fous 
quel titre, 464. Il en prend poffeffion , 
467. Changèmens qu'il y fait, 468. Son 
fécond mariage, Le-même. Il eft accufé 
de tyrannie devant Augufte, & envoyé 
en exil, 468. 469. Explication d’un fon- 
ge à ce fujet, /4-même. Ses biens confif. 
quez, ee. 470 
ÆArchelañs, Agent d’Augufte : ordre qu'il 
en reçoit fur Archelaus Roi de Judée, 
Tom. 111. 468; 
Archippe, Ecclefaftique de l'Eglife de 
Colofle, falué par faint Paul, Tom. 17, 


® . I L 
Architis ; furnom de Venus, honotée se 
le pays de Canaan , Tom. L. _ 60: 


Æréopage , Senat d'Athènes ; difcours que 


faint Paul y fait fur la Religion, Tom. 
IV. 219.220. Plufieurs des auditeurs, 
& entre autres un des Senateurs fe con 


_… . 
Vérut à la prédication de Saint Paul , 


Aretas , Roi d'Arabie, défait Aeridie 
Jannée , & lui donné la paix, Tom. IIL. 

_ 242. Reçoit Hircan dans fon pays, 141. 
Marche avec une groffe armée pour le 
rétablir fur le trône des Juifs, défair 
Ariftobule , & l’afiege dansle Temple, 
la-méême. Forcé d'en lever le fiéce , 
Heft vaincu par Ariftobule, Lmèee 
Scaurus Général des Romains lui fair 


acheter la paix, 263. Augufte leconfr. 


me dans fon royaume, _ 403 
<lretas, autre Roi d'Arabie, déclare la 


< 


pa menti est . 
k pis ? À ra 


Tes . 
ne EH 
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guefre à Heïode Antipas, & à quel fu- 
jec? Tom. IF. 65. Il remporte la vice 
toire , La même. Ce qu'il prédit de Ti- 
bere, 66 
(Aréina, voi l’Ange exterminateur ; qui 
frappe 1fraël de la pefte, Tom. IT. 182 
Argent, en quel tems futil fi commun à 
Terufalem, que lon n'en faifoit point 
de cas? Tom. II. 211, © fuiv. 
Argent levé par ordre du Roi Joas dans 
tout fon royaume , pour réparer le tem- 
ple, Tom. IT. 352. Cet argent eft de- 
tourné par les prêtres à leur propre ufa- 
ge, 353. Combien chaque paruculer 
étoir obligé de donner , 354. Tronc éta- 
bli pat ordre du Roi prär recevoir cet 
argent, La-même. Commencil étroit ad- 
iminiftré ? La-même. 
_Ariech , Général d'armée, avertit Daniel , 
que les Interpretes des fonges font con- 
damnez à mort par Nabuchodonofor , 
Ton: 1.27. H préfente Daniel au Roi, 
la mêmes 
| Ariflarque accompagne S. Paul à Ephele, 
Tom. IV.240. ÉÎ éntraîné au theatre 

# parles orfévres de cette ville, & pour- 

uoi? 260. Fait d’autres voyages avec 
l'Apôtre, ST — 270 

CArifiée, auteur de lFhiftoire de la verfon 
des Seprante. S'il étoit payen ou Juif , 
Tom. ITT. 27 

"Ariffobule, Philofophe Péripareticien, ous 

© quelregneil a paru, Tom. III. 166. Ses 
ouvrages, ce qu'il y dit des Juifs, ce 
que les Peres en ont tiré, ce quonen 
eutpenfer, ©  la-même. 

. Ariflobule; ou J udas., fils de Fean Hircan, 

_ gouverne les Juifs après la mort de fon 

pere, Tom. LIL. 230. Il aflocieun dé fes 

” freres au gotivernement, net les autres 
en prifon avec fa mere, qu'il y laffe 

moutir , /4-même. Il prend le Diadème , 

la-mémes Déclare la guerre aux Îtu- 

réens.s 23e 
tigone,232. Regrets qu'il en a, le-même. 

Dernieres paroles de fa vie, M3 


… _Ariffabnle, fs de Jean Hircan ; Tom IT. 


31. Fait mourir fon frere An- 


E NE RAEE 
244: Appuye la plainte des Sadducéeng 
auprès de la Reine fa mere , 246. Ilva 
à l’armée fans beaucoup de prosrès 
La même. Ses entreprifes pour s'emparer 
du royaume au préjudice de fon aîné, 
247. Il s'empare de plufieurs places, 
amafle des troupes , prend les marques 
de la dignité royale, 248. Sa femme &. 
fes enfans font gardez dans la forte- 
refle du Temple, la-méme. Il attaque 
fon frere Hircan , 249. À le deflus, 
La-même. Lui donne la paix , exerce la 
Royauté & la fouveraine Sacrificature, 
La-même. Il eft vaincu par le Roi des 
Arabes, & afliegé dans le Temple, 25. 
Trompé par les afliegeans au ie des 
facrfices , vengé de Dieu , 255. Délivré 
du fiége ; 254. Défait fes ennemis , l4- 
ème. Envoye des Ambafladeurs & des 
préfens maÿnifiques à Pompée , /4- 
même. Paroïit devant lui pour foütenir 
fes droits, 255. Se retire en Judée, 
257. Offre qu'il fait à Pompée, 258. Il 
en eft retenu prifonnier ; SZ pourquoi 2 
la-même. Emmené à Rome-avéc fes en- 
fans , 263. Le fuit dans fon triomphe, 
la-méême. Il s'échappe de Rome, &:ra- 
_mafñle une armée en Judée, 267. Ef 
battu par les Romains, 268. Bleffé, pris 
& renvoyé à Rome, la-méême. Mis en 
liberté par Cefar, &envoyéen Syrie, 
273. Sa mort & fa fepulture , la-même. 
Ariffobule , fs d'Alexandre , établi grand- 
Prêtre par Herode , Tom. TITI. 322. 
Veut s'enfuir en Egypte avec fa mere , 
323: Eft découvert, La-même. Ses avan= 
tages naturels caufent fa perte ; la- 
même, Sa fin tragique, 325: Ses funerail- 
les, a . la-même. 
… Ariflobule , fecond fils d'Herode, envoyé 
-à Rome par fon pere , 7 om. IIL,355-En 
_eftramené en Judée, 370. Faux bruits 
qu'on répand contre lui , 371. Son ina= 
riage , læméme. Ses indifcretions » 374: 
Autres rapports contre lui ; 375$. Haine 
. defonpere, 376; Qui le mene à Au- 
._ gufte pour l’accufer, 377. Son frere le 
= —. julie 
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- juftife, & il eft réconcilié avec fon pere, 
La même. On le noircit de nouveau dans 
fon efprit, 386. @ fuiv. Autre récon- 
ciliation, 392: Nouvelles accufarions, 
397. Il eft mi en prifon par ordre de 
fon pete;,399. Déclaration qu'il lui fait 
par écrit, la même. Son jugement, 413. 

- $Samort, 416. Ses enfans, 418 

Ariffobule, fils d’un pere de mème nom; 
rend un mauvais fervice,à fon frere 
Agrippa auprès de Pomponius Flaccus 

 Gouverneut de Syrie, Tom. IV. 9 

Arifhobule , fils d'Herode Roi de Calcide, 
Tom. L'I. 418. Privé des Etats de fon 

_pere, par qui? Zom. IF. 188 

Arius, Roi de Lacedemone ; écrit au 

grand-Prètre des Juifs, Tom. ZIL. ss. 
—.  — Œ fuiv. 

Armées celetes qui paroiffent aux habitans 
de Jerufalem, Tom. ZIT. 71. Autres, 
qui parurent fur la Judée avant fes der- 


nieres guerres, Zom. IF. 340 
Arnon, vorrent que les Ifraélites pafferent, 
en quel endroit fitué, Tom. Z. 373 


“Arphaxad fils de Sem, filon connoît fes 
defcendans ? 7 om. ZI. 6$. Pere de Salé, 
66. Ayeul d'Héber, Ja même. S'il l’eft 
de Caïnan ? La même. 

Arphaxad , où Phraortés, Roi des Medes, 

. fait de grandes conquères, & fortifie la 
ville d'Écbatanes, Tom. ZI. 455. Ef vain- 

* cu par Nabuchodonofor , 456 


Arfacés, vainqueur de Démécrius Nica- 


nor, lui donne fa fœur en mariage, 
Tom. LIL. - : 206 
Artabane ; Roi des Parthes, fait alliance 
avec les Romains, Tom. I. 68. Cir- 
* conftances de cette alliance , La même. 
Envoye fon fils Darius à Rome, 69. Il 


récompenfe la valeur d’un Avanturier, 


Artaxercés , nom donné à Darius le Mede, 
Tom Ile > 580 


‘Artaxercés, la longue main, fuccede à 
Xercés, Tom. IT. 633. Eft favorable aux 
Juifs, larméme. Envoye à Jerufalem Ef- 

-dras avec un édit, la même. Permet à 
Tom. IF. : 


Nehemie fon Echanfon d'aller en Pa- 
leftine, G4r. Lui donne des lettrés pour 
les Gouverneurs des Provinces, & pour 
Afaph , grand-Maïître de la Forèt, /z 
mème. Il eft informé de la merveilleute 
‘découverte du feu facré, 654. Ce qu'il 

- ordonne à ce fujet, 65 $. Nehemie re- 
vient vers le Roi, 659. Il lui accorde la 
permiflion de retourner encore dans 
la Judée, 668 
Artaxercés Ochus , emmene quantité de 
captifs au-delà de l'Euphrate, furrout 
des Juifs, Zom. LIL. 3 


Artaxias , Roi d'Arménie, pris par An- 


tiochus Epiphanes, Tom. I[I. 108 
Artèmas, Voyez T ychique. 
Artifice, comment permis? Si on eft obli- 


é de dire tout ce qu'on penfe ? Exem- 


pie de faint Paul à ce fujer, 7 om. 17. 


282. 


Arus , Ville brûlée par les Arabes, & pour- 
quoi? Tom. 111. 46: 
Afa fuccede à fon pere Abia dans le royau- 
me de Juda , Tom. II. 260. À dela re- 
ligion, & détruit les Idoles, 261. Ré- 
tablit & forufie pluñieurs places de fon 
Royaume, 262. Execure le vœu de fon 
pere, la même. Se met à la tête de fon 
armée , & défait Zara Roi d'Ethiopie , 

la même & fuiv. Après avoir fait une at- 
 dente prierea Dièu, 263. Azarias hom- 


_ mede Dieu, vient au-devant de lui, & 


lui parle de fa part , La meme. Il renou- 
velle l'alliance avec Dieu, 264. Fait 
{olemnellement cette cérémonie dans 
le Temple , 265. Envoye de riches pré- 
fens à Benadad Roi de Damas, & dans 
quelle vüë, 266. Le Prophee Hanani 
lui fait des reproches de fon peu de 
confiance dans le Seigneur , 26%. Il fait 
mettre en prifon ce Prophete, 268. A 
plus recours aux Médecins qu'à Dieu & 
meurt, 271: On brüle fon corps, & 
avec lui une grande quantité d’aroma= 


tes , 272. Jofaphat fon fils lui fuccede, 


/ la même. 
ÆAfaph , grand-Maître de la Forêt du Roi 
| ei 
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Artaxercés, eft favorable à Néhémie, 
Tôm. IT. G4I 

Aa[on T hamar. Voyez En-gaddi. 


Aer Tribu , érendué du pays qui lni tom- : 


be en partage dans les Etats de Canaan, 
Tom. II. 37 
[tra où Affarte, faufle Divinité dont le 
culte efttoleré pat Joachas Roi d'Ifraël, 
Tom. IL. 359 
Afcalor , Ville dont les habitans rendent 
de grands honneurs à Jonathas, & pour- 
quoi? Tom.III. 169. Attaquée par les 
Juifs de Jérufalem, & bien défenduë 
par Antoine Capitaine Romain , Tom. 
ILE 5404 
“[cenez., fils de Gomer, dans quel pays 
fes defcendans fe font établis à Tom. £. 
2) 

L’Afcenfion de faint Paul; Livre | 
nable , en ufage parmi les premiers hé- 
 rétiques, Tom. 17. 366 
Afinée, Juif ; fa premiere profeffion, 7 om. 
_ 1.137. Il devient Gouverneur de la 
Province de Babylone, 138. Eft empoi- 
 fonné, la même. 
Afrrodée , démon qui tuë plufieurs maris 
_ de Sara fille de Raguel, Tom, I. 417. 
Eft enchaîné invifiblemenr par l’Ange 
RAP 424 
A frnonéens , où Maccabées , Tom. III. à 38 
A fmonéens : Quand ils commencerent , & 
combien ils durerent, Tom LIL. 318. 


Avantages finguliers qu’ils eurent dans. 


la Nation Juive , 319. Sujer de leur rui- 
re, A lune 
A fphaltite, Lac qui porte ce nom, & pour- 
: . quoi? Zoe. I. 97. Proprietez de ce Lac; 
: La même. 


def. 
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contre le Roi d’Egypre, 444. Il erivoye 
un Prêtre Ifraclire aux Churéens de S2- 

marie, 446. Fait charger Manaflé de 
fers, 453. Et fe rend maître de Babylo- 
ne , La même. Y transfere le fige de {on 
. empire, qui éroit auparavant à Ninive, 
la même. A pour fuccefleur Nabuchodo- 
nofor ; | 456 

Aafins, Juifs furieux , déchaînez contre 
les particuliers & le public, Tor. 17. 
227. Se fauvent de la ruine de Jerufa- 

-Jem, & fe retirenc en Egypte, s09. 
Sont arrèrez dans Alexandrie, & livrez 
aux Romains, la même. 

Affemblées Chrétiennes ; ce qu’on y faifoit 
dès l’origine de PEclife, Tom. 1.154 

Affidéens, Sette de gens de pieté, Tom. 
III. 138. Se joignent à Matthatias, 

92 

ÆAfomption de Moyfe , nom d’un livre, ce 
queceft, Tom. I. 60 

Afuerus, où Cambyfe , fils de Cyrus, fuc- 
cede à fon pere , Tom. II.603. Voyez 
Cambyfe. +. - 

Afuerus mari d’Efther. Voyez Darius fils 
d'Hiftafpe. 

A fur fils de Sem, peuple l'Affyrie, Tu. 

re 0) 

Afyriens., leur monarchie, la plus ancien- 
ne de l'Orient, Tom. L. 63. Quelques- 
uns de leurs Rois, læ même, Cette mo- 
narchie par qui fondée, la même. Leur 

. empire célebre dans l’hiftoire profane 
..& facrée, 65. L’hiftoire de leur premier 
empire très-incertaine, Difertat: 97e 
. Leur fecond empire , Ja méme. Suite de 


leurempiie, 98 
Affaroth, Idole des Syriens, adorée Per 
les Ifraclhites, Zoom EE — 496. 


Affaroth-Carnaim, où Carnaïm. Siuation 
- de cetre ville, Tom. LIT. 123. Runée 
Affarte, où Afera, Faulle Divinité, Tom. 
: IL. 359. Ce que c'étoit? 45 1. Honorée 
par les Sidoniens , 477: par des Rois 
_d'Ifraël, 306. * 45r. brûlée par les or- 
- dites de lolne se 2 A/7 


Aires eux premiere imprelons To. 3: 


(DES MATIÉRES. LS 


Leut création en corps lumineux , 5. 
Pour quel ufage ils ont été fais, , la 


même. 
Æ1ffrologie judiciaire ; preuve certaine de fa 


folie, Tom. I. 6 
Affrologues où Devins, punis de mort par 
la loir de Moyfe, Tom. I. 336 


Aftronomie , les tables aftronomiques des 
Chinois corrigées fur celles de Tycho 
Brahé, Tom.i. Differtat. 113 

Ajfyages Roi des Medes , vaincu par Cy- 
rus, & réduit à gouverner l’'Hyrcanie, 


Tom. IT. 558. 


. A fuba, fille de Selaï, mere de ee : 
Tom. Île 25 
Afyle , villes pour fervir de refuge & à a- 
fyle parmi les tribus d’Ifraël, Tom, 1. 
446 

Athach, Eunuque d’Efther, qu'elle en- 
voye à Mardochée, & pourquoi? Tom. 
11 622° 
Athalie s'empare du royaume de Juda, & 
fait mourir tout ce qui reftoit de la fa- 
mille Royale, Tom. 11.348. Elle eftmufe 

à mort par Les ordres de Joïada grand- 
“Prêtre, Æ 31! 
Athenée , “envoyé en Judée par Antiochus 
Épiphanes , pour obliger les Juifs à 


changer de religion, Tom. LIL. 8r 
Ahens : Quand ce royaume a été fondé ; 
& par qui? Tom. I. Differrat. 122 


+. à , villecélebre, &en quoi? > Tom. 
Ho. L'Evangile y eft annonce par. 
Paul, la même. Superftitions qui y re- 

: gnoïent : occupation de fes habitans, 
mire Converfions que l'Apôtre y 
Opéra, 221 
Athénion, un des Officiers de Prolemée 
Evergétes : fujet de fon voyage à Jeru- 
 - , Tom. III. 32. Bons offices. qu 7] 
.. à ir neveu du grand- Prêtre, 


se? 


Abo Général = en » attaque 


“les troupes d'Hérode au lieu. de les dé- 


- fendre , Tom. IIL. in - 330 
Arhérobie , favori Atos + 
: envoyé par ce Prince vers le grand- 


Prêtre Simon, Tom. IT. 196. Deman- 
des qu'il lui Fes La même: Maniere dont 
il reçut fes réponfes, la même. 

Atergata, Temple brülé par Judas +. 
bée, Tom. III. 

ÆAthoffe ; où Vafthi, époufe de Darius “ 
d’'Hyftafpe, Tom. IT. 608. Elle donneun 
_ feftin aux Dames de la Cour, 
616. Refufe d’obéir aux ordres de Da- 
rius fon mari, & par quel motif? /4 


même. Eft répudiée, 617 
Atratinns parle au Senat de Rome en fa- 
- veur d'Herode, Tom. 1H. - : 304 


Atronge dura de balle” paiflance , 
qui afpiroit. à la Couronne de Judée, 
Tom. III. 459. Ses courfes, fa défaite, 

la même € 460 

Ayengles © boitéux : proverbe à à ce fuiet, 

en ufage depuis la conquête que David 


fit de Jerufalem, DORE VI) 
Avengles, guéris par Jefus-Chrif, Tom. 
IT. 533: 552. @s97 


Augufle, où Oltavius : Sa victoire fur Bru- 
tus & Caflius, Tom. TT. 294. Il pañle 
dans les Giles la même. I] protesce Hé- 
rode à Rome, 304. Bataille qu'il gagne 
contre Marc-Antoine, 329. confirme 
Hérode dansle royaume de Judee, A7 
En eft reçü magnifiquement à Prolé- 
maïde, 338. Lui accorde de grands bien- 
faits, 339. G fuiv. Efäme finguliere. 

qu'il en conçoit, 358: Il le réconcilie 

- avec fes fils, 377. Préfens qu'il en .e- 
coit, 378. Sa reconnouflance, la mêtne. 
Ïl confirme les priviléges des fut d'A- 
fie, 382. Plaintes mal fondées qu'il écou- 
té contre Hérode, 395. Menaces qu'il 


* lui fait, La même. Son fentiment {ur la : 


divifion dela famille d'Hérode , 403. 

404. Dénombrement qu'il fait re de 
- tous les fujets de l'empire , pour quelle 

raifon ? 428. Sa décifion fur la confpi- 


ration d’Antipater contre fon pere 


246.11 aflemble fon Confeil pour la 

difpofition des Erats d'Hérode , 455: 

_ Partage qu il en fait à fes enfans,. 464: 

Villes qu'il fepare de la na Le : pour- 
re 
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quoi ? la même. Générofité avec laquelle 
il pourvut toute la parenté d'Hérode, 
465. Découvre l’impolture du faux Ale- 
xandre , 467. Exile Archelaüs Roi de 
Judée pour fa tyrannie , 469. Sa mort. 


Durée de fon regñe, A7S. 


S. Anguffin faitune belle comparaifon des 
Chrétiens & difciples fugiuifs de Jeru- 
falem par la perfecution de Saul ou 
Paul, Tom. 17. 26 

Avillins Flaccus, Gouverneur d'Alexan- 
drie pour. |es Romains du tems de Ca- 
ligula, Tom. 17. 102. De quelle ma- 
mete ilgagne cer Empereur, 103. Con- 
{eil qui lui eft donné contre les Juifs, 
à quel fajet > La même. Permiflion qu’il 
accoïde contre eux , 105. Il les prive du 
diode Bourgeoilie 106. Autorife Ra 
perfecution qu'ils fouffroient , 109. Il 
eft arrêté par ordre de l'Empereur, 112. 
Envoyé en exil & fes biens confifquez, 
La même. Mis à mort , 113 

Aumone. Les avantages de cette bonne 
œuvre , Tom. IT. 428. Comment on Îa 
doit faire, Tom, IL. $rç. Enfeignée par 
Jefus-Chrift. 575: 576 


Ælumones recommandées par faint Paul, 


Tom. IV. 157. Comment elles étoient 


amaflées , & portéess — la MmeTE. 


Aurmonier ( Grand } de David , quelles 
étoient fes fonctions , Tem. IT. 173 


Avocats des Samaritains plaident pour 


l'antiquité de leur Temple, perdent 

. leur caufe,& font misa mort, 7.717416 
Autel d'or , ce que c'étoit, & ce que l’on 
méttoit deffus., ons 1 © *: -302 
Atel des holocanffes dans le Parvis, à quoi 
fervoit > Tom. L. 303 
Autcls de terre, où de gazon, ou de pier- 
- res brutes , Tom. Z. 275. Dieu ordonne 
à Movyfe d’en drefler , la meme. & dans 
quelles circonftances ? 276. Défenfe de 
monter à l'autel par des degrez, .& 
pourquoi ? 7 même. Autels de differen- 
tes fortes,l4 même. Moyfe en fair éléver 
un fur le Mont Garizim , & pour. quel 


même lieu , 442. Autre paf trois Tri- 
bus, 448. Appellé autel du témoigna- 
DC 451 
Autel dont le Roi-Jeroboam veut lui-mèê. 
me faire la dédicace, & ce qui en arri- 
ve, Zom. IL, 20 
Autels profanes déruits par Jofas Roi de 
Juda, Tom. II. 477. Enfuite par Afa, 
261. Les premiers furent élevez par Sa- 
lomon , 477. Autel détruit à Béthel, /4 
méme. Autres relevez dans Juda fous 
Antiochus Epiphanes , Tom. III. 82, 
Détruits par Matthatias , 50. 91. & par 
Judas Maccabée, 304 
Axa fille de Caleb, donnée en mariage à 
.Othoniel , & par quel motif? Tom. I. 
440. Obrient de fon pere un champ, 
* La même © 44t 
AYaël frere de Joab eft tué par Abner, 
Tom, IL. 104, Son corps eft emporté à 
Bethléem, 10$ 
AYarias, fs de Sadoc grand-Prètre, & 
- un des Secretaires de. Salomon, Tow. 
IT. - : 209 
AYarias Prophete , engage Afa Roi de 
Juda à réformer les abus, qui s’éroient 
formez contre le culte de Dieu , Tom. 
IT. OZ 
AY arias, où Offas , fils d’ Amafias Roi de 
. Juda, fuccedeà fon pere, Tom. IT. 365. 
Voyez Ofias. 

AYarias, un des compagnons de Daniel, 
Tom. IT. 23. Son nom changé en celui 

. dAbdenago , la même. Voyez Dariel. 
Azarias , Gardièn de la Judée. .eft battu 
… par Gorgias Général d’Anuochüs, Tom. 
LE 117. 
AYer fils de Jacob , reçoit la derniere be- 
_nédiction de fon pere , Tom. À. 193. 
_ Nombre de fes enfans en entrant en 
A 
_AYmotb, Sui-fnrendant des trefors de Da- 
video Le Sd 
AYoch, Nille de Galilée ; prife par Prole- 


 mée Larhure, d’où ilemmene dix mille 
-elclavess Tom 77 Lis 0. 


_AXoth, Ville où les PHiliftinsemmenent | 


DES 
Arche d’Alliance , Tom. IL. 18. Ce qui 
en arrive aux habitans, la mème. Ils l’en- 
.voyent dans la ville d’Accaron, 19. EfE 
afiecée par Tarthan Général d’Affara- 
don: 445. Biülée par Jonathas , Tom. 
si LIT. 168 


B Ifraclites , Tom. I. ‘490. Dans le 
royaume de Jüda , Tom. LI. 473 
. Bual- Pharafim > nom donné par David à 
* un champ de bataille, & pourquoi ? 
Tom. IL. a 
Baal- Berith, Dieu des Cananéens. Son 
. temple à Sichem, Tom. I. 493. Brûlé 

jat Abimelech, — . 494 
Baal-Salifa viie, dans quelle Tribu, Zo”, 

LT: 5 320 
Babas ; Enfans de Babas , leur credit à Je- 
‘rufalem; ils s’oppofent à Hérode., Tom. 
- LIT. 345. I les fait mertre à mort, : 346 
Babel (tout de ) Si elle a.été bâtie avant 
: la mort de Noé, Tom. I. 49. En quel 
pays2 la même. Quelle en étroit la hau- 
teur, La tmême. Dieu en empèche le tra- 
. yaik, & comment? so. Dimenfon de 
cette tour. Si on connoît l'endroit 
dellea étébârie, la même. Si elle eft 


la même que celle de Belus,, ../4 même. 


B 


AAL, faufle Divinitéadorée.par les 


; Tom. I. 6x. Ses embelliflemens .&fes 
augmentations, 63. Afliegée & prife par 
Cyrus & par Darius, Tom. II. 578. Com- 
. bien certé.ville éroir.vafte ; 
Babylone, où Sufes, eft le nom d’une mé- 
me ville, 


FE 2 
«xd’Artaxercés ; 


St a lamime. 
Se À 
Bacchiarius, auteur du v. fiécle , a écrit un 
… crairé. du: falut.de, Salomon ;: Tom. LT. 
ee ee ee 
Bacchide Général des troupes Syriennes, 
. défait par: Judas Maccabée,, Tor. ZIT. 
101. Envoyé avec une armée. par Dé- 


…lesaftres, Tom: I. 


7 


HA 


Babylone, bâtie par Nemrodfilside Chus > 
La memes 


Babyloniens , leur at chement à.obferver 


--métrius Soter en Judée, pour y établir 


TERE S.. T 
Alcime grand - Prêtre ; Tom: IT. . 
- Fait mourir plufeurs Juifs ; La même. 
Laiffe des troupes à Alcime , &-revient 
à Antioche, 139. Eft renvoyé en Judée 
avec une autre armée, 150. Remporte 
la victoire fur Judas Maccabée qui eft 
- accablé par le nombre des ennemis, 1$1: 
Reconnu par les méchans d’Ifraël pour 
Gouverneur de la Judée , #62. Pourfuir 
: Tonathas frere de Judas, La même. Y fait 
quelque perte, 154. Fortifie quelques 
places de Judée, la même. Retourne à 
Antioche , 15ç. Nouvelles tentatives 
-qu'il fait contre Jonarhas & les fiens ; il: 
- en eft défait, la même. Ilaccorde la paix. 
aux Juifs, & retourne en Syrie, 156 
Bacchus, faufle Divinité. Bonnet confacré 
en fon honneur, Tom. III. 64. Culre 
que lui rendoient par force plufieurs 
- Juifs,81. Ce faux Dieu reprefente Moy- 
fe, Tom. I. Differtat. 136 
Bagathan, Eunuque , confpire contre la 
perfonne de Darius, Tom.1l. 619. Eft 
mis à mort, {4 méme. Sa confpiration 


…eftlûé au Roï; =. 625$ 
Bagoas, Eunuque d'Hérode, mis à mort 
par ce Prince, Tom. LIT. 421 


Bagofés, Gouverneur de Judée pour Ar- 
.:EAXErCÉS > promet le Souverain Ponti- 
-ficarà Jefusfrere du grand-Prêrre Jean, 
. Tom: IIT. 2. Veutentrer dans le Tem- 
-.ple; La même. IL fair payeraux Prêtres 

— un tribut pour chaque agneau immolé, 
la même. 

Bala, ou Segor, petite ville dans laquelle 
-Loth fe fauve en fortant de Sodome, 
É Tom.I. s LES 9 
Pala.femme-de Jacob , du fecondrans, 
met au monde Dan, Tom. I. 13 $- Be 

-Nepthali , 136 
Balaam le devin, ce qu'il confeille à Pha- 
-raon contre Moyfe, Tom. Z.225. Siila 
afliegé dans une place par Moyfe, 
:.226, S'ilieftpere de Jannés & Mambrés. 

CC 
Balaam le Prophete, ce qu’il-étoit, Tor Z 

1377. Balac Roi de Moab le fair venir 
Yyyij 


s4 


pouf maudire les Ifraclites , l4 mème. 
“Dieu le lui défend ,378. Va trouver Ba- 
lac ; 379. Rencontre un Ange en che- 
min. Son ânefle parle, & à quel fujet ? 
lamême. Eflaye en vain de maudite les 
Ifraëlites, 381. Dieu met dans fa bou- 
che des bénédictions au lieu de male- 
dictions , La méme @* fuiv. Promer à Ba- 
lac un confeil funefte aux Hebreux, 
385. Lui prédit ce qui devoit arriver à 
Moab , aux Amorrhéens & aux autres 
peuples de Canaan, la même. Confeil 
qu'il donne à Balac contre les Ifraëlites, 
: 386. © fniv. 
Balac Roi des Moabites, fait venir Balaam 
pour. maudire lesIfraclites., 7, Z. 377. 


Va au-devant de Balaam, & le traite 
honorablement, 380. Eftirrité des bé- 


nédictions que Balaam donne aux Ifrac- 
lites, 383. © fuiv. Obrient un confeil 
de Bsleam Reese aux Hebreux, 
386. 

Paldad: Suites un des amis de Job, il 
defcend de Sué fils d'Abraham & de 
Céthura, Tom. Z 116. Va voir Job, zrr. 
ER fi app de voir fon état, qu il ne 
peut parler ; la même. 

‘ Balthafar, peut-fils de Nabuchodonofor, . 
& fils d’ Evilmerodac.héritier préfomp- 
.üif, Tom II. gril fuccede à fon pere, 
-:574: La premiere année de fon rene, 
::Daniek eut une vifon extraordinaire 
. de quatre animaux, l4 même. Faitun 
feftin à mille 75 Fait ap- 
porter les vafes-d’or & d’ argent enle- 

- vez du temple de Jerufalem , pour y 
boire, 576. Voitune main qui écrit fur 
la muraille dela fallé du feftin, lamême: 

+ Fait venif lès Mages: pour intérpréter 
- cette écriture, la meme. Le feul Daniel. 
4 het 8e l'explique 577. IF éftitué le 
même nuits 4 Darins Le Mede lui fuc- 
_— 78 
dau + à Daniel à à. d 
lonofor ; ee re — 

- Voyez Daniel Le - 
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de préfentent à David, Tom. ÊL. 110. 
s font mis à mort par ordre de°ce: 
; la meme, 
Banaïas ; un des principaux OMciers de 
guerre de Salomon , met à mort Ado- 
nias , Tom. II. 204. & enfuite Joab, Ja 
meme. Il tuë ce dernier aux Hess de 
lPaurel , & eft fair Généraliflime des 
-tfoupés par Le 205$. Il met à 
mort Semei , 206 
Banaias & Pheltias PL du peuplé dans 
Jerufalem, & ennemis de Dieu, Tom. 
TT: 38 
Baptême de f'aint Jean, n'étoit que pouf dif- 
pofer à à la pénirénce:, Tom. ZI. 485 
Baptème de fefus-Chriff, donne le Saint 
Efprit, Tom. TIT. 486. Quand il a com. 
mencé, 493. Peut-on fe baprifer foi- 
même ? Tom. 17. 181 
Baptème, autrefois en ufagé pour le fou- 
- Jagement des morts, Tom. IP256: Si 
faint Paul l'xapprouvé? : 257 
Barabbas, infigne voleur, & homicide à 
Jérufalem, a. III 653. Préferé à 
Jefus-Chrift , La même Ÿ 654 
Barac , établi Général de l’armée d'Ifraël 
par Débora, Tom. I. 475: Défair celle 
de Jabin, 476 
Due » planté de Judée fr elle: HAS. C 
démons, FOR SSE RIRE 245 
Rarbarie He plufeurs peuples ; ce qui en 


“'eft la caufe , Tom. I. Diferrar Fit 
Barbélites , anciens no > Tom. IV. 
67 


Barbeles ou D. Price de huitieme 
Ciel des Gneltiques ; Tom. IV, 367 
Par-Cabas; livre en ufage ie les Gño- 
- fliques , Tom. IF. 368 
Bardes à ce qu'ils troie Fifioiées 
tombé dans F oubli. 5 Tom: ze Dre 
HE 2 
#0 Mavidiens ;  sopiole: à ie dédie 
tion de faint Paul, , Tom. IV. 173. Re- 
_ proche qu'il en. réçoir : ; aveuglément. 
: dontil eft de à > . si —. Penfuire 


_convérti HER “le niêine. 


> 
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fonds dé terre pour en faire des aumoô- 
nes, Tom. IF. 13. Qui étoir cet hom- 
me , la même. S'ila été Condifciple de 
faint Paul dans fes études , 75. Il fait 
connoître lApôtre à faint Pierre & à 
fainc Jacques, Ja même. Succez de fa 
prédication dans Antioche, 160. Il en 
porté lesaumones aux fideles de Jeru- 
falem , 168. Prend avec lui Jean Marc, 
14 même. Eft choïfi du Saint Efprit pour 
prècher l'Evangile , 169. Reçoit l’impo- 
fition des mains , eft envoyé aux Gen- 
tils , la méme. Prèche à Salamine , 173. 
à Paphos , la même. Devant le Gouver- 
neur de l’Ifle de Cypre, la même. Pafle 
à Perge en Pamphilie, 174. Enfuite à 
Antioche de Pifidie , 175. Succez qu'il 
y eut, 176. Sa maniere de vivre en 


prèchant l'Evangile , La même. Oppoñ- 


tion qu'il trouva dans lés Juifs, 177. 
Docilité dansi ntils, la même. Per- 
fécution qui le Fait pañler à Icone, Le 
même. Converfions quil y opete, 178. 

… Dangers qu'il y court , la même. On le 
prend pour un Dieu à Lyfres, 183, On 
veut lui offrir des victimes , il les refu- 
fe , la même. Prèche à Derbe, 184. Re- 

 pañfe dans les premieres Eglifes, pour 
les fortifier , La même. Retourné à An- 
tioche de Syrie raconter les fuccez de 
fa premiere miflion, a méme. Y foutient 
la liberté évangelique contre la necef- 

- firé prétendué des cérémonies de la lof, 
201. Eft dépuré à Jerufalem pour ce fu- 

jet, 202. Y parle dans le Concile , 203. 

- Retourne à Antioche, la même. Imite 
la conduite reprehenfible-de S. Pierre, 

_ 208. Se fepare de faint Paul, & pour 
quel fujet :209. S'aflocie Jean Marc, & 


vite les Eglifes de Cypre,  lawéème, 


3 atfabas, où Jude. Voyez Jude. 
Barfabas piélenté dens l'affemblée des 


- Apotrespour ètre élù en la placé de Ju- 


das lecraître, Tom. ÆP.3. Quiil étoit, 
- & s'il a éré Evèque. la même. 
Barradi , Fleuve, en quel pays, Tom. ZZ. 
SE | 7 SE 


S. Barthelemy , s'il eft le même que Natha- 
naël, Zom, III. 488. Apparition parti- 
culiere de Jesus-CHrisr reflufcité, à 
laquelle 1l fe trouve, 669. Dans quel 
- paysil a préché l'Evangile, 7, 77. 87. 
Lieu & genre de fon martyre, 88. Faux 
Evangile publié autrefois fous fon nom, 
# 89 
Barnc écrit les Prophéties de Jéremie fon 
maitre, & les lit dans le Temple, To. 
II. $12.$13. À ordre de fe rendre au 
Palais, & de fe cacher avec Jeremie, 
la même. Le livre qu'il avoit écrit, eft 
jetté au feu par lé Roi Joakim, $14.1l 
eft envoyé avec Charaias à Babylone 
par le Roi Sédécias, pour porter les 
préfens à Nabuchodonofor , 530. Re- 
vient à Jerufalem avec les vafes facrez 
& l'argent des capufs, $51. Emmené 
en Egypte par Johanan, $ 53. Il eft en- 
courage par Jéremie, $ç5. Sa mort, 
- _ lamême. 
BarXapharnés , Général de Pachorus fils du 
Roi des Parthes, entre en Judée au fe- 
cours d’Antigone , Tom. III, 298. Ma- 
niére dont il recoit Hircan & Hérode, 
300: Il les fait arrêter, la mème. 
Bafa confpire contre Nadab Koï d'Ifraël, 
_ & le met à mort, Tom. IL. 266. Regne 

. fur Ifraël, 4 même. Déclare la guerre au 
Roi de Juda, & veut fortifier la ville 
de Rama, la même. Quitte fon entre 
prife, & va au-devant de Benadad Roi 
de Damas, 267. Jéhu fils d’un Prophéte 
Je menace de la part de Dieu, 268. 1} 


meurt, & a pour fuccefleur fon fils Ela, - 


2G 
Bafae, pays du Roï Ov; étendué de “ 
pays; & fes limites, Tom. I. 376. & [uiv. 
qui font ceux des Ifraëlites qui ont pof- 
 fédé ce pays, : 


Bafilide, fameux Difciple de l’héréfiarque 
- Menandre, 7 om.17." 35 
Baffus Lucilius. Voyez Lucilius. | 
Balfus , affaflin de Sextus Céfar, eftafliege 
. dans Apamée, & fecouru par Caffius 2 
PS 


Tom. ÎTE 


la même. 
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Bafus Centenier , envoyé par Caligula, 
pour arrêter Flaccus, 7 om. 19. zur. Il fe 
faific de lui, 1!I2 

Batbance, Province frontiere de la Tra- 
chonite , qu'Hérode fortifie pour répri- 
mer des voleurs, Tom. ZIL. 419 

Bath-Enos, fi c'eft le nom de la femme de 
Noë, Tom. I. 46. & fi on lui donne 

_ d’autfes noîms, la même. 

Bathillus , affranchi d’Antipater fils d'Hé- 

rode, eft mis à la queftion, Tom. III. 


. 430. Ce qu'il confeffe, La même. 
Batbuel, fils de Nachor, donne fa fille Re- 
becca à Ifaac , 7 om. I. IIS 


Baume de Jericho ; le plus précieux detous, 
comment il eft formé? Tow. 111. 258 
Bdellinm , ce que c'eft, Tom. I. 9 
Béan , {es defcendans dérruits par Judas 
Maccabée, Tom. III. | 107 
Béatitudes, annoncées par Jefus-Chrift, 
Tom. III. ee si2 
Béelphégor , les Ifrachites s’abandonnent 
au cuite de ce faux Dieu , Tom. J. 


386. Ce que v'étoit ? la même, 
Béelfebub ; Faulle Divinité confultée par 
Ochofas, 7 om..II. 307 
Béclfebub ; Prince des démons , Tom. III, 
_ —. 24 
Béelfephon, en quel endroit ef fituée ee 
ville, Tom. I. 256 
Bécrfabée , (le puits de j devient une ville 
confiderable , 7 om. I. 122 


Bel, faux Dieu, fon hiftoire, & celle du 


Dragon , Tom. II. 96. Nombre de fes 


Pc, 07 
Belefis où Nabonaffar, Gouverneur de la 
Babylonie , & Arbacés affiegent Sarda- 
napale dans Ninive, Tom. 11.384. Eft 


_ fondateur de l’empire des Aflyriens, 
… 385. ©" Tom. I. Difertat. 9$ 
Bélier, qui défigne Darius Condomanus, 


| D 
Belier, machine de guerre enufage parmi 
les Romains, Tom. IF. 4621. Tite s’en 


fert pour abatre le mur de la premiere 


enceinte de Jerufalem, lamême, € fuiv. 


Belus , Defcription de la tour de Belus 


qui étoit à Babylone, Tom. Z. so. con- 


fondu par plufeurs avec la tour de - 
Babel, La meme. . 


Benadab, Roi de Syrie, afliege Samarie 
Tom. IT. 286. Propoñtions injuftes qu'il 
fait faire à Achab, La même. Ses impré- 
cations contre lui, 287. Sa défaite, 288. 
Œ fuiv. On lui confeille d’entrepren- 
dre une nouvelle guerre , fous quels 
prétextes ; 289. Il perd la bataille, 200, 
Sa foümiflion envers Achab , lamême. Il 
fait alliance avec lui, 291. Ses deffeins 
contre Joram Roi d’Ifracl, découverts 
par Elifée , 328. Il envoye des troupes 
pour fe fufir de ce Prophere, 329. Dan- 
ger où elles furent expolfées, La méme.Il 
afliége Samarie & la réduit à l’extré- 
mité, 330, Comment il fut obligé d'a- 
bandonner ce fiége avec grande perte : 
_332: © fuiv. Sa maladie, 355. Il envoye 
des préfens à Elfe, 336. Sa mort, 
- La même. 

Benadat, Roi de Damas, fait irruption 
dans les terres de Bafa Roi d'Ifraël : 
Dons LL 267 


Benadad fs d'Hafaël Roi de Syrie, eft dé- 


_ fair en trois batailles par JoasRoi d’If- 
racl, Tom. I1. =. 361 
Beneditlion des peres combien importante, 
Tom. I. 125. Donnée à Jacob , la même. 
Combien demandée par Efau 126 


Beneditlions de Moyfe {ur chaque Tribu. 
d’Ifraël avanr de mourir & aux enfans 


de Jacob, Tom. I. 410, Ÿ fuiv. 


Benjamin fils de Jacob & de Rachel, vient 


au monde, 70. I. I 5. Origine de ce 
nom , la même. Recoit la bénédiétion 
de fon pere, 195. Nombre de fes en- 


. fans, en entranten Eoypre, 181. 


Benjamin (Tribu de } fon partage, & érens 
duc du pays qu'elle poffeda dans les 


Etats de Canaan, Tom. I. 444. Ellefait 


quelques conquêtes, & fe rend les Cal- 

V7 *s ° 

déens tributaires, 456 
Benjarires : ils foûtiennent la guerre con- 


tre tous les Ifraëlires ; & remportent la 


victoire, 


victoire, 7 om. J. 464. Second avantage 
qu ils ont fur eux, La même. Sont db 

- à platte couture dans la croifiéme ba- 
taille, 465. Prefque tous exterminez & 
leurs villes brulées, 466. Il n’en refte 
que fix cens once. à qui l’on donne 
des filles en mariage, A6 Cette Tribu 

a donné deux Juges à à Ifracl, 4.68 
Bera, Roi de Sodome, fe pole avec 
quatre autres Rois contre Codorla-ho- 
mor Roi d'Elam , Tom. 1. 77. Succez & 
fin de cette guerre, 
Bera, ville où. Joathan fils de Gédéon fe 
| Le. pour éviter d'être tué, Zom.L. 
493 

Birée, ville; naturel des Juifs qui y de- 
meuroient, Tom. 17.318. Leur applica- 
tion à examiner les écritures, la méme. 


Converfion que faint Paul y opere: il 


eft forcé d’en fortir, La même. S'il a éta- 
bli Onéfiime évêque de cette ville 
373$ 


. fille de Police Philedelphe 


annee en mariage à Anriochus le Dieu, 


qui s'en dégobre , 1. 30. Eftnufe 


à MOFrE par Laodicé fa premiere femme, 

La même: 

He : fille de Ptolémée Auletés Roi 
d Egypte, occupe le trone de fon pere, 


Tom. IT. 269. Eneftchaflée, 270 
-Bérenice, fille de Salomé s-époufe d'Art - 
tobule fecond fils d Herode , Tom, —. 


Bérénice, - d’ A grippa Roi de Calcide, | 


TALT. 418- époufe fon onclé,ë& après fa - 
mort un autre qu'elle quirte enluite, 
Tom. IV7.229. :30. Ecoute faint Paul 


fur la Religion de Jefas-Chrit, 297.0 


 fuiv Intercede. auprès de Florus pour 
les Juifs, 375. Son bagage ne Le les 


! ardent leurs. troupeaux 


+ La iffance de I.C. 


73. C'fniv.. 


Habit nsdu bourg d'Abarth, 397 


mois. de. Decembre, 


Jeur eft annoncée par Les Anges » a 
_ynème. ls en font les témoins , La même. 
Berise ville ornée par Agrippa aux dé- 

= Tom 1, 
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pens des autres villes de fes Etats, Ton. 
IV 327 
Berodach Baladan Roi , envoye une am 
baffade à Ezechias, Tom. II. 435: ne 
Merokach. 
Bérofe, auteur de l’hiftoire de Caldée, en 
quel tems il vivoit, Tom. 1. Differtat. 
92. Parle du déluge, de PArche & de 
Noé ,93. Ce qu nt rapporte des fils & 
hic de Nabuchodonofor , Tom. 
7. 579 
Berfa Roi Gomotrrhe, fe révolté avec 
quatre autres Rois, contre Codorla- 
homor Roi d'Elam, Tow. I. 77. Suc- 
cez & fin de cetreguerre, 78. Œ fuiv. 
Berylle , Précepreur & Sécreraire de Ne- 
ron , fe laiffe gagner par les Syriens 
contre les pis de Célarce ; Tor. IF 
ES 293 
Bartellr à accompagné Daniel au-delà du 
Jourdain, Tom. LI. 167. Offre au Roi 
fon fils Chamaan, la mème. 
Beffialite, “défenduë: parmi les Hebreux, 


& fous quelle peine, Tom: I. 3. 
Bête terrible qui défi ignoit les. a de 
Syrie & d'Egypte, Tam. FI. 7$ 


Bêtes. Loix qui obligeoient les Hebioue 
à les traiter avec humanité, Tom. 4 
LES 2 
Béibel origine de cette 7. Tom T. 129 
Signification de ce terme, lamême. Veau 
d'or qui y étoit , Tom. {1 249. Allie- 
gée & prife par la Tribu de Jofeph, 
Tom. I. 457 
Béthefda Pifcine 4 Jerufalem ; 5 vetti 
que fon eau avoit de tèms en tems, 
Tom. TILL. ee - 07: 
Bethléem, perite . où Samuél fe rend 
poury voir Ifaipere de David, Tom. 
II. sr. Lieu de la naïflance de Jelus- 
Chat, Ton TE -: 428:419- 
Bethoror ; ville dans la Tribu de Dan for- 
“rifiée par Salomon , Tow. 11. ge 
Barhfabées& femme d'Urie, officier de ouer= 
re, fe laifle gagner par David, Tom. 
: II. 131. Elle devient grofles 44. mêmes 
Epoufe David, & accouche d'un fs, 
Z 22 


546 
133. Son enfant meurt , 135. Elle met 
enfuite au monde Salomon, 136. Va 

: avec Nathan trouver David , l’avertit 
du deffein d'Adonias , & fait reconnot- 
tre fon fils Salomon pour Roi, 194. 
Demande à Salomon Abifag pour Ado- 
nas , 203 

Berhfacar, {a fituation , Tom. LIT. 130 

Bethfamés, ville d'Hraël, où l'Arche ar- 
rive du pays des Philiftins, Tom. ZI. 21. 
Les Habitans de cette villela regardent 
de trop près, & font frappez de mort, 
la même. Ils l'envoyent à Cariathiarim, 

22 

BethfameX,; champ de bataille où l’armée 
d'Amalas, Roi de Juda, fur taillée en 
piéces par Joas Roi d'Ifracl, Tom. LE. 

| | 364 

Bethfamites frappez de mort pour avoir 


confidere l’Arche de trop près, To. IE. 367 
21 - Bofor, ville du pays de Galaad ; faccagée 


Bethfures , place que Judas Maccabée fit 
foruñer, Tom. III. 106. Afliegée par 
Lylias, 117. enfuite par Antiochus, 129. 
fecouruë par Judas, 130. Elle fe rend 

à Antiochus, 132. Reprife par Simon, 

Béthulie , fiège de cette ville par Holofer- 


nes, Tom IT. 461. @ fuiv. Judith y en- 


tre triomphante , 468. Le fiége eft levé, 


b Ê 479 
PBethXaïde, wille, fa fituation , Tom. 111. 


Sr 


BéYéléel , excellent ouvrier ,eft choifi de 


- Dieu pour travailler à [a conftruétion 
289. 298. 


du Tabernacle, Tom. FE. . 
Bibliotheque de Darius & des Rois fes pré. 
… deceffeurs à Babylone, Tom. ZI. 613 
Bibliotheque ; dreflée à Jerufalem par 
. Néhemie & à quel deffein, Tom. IE. 


Bibliotheque de Prolemée Philadelphe à. 
He. 19 


- Lam PL: 


Blafphéme contre le Saint Efprir; ce que 
ceft, sil émifible , Tom. ZIF. 


Boanergés , fils du ronnere: ce nom pout- 


5 SEE ot 
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quoi donné aux fils de Zebedée ? Tom: 


ITL.: $61 
Bochim, champ de bataille , où Dan vain- 
_quitles Philiftins, Tom. FL 4 
Boiteux gueri par faint Pierre à la porte 
du Temple , Tom. 17. 10. & ce qui 
en arrive, La même. Ileft mis en prifon, 
TL 

Bons-mots d'Hircan à la table de Prolemée 
Roi d'Egypre, Tom. LIT. 38. D’Augufte 
au fujet d'Herode, SE AAA 
Boo%, voit Ruth, & lui donne permiflion 
de glaner, Tom. 11.3. La traite en pa 
rente, la même © [uiv. Prend des me- 
futes pour l’époufer , 5. Reçoit le fou- 
lier d’un parent de Ruth, & pourquoi? 

6. Epoufe cette femme 7. À d’elle un 
fils nommé Obed, la même. 
Borborites , hérériques des premiers fiécles 

de l’'Eglife, Tom. IF. | 


par Judas Maccabée, Tom, III.  u6 
Bouc , qui défigne Alexandre le Grand, 
Tom. LE, | 7; 
Boucliers d'or enlevez du Palais de Jero- 
… boamparle Roi d'Egypte, Tom. IT. 256 


Boucliers de cuivre faits par ordre de Ro-. 


- boam Roï de Juda, Tom. LE 257. 


Boucoles, lieu d’aflemblée pour les Chré- - 


tiens d'Alexandrie, Tom, IF. 370 
Bourbeux. anciens. hérétiques, Tom. IV. 
ee 367. 
Brebis, parabole de la brebis égarée, Tom. 
Bretagne Baffe : Si on y conferve un refte 
dela Langue Gauloife, Tor. I. Differtar. 
ls 
Brüler les corps des Princes morts : coûtu- 


… meintroduire parmi les Juifs, fous quel 
- Rot, & en quel tems? Tom. 11. 272 


Brabus, met à mort Jules Cefar, Tom JT. 
282 Éftyaineus = 24 
: en feu apperçi par Moyle, 


Buiffon , routenfeu 


& à quelle occañon? Tom. IE. 


Butin pris fur l'ennemi , comment s'en 
e parmi des Ifraëlites ; 


_ faifoirle parta 


L! 


SEAL | 


{s 


C 


La 


#1 A AT H fils de Levi; fon partage 
dans le pays de Canaan, Tom. L. 


Cadefbarné, lieu où Moyfe tira de l’eau 
d’un rocher , Tom. Z. 267 
Cadmonéens ; quels cantons ils occupoient 
dans le pays de Canaan , Tom. I. . 60 
Cadmus de Miler, s'il eft le premier hifto- 


rien Grec? Tom. I. Differtat. -I3$ 
Cahos , ce qu'il éroit au commencement du 
monde , Tom. I. 


Cailles envoyées de Dieu dans le camp des 
Ifraclites pour leur fervir de nourritu- 
re , Tom. I. 263. Leur prodigieufe mul- 

titude, EE  - 327 
Cain, {a naiflance , Tom. I. 18. Pourquoi 
ainfi appellé ? laméme. À quoi s'adon- 
noit, 19. Offre des facrifices à Dieu, 


° ° A 
qui ne lui font pas agreables , la même. 
Concoit de la jaloufie contre fon frere, 


‘& à quelle occafon? 20. ER fourd aux 
remontrances de Dieu, la même. Tuë 


Abel, 21. Répond infolemment à Dieu 


. qui le maudit, 22. Recçoit du Seigneur 


- un figne pour n'ètre pas mis à mott,l4 
Le 


méme. À un fils, 23. À quoi il s’occu- 
Û ° 1 [2 > LE Ë 
- poit après avoir été maudit, le même. 


Devient incorrigible; la méme. Com- 
- à Z 3°1 Ê = ER 
ment il eft mort, & s'il a fait péniten- 


2 : A + Ter 
ce? 24. À des enfans, la méme. S'il a été 


. A - LES 
tué, comment & par qui ? la méme. Pere 


Se. 26 
_ Caïnifles , hérétiques : leurs blafphèmes 
dans la foi, leur corruption dans la mo- 
Hale Lom 36$ 


des méchans, 


Caïphe on Jofeph, grand-Prètre, Tom. 111. 


47. Son avis pour la mort de Jefus- 
- Chrift devient une Prophétie contre 
fon. 
hrift, 


ae) Sr Ro SA = = € 
6, I le condamne à mort dans le San- 


= 6: 


- hédrin, 647. Défenfe qu'il fait à Pierre 


_ & à Jean de parler de Jefus, Tom. 17. 


x. ° fuiv. Fait mettre en prifon les 


intention, 604. Il interroge Jefus- 
ft, & fe fcandalife de fa réponte, 
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Apôrres, 15. Ce qu'il leur diten pleine 
aflemblée , 16. Il eft dépofé , 48 
Catus Caligula hérite de l'empire après la 
mort de Tibere, Tom. IN. 67. Vient à 


Rome avec le corps de Tibere , Le mé 


me. Eft proclamé Empereur à Jerufalem 
par Virellius, 68. Ses bons commence- 
mens , 100. Ses mauvailes fuites , 102, 
Il veut paller pour un Dieu, &en af- 
fecte les attributs, & les honneurs, /4 
même. Etablit des Prêtres pour cela, & 
y admet fon cheval, 102. Les peuples 
l’adorent à l’envi, La même. Le refus des 
Juifs à ce fujet, l'indifpofe contre eux, 
La même, Plafx qu'il reçoit des mauvais 
traitemens qui leur font faits à Alexan- 
drie , 105. Il en fait arrèter le Gouver- 
neur, 111. Le condamne à l'exil, & 
enfuite à la mort , 113. Accufation 
qu'il reçoit contre Hérode Antipas , 
114. 1l l'envoye en exil, &le prive de 
fa Tétrarchie, la même, qu'il donne à 
Agrippa, 115. Ordre qu'il envoye con- 
tre les Juifs pour faire mettre fa ftatué 
. dans leur Temple, 16. Colereoùilen- 
tre du délai de l’execution , 123. Il 
la témoigne à Agrippa, la même. Diffe- 
rentes impreflions que lui caufalaletrre 
qu'ilen reçut, 125. Offres quil life 
dans un feflin, 126, Grace qu'il lui ac- 


- corde pour les Juifs, 127. Il prend pref- 


- que aufli-tôt une réfolution contraire, 
la même. Accueil favorable qu'il fair 
d’abord à leurs députez , 132 Sa colera 
contre eux, & fes blafphèmes contre 


Dieu, 133, © fuiv. Ses ridiculitez. 1: 


_chaffe les Juifs de fa préfence , 136. Sa 


mort, 145- Grand exemple de folie : 


dans la maniére dontil traitoit fon che- 
val, 14$« Son mauvais caractere , La 
méme. Comment il fur tué, 147. Sous 
-quel nom il a été défioné par le Pro- 


phete Zacharie, la même. Diverfesims 


5 


-preflions que la mortde ce Prince”fit. 


fur les efprits, Ja même. Claude luifues 


cede,  . 
Carns-Céfar, fils d'Agrippa adop 


8 TABÉE 
+ Augufte, Tom. LIT. #53: Il préfide à un 
Concil pour la dif poñtion des Etats 


d'Hérode , la même. Paile à Jerufalem , 


& y offre des facrifices, 463 
Cars, bapufé à Corinthe par faint Paul. 
Tom. IW.231. Reçoit cet Apôtre dns 
fa mailon, & plufieurs fideles, 233. S'il 
fur en denses avec faint Paul à Ephefe, 
la même 260. Il y demeure avec lui, 
240. Et nommé dans fon Epitre aux 
Romains, 270. L'accompagne en d’au- 
tres VOya0es , 271 
Caldéens, Bérofe auteur de leur hiftoire, 
Tom. I. DifFertat, 1. Qu'e Ile eft impar- 
faite , la même. Ce que l'on doit juger de 
leurs obfervations aftronomiques 2. 
Beleñs ou Baladan leur premier Roi, 
25 
Cd ie le ob Mandeme- de Nabu- 
chodonofor, afliégent & prennent Je- 
sufalem, 70%. 11. 45. Pillent & bri- 
fent ce qu'il y a de plus beau dans le 
Temple, | 546. © [Hi v, 
Cal:b un des principaux députez © ou ef- 
pions dans la térre de Canaan , Tom. L. 
-330. À fon retour tâche d'appaifer le 
= peuple dans le delert, »330 Demande la 
ville d'Hébron en. érirage ; 439. & 
l’obtient de Jofué, 440. De fille 
en mariage à Othoniel, la même. 
Calice, ce queles! Hébiois entendent{ous 
22ce nom, Zom ZI: 642 
e aligulas Voyez Ca: ais, 


Calimandre > laïffé par Ptolemée Lathire. - 
pour _— es Fe en Ce fué, Tom. =: 
a “a12 


RS 


eaux de: ce +. : de & 


falutaires, Tor. LIL. 44$ 


 Calliflhènes, profanateur & incendiaire du _ 
= us ose dans une maifon parles me 
ès M iceabée, Tom. HE. Cr 


0. 


Asioie des obier- 


ÉNERALE { 
C faiv. Jelus-Chrift y eft mis en TOI, 
la même. 
Cambyfe fils ainé de Cyrus , fuccede à fon 
er empire des Perfes, Tom. El, 603. 
Ecoute les plaintes des Samaritains, & 
défend aux Juifs de travailler au Tein- 
ple , la même. Déclare la guerre à Ama- 
fis Roi d'Egypte, le même. Prend la ville 
de Pelufe, remporte une grande vic- 
toire, & fe rend maitre de toute l'E- 
oypre, La même. ER malheureux dans 
fon expedition contre l'Ethiopie, 6o4. 
Fait mourir fon frere Smerdis, & pour 
quel fujet ? la même. 11 {e rend odieux, 
& Paufiches fe révolte contre lui, La 
meme. 11 {e blefle en montant à che- 
val, & meurt à Ecbatanes, /4 même 
Les Mages s'emparent du royaume 
après fa mort, 605. Si ce Prince eff dé: 
figné par Ezechiel fous le nom de Gog, 
ÉSa & prédit par Daniel ,: 84 
Campemens ou flations des ette. dans 
le defert. Leurs noms ; Tom. 261 
202 
Cana, ville de Galilée, . III. 489. Mira- 
« . que J.C.y fit la même © fuiu.É 00 
Canaan, fils de Chan, maudit par fon si 
Noé, & pourquoi? Tom. L 43 
—_compliflement de cette maledié 10 
rivé, & en quel rems ? 45: Pays . 
porte fon nom, 4 même. Qu il a été con- 
nu fous le nom d’Adonis, ou de Mer- 
cure, la même. Quia peuplé le pays qui 


— porte fon nom, 58. Noms de differens 
À peuples, qui Hébitoient ce pays 59 Li- 


-_mites du pays. dé. cenom, la mêmes Si= 


don. fon fils aîné ef. pêre des Sido= 


_niens, la mème. Defcription. des pays 
fes res ont _ la mé 


ee aux. en 

el la: mêmes » Nouveau partage. 
_dece pays jus - 443. © [Hi 
 Cananéenne, ka foi ob 1 ent es É 


fa ie :  & 


D E S 


Caaitens: comment devoient être traitez 
par les Ifraclires à la guerre, 7om. I. 


347:39$ 


Sr. Reine de Meroé , dont l'Eunu- 


que eft baptifé par Philippe . à 

… Tom. IF. 
Cantiques de Moyfe & de fa Re > {ü£ de 
pañlage de la mer rouge, 7. Z. 260. Du 
. même Moyfe aux Tfraëlires fur le point 
de mourir ; 404. 405. De Debora après 
la défaire de Sifara, 478. D’Anne fur la 
nailance de-Samuël, Tom. ZI. 3. De 
David affligé {ur La mort de Sal & de 
Tonathas, ioo. Sur celle d’Abner, 108. 
De Jonas dans le ventre d'un monftre 
JInatin 372.373 De Tobie le pere y 
429. D'Ezéchias fur fa guérifon, 434. 
De la fainte Vierge, Lan. III. 412. De 
Zacharie , 427. Des Anges à le naiflan- 
ce de J. C. 429. De So pré- 
fentation du Sauveur au Temple, 442 
Cantiques des Cantiques ; ; Si cet ouvrage 4 
été fait par Salomon à l occafion. de. fon 
mariage avec # fille du Roi d'Egypte? 
. Tom. TL. D 7 ee 20674 
dCaphar- Saba où Caphar-Salama, lieu où 
Hérode bâric Antipatride, Tow. TI. 
380 
Carharnañn , ville de Judée, fa fituation, 
Tom. LIT. 490. Jssus-Camsr commen 
Ce à À demeurer la raÊm es 


Essen _ un É. f de. par tête, impo> 


fée aux (fraélices dans le dolert. pOur 
ufage, Tom.Z. 198. J. C. paye le 
demi ficle au Temple. de Jréries 
—. 7 558 


| Capito. Voyez. Erennius. Fe 
aCapitons Receveur des de de 

tonte la Judée, Tom. LP. T1$e. il infor- 
me Caligula contre les Jui£ . 116 
pp. oi ef annoncée par {aine 


Capra 5 , de qui  : ces s peu- 
à “ples, Tom. 7. KG: Ce que produit la Cap- 
 padoce, “la iême. 
æaprivité de. Babylone en quel tems a 


= d'or des oldats d’Adarefer , , POr- 


Carrabas ; infigne Cie Alandrie : A 


7 
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commencé, 707. I. AT, S fuiv. À tait 

un peu rentrer les Juifs en eux-mêmes : 

Tom. I. x] 

Carailere Caldéen fubfitué à p Hébrens en 
quel rems, & par qu ? Tom. IT. 193. € 
GG 

0. ans OÙ Sararitain,  : 

en ufage parmi les Hebreux, Tom. IT. 
193. 19 

Caraëleres ts anciens, par qui cn 

fervez , Tom. I. Di iRerrat. 


Caraileres Magiques, en ufage à hole | 


pour. des effets Hhanrels Tom. IF. 


2 
Carchemife, a Fe PEuphrate + 


par Néchao Roi d'Egypte, Tor. I. 


7 


Cariathiarim , les habitans de cette ville 
- reçoivent l'Arche quileur eft envoyée 
parles Berhfamites, Tom. LI. 22. Cetie 
_ ville a plufieurs noms. L’Arche y dé- 
meure jufqu’au tems de David, La mé 
mes ER mile es la maifon d'Amina- 
ab la ième. 


Canale -Sepher où Dabrr, ville Re 


- par Othoniel, Tom. Z. 440 
Carmel, deux montagnes de ce nom, Tom. 
IT. 48 
Carnazm, Voyez ERRÉE Carnaïm, 2 
oh © ninable 
2355 
ATGUOES 
-tez dans le tréfor de David À Jér lon. 
Tom. I. 124 


ÎV.104 Et joûc en Roi pour. infalter 
D  — 


12 
Cas de confcience fur les jeunes , Propos 
sau Pr ue Zacharie par qui? Zoe 


+ 630. ee 
Can, ne Tu . auquel de nos mois. 


il répond ,-Tow.-IET. 
Cafandersr emierRoide Macédoine pr. 
Ja Monarchie d'Al aie LT 


La même, 
Carhagiroe. ; ne leurs habiransde 
ee. Sn en. Amerique, Tom. L. 


| 5e 


Caffins (M.) reconnoîr des erreurs confi- 

derab'es dans les tables Aftronomiques 

des Chinois, Tom. Z. Differtar. 113 

Callius vient en Syrie pour les Romains : 

Tom. LIT. 273. Ses exploits, la même. 

1} meta mort Jules Cefar. 288. Revient 

en Syrie fecourit Baflus afliegé dans 

Apamée ,289. Exige de grands tributs 

en le. lamême. nv traiterens 

qu ï1l exerce envers ceux au diffe- 

LOIEnt de les lui payer, léméême. Lettres 

k qu'il écrit, pour ae tirer vengeance 

1 de la mort d’ Antipater » 291. Il prend 
6 Laodicée. Préfens qu'on lui envoye, 

da même. Il va joindre Brutus en Ale, 

À 293. Ef vaincu, 294 

Cailius Longinus, eee: à Vibius Mar- 

fus dans le gouvernement de la Syrie, 

Tom. IF. 171. Ce qu'il exigea d' abord 

des Juifs, /& même. Empèché par le cre- 

dit du jeune Agrippa, La même. 

Caflius-Chéréa. Voyez Chéréa. 

Caftor & Pollux, enfans prétendus de Ju- 

piter ; honorez par les Matelots, &in- 
voquez dans la tempêre par les Payens, 


ee SR ame PARU E ED 


Tom. IP. 306 
Catacombes , combien ones de Rome ; 
Ton, 1. ee À + 


Cataraëles du ciel, , ce que. <? ef: Tom. 2 10 
Catulle, Gouverneur de Lybie, arrête Jo- 
: . hathas impofteur , & condamne plu- 
nl | fieurs Juifs fort riches à mort, Ta. 177, 
$10.$11. Eft condamné par Vefpañen - 
& obtient fa grace, ls méme. Meurt. 
dans des ae pro chien la 
À même. 
Caverne : dont Be terre ne les animaux 
venimeux, & en guerit les morfures, 


ve. … lamème. 
Can { diftribuées| par niches où Jon en- 
: Se rerroit les morts, Tom. RS ro 
ss Cavernes de David aux x environs 4 Engad- 
di; Tom...  — LPS 177 
: Cedren, To: Fi quel endroit fitue.. 

. A Le Sauveur ï 


mort , 7 0e Il IL 


» 


| Céphas. Voyez faint Pierre. Si a. qui a a 


ii 
ES Tor, IF is D'où lui vient ce privi- 
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Ceila, ville attaquée par l’armée des Phia 
Lftins , & délivrée par David, Tom. IL. 


74 


Ceinture achetée par Jéremie, & cachée 


dans une caverne, Tom. ZI. 490. Ce 
que cela figmifioit ? La même, 


Celer, Fobue, condamné à mort par Em. 


pereur, pour fes violences commifes en 
Judée , Tom. IF. 226 
Célé-Syrie , où Syrie Crenfe. Héode en 
acherc le gouvernement, Te». IL. 
28 
C'enchrée , Port de Corinthe, où S. Paul ê 
fit couper les cheveux, & pourquoi ? 
Tom. IF. - 233$ 
Cendébée, Gouverneur de la Phénicie ê 
de la Paleftine pour Antiochus Sidetés, 
Tom. IT. 197. Ravages qu'il Fait en Ju- 
dée, la même. Il y perd une grande ba- 
taille , 198. Peut - être tué par Jean 
Élirean, HOT 
Centenier Gentil, loùé par  Jefus-Chrif, 
Tom. LIT. 
Centenier, à la garde de la Grois du San 
veur ; reconnoit fon innocence a. fa 
mort, 70m. IIL 659 


été repris par faint Paul eft diffe: 
faint Fiètre, Tom. 17. 9. 
Ceps, ou Entraves ; leur ufage à à | l'égard 
des prifonniers, Tom. IP... 214 


Cercutium , ville fur l'Euphrate. Joie 


Carchemife. - : 
Cale Trbun. envoyé par Velpañ en, 


réduit les Samaritans er le mont -Ga-. 


Hizim, Tom: IP. - AL 


Cérémonies de la . ancienne Anne 
= Tom. 1P. 
201. Décidéesinutules, 202. . Prariquées 


- necellaires pour le faluc , 


par les. principaux Apôtres > 206. 210. 


276: Obfervées long-tems ae les Chré- 
tiens = 304 
Cérinthe Héréfiarque , s +. a été auteur d’un 
murmure des Juifs contre faint Pierre, 
Tom. 1V, 360. Et de la difpute élevée - 


à Antioche fur la necefliré des cérémo- 
— nies de da loi, la même. Eviré pari faine 


"Tean comme un anathème, 39. Atta- 


qué dans fes erreurs par Le même , 361. 
Troubles qu'il caufa dans l'Eglife naf- 
 fante, 362.-Ses faux Dogmes contre 
Dieu, & la loi de Moyle , la méme. 
Contre Jefus-Chrift, 363. Sur le regne 
de mille ans après la réfurreétion, 364 
Cerinthiens , hérétiques ,, Tom. IV. 350. 
Leurs erreurs, 361. © fuiv. 
Ceron , Pays; fa fituation, Tom, IV. 141 
Cefar. Voyez Jules Cefar. 
Cefarée ,ou Tour de Straton, ville fortifiée 
par Hérode, To. IFT. 349. Ses embel- 
liffemens, 354. Son port, fon temple, 
355- Somptueufe dédicace de certe vil- 
Je, 379. Divifion qui y recna entre les 
Juifs & les Syriens, & à quelle occa- 
fion ? Tom. IY7. 292. Quelles en furent 
TERRES 293 
C'effins-Gallus Gouverneur de Syrie, fait 
faire un dénombrement des Juifs à [a 
fète de Paques , Tom. IP. 371. Envoyé 
en Judée pour s'informer dela conduite 
de Florus, 378. Vient en Judée pour 
appaifer les troubles, 387. Marche con- 
tre la ville de Zabulon, & l’abandonne 
“ au pillage, 388. Pourfuit les Juifs de 
tout le pays, la même. Pafle au fil de 
l'épée les habitans de Joppé , Lx même.&c 
tous les Juifs qu'il put joindre, 389. Se 


retire d’auprès de Jérufalem avec perte . 
de fes gens, le même. Y revient &centre 


- dansla ville, & ferre les Juifs. Sédition 

dans le temple, 390. Se rerire au camp 

de Gabaon, 391. Eff ferré de près par 
… les Juifs qui lui tuent beaucoup de mon- 
de, la meme. Se {fauve de Bethoron & 
- fes foldats y font maflacrez, 392. Dé- 


. putéà Neron pout l'informer delare- 


_volte des Juifs, 394. Fait du dégât dans 


la Galilée, meurt pen de rems après. 


SR ; 402.403 
£érbim , fils de Javan. Si lui & fes defcen- 
dans ont peuplé l’ifle de Cypre après 
Je déluge? om. Z.56. Si ce nom fe prend 


pour la Macedoine, Fa 


Æethura ferame d'Abraham après Là mort 


de Sara ; quels font fes enfans > 27 
116, Si elle eft la mème que Agar , 117 
Chabal , ville; fignification de ce mot, Tow. 
TI. ; 233 
Chaïne attachée à [a droite d’un prifonnier, 
& à la gauche du. foidar qui le gardoit 
en ville, félon l’ufage des Romains 
Tom. IF. £ : 307 
Chaine d'or qu'Agrippa reçut de Caligula, 
à la place de celle de fer dont Tibere 
Pavoit chargé, Tom. IV. 67. Mile au 
Temple de Jerufalem, &en quel en- 
droit, 154 
Chair, fi elle à férvi de nourriture à l'hom- 
me avant le déluge ? Tom. Z 8: 
Chaire Romaine, accordée à un {eul, pour 
évirerdes fchifmes, Tom.1Y. 35 
Cham trouve fon pere Noé dans un état 
_indecent, & s'en raille, Tor. Z. 43. Son 
- fils Chanaan maudie par Noé, 44. Pour. 
quoi Cham n’a pas été maudit, la même. 
S1 les payens ont mêlé fon hiftoire avec 
elle de Jupiter > 45. S'il a eu l'Afrique 
_ €R partage ? 46. 57. Examen plus cir- 
conftancié des terres occupées par fes 
defcendans , La même. S'il à fait fa re- 
fidence en Egypre? S'il eft le Jupiter 
Ammon de la fable? S'il eft le Chemia 
de Plutarque ? Le même. S'il eft l’auteur 

_ dela Buts religion, de la. magie, BEC. 
. Conjectures fortes qui appuyent ce fen.- 
_timent, 68.69. S'il eff le pere des Egyp- 
_ uens ? Differtat. 106: 
Chamaam, fils de Berzellaï, ef recu fa- 
vorablement par David, Tom. II. 167 
Chamos ; idole adorée par les Moabites . 
LOL ATT 
Champ du Sang , à Jerufalem, pourquoi 
. ainfi nommé ? 70. LIT. 19 
Chancelier ; la charge de Chancelier de la 
_ malfonde Salomon, donnéeà] ofaphar, 
Tom. IT... k 
Chandelier d'or, ce que c'étoit, & où placé 
dans le Tabernacle , Tom. L. | 
Chanfon des femmes & filles d'Ifraél à la 
gloire de David, donne de la jalouf 
Saul, Tom. £Z, À 


CA 
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Chantres, leur ordre & leur rang dans le 
smipiftere du Temple , Tom. II. 188. 
fuiv. Noms des Hp Chantres ; 

La même. 

Characa, ou Cu lots ville dont la 
forrerele fut prife par les Généraux de 
Judas Maccabce, & la garnifon défaite, 
Tom. ITT. 1:23 

Charaz-Spafin; pays; fa fituation ? 7ow. 
IF, 140 

Charité, & juftice recommandées aux He- 
breuk par Moyfe, Tom. I. 284. Devoirs 
de là charité renfermez dans le dif- 
cours de J. C. fur. la montagne, Tom. 
TEE S1 4 © fuiv. 

Chafbin, où Efebon, ville . Judas Mac- 
cabée s’empara, &. décrufit les habi- 
tans , Tom, III. 122 

Chafluim , fi ces PEvPies ont habite la Col- 

chide, Tom, I. 64. Ils defcendent de 
Mezraim, La meme. 

Chafleté ; ordonnée par Ja loi aux Prêtres 
: des Juifs dansle tems de leur miniftere, 
Tom. ITT. ue 

Chaudiere boüillanté , vhe par le prophete 
ie que cela fignifoit y Ton. IT. 


479 


nn pige. de chai 1 
phere Ezechiel, & cèque cela figniñioie, 
Tom. TI. $39 

Chéréa, un des Capitaines des Gardes de 
Caligula, forme le déffein de leruer, 


Tom. Le 146. Il lui poele prermier* 
Coups Ar. 


Chéreas, . Dci. tué avec. 
fon frère Timothée général d’ 
chus, par les sie de Judas Macca- 

Re 113 


Dee > Tor: e de 


it Pine  . extraor- 
Ê E Épophe ee 


S, vüc pat le pro- 


GENERALE 


IL. 607. Voyez Darius, fils d’ Hyaffe 

Cheval de Caligula, mis au nombre de 
fes Prêtres, : IP. 102. Voyez 1n- 
citatus. 

Chevanx & Chariots de Salomon, Tom. IL. 
210. Combien il en avoit, /4 même, 
Chevaux vénans d’ Egypte produifent 
un revenu confiderable à a ce Roi, le! 
même. 

Chevaux confacrez au Soleil par les Rois 
de Juda, Tom. II. 476. Détruits par Jo- 
fias, à lamême, 

Cheveux, vraye caufe de la force de Sam- 
fon, Tom. Il. | si4 

Cheveux , de combien ils croiflent en un 


an » Tom. II, 146. Ceux d’Abfalon, 


combien ils pefoient? Recherche cu- 
rieufe à ce fujet, la même, 
Cheveux poudrez de poudre d’or, Tom. LL, 
; : 258) 

Chinois. Antiquité de cette nation vantée 
mal à propos, 7e. Æ Differtat. 117. 
Preuve de cela, lameme. En quel. ems 
commence leur Monarchie, la meme, 
Que leur antiquité eft bien au-deffous 


é celle des Hébreux & de leur hifloi- 


, La même. Vout bien juger de leurs 
a. 1] les faudroit traduire, SATA 


ls ont toujours pale pour. habiles AR 


tronomes > preuves du contraire , la 
même, Leurs Tables aftr onomiques COL- 
sicées fur celles de T Tycho-Brahé ; 113, 
Abrogé de leur Chronolosie : imprimée 
| par SE Pere Couplet, & leurs obferya- 
HOons Aftronomiques, la même. Leur Roi 
| — Hoanf auteur du Cycle de foixante ans, 
 lamême. Anachronilme de « cinq CENs ans 
dans leur Chronologie , 114. Elle ren- 
_verferoit l'autorité des Livres facrez, 


la même. Point de Manulcrits chez . 
Ivres imprimez, /4. 


- ils n’ont que des lt 
_ même. Leur he douteufe ; leur 
. Chronologie très- incertaine. 15 Le 
calcul de. leurs années immen{e 8. fa- 
Las éme. Jens mœurs èc leur 
_ à -iré 
c: & ee aux: 
- habirans 


“ 


) 
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habitans de Ja ville de quoi reparer 
les débris de la guerre , Tom. TITI. 
/ 372. Il paye ce qu'ils devoient à Au- 
gulte , 373 
ce 


Choafbe, ce que l’on a dit de l’eau de 


fleuve par rapport au Roi de Perfe,Tom. . 
Î 


: 267 
Choréens ,.peuple fameux , de qui ils def- 

cendoient ? 7 om. I. 78 
Chofe empruntée ou lotée, réglement a ce 


fujet, Tom. I. 282 


Chreft , ce que Suétone entend par-là, To. 
223 
Chrétiens , vie des premiers Chrétiens, 


Tom. IV. 8. CO fuiv. Perfecutez vive- - 


ment pat Saul ou Paul dans Jerufalem, 
dans la Judée, 25. Et partout dela part 
des Juifs, 32. Et des Payens , 33. De 
quoi accufez par les Juifs & les Payens, 
La même. Prédication que les Chrétiens 
font à Antioche, 159. Leur nombre s’y 
augmente , {4 même: Quand ils com- 
mencerent à être appellez Chrétiens, 
160. Comment ils fe nommoient aupa- 
ravant, la même. Ceux de Rome chaf- 
fez par Claude, & pourquoi? 212. Ont 
été long-tems fans plaider devant des 
Juges payens, 253. Ils font repris par 
fainr Paul de leur vanité à fe préferer 


- les unsaux autres, 267. Neron leur at- 


_tribué: l’embrafement de Rome, 338. 
Idée défavantageufe que les Payens 
avoient des Chrétiens; fuplices cruels 
qu'ils fouffrirent à cette occafion, La 
méme. Se retirent de Jerufalem & des 
environs ; 6 par quel motif ? 303.394. 
Chriff , (le ) tems précis de fa mort prédite 
par Daniel dans les feptante femaines, 
To M à es 
Chriffophe Colomb à fait en partie la dé- 
_ couverte de l'Amérique, Tom. Z. Dif- 

fetes 127 


Chronologies comment on peut accorder 
les contradictions qui fe trouvent dans 
l’Ecriture fur la chronologie des Rois 
d'Ifracl , Tom. II. PE 306 

Chronologie Chinoife, S'il y en a une verita- 

Tom. IP, ; 


blement ? Tom. [. Differtat. à14 


Chus , fils de Cham, fi fes defcendans ont 


peuplé une partie de l'Egypte, Tom. 2 
57. Nom de cette partie, 58. Silenom 


de Chus s'entend de l'Ethiopie, l& 


même. 
Chus,royaume, en quel endroit firué: Tom. 


Chufaï, ancien ami & courtifan de Da- 
vid, renvoyé à Jerufalem par David, 


& dans quelle vüé ? Tom. 1.152. I sop- : 


pofe au confeil d’Achitopel, 156. Fair 
avertir David de paller promptement 
le Jourdain, 2 157 
Chufan-Rafataim, Roi de Mefoporamie ; 
réduit les Ifraëlires en fervitude, Tom. 
I. 469. Eft vaincu par Othoniel, 470 
Chufîte , nom donné à Sephora femme de 


* Moyfe, & pourquoi ? Tom. I. 8 - 


Chutéens; Aflaradon leur envoye un prè- 
tre Ifraëlite à Samarie, & dans quelle 
vüé, Tom. II. 446. Sont inftruits dans 
une religion mêlée de vrai & faux LA 
même. Voyez Cutéens. 

Ciceron, ne fait point de cas des obferva- 
rions aftronomiques des Caldéens, To. 
I. Differtat. . 92 

Ciel, en quel tems créé, Tom. I. 15 

Cilice, fon antiquité pour la pénitence ; 
Tom. IL. 

Cimmeriens ou Cimbes , quel pays ces peu- 
ples ont habité d’abord? 7om. I... 53 

Cinéens, quel pays ces peuples occuporènt? 

Tom. I. Gt 
Circoncifion ordonnée à Abraham de la 
. pat de Dieu, Tom. I. 89. en figne d’al- 

lance avec ce Parriarche & avec fa pof- 
terité, La même. Donnée à lfmaël par 
Abraham, 91. & à tous fes efclaves, 
la même. Au fils de Moyfe par fa mere, 
234.Ordonnée par Jofué à tous les Ifraë- 


lies, qui ne l’avoient pas reçue dans le 


défert ; . 414 


Circoncifion, loi cérémonielle, Tom. III. 
584. Difpure qui s’éleve à Antiochefur . 
ja neceflité de la circoncifon pour le fa 
lut, Tom. IV. 201. & à Jérufalem; 202: 


é : AA 


74: A62 5 
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Comment décidée 2 La même. 

Cis pere de Saül, l’envoye chercher des. 
ânefles perduës , Tom. IL. 27 

Cité de David, ou le mont Sion, en quel 
endroit fituée de la villé de Jerufalém ss 
Tom. IT. LE3. © GGG: 

Citinm: fi cetteville de l’ifle de Cyprea 
été peuplée par Céthim fils de Javan ; 
Tom: I. 56. 57. S'il a peuplé la Mace- 

édoines lamême: 

Citoyens Romains : leurs priviléces , Tom. 
IP. 


même. Dépuration qu'il recoit du Senar 


pouf fe défifter de l'empire, lamêine, Sa. 
fine réponle, 149. Ily eft encouragé: 
-par Agrippa, le même. Enfin reconnm. 


publiquementc, Es1. Générofité avec la- 
_quelle il récompenfe les fervices d'A- 
St1ppa, 4 même, Honneurs qu'il rend à. 
fa mémoire, 167. 171. Faveur qu'il ac- 
corde à fon fils, & fous quelle condi- 
ton ? 172411 chafle les Juifs de Rome, 
& pourquoi ? 222. Punit féverementies 
auteurs de certains troubles arrivezen 
Judée, 226. Eftempoilonné par fa fem- 
me, 237: Néron lui faccede, Le même. 
Clandie du nombre des premiers. Chré- 
tiens de Rome, 70. 79: 49 
S,. Clément, loüé pat fait Paul , ordonné 


”. qu'après deux autres Papes , & par quel 
“Motte — : - même. 


LE 


Se IK6S.280. 295, 
Claude ; oncle de Caligula, fes apprehen- 
fions à la mort de fon neveu, Tom. 17. 
148. Salué Empereur. par les foldats , Ja: 


349. 


& 


EN:E R AL:E 


Cléopatre, époufe de Ptolémée Philomez 


cor Roi d'Esypte, 7. AIT. 135. Eft for 
cée d’époufer après fa mort fon frere. 
Phyfcon, 171. Erablie Régente par fon. 


dernier époux ; 234. Chafle fon fils at. 
né, & pourquoi ? {x même. Prend Pro- 


lémaïde, 237. Fait alliance avec Aléxan. | 
da même. 


dre Jannée, 
Cléopatre , fille de: Ptolémée Philometor. 
Roi d'Egypte, époufe d’Aléxandre Bal. 
lés Roi de Syrie, Tom. III. 162. Luieft: 
Ôtée pour être donnée à: Démétrius Ni 


canot, 170. Offre fon royaume & fa. 


perfonne au frere de fon époux, 192. 
Cléspatre; Reine d’Egypre, va trouver Marc: 
Antoine, Tôm. III. 196. Veut retenir. 
Hérode auprès d'elle, 303. Demande. 
qu'elle: fait inutilement à Antoine en: 
faveur du jeune Ariftobule , 327. Elle: 
lui offre une retraite & à-fa mere, 723. 
Excite Antoine à venger fa mort, 325. 
Provinces qu'il lui donne, 327. © fuiv.. 
. Son voyage én Judée : Propoftions. 
qu'elle a. à Hérode, 328. Prélens &: 
tributs qu’elle en reçoit, 329. Sa mort, 


Clécparre, fixiéme fémmed'Hérode, mere 
_d'Hérode 8 d'Antipas , Tom. HI. 417: 
Cléophas. Noyez Alphée. à ee 


S. Cet, Anacler, où Anenclet, fecond Pape 
3$E 2 


après faint Pierre, Tom. 1F. 
Clitus, auteur de la fédition de Tibériade, 
fe coupe uge main par.ordre de Jofeph 
l’hiftorien , Tom. IF. 402 


: Clyfma, en quel endroit eft fituée cette 


. ville, &hcet-là paï où les He- 


- breux ont pañlé la mer rouge, 70m. 
Cneius Ollavins, un des Légats Romains 
envoyé àAnttochus Eupator .-aflafine 
-ALaodicée, Tom. [IR = 5 2 37 
Coddiens, anciens hérétiques, Tom. IP. 


ra se 367: 


Codorläbemor Roi d’Elame, fait la guerre 


‘à cinq Rois , Tom. Æ° 77. Et. pourfiivi. 
&c. défait par Abraham, A 19 


_Golére ; menaces: de 


Jefus-Chrift- contre 


SLA EE LL MAÉ EE cs 


_Colomnes dreflées pat les enfans de Seth 


{ervoient, 
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‘ceux qui s’y laiffent aller , Tom. ZZI. 
513 


. avant le déluge, To. I. 27 
Colomne de nute qui conduit les lfraëlites 
* dansle défert, Tom. © 27 
d'airain du Temple de Jérufalem, 
fées par Hiram excellent ouvrier; 


546 
Coloffes , ville de Phrygie ; la foi y eftan- 


noncée par Epaphrus, 7 om. IV. 516. Er. 


reur que les faux Apôtres y introdui- 


foient, la même. Lettre que faint Paul 


leur écrivit à ce fujet, 317 


Comete qui parut fur Jérufalem, pour pré- 


* fager {es derniers malheurs, Zom. IF. 
2 
Communion indigne, fon énormité, Tom. 
IF. 2ss. Autrefois punie vifblemenr, 
Le - la même. 
Communion à jeun, fi elle a été réglée par 
fainc Paul, Tom. 10e = ” 265 


. Concile de Jerufalem, fur les cérémonies 


légales, Tom. IV. 102 De qui compofé: 
. Jamême. Ce qui s’y pafla, 203. Décifion 


qui y fut formée, | 204. 
Concubine de Néron, convertie pat faint 
* Paul ; Zom. 17. : - 344 


cc; 70m: 1. > ee 
Confeffion, en ulage autems des Apôtres, 
Tom. IV. "= 242 
Confecration du grand-Prètre des Hebreux 


— Concnpifcence : fépulchre de concupifcen- 
Ai 2. 2528. 


dans le défert, Tom: TZ. 308. Cérémo- 


 nies qui sy pratiquerent, l4 même ©" 


© fuiv.Noyez Aaron ee 
. Canfecration des fimples Prêtres ou Levi- 


* res, Tom. I. 310. Cérémonies quis’y-ob- 
| -_  lamêmeO fhiv. 
Confpiration contre la per fonne du Roi Da- 


Mardochée =. 
Confpiration , formée par quarante Juifs 
pour ôter la vie à faint Paul, Tom. 177. 


- 283. Comment diffipée ? la même. 


 Confubftantialité du Fils avec lé*Pere dans 


- rius découverte par Mardochée. Voyez 


la Trinité, Tom. IL. F326ç08 
Continence , {on grand mérite, fa pofibi 


lité, Tom. TTL. 581 
Contradition : Eaux de contradiction, 7 om. 
Z. - Ê 3 694 379 
Contrat; mânicre dont on les faifoit du 
tems de Moyfe, Tom. IT, 485$ 
Coporius, Gouverneur deSyrie ; fous Au- 
cuite , 7 om. IT. ee 470 


Corban. Serment.par le Corban ,; ufagein- 
*. Humain qu’en faifoient les Pharifiens , 
Tom. III. $47 
Coré ; fa révolte contre Moyfe, & a quel 
fujet? Tom. :  #59.-O" fuiv. 
Corinthe, Capitale de l’Achaïe , Tom. 173 
221, Sa magnificence, fa corruption 
222, L'Evangile y eft annoncé par faint 
Paul; pendant combien de-tems, {4 
même. Schifime qui s’y éleve, & à quelle 
occafon? 240. Defordres de cette Egli- 
a. 21 
Corneille , capitaine de cent hommes, ho- 
nore Dieu avec toute fa famille , Zosx. 
IF. 3. Voitun Ange, qui lui ordonne 
«de faire venir faint Pierre, 8c à quel 
fujec, 4. Embrafle la foi de l'Evangile 
avec toute fa maifon, 55. Se fait bapri- 
fer , 6 


Corps morts des princes, coïrumederles 


brûlerintroduite parmi les Juifs, & en 
-queltemus, Tom.  # a7 
Correëtion fraternelle, comment elle doit 
être faite, 7 om. LIT. e 56 
Coffobare , Iduméen, fon origine diftin- 
guce , Tom. TIL. 3441 elt fair Gouver: 
-neut de fon pays, & époufé la fœur 
- d'Hérode,; la méme. Sa trahifon envers 
ce prince, lamême. Sa femme l'aban- 
‘donne, & l’accufe auprès de fonfrere, 


345. Celui-ci le fait mère à mort, 


| He: 340 
Coffobare, homme de [a race Royale ; fe 
- rend/redourable en Judée dans les der- 
* miersrems, Tom. IP. 
Cotis, Roi de la perite Armenie;fomuñion 
“avec Agrippa, Tom. IP. (4 
Cotylas. Voyez Zénon. = : 


7 


ape ee 
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Coupe de Jofeph mife dans un'fac de bled, 
&c à quel deffein Tom. I. 17$ 
Conpes d'or & d'argent du temple rertduës 
‘aux Juifs par Cyrus » pour les reporter 
à Jérufalem, Tom. II. $90. Combien il y 
enavoit?. 91 
Couplet (le Pere) jéfaite » avoué que lés 


Tables aftronomiques des Chinois ont 


été corrigées fur celles de Tycho Brahé, 
Tom. I. Difertat. 113. À fait imprimer 
labregé de la Chronologie Chinoïfe : 
La même. 

Couronne très-riche enlevée par David de 


la ville de Rabbath, Tom. II. 137.138 


Conteaux de pierre , pour faire la citconci- 
fion ; beaucoup meilleurs “ les autres, 
FomslEss: 425 

Couteaux du Temple rendus aux Juifs par 
Cyrus, pour les reporter à Jérufalem , 
Tom. IL. $91. Combien il y en avoit, 

la même. 

Cotbi, fille dé Sur Madianites {a ss 
avec Zambri punie par Phinées, Tom.I 

| 387 

Coze, do des in ce. Tom. IL. 
344 Ce que c'étoit, … la même. 

Craffus Gouverneur de Syrie pour les Ro- 
mains Tom. III. 271. Son avarice, la 

. même. Tiélois qu'il enleve du sue 
272 Ses autres injuftices. Sa fin, La 
même, 

Cruise Gouverneur de Cypre, & enfuite 


de la citadelle de Jérufalem fous An- . 

tochus, Tor III. ee 67 
“Création du monde one Lime + 
+. fuiv. De la lumiere encore imparfaite, 

3. Dufirmament, leméme. De la mer, . 


4. Des &br es & des plantes, 5. Des af- 
tres, la même. Des poiflons & des oi- 
… feaux, 6. Des animaux , /4 même. Des fe- 
= roces & Venimeux, 7. De l'homme, La. 

même, Du paradis terreftre, 8. De quatré 

fleuves, 9, De deuxarbres, 10. Dela 
: femme ; 11, Que la création 


coup » 14. ue 


oi. se tout _ un 
2 pe 
“été 


Crefus vaincu par Cyrus, fe fauve dans {on 
fOyaume ; Tom. II. 588 
Créte, Ifle oùS. Paul fonda une Ed & 


mit un Evèque, Tom. 197. 325$. Mauvais 


caractere de ces Infulaires, 334 
Crifpe, chef de la Synagogue à Corinche, 
baprifé par S. Paul , 7 om. IV. 
Croix. Jesus-Curisr porte {a c'oRt 
III. 654. 65. Y eft atrachéentre deux 
voleurs , 656. Renoncer à toutes cho- 
_ fes, & porter fa croix pour être difci- 


ple de J. C. «77 


$ 
Cruches des nôces de Cana, se elles 


renoient , de quelle pierre elleséroient, 


leur ufage , Tom. LIT. 489 


Cairaîf. es anciennes, comment elles étoient 
faites, Z om. II. 99 
Cumanus. Voyez V'entidius. : 
Cufchims, peuples voifns de l'Egypte, Tom. 
ÆE. 328 
Cafpins Fadns, Gouverneur de la Judée 
pour les Romains, aprèsla mort d’A- 
grippa , Tom. IP, 167. Franquillitéqu'il 
y rétablit, 170. Fair arrèrer & panirun 
impofteur, 172. Eft rappelé, 186. Ila 
pour fuccefleur Tibére ee la 
même. 22. 
Cuthéens où Samaritains, travé nt 
Juifs dans la D du ok. 
Tom. LI. 602. Préfentent à Cambyle un 
hbelle d’accufation contre eux, 603. 
_ S'oppofent de nouvean aüx Juifs, qui 
+ vouloient recommencer le bâtiment du 
Temple, 604. Ecrivent un libelle en 
- forme de lettre contre eux à Oropalte, 
La même. En reçoivent une réponie fa- 
_ vorable, que Reum'un de leurs chefs va 
-fignifier aux Juifs, +. 606 
| Cyaxares nom donné à Darius parles au- 
reursprofanes, Tom. IL. (78 
Cycle Chinois, [es erreurs prouvées, 707, 
= L'Diferat ee) 
. Cypre, le; Prédication que faint Paul & 
faint Barnabé y firent; fi elle à été 
la premiere ? Zom 1. Le Conver- 
fon celte se Rinr _ y opt 
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: Cypron, château bâti par Hérode en l’hon- : 


neur de {a mere, Z om. III. 380 
C'ypros , mere d'Hérode , charge auprès de 
._ [ui fa femme de calomnies, Tom. III. 

: 338 


Cypros , femme d’Agrippa, fils d’Arifto- 


bule, fair rous {es efforts pour affifter 
{on mari, Tom. IV. 8 
Cyrenins, Gouverneur de Syrie, dénom- 
. brement qu'il y fait faire, Tom. LIT. 
470 

Cyrus fe révolté contre les Medes, met les 
Perfes en liberté, Tom. LI. 588. Dérrô- 

. ne Aftyages, & lui donne un gouverne- 
ment , la méme. Afliége Babylone, s’en 
rend maître, & comment ? /4a même © 


: fes accufateurs, 
fucceffeur Cam- 


n ABIR, ville Voyez Cariath-Se- 
J es à : 


, fon temp lé de Gaz 
renver{é pat Samfon , & comment? 


… Tom. I. $15. © fuiv. Son idole placte 


557: 


dans le Temple de même nom, adorée 


par les Philiftins, Tom. ZI. 18. Sa figure 
décrite. Il combe devant l'Arche. Ses 
Prêtres ne pofent point-le pied fur le 
feiul de la porte de leur Temple, & 
pourquoi ? La même. 
Dalila , femme Philiftéenne, {e fait aimer 
de Samfon, Tom. Z. 513. Elle ufe de 
mille rufes pour découvrir en quoi re- 
fide fa force , La même. Découvre à la fin 
fon fecrer, 514. & le livre aux Philif- 


tins, la même. 
Dalmanutha, fituation de ce lieu, Tom. 
Le ; AySSI 
Damaris, femme d’Athenes , convertie 

par S. Paul, Tom. 177. 221 


Damas, ville de laquelle Razon fe rend 
maître, & y établit fa domination, Tom, 

… AI. 15. David la reprend , &y met gar- 
“nifon, lamême. Les Juifs gardent à vhé 
faint Paul danscette ville ; il s’en fauve 
en defcendant par les murs , Tow. 17. 


Damis , difciple d’Apellonius de Thyane, 
écrivain de fa vie, Tom, IP. 72 
Dan, lieu près les fources du Jourdain, 


où fe donna la bataille entre Abraham. 


& Codorlahomor , Tam. I. Fe 


1:  E 


… Tom. I. 336. Reçoit la derniere béné- 
diction de fon pere , 192. N’avoit qu’un 
fils en entrant'en Egypte, :  =18# 


Dan { tribu de) étendué du pays qui lui 


. tombe en partage dans les États de Ca. 
“Haas 20.15 


Héros dd. 
Dar, nom donnéa la ville de Laïs après 


la conquête qu’en firent les Danires , 


… Tom. I. 459. LesIfraëlitestombent dans 
des fuperflitions, & y érigerenr un veau 


d’or Tom. V4 È 249 


Daniel emmené captif à Babylone par ie 


- Roi Nabuchodonofor,7om. F1.512, Son 
hiftoire & celle de fes compagnons , 


= 423. @ fuiv. Son nom eft changé en 


celui de Balthafar , La même. R 


rien manger de la table du Rois & 
porte à merveille, Je méme. Il furpañe 
_ Aaga dj. 


… Dan fils de Jacob &.de Bala ; fa naïffance, : 


5 
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en genie avec fes trois compagnonstous 


les'autres jeunes gens de la Cour, 524. 


Ilvient au fecours de Sufanne:, & la 
fait ramener dans la maifon de fon ma- 
ti, pouf examiner laccufation, 525. 
interroge feparément les deux anciens, 
&c les fair couper dans leurs réponfes, 


-ç26: Par fon jugèment 1l devient célé- 


bre, La méme. Songe que Nabuchodo- 
nofor eut d’une grandeftatué, 527. Da- 


+ niel apprend que les Mages & les Inter- 


pretes des fonges étoient condamnez à 


x _ £ À, 72 , 

- mort; pourquoi ? la méme. Ileft préfenté 
: ï ® NS e ! } 3 a (à 

au Roi par Arioch Général de l’armée, 


la même.Al devine le fonge du Roi, & 


«en donné l'explication, 528. 11 eft éta- 


bli à la Cour par ordre du Roi, 429. Il 


entend raconter à Nabüchodonofof le 


fonge qu'il avoit encore eu, & le lui 


explique, 565. © fniv. Ses compagnons 


sefufent d’aidorer laftatué de Nabucho- 


- donofor, 568. Ils font jetez dans unfeu 


ardent, la méme. Et préfervez par un : ae à 
Danfe, de Marie, fœut de Meyfe, à le 


Ange de ce terrible fupplice, 569. Ele- 
vez dans les dignitez par Nabuchodo- 
- nofof, 570. À une vifion extraordinaire 


Il explique au Roi Balthafar ce qu'une 


‘de quaite animaux, 574: Ce que cela 
marquoit, la même D À f re: 
-vifion d’un Bélier & d’un Bouc, qui dé- 


Se C ; qu 
fignoient Darius & Alexandre, l4 même. 


ne. 11 R maintenu par Darius dans 


e rang qu'il avoit à la Cour, & deftiné 


586. LI eft jette dans le 


© 


: fend de s'adrefler à 
: qu'luifeul, 585. Ne 


- piége due l’on dreflea 


lamême. Ef vifité par le Roi, & délivré 
de la gueule de-ce$ animaux, 583. ER 
continué dans le mème pote & les mêz 
mes honneurs par Cyrus, la même. Re- 
fufe d’honorer lidole de Bel, & décou- 
vre au Roi l'impofture des Prêtres de 
cette idole, 596.597. Refufe d’adorer 
le Dragon, Île fair crever, & de quelle 
façon, 598. IH efabandonné par Le Roi 


A | à 
à la fureur des Babyloniens ; &c jetté 


encore dans la foffe aux Lions, le même. 

£ e \ . > a 
Il reçoit à manger des mains d’Abacuc, 
5 29. Eft tiré de la caverne par ordre du 


“Roi, & fes accufateurs y font jertéz À 


fa place, Je méme. En quel pays il eft 
mOoït?:600. Son éloge , 4 même. Pro- 
verbe à fon fujet , Je même: I] eft loûé 
par Ezechiel, 2 


levent lEphod , furprennent la ville de 
Laïs, & pallentlèshabitans au fil d 


cer, 


S 
R 
mt TR 
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tête des femmes après le paflage de la - 
* «ner rouge, Tom. I. 261. Des l{taélites 
-_ autour du veau d’or dans le defért, 200. 
= De David au tranfport de l'Arche, Tom 
* TL T18. De Salomé devanr Hérode, 
Tom. II. 538. Des Therapeutes d'E- | 


gypte dans leurs afflemblées pieufes, 


Tom. IV. 1200. En ufage dans I6s facri- 
 ficesdes Payens , 246. Condamnéespar 
— ApolloniusdeThyanc, ame 
Darius le Mede faccede à Balchafar Roi de 
* Babylone | Tom 8 
© Cyaxares par les aurents profanes, & 
! Affyages par d'autre 


LÉ la même 
Danites (les) ou ceux de la tribu de Dan, 
"confultent un Lévite, Tom, L 457. En 


TE ee dE NS EL TS ENV CUS RESTO 


578. Eft nommé. 


# 


dans la caverne des lions, 586. Le va 
voir à l'entrée de cette caverne , 587. 
Eft ravi de voir qu'il eft délivré de la. 
gueule des. Lions, la même. Publie un 
Edit en faveur du vrai Dieu, & fair jet- 
-ter les accufateurs de Daniel dans la 
-même foile , la même. Ileft détrôné par 
Cyrus qui lui fuccede .. Die) 
Darius où Affuerus, fils d'Hyftafpe , eft 
“élù Roi de Perfe par l’adrefle de fon. 
Ecuyer, Tom. IT. 6o7. © fuiv. Particu- 

- larirez de cette avanture,/amême. Epou- 
fe Athoffe où F'afthi ; & à quelle fn 2. 
608. Il reçoit la lettre de Thatanaï & 

* des autres ennemis des Juifs , 613. Il 
leur permet de bäur le Temple du Sei- 
gneur à Jérufalem, La même. Il donne 

- un feftin fomptrueux., 615. Choqué de 


la defobéiflance de la Reine, il la ré-* 


- pudie, 616. © fuiv. Epoufe Efther, &c. 
lui met la couronne fur la tête, 618. Ap- 
- prend d'elle la confpiration de deux: 
- Eunuques, 8 les fait mertre à. mort, 
: 619. Élève Aman en dignité, le méme. 


- Lui accorde un Edit, qui condamne 


+ vous les Juifs à périr, 620: 62r. Ilreçoit 
= Efther crès- favorablement, &.dans 


quelle occafion ? 624. Se fair lire les, 


- Annales, où étoit la confpiration dé- 
. couverte par Mardochée ; 625. Va au. 
_feftin d’Efther, & y donne un arrêt de 


- mort contre Âman, 627. Donne fonan- 


+ neau à Mardochée, la même. Atcorde 
- dé nouvelles lerrres en faveur des Juifs, 
la même. Leur donne la paix pendant 
fon regne, 632. Meurr après avoir re- 
: gné trente-fixans, la méme. A.pour fuc- 


-cefleur Xerces, "4 même. 


Dôärins Condomanus, Roi de Perle. Guerre 


* que lui. fait Alexandre, Tom. ILE 4. Ses. 


‘Généraux font battuspartout, /7 même. 
- H perd lui-même une baraïlle’, & s’en- 
+ fiut, 12. Éftarrêté par fes propres Gé- 


+ néraux,@& bleflé à mort la même. Sa fins13 


- Dathan , fe joint à d’autres féditieux , & 
‘ fe-revolte contre Moyie, Tom. L:3ç9, 
: Leur punition étonnante, eo 


FE 


- dollar , Ja même. Va dans. 
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Dathemanr , forterelle du pays de lé: d 
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où fe retirerenr Les Jüifs perfécutez par 
_les nations fous Judas Maccabée, Tor. 
TTZ. 114 


David, fa nuflance, Tom. LI. 46. Il eft 


oint Roi par Samuél, 52. Le Roi Saül 
lenvoye querir ; & le’fait fon Ecuyer; 
53. Il foulage le Roï dans fa maladieen: 


jobant de fa harpe , La même. Revient. 
de la Cour chez Ifaï fon pere “5. En 


part pour porter des provifons à fes 
freres, qui éroient dans l’armée dé Saül,. 
la méme. Se vante de combattre contre 
_Goliath, 56. Son frere Eliad lui parle: 
durement, l4 même. Il offre à Saül de- 
combattre le Géant, 57. Leur explique 
comment 1l tuë les lions & les ours , /4: 
même. Refufe de mettre le cafque & la. 


cuirafle, Ja même. Ne, s’arme que d'un 
bâton & d'une fronde , 58. Terrafle 


Goliath, &cle tué, 59. Lui conpe la rêre 


. de fa propre épée, la même. Les femmes 
8e les filles chantent un air à {à gloire ;. 
da même. Il eft préfenté à Saül par Ab- 


ner ,. la même. Jonathas l'aime tendre 


_ ment, 60. Saül le veur faire périr par la 


main des Philiftins , Lamême. Il Le fair ai- 


. mer des troupes, 61. Epoufe Michol: 
. fille de Saül , 62. Tuë deux cens Phili£ 
. tins, dont il apportelesprépuces à Saül, 
la même. Echappe an danger d'être 
. par ordre de Saul, Ja même: Jouë de la . 
. harpe devant le Roi, qui effaye de le 
. tuer d’un coup delance , 60. 63, Il évite: 
# la mort par l'avis de fa femme Micho)l . - 
. 64. Se retire près de Samuël , L# même. 


anger d’être tué: 


Sexplique à Jonathas de la mauvaife 


. difpofition de Saül à fon égard , 6 ss Al- 
_ Hance entre Jonathas & David, 66. 67, 


Sur le, fignal que lui donne Jonathas .. 


_ilfe fauve & demande des vivres au: 


grand-Prètre Achimelech, 69, En re 


. foir des pains de propoñtion, 69: Ek - 
. l'épée de Goliath, 70. Se retire auprès 
- du Roi de Geth , la même. Y.contrefair 
_ Finfenfé. Se cache dansla caverne d'O- 
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Moab avec fes parens, 71. Revient dans 
la rerre de Juda , La même. ReÇoIt Abia- 
thar fils du Grand-Prètre, qui s'étoit 
fauvé de la mort, 73. Ef pique de la 
trahifon de Doëg, la même. Délivre la 
viile de Ceïla de l’armée des Philftins’, 
+4. Se fauve de-là, où 1l étoit en dan- 
ger d’être pris par Saül, /amême. Enfuite 
dans le défert de Ziph, 75. Il eft trahi 
par les habitans du lieu, qui en donnent 
avis à Saül, La même. Ne fait plus où 
fe fauver , 76. Se retire aux environs 
d'Engaddi, 77. Puis dans une caver- 
ne, où il ne tient qu'à lui de fe dé- 
faire de Saul, & comment? /a meme. 
Il parle de loin à Saül , & Jui prouve 
fon innocence & fa magnanimite , 78. 
Ya dans le défert de Pharan & de Car- 
mel , 8o. Il envoye demander quelques 
rafraichiflemens à Nabal, {a même. Eft 
piqué au vif de la réponfe infolente de 
cet homme, la même. Et charme du 
compliment & des préfens d’'Abigail , 
82. 1I l'époufe après la mort de fon ma- 
ri , 84. Revient dans le défert de Ziph, 


& eft pourluivi de près par Saül, la 


même. Il prend la lance de Saül, & le 
vafe d’eau qui étoit auprès de lui pen- 
dant qu'il dormoit , 85. Maïs ne veut pas 
porter la main fur lui, Laméme. Fait des 
reproches à Abner de ce qu'il ne garde 
as le Roi comme il doit, la même. 
Parle à Sal, & le fléchit par fes rai- 
fons, 86. Se retire chez les Phiiftins , 
87. Obtient du Roi Achisla ville de Si- 
celeg en proprieté, la même. Fait des 
courfes dans le pays de Gerfur, & des” 
Amalecites, 88. Un nombre confide- 
rable de vaillans hommes de la tribu de 


Juda & de Benjamain, fe viennentren- 


# 


dre à lui ; Ja même. Il accompagne Achis 
à la guerre, 89. Les Philiftins conçoi- 


vent de l’ombrage contre lui, & obli- 
gent Achisdele renvoyèr , 92. Retour- 
ne à Sicelég ; & la tronve faccagée par 
les Amalecites, 93. Les pourfuit par 
l'ordre de Dieu, les diffipe , & reprend 
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fur eux tout le butin de Siceleg, 94. Par: 
tage également le butin entre ceux qui 
avoient combartu , & ceux qui avoient 
gardé le bagage, 96.II apprend la mort 
de Saül, 98. Fait tuer celui qui la lui 


facontoir , 100. Son, deüil & celui de 


fes gens pour la mort de Saül , La même. 
Son cantique funebre fur cette mort, 


& fur celle de Jonathas, lamême. Il (e. 
retire à Hebron où ceux de la Tribu de 


Juda fui donnent l’onion royale, & 
le déclarent Roi , 101. Envoye compli= 
menter ceux de Jabés, fur ce qu'ils 
avoient fait enlever les corps de Saul & 
de fes enfans, 102. Envoye Joab à la 
tête de fes troupes contre Abner géne- 
ral d'ISbofeth, 103.11 regne à Hebron, 
& a plufeurs enfans, 105. Abner pañf 
dans fon parti, il lui redemande Mi. 
chol ; 106. Eft très-fenfible à la mort 
d'Abner tué par Joab, 108$. Maudit la 
famille de celui-ci, 109. La mort préci- 
pitée d’Abner le dérange dans le def. 
fein d’être reconnu Roi par tout [fraél, 


la méme. Belles paroles qu’il dit d’Abner, 


La même. Il condamne à mort les deux 
hommes , qui lui apportent la rère d'ff- 
bofeth, 110. & la fait mettre dans le 
tombeau d’Abner,le même. Il eft recon- 
nu Roi par toutes les Tribus d'Ifraël , 
111. Fait la conquête de Jérufalem , 112. 


Répond aux fanfaronades des Jébu- 


A : 5 é É 
zéens, la même. Fair Joab Généralifime 
de fes troupes, 113. Reçoit les Amba- 
fadeurs de Hiram Roi de Tyr , qui l’en- 


- + - * LE > 
. voye fehiciter fur fon avenement à la. 


Couronne , /4 même. Choifir Jérufalem 
pour capitale de fon royaume, la même. 


Âttaqué par les Philiftins, il n’a pasle 


téms de s’y fortifier, Le même. Preflé de 
la foif, refufe de boire de l’eau d’une 


citerne de Béthléem , & par quel motif? 
114. Confulte le Seigneur & défair les 


+ US E 
Philftins , les bar encore à Bochim, /4 


même. Il mene PArche d’Alliance de Ca- 


tiathiarim à Jerufalem , 15. La conduit 


. n triomphe au fon des inftrumens, /4 


er) 
NIET 


E 


DÉS MATIERE su 


mème. La met en dépôt dans la maifon 
d’'Obed-Edom pour quelque tems , 116. 
La fait tranfporter folemnellement de 
cette maifon dans fon palais à Jérufa- 
lem, 117.1] danfe devant l'Arche, Mi- 
chol l'en raille, 113. Fait du bien à Mi- 
phiboferh en confideration “de Jona- 
thas , t 19. Prend la refolurion de bâur 
une maifon au Seigneur, & en parle au 
Prophete Nathan, 120.11 a ordre de [a 
part de Dieu de n’en rien faire, 121. Se 
{oûmet à la volonté de Dieu, 122. Fait 
un amas prodigieux d'or & d'argent, 
de fer, de bois de cedre, de marbre 
pour le bâtiment du Temple , 123. 
Défait les Philiftins & les Moabi- 
tes , @& les traite avec une extre- 
me rigueur; {4 même. Fait la guerre à 
_Adaréfer Roi de Seba, 124. En empor- 
te un très-riche butin, Le même. Reçoit 
de magnifiques préfens de Thoù Roi 
d’Emele , 124. Fait la guerre dans le 
pays de Damas, & contre l'Idumée, La 
même. Ses grands Officiers , 126. Il fait 


la guerre à Hanon Roôï des Ammonites, | 


& envoye contre eux Joab, qui les cha- 
tie, 128. Va en perfonne à la crête de fes 
armées , & défait les Syriens & les au- 
tres peuples.ennemis, & les aflüjettit , 


-130. Tombe dans le péché avec Berhfa- 
bée , 131. Fair venir de la guerre Une, 


mari dé certe femme, à Jérufalem, & à 
quel deffein ? /4 méme. Lui donne une 
lettre pour la porter à Joab, & le fait 
tuer, 132. ILeft repris de fon crime pat 
le Prophete Nathan, 134. Eft furpris 


adroitement par ce Prophere, & fe con- 


damne lui-même fans y penfer, la même. 
Reconnoïît fa faute , &c en fait péniten- 
_ ce, 135. Prie avec ardeur pour [a fanté 


de l'enfant quil a de Bethfabée, 4 


même, I prend en perfonne la ville de 
_ Rabbath, 137. Exerce envers les ha- 
. birans un fupplice extrême , aprèsenle- 
ve une très-riche couronne, la même @ 
niv. Confent qu'Ammon fon fils, aille 
au feftin qu'Abfalon fon frere lui a pré- 
Tom. 1, 


paré, 141. Eft très-fenfible au meurtre 
de fon fils Ammon commis par Abfa- 
lon ,142. Apprend la révolte de ce der- 
nier, & fe fauve de Jérufalem , 160. 
G' fuiv. Renvoye Sadoc & Abiathar 
grands-Prètres, 151. Ordonne à Chufaï 
de retourner à Jérufalemavec Abfalon, 
& à quel deffein ? 152. Donne à Siba 
tous les.bierñs de Miphiboferh, &c pour 
quelle raifon , La même. Sa merveilleufe 
patience étant outragé par Sémei re 


près du village de Bahurim, 153.1larrt 


: ve à Mahanaim au delà du Jourdain, 


159. Etablir des chefs pour commander 
{on armée, 160. Elle livre bataille con- 
tre Abfalon , l4 même. Il apprend le gain 
de ce combat, &eftinconfolable de a 
mort de fon fils, & le pleure amere- 
ment, 163. Joab l’oblige de paroitre 
devant {on armée , & de lui témoigner 
de la fausfaction de fes fervices, 164. 
Il gagne le cœur de tous ceux qui 
avoienc fuivi le parti d’Abfalon, 165. 


- Eft invité de retourner à Jérufalem, 
266. Pardonne à Semeï, 167. Invite le 
vieillard Berzellaï à rerourñer avec lui 


à {a Cour, {a même. Prend à fon fervice 
fon fils Chamaam, 168. Miphibofeth 
vient trouvet ce prince à Jérufalem,, & 
à quelle eccafñon 2/4 même. Il donne la 
moirié de fon bien à Siba , La même. Fait 
renfermer pour toûjours fes concubi- 


nes dont Abfalon avoit abufé, La me- 


me. Jaloufe entre’les Tribus d'Ifraël , à 
l’occafion de fon retour , 169. Il ordon- 


ne au général Amaza de marcher con- 


re les rebelles commandez par Seba, 


170. Confulte Dieu fur une grande fa- 


mine, 173. Accorde aux Gabaonites 


fept perfonnes de la race de Saul, & 
pour quel fujer? 174. Son atrention 
pour la mémoire de Saül & de Jona- 
thas, 175. Dans une bataille contre les 
Philiftins , eft en danger d’être rué par 
Jesbi 4 même. Dénombrement des Fle- 
ros de fon armée, 176. Il entre 


de faire celui de fon peuple, 
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l’ordre à Joab, 178. Se repent d'avoir 


entrepris ce dénombrement, 180. Et : 


choïfit la pefte entre les trois fléaux 
que Dieu lui propofe , 18r. Va offrir au 
Seigneur un facrifice dans l'aire d’A- 
réüna , 182. Difpofe toutes chofes pour 
l'érection d’un Temple au Seigneur, 
184. Referve à fon fils la gloire de le 
bâtir , 185. Exhorte les chefs d’Ifraël à 
aider fon fils dans cette conftruction., 
186. Marque l’ordre des Prêtres dans 
le minifiere du Temple, la même & fiv. 
Fait linftiturion des Chantrés , 188. 


Donne à Salomon un état de fa maifon 


& defesofficiers, ro1. Ses trefors con- 
fiderables, 192. Confeil que fes mede- 
cins lui donnent pour l’échauffer dans 
fa grande vitilleffe,193. Il fait reconnot- 
tie Salomon pour Roi, 195. Reçoit.les 
complimens de toure la Cour , 196. IL 
_exhorte de nouveau les principaux d'If- 
raël à aider Salomon dans le bâtiment 


. du Temple, 197. Donne d’excellens 


avis à Salomon , /4 même © Juju. Lui 
- met en main un plan du Temple , 198 
Ses derniers ordres à ce-Prince, 100. 
- Sa mort, 202. Son cara@ere., fon élo- 


8° éme. Tous les 
Pfeaume 7 


arole. | xpliquées 
. per fainr Pierre; dites pour JEsu s- 
CHRIST, 70m. IP. 7. Recherche que 
 Vefpañen fir faire de tous.ceux qui ref 

| roent dela race deDavid, & par quel 
: ee sil 


ce de Rebecca, meurt, 


ns 4 


Décalogue ; où 


la même. 


iteufs ,. 


ses 


quel endroit, T..1.273 Ces Commande: 


mens écrits fur deux tables, /4 même. Ce 
qu'ils contiennent,  leméême © fuiv. 
Decembre ; les jours de ce mois font auf 
beaux en Judée, que ceux du Printems 
en France , Tom. III. : ” 429 
Décrer du premier Concile de Jérufalem 
fur l’obfervation des cérémonies léga- 


les, Tom. IF. 10 


Dédicace ou Confécration du Then 
Moyfe, Tom. 1... 307 
Dédicace du Temple par Salomon, Tom. IL, 
225. © faiv. Par les Juifs revenus de 
captivité , 632. Par Judas Maccabée , 


Tom. III. 105. Par Hérode, 368 


Dédicace des murs de Jérufalem, Tom. 1 £ 
- Le 650. CO" fuiv, 
Déjocés Roi des Medes,, pere d’Arphaxad, 
batir la ville d’Ecbatanes , Tom. ZI. 45 
Délivrance miraculeufe des Juifs fous Holo- 
fernes , Tom. 11. 467. @ [uiv. Sous Af- 
fuerns, 627: © fiv. Sous Philopator 
Roi d'Egypte, Tom. FIL. $r. Du tréfor 

- du Temple, qu'Heliodore: vouloiten- 


lever; 60.61. De Judas Maccabéedans 


Je combat contre Timothée Général 
d'Antiochus , 113. & contre Lyfas 


2: 


Dellius ou Gellius , ami de Marc-Antoine, 
ordre dontileft chargé en faveur d'Hé- 
rode , Tom. IT. 305. Confeil qu’il don« 


ne à Aléxandre au fujet de fesenfans. 


A cie ln Te 7 <  :  32E 
Déluge que Dieu envoye far la terre, pour 
pu 


les hommes, Tor. 1.38. En quel 


4 
> T. 0m: £. È 
— 
’étoir.? Tom. 

He 20 


DES MATIÉR ES 56 


Démas, demeure avec faint Paula Rome, 
Tom. IV. 315. Il labandonne, & par 
quel motif? er 349 


Démetrius Poliarcetés , ls d’Antigone Roi 


de la haute Afe ; lai par fon pere en 
Phénicie, perd la bataille contre Pro 
lemée Roi d'Egypre, Tom. III. 17 
Démetrius Soter, fils de Seleucus Philopa- 
tor, envoyé par fon pere en ôtage à 
la place d’Antiochus Épiphanés fon on- 
cle, Tom. III. 62. Effaye de remonter 
. furle trône dé Syrie, occupé par les 


Antiochus,136.137. Il yréüfit{ons Eu- 


pator quil tué avec Lyfiass la même. 
Ecoute les plaintes d’Alcime contre Ju- 
das Maccabée , & envoye une armée 
en Judée pour établir le premier grand- 
Prêtre, 48.11 reçoit les nouvelles plain- 
tes d'Alcime, & envoye une autre ar- 
- mée à fon fecours, 140. Troifiéme ar- 
mée qu'il y envoye ; 150. Il marche con- 
- rre Aléxandre Ballés, qui s'étoir fair dé- 
-_ clarer Roi de Syrie, 257. Lettres obli- 
geantes qu'il écrie à Jonathas, Je même 


G fuiv. Il meurt dans le combat, 162. 


Duice de fon regne, la même. Ce qu'il 
. avoit fait de fes fils, 1106 
Démerrius Nicanor, fils aîné de Démetrius 
+ Soter Roi de Syrie, effaye de reprendre 
… Jes Erars de fon pere fur Aléxandre Bal- 
és, Tom. III. 167. Ientre dans la Ci- 


- dicie, la même. Gagne la baraille contre 


- Aléxandre, 171. Demeure maître de 
… Aa Syrie, la même. Accorde beaucoup 
- d’honneurs à Jonathas, & de grands 
. priviléges aux Juifs, 172.173. S'ature la 
haine de fes foldats , & pourquoi? 174. 
*… Demande du fécouts à Jonathas, 175. 
Ef afiegé dans Antioche, & fecouru 

+ par és Juifs, La méme. Manque de pa- 
role à Jonathas, /4ême. Maltraite fon 
- propre peuple, perd la bataille contre 
- le jeune Antiochus, &fe fauve à Seleu- 


.« cie, la même 176. Ecrit favorable 


.* mentà Simon, la même. Entreprend la 
guerre contre les Parthes, qui le font 
: prifonnier, 191. Il'avoit époufé la fœur 


Démoniaques, guéris par J. C. 


du Roi des Parthes, - M A 106 
Démetrius Eucerus, Roi de Syrie, gagne 
une bataille contre Alexandre Jannée , 
Roi des Juifs, Tom, III, 240 
Démetrins Phalereus, chargé du foin de 


former la bibliotheque de Prolemée. 


Philadelphe, Tom. ZIL. 18: € fniv. Re- 
… Iegué par ce Prince, & obligé de fe faï- 
re MOUTIT , _, 2 
Démetrius, Juif d’Aléxandrie, le plus ri- 
che & le plus diftingué, époufe Ma. 
riamne fœur d'Agrppa Roide Calcide, 
Tom. IV. Lite 230 
Démetrius orfévre d’Ephele,y exciteun tu- 
multe , à quelle occafion? 7 ow. IP, 269. 
À quoi il aboutit? ACL 
Démon, il fe fert du ferpent pour féduire 
la femme, Tom. I. 14. Eft maudit de 
Dieu en mème rems que le Serpent, 16. 
Htente Jefus-Chrift,7 om. 111.486. Son 
pouvoir fur le monde, EST 


Démons , en quel état ont été créez; com- - 


mentils en font déchus, Tom. I. +. @ 
2. Ils font chafféz des corps par Jefus- 
Chrift, Tom. III. 502:520: 523. 531 534. 
(66. 572. Par fes Apôtres, 539. & par 
fes Difciples, 563. Autre qui ne cede 
qu'à Jefus-Chrift ; 556: Pourquoi® 557 
Autre chaflé d’une Pychoniffe-parfainc 


9 
- Tom. LIT. 
175 $024566, 566.572 


Dénnirement des Ifraëlites fortant de l’E- 


gypte, Tom. I. 253. Des mèmes dans fe 
défert, 299. @ 31ç. Des Levites, 317. 
Des premiers nez d'Ifraël, La méme. Des. 
Ifraëlires éncore , pour entrer dans la 
-_ terre promife , 388. Des mèmespar or- 
“dre dé David , Tom. If:1:8.:DesLevi- 
tes fous le même Prince; 186. fuiv. 
De tous les Sujets de l’Empire Romain, 
fous Augulte, Zom. LIT. 218. De tous 
 Jeurs biens:,«470. Des Juifs avantles 
derniers troubles de Jérufalem.; 70%. 
IF. _ HR 
Dénombrement des ouvriers qu 


… Joient au Temple de. Jérufler fous . 
Bbbbij 


64 TABLE GENERALE 


Salomon , Tom. II. 215. Des tables, des 
plats, 223. Des vaifleaux, des encenfoirs, 
La mème. Des ornemens , des robbes, 
224. Des inftrumens , /4 même. Des vic- 
times immolées à fa dédicace, 229 
Dent macheliers ; nom d’un rocher qui 
fournit de l’eau à Samfon dans fon ex- 
trème foif, 7owm. J. s12. Et non pasla 
dent de l1 mâchoire d'âne , dontil tua 
plufieurs Philifäins , lamèmes 
S: Denys, l'Aréopagite, converti à la foi 


par faint Paul , 7 om. 17. De “ol 
# A ! 

Dépor, téglemens touchant le dépôt, Tom. 
7 4 282 


Dépoilles ; loix touchant la purification & 
le partage des dépoüilles prifes fur l'en 


nemi ; 7 om: 48. 


DéputeX,, qui allerent confiderer la terre 
de Chanaan , Tom. L. 329. Leur rap- 
poit ; 330. 331. Tous excepté Caleb & 
Jofué , font frappez du Seigneur , -& 
meurent dans le défert, 334 

Derde , ville, la foi y eft annoncée avec 
fuccez par Paul & Barnabé, Tom. HW. 

-184. L'Apôtre y serourne, 209 

Défirs mauvais ; condamnez par Jefus- 

 Chuift, Tom. ZT. ae 

Deucalion ; .qu'eft-ce que lon doit enten- 
dre parle déluge de ce nom? To. 1. 
Diferter. ‘ F23 

Dexil, comment fe portoit chez les Hé- 

Dreux, & d'autres peuples, Tom. 1. 
ee 128 
Dexil , tout detl 


- des Juifs, Tom. L. AL 


.Devins, punis de mort par la loi de Moyle, 


De 


‘a LCR 

Dévotions idolatres & fuperftitienfes, re- 

ns le royaume de Juda par 
m.. IT. LABS "261 

Dévonernent à Vanathèr 

étoit de l'el 


SE 


interdit augrand-Prètre 


voir fous les yeux ceux qu’on dévoñoïi£, 


aux mauvais SÉNIES ; 381 
Denterofes, ou traditions des Juifs : leur 
origine , Tom. IE. 283 
 Diaconelfes : quelles qualitez elles doivent 
avoir , Zom. 11, 332 
Diacres : qualitez qu'ils doivent avoir, 
SE  - 
Diadème , & braf[elets de Saül apportez par 


A 


un jeune homme à David, Tom. II, 


99 

Diane, honorée à Ephele , Tom. IF. 158. 
Quelle éroit cette Déefle+ Defcriprion 
de fon Idole, la méme. Dévotion des 
étrangers. à en emporter des modeles, 


! 2$9: : 


Didins arrète des Gladiateurs, qui alloient 
au fécours d'Antoine, Tow. 111. » 33, 
Dien tire du néant toutes les créatures, 


Tom. I. 1. L'univers informe, 3. Lalu- : 


miére imparfare , le firmament, /a 


même. La mer, 4.Les arbres & les plan- . 
tes, 5. Lesaftres , la méme. Les poil- 


fons & les oifeaux, 6. Les animaux. 
la même. Les feroces & les venimêux, 7. 
S'il a créé les monftres la méme. Il crée 
l'homme, lameme. Le Paradisrerreftre, 


8 g Y met l’homme, & lui fair un 


commandement, 10. Fait venir devant 
Adam tous les animaux , & pourquoi ? 
10. 11. Lui envoye un profond fom- 
“meil, & dans quelle vüe? 4 mÉTMe. Ti- 
reune de fes €ores, & en forme une 
ferme, Le même. Paroles remarquables, 
qu'il prononce en la fafant voir à 
Adam, 12. Se repofe le fepriéme jour, & 
le bénit, la même. I a formé cout de rien, 


3. À formé.le morde d’üne manière 


fucceflive , 14 Son entretien avec 
- Adam après fa chûte, 16. Il fait des re- 


proches à Eve, & maudit le ferpent. 


La même. Prononce la Sentence contre 
Eve ,17. Donne à Adam & a Evé des. 
habits de peau, la même. Leschaife du 
jardin de délices avec des reproches 2. 
a même, Mer un Chérubim à l'entrée de: 
- ce jardin, 18: {parle à Cain, & refaite: 


ndérh M2 Es À 
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Les offrandes , 22. Lui reproche fon cri- 
me , La même. Lui donne un figne pour 


Yempècher d’être tué , le même. Il eftar- 


ricé des affreux defordres des hommes 
du tems de Noé, 33. 34. Eft réfolu de 


faire perir Punivers par un déluge ,.en 


parle à Noé, la même. Lui commande 
de faire un grand vauleau en forme de 
coffre, la même. Fait alliance avec ce 
faint homme, 37. 42. Lui commande 


‘de faire entrer dans l'Arche les ani- 


maux, 38. Mer fin au déluge., 40: Re- 
çoit favorablement le facrihice de Noë 


au fortir de PArche, 42. Le benit & fes: 


enfans, la même. Promet de ne plus ex- 
terminer les hommes par l'eau, 43. Fait 
alliance avec Noé. & donne l’arc-en- 
ciel pour figne decetre alliance, La mê- 
me. Confond les vains projets de ceux 
qui entreprennent de batir la tour de 


Babel, so. I parle à Abram, & lwior- 
donne d'aller dans le pays.de Canaan. 


70. Lui fait une promelle confidera- 


ble, lamêmz. Ordonne à Pharaon de 


rendre à Abram.fa femme Sara, 73. 


_Prometà Abram de multiplier infini- 
ment fa poliérité, 70.76. 83. Lui or- 
donne de faire un facrifice pour faire 


alliance avec lui, 84. Prédit les.mife- 
res aufquelles fa: pofterité fera expofée 
en Egypte, 85. Ilchange le nom d’4: 


bramen celui d'Abraham , 80. Fait une 


nouvelle alliance avec lui, & lui or- 
donne la circoncifion, Ja méme. Lui pro- 


met de faire naître un enfantà Sara, 


90. Er une nombreufe pofterité en la 


… perfonne d’Ifmaél , & en celle d'Ifaat, 
… lamême. Ikchâte.-Abimelech Roi de Ge- 


rare , qui avoit énlevé Sara, 109, Or- 
donne à Abraham d’obéir à Sara au fu- 
jet d'Ifimaël, 103. Énvoye ün Ange pour 
confoler Agar,104. Commande à Abra. 


Ham de lui facrifier fon fils, 107. En 


‘arrête l’execution , 108. Promefle qu’il 
fair à ce Patriarche pour récompenfe 
de fon ohcilfance, la même. Autres pro- 
melles à Haac, 120, Il défend à Laban 


de maltraiter Jacob, 142. Renouvelle 
à Jacob fes anciennes promefles, 154. 
Ecoute Satan, qui accufe Job, 206. 
Lui done pouvoir de perfecuter cet 
homme , la même, Livre la perfonne à 
la malice du démon, 208. Finie la dif- 
pute. entre Job & fes amis, 213. Re- 


prend: Job de fa préfomprion , & le 


juftifie d’ailleurs, Ja même. Défapprou- 
veles amis de Job ; & en quoi ? la mé- 
me. Leur ordonne d’offrit des facrifi- 
ces, La même. Rétablir Job dans fon. 
premier état , 2 14.1] enyoye un Ange: 
pour parler à Moyfe du milieu d'un. 
buiflon en feu , 229. Lui ordonte d'al- 


ler en Ecypte , & pourquoi? 230. Eux 


donne des marques d’une mifion fpe- 
ciale, la même. Oblige Moyfe de par- 
ler à Pharaon , 231. Et par fon mi- 
miftere frappeles Egyptiens de plufieurs 
playes, 239. © fuiv. IlLordonne à Moyfe 
linftitution dela Pique, 250. Cérémo- 
nies quil veutque les [fraëlites obfer- 


vent pendant qu'ils la célébreac , 4 
LA » F ; LE S 
. même © fuiv. Il envoye un Ange pour 


exterminer tous les premiers nez des. 
Eevpuens, 253. Conduit les Ifraëlites 
dans le defert avec une coloînne de 


nuce, & à quel deflein? 257: Ouvre: 


pour nourriture à fon peuple, 262. De: 
l'eau au rocher d'Horeb , 266. Er la 
victoire contre les Amalecires, 268.Il 
paile à Moyfe fur lé mont Sinaï, 230. 


- Defcend. fur Sinaï avec fa Majefté, 272. 


Y donnele Décalogue, 273 Ordonne 
à Moyfe de dreller un Autel, 275. 
Donne aux Hebreux des préceptes ju- 
diciels, 277. Touchant les villes d’a- 
zile,;279. Les meurtriers, les vols , /4 


meme. & plufieurs autres crimes, 2817, 


 fuiv, Ordonne des fêtes en fon hôn- 


neur,. 284. Oblige de paroître en fa. 


ñ « ee 2 ® Sr 
prélence trois fois l’année, /4 même. En- 


un pailage aux [fraëlires au travers de: 
la mer rouge, 259. Donne la manne 


x 


voye un Ange pour conduire les He- 


breux dans le deferc, 285. Promedes 
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| qu'il fait aux Hebreüx, s'ils font oberf- 
fans à fa voix, la même G* fiv. Com- 
mentil. paroît aux: anciens d’Ifraël {ur 
le:mont Sinai; 287. Donne à Moyfe la 
defcriprion. du Tabernacle, & de ce 
qui y devoit fervix , 289. Lui nomme 
deux ouvriers fameux pour cela , La 
même. Il eft irrité de l'idolâtrie des If- 
raëlites , qui adorent, le Veau d’or, 
290. Se laifle fchir aux prieres de 
- Moyfe ; & pardonne aux [fraëlites , 
293. Réponfe de Dieu à Moyfe , lorf- 
- qu'illut demande à voir fa gloire 294. 
1} défend aux Prêtres & Levires l’ufage 
du vin-pendant tout le tems de leur 
fervice au Fabernacle., 313. Il ordonne 
le dénombrement des Ifraclires, 214. 
-Communique fon efprit à 7o. anciens 
d’Ifracl, 3 25. Envoye des cailles pour 
la nourriture du peuple , 327. Prend la 


… défenfe de Moyfe contre Aaron & Ma- 


tie, 328. Condamne les Ifraclites re- 
belles à mourir dans le defert, 333. 


Leur donne plufeurs loix, 335. Con- 


damne les devins ; lesaftrologues , 336. 


., 362; Ordonne à Moyle de mettre 
. &nfemble douze verges , & à quel def- 


À fein? 364. Confirme Aaron dans le Sa- 
. cerdoce, 365. Eftarrité de la défiance 


de Moyfe aux eaux du rocher, 360. 
Lui ordonne de conduire fon frere Aa- 
ron fur là montagne de Hor, pour y 
… moprtir, 3704 Punit le murmure des I{- 
… fachres par les ferpens ,37r. Comman- 
. dea Moyfe de faire un ferpent d'ai- 


és au lieu de les maur- 
vengeance des Ifraëli- 
Sa 


Approuve la valeur de Phinées, 8lui 


promet le Sacerdoce, 388. Il ordonne 


un troifiéme dénombrement des Ifraë. 
e A ’ s 

lites,, la meme. Dénonce à Moyfe quil 
mourra fans entrer dans la Terte pro- 


mie, 390. Ordonne d’exrerminer les 
Cananéens, 395. Parle à Moyfe & à 


Jofué , 404. Dicte un Cantique à Moy- 
le, pour être enfeigné aux enfans d'i£ 
racl, le méme. Il apparoït en fonge à 
Salomon, & lui accordé une merveil. 
lcufe fagefle , 7° 11. 207. 230. Eftirrité 


contre ce Prince & lui reproche fes 6ri- 


mes, la méme. Lui fait reflentir les ef. 
fets de fa colere ; 240. Lui prédic,, que 
fon royaume fera divifé après fa mort, 
& que fon fils en perdra une grande 
partie, la même. Ilordonne au: Prophére 
Ahias de parlerà Jéroboam, 241. Aun 


autre Prophére de le: menacer de 


part, 250. Parle au Prophére même& 


le punir, 252. Avertitle Prophére Ahias 


de lParrivée de laReine , femme de Je. 
roboam , ee . 253 
Dieu differe de punir les coupables pour 
qu'ils fe converuiflent, Tom. 11. 144 
Sa miféricorde furpañle tous les crimes, 
= Torn. III. $24. 525. Il ne veut la perte 


- d'aucun, $$9. Délire la converfiôn des 


plus grands pécheurs, $79.N'abandon- 
ne pas les nations les plus déreglées, 
Tom. IV. à. 
Différend confiderable entre deux fem- 
“mes, qui s’accufoient réciproquement 
:-davoir étouffé leur enfant , om. ZI. 
«208. Jugé par Salomon, “209 
Dimanche, établi parmi les premiers Fi- 
: déles, Tom. IV. 267. Bonnes œuvres 


-qu'ilsy faifoïent, La méme. Sacrez my£ 


teres qu'ils y célébroient, 2717. 369 
Dina fille de Jacob & de Lia, fa naflance, 

- Tom: T. 137."E{R violée par Sichen, 
11 

Dio, ville de Macedoine, Tom. 111. 8 
D'iodore de Sicile ; un des meillenrs Hifto- 
- miens Grecs, Tom I: Differrat. 119.122. 


Ce qu'il dit des Phéniciens, & fi cela 


SERTER | 107 | Fu 
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prouve qu'ils ont paflé en Amerique? 
126. Ce qu'il raconte de la profana- 
tion du Temple par Antiochus, To. 
III. = 72 
Diodote. Voyez Tryphor. 
Diophante , Secretaire d'Aléxandre fils 
d'Hérode ; puni pour fes fauflerez , 


Tom. L'I. 398 
Diofpolis , où Lydde, ville où S. Pierre 
fait un miracle, Tom. I. eZ 


Difciples de Jefus-Chrift. Les foixante &. 


douze envoyez pour prècher dès fa vie 
mortelle, Tom. IV, $62. Leur inftruc- 
tion, la même @* fuiv, Leur fuccès,, 563 
Difcours de Moyfe aux Ifraëlites avant fa 
mort, pour les exhorter à êrre fidéles 
au Seisneur, Tom. I. 398. € fuiv. De 
Jofué au peuple pour lui faire renou- 
veller Palliance avec Dieu, Tom. I. 45$r. 
 fniv. De Samuël, aux mêmes Ifrac- 
lites, pour leur expofer les droits du 

- Roi qu'ils demandoient, 76m. Fl.26. 
. Pour juftifier fa conduite , & dévoiler 
- leur ingratitnde, 36. De Nathan à Da- 
vid, pour l'empêcher de bâtir le Tem- 
ple, 121. Pour [ni reprocher fon cri- 
me, 134. D'une femme, pour en ob- 
tenir la grace d’Abfalon , 143. & fuiv. 
De Chufai , pour détruire l'avis d’A- 
chitophel, 1 56. De Berzellai pour re- 

. fufer Les plaifirs de la Cour de David, 
_ 167. De Bechfabée & de Nathan, pour 
faire déclarer Salomon Roi, 194: 195. 


Vefpañen, 414: Aux Juifs de Jérufa- 
RS 


Difcours de Jefus-Chrift fut la nat 
Tem. III. 0. E fuiv. 
Difpute des Samaritains & des Juifs fur 
l'antiquité de leur Temple devant le 
Roi d'Egypte ; les Samaritains perdeñr 
leur caufe, & leurs Avocats la vie, 7 or. 
TE 16$ 
Differration où l’on fait voir l'excellence 
de l'hiftoire des Hébreux pardedus tou- 
tes celles des autres nations, Tom, Z 


: 7% 
Divorce permis ou toleré par la Loi de- 


Moyfe, Tom. E: 351, 359. Régles de 
Jefus-Chrift fur cet article , Tom. 111. 
s14. 50. @ fair. 
Das, écrivain qui à travaillé à l'hiftoire 
des Phéniciens, Tom, Z Differtat. 119: 
Dixmes , dûés aux Prètres de Jérufalem 
. enlèvées par les anciens erands-Prêrres,. 
- fous quel prétexte, To. IP. 283.327 
Docetes ; anciens héréciques , Fom 17. 
Doilenrs de la Loi. Voyez Scribes. Le 
Dodanim fils de Javan , s'il eft le pere des- 


> Z 7 
. Dodonéens , peuples de la Grece, sils de L- 


cendent de Dodanim , fils de avan... 
Tom. Z.$7. S'ils font les Titans de la Fa. 
ble 2. a, 


faveur dans PAfe , Tom. ITT. 285. 
Dons du S. Efprit, leurs qualitez, Tom. 
- IP.25$.. Abus. que certains Fidéles en. 
” faifoient, 261.25. Comment réglez par 
S.Paul, = ‘la même G fuiv. 
Dor, Ville. Impieté qui y ft commile, 


“Tom: IV. 156. Comment punie 357 
 Doras, confident du grand-Prètre Jon 


thas,l'affafine, & pourquoi? 7:17 223. 
Doris ; une des femmes d’Hérode mere 
“d’Antipater, To. LIL. 375. Répiidiée ; 
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& rappellé ée, 376. Eft chañlée du Palais, 
ac pourquoi ? 3 414 
Dofithée Général de Judas Maccabée, 
prend la forterefle de Characa , Tom. 
. III. 123. Laiffe échapper Timothée , à 
quelle condition , 12 
Dofithee brave re fous Judas Mac- 
- cabée, fa bleflure , Tom. ZZI. 126 
Dragon, hiftoire du Dragon & de lidole 
de Bel. Voyez Daniel. 
Droit d'ainef[e vendu , &c à quel prix, 7 om. 
F 119 
Droit des Hébreux , à quoi il obligeoit les 
enfans d’un débiteur ie Le. Tom. 
IT. 316 
Druides : ce qu'ils favoient de l’hiftoire , 
tombé dans l'oubli, 70. I. D: fertat. 
132. De quels caradtéres ils fe fer voient? 
la même. 
Drufille fœur d’ Agrippa Roi de Calcide, 
fiancée à un Prince, en époufe un au- 
tre qu'elle quitte enfuire pour Un troi- 
fiéme , Zom. IP. 230. Elle écoute faint 


Paul bb Religion, 286. 


Drufus fils de Tibére,protége Agrippa fils 
d’Ariftobule, Tor. 17. 58. Meurr, le 
même. 

Dudia, un chefs des armées de Da- 
à Le oz 

Dudim, ou Dudarm, nom < fruit que 
Ruben apporta à fa mere, Tom. L. 136 

Duel de douze {oldats de ice diAL- 


ner, Contre douse. autres de celle de 


. Joab, Tom. IL. i - 0: 

Dyratres d’ Egypte» > cé que . entend 

par-là, Tom. I ee. “14 
_ Ë 


EAU pour marquer. les enfans , la a pof- 
Rs on Le 304 
ur premiere fituation, Tom. Lis. 
yes difpofitions , la même. 

fe, He . la Loi Ê 


Eaux de Call L 
IT. + 


Edirs de Darius le: 


Eaux Salviennes, heu du mastyre de - 
Paul , Tom. 17. 
Ebode , fi c'eft le même que Ohoth a. 


parle Moyfe, Tom. I. 372 


Ecbatanes , ville très-forte bâtie par De- 
jocés Acphexad Tom. II. 455. Def. 
cription de cette Ville par Herodote, 

la même. 

Ecclefrafe de cn CR auteur de ce 
Livre, Tom. ZI. 242. De quoi il traiteen 
particulier, la même. 

Ecclefiafique ; en en Egypte par 
Jefus fils de Sirach, & en quel tems, 
Tom. III. 78. C fui. 

Echanfon de Pachorus, entre en Judée a 
Tom. III. 338.E{ 
reçü dans Jérufalem par I Phazaël ; ; CON- 
feil qu'il lui donne, 29 

Echelle myfterieufe GE par Jacob dansun 


fonge, Tom. I. 129 
Eclypfe arrivée à la mort de Jesus: 
CHRIST, Zom. III. 658 


Eclypfe à Rome au tems de Néron: cequi 
Paccompagna, & ce qui la fuivir , Tom. 


IF. 356 
Ecole célébre de S. Paul à Pppelee Tom, 
IF. 241 


qu: : plaifante maniére da les Mexr- 


_cains écrivoient autrefois, Tom, I. Dif- 
fertat. 128. Myfferteute parmi Les Egyp- 
tiens , 133 
Ecritures Saintes : additions faites aux li- 
_ vres de l’Écriture, Tom. I. Differtat, 87. 
Elles ne diminuent rien de {on auto- 

‘rité, 88. Avantages des Saintes Ecritue 
res La. toutes les autres biftoires , 79° 

_ @'fuiv: Elles fontles feules, qui nous 
. découvrent la verité des Fables , & 


+ 


. comment? 13$. Leur mérite & dignité 


incomparable , #7 


Edife. fille d’ a ie beauté, pre- 


fentée au Roi Darius. Voyez Eflher 
Mede, potr le vrai 


Dieu, Tom. LT. 587. De Cyrus, pour le 


_ retour des Juifs, 590. D'’Afluerus, pour 
… des faire périr, Git, cg D fuiv. Enfoire 


he Leur faire grace, 637. &. fuir. 


D’ Artaxercés, 
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D'Artaxercés , pour ceux de fon royau- 
me, & de la Paleftine, 633. © fuiu. De 
Philoparor Roi d'Egypte, contre les 
Juifs, Tom. LILI. 45. D’Antiochus le 
Grand en leur faveur, $4. D’Antiochus 
Epiphanes,. pour les obliger à changer 
de religion , 80. De Jules-Cefar pour 
la nation Juive, 277: 285. @ fuiv. De 
Tibére contre les Juifs de Rome,7.17. 
476.479. @ fuiv. De Claude en faveur 
de ce peuple, Tom. IV. 152. © fniv. De 
Néron contre les Chrétiens, 339 
Edom, furnom d'Efau, & pourquoi Tom. 
Æ. 119. En quel endroit eft Le pays d'E- 


dom ? 131 
ÆE dom ( le Roi d’) répond mal à l’ambaffa- 
+ de de Moyfe, Tom. I. 366 


Eclife défignée par J. C. fous le nom de 
royaume de Dieu ; Tom. ZII. 492. De 
qui elle eft compofée, 529. Affftance 
> perperuelle que Jefus-.Chrift lui pro- 
+ met, 672 
Eglife, bâtie fur le Mont des Oliviers ; 
merveilles qui y arriverent , 7e. 1i1. 


674 

Eglife des Apôtres à Jérufalem , fa fonda- 
tion , Zom. 1". 2 
Egiife Romaine fondée par S. Pierre, Tom. 
IV. 158. Eloge de fa foi , la même. Son 


autorité réünie dans une feuleperfon- 


. me, pour éviter les fchifmes, 361 
Eglifes d'Occident fondées par S. Pierre , 
ou fes fuccelleurs , 7 om. IF. 190 


 Eglifes, ou affemblées chrétiennes. Voyez 
Ajfemblées re hs 
Eglon, ville aficgée & prife par Jofué, 
Tom. T. : nes 436 
-Ecion Roi des Moabires, tient en fervitu- 
… de les IMraclites, Tom TI. 471 Eft tué 
par Aod fecond Juge de ce peuple, 
Eguillon ( gros } ce que c'étoir que cet 
.- inftrument , dont Samgar fe fervoic 


- pourtuerlesPhilftins, Tom. J. 473 


Egypte, pourquoi ce pays appellé Mez- 
gaim dans l’'Écriture ? 7 om. 1. ç2. € 58, 
Si l'on ades preuves qu'ila été peuplé 


> Leon. IV. 


après le déluge par Mérraïm, fils de 
Cham ; la même. Que la Monarchie 
Egyprienne eft une des plus anciennes 
du monde, 74. Leurs Dynafties diffici- 


les à démèler , La même. Ezechiel en. 


prophétife la défolation par Nabucho- 
donofor, Tom. II. $61. Attaquée par 


cePrince, 563. En quel état elle étroit, 


; la même. 
Egyptiens , leurs antiquitez, Tom. I. Dif- 
fertat.103. Leurs hiftoires, La même. Leur 
Chronologie fabuleufe 104. Elle con- 
tient des Dynafties & des générations, 
La même. Manethon eft an de leurs prin- 
cipaux Hiftoriens, la même. Préjugez Lé- 
gitimes contre l’autenricité des monn- 
mens Égyptiens, 105. Cham & Mez- 
raim font leurs premiers auteurs ou pe- 
res, 106. Durée des années de ce peu- 
ple inconnuë, 167. Ce que Diodore de 
Sicile dit de leur hifloire, lameme. Leurs 
Dynaflies ne font pas toutes fucceflives, 
108. Les Auteurs de cette nation ont 
. embroüillé leurs hiftoires, pouf avoir 
exageré leur antiquité, 109. Les noms 
propres de leurs premiers Rois font 
d'ordinaire inconnus, la même. Pha- 
raon neft qu'un nom commun tous 
leurs Rois, La même. Sefac. eft le pre- 
: Noms propres de quelques-uns de leurs 
Rois , lamème. Maniere extraordinaire, 
dont ils écrivoient l’hiftoire , 133. Leur 
maniere d'embaumer les corps morts, 


Tom. I. 396 
Egyptiens chaffez de Rome, & pourquoi? 
Tom. LIT. me 476. © fuiv. 


Ela fuccede à fon pere Bafa au royaume 
d'Ifraël, Tom. II. 269. Eft tué par Zam- 


ri, qui lui fuccede La même, - 


Elam, fils de Sem, pere des Elamites, 
Tom. I. 65. S'il left des Scythes ? la me- 


. me. Er des Perfes, Tow. I. Differtar. 


F 


tale, 


Elamites , peuple forti d’Ælam, fils-de 


Sem ; Tom. I. 65. Nom de leur 
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Elat , ville fur la mer rouge, attaquée par 
Rafn Roi de Damas, Tome IT. 390: 
Elcana , pete de Sarnuël, a deux femmes. 
Tom. 11.7. Comment il les traite, 
lamême © fnivi. 

Eldad prophétife parmi le peuple, Tom. FL 
326, S'ileft auteur d’unlivre? la mêmes. 
ÆEléazar fils d'Aaron, retire du feu les en- 
cenfoirs des dieux 5 © pourquoi. 
faire ? Tom. L 3632 Accompagne fon. 
pere fur le mont Hor, le voit mourir, 
& lui fuccede,. 370: Sonflstuë Zam- 
bri, & eft approuvé de Dieu, 387. IL. 
affifte an partage de la Térre de Ca-- 
Naan ;: : > 4.39: 
EléaYar fs d’ Aminadab, eft établi gar- 
dien de l'Arche à. Cattathiaien He 

- quelque tems, Tom. IE. 22 
Ebatar, prand-Prêtre, du tems de Pto- 
Iémée Philadelphe , Tom. III. 20. S'il. 
fui a. envoyé Jes foixante & douze In- 

| terprétes, 22. d fui. 17.6 fuiv. Pour. 
qui, & combien deremsilexerça le S2- 
cerdoce... 31 
ser vieillard’ préfenté à Antiochus. 
-Epiphanes, Tom. FII. 83. On le veut 
forcer de manger des. viandes défen- 
duës pat | sl même. Son: refus, | 
84 Ses pores famort, la même. 
Eléatar farnommé Æbaron, fils .de Mar- 
thatias., s'expofe par biavpute: seit: 
écrafé _ un re : Tom. Le 131 


2 
Eléaar Page qui dire Hircan par 


un reproche à OUR LIT T0 
Eléatar, Prètre prépolé à la: —. dés. 
- tréfors du : Temple, en découvre quel- 
-ques-uns à Craflus pour fauver Jesau- 
“Fites 
" ak ar frere de Re. établi se Prè- 
= eu Tom. #1 LE” . 8 : 


ns Se 


am, 
1e nl eur ae 
t à Caligula,. 


ÆEliacim orand maître de la maifoi 


; Tor. és + 37 


Eliaf ik permerà Lobis de bâtir un appar- 


…. la-même. | 


dans l'exercice publie de fa religion: 


T om. IF, 142 


ÆEléaTar chef de voleurs; fes incurfions. 


dans le pays de Samarie, & à quel fu- 
‘jet , 7 6m. IV.224. Envoyéà Rome par 


le Gouverneur.de Judée . 27 
EléaYar de race Sacerdotale , forme un: 
troifiéme parti dans. Si contre: 
certains zélateurs, & Jean de Gifcala 


4. 
Etar. Énrcur ét château 


Matlada, foûtient le fiége contre Fa 
vius Lieucenant de Tite , Tom. IP. son. 
: $e porte à une réfolution defefpérée , 
508: 
Elemens,, leur fimation plemiere, Tom. 5 à 
3. Leur difpoñuon bréfènte, la tême. 


fav. 


Eléphans. Pourleur ôter le Fe of 


leur donnoit du vin pañlé far déden: 
cens, 7 om.1T1.48. Pour lésanimes a 
combat, on leur montroit du jus de 
müres, & du vin, 130: On s’en fervoic 
Poe forte de fupplice, 48. fuive. 
i7E 

Eliacim mis fi le trône de Juda par Ne- 
chao. Cherchez Joalim. 


‘chias, envoyé pour confereravec RL 


facés, Tom. 1: 436, Difcours : imple de. 


ce Général,  — 45 
Eliacim grand- A des lerrresaux 
_Ifraëlites ,. pour les avertir de-fe forti- 


- fer contre Holofernes, Tom. IL 458 
Elite Général de Jofaphét ; nombre des. 


troupes: qu'il. CORRANOR > Tom Le 
“277 


Eliaf b grand- Prètre . tems- 7 Efdras. 
evint à. Jérufälemn, Tom IT. . êc. 


Pom ES ae. 


tement dans le Temple, ; Tom. 11: "6€ 


Elie Prophere : : fous quel-regne il parues 


Tom 373, 


Menaces. qu’ ïl fait-à 
= Achab ; fa retrait 


ins le defert Le 


yeftnourri par Dane veuve, 174. 


& 
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vd nai Dali à dé ad de ie LÉ ne a dd ee ÈS D 
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Miracle qu'il fait en fa faveur, Le BEM. 
Il reflufcire fon fils, 275. Le Seigneur 
lui ordonne d'aller rrouver Achab ; 
277. Rencontre fon Intendant, lux or- 
donne de l’annoncer à fon Maitre, 278. 
IL fe préfente à ce Pince, le-reprend 
de fes crimes, & lui enjoint de faire 
aflembler fes faux Prophetes, 279. Re- 
proche quil fait au peuple; facrifice 
qu'il lui propofe , la même. Il raille les 
Prêtres de Baal, 280. Rérablit l’Autel 
du Seigneur fur le Carmel. Préparatifs 
extraordinaires de: fon facrifice , 281. 
Sa priere au Seigneur; fon.effet furpre- 
nant, La même. Il fair mourir les Prètres 
de Baal, 282. Promet de la pluye à 
Achab , & l'obtient par fes prieres ; Le 
même. I| court-devant fon chariot, l« 
même. Menacé par Jezabel , il prend la 
fuite, 287. Son abbarement ; il eften- 
couragé par un Ange ; nourri & forti- 
fié mitraculeufement ; le Seigneur lui 
arle, & lui apparoît, 284. Nouveaux 
ordres qu'il en reçoit ; la même. I] facre 
Elifée , Prophete , 235. Il annonce à 


‘ Achab la vengeance du Seigneur , 294. 


Il reprend les gens du Roi de Samarie, 
307. & leur prédit la mort de ce Prince, 
la ième. Ipunit deux Capiraines d’O- 


chofias, 308. Pardonne au troifiéme, . 
La même. Reproche à Ochofas fon cri 


me, & lui annonce fa mort, la même. 
… Ilveut empêcher Elifée de le fuivre, le 
… même. I -palle avec lui au travers du 
Jourdain, 309: Offres & promefles qu'il 


lui fait, Leméême. U lui laiffe fon man- 


teau, & efenlevé dans un chariot de 


feu, 310. On le cherche inutilement, 


=. zur. Sa leitre menaçante au Roi de Juda, 
Jui eft rendué huir ans après fon enle- 
1,327. En quel rems elle avoit 

4 même. En quel lieu &en 


FRS ee Se AG Es : s ï 
= quel état eft à préfent ce Prophere ; la 
= même. | paroîe à la Transfguration du 


_ Sauveur, Tome FIT. de 4e 
Ebezer Intendant d'Abraham; eftenvoyé 
- par fon Maitre em Mefoporamie, pour 
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J 

chercher une femme à fon fils Le : 
Tom. I. u2.1Il arrive au pays de Nachot 
avec les préfens., 113. Fait une priereà 
Dieu, & voit paroïtre Rebecca, /a 
même. Eft bien reçu par Rebecca auprès 
du puits ; Le méme. Lui fait des préfens , 
114. Eft bien traité dans la maifon de 
Bathuël ; à qui il explique le fujer de 
fon voyage, l4 même. Illemmene Rebec- 
ca, & s'en retourne dans la .maifon 
d'Abraham, IIS 
Eliezer fils de Moyfe & de Sephora; fa 
nailfance , Tor. I. 218. EÎt en danver 
d'être tué par un Ânge, 254. EE cixcon- 
cis par fa mere, La même. 
Éliezer fils de Dodaïe Prophete; avis qu'il 


donne à Jofaphat, Tom. 1. 320$ 


Eliga?er piqué par un ferpent , eft fur: 
point d’être gueri, par faint Jacques Ie 


Elim ; endroit où les Ifraclires camperenc 


dans le defert, 7 om. I. 261 
Elimelech habitant de Bethléem, va dans 
le pays de Moab ; & pourquoi? Tom. 
II. 2. Y meurt, & ie ae femme & 


deuxfils, lameme. 
Elionée fils de Cithæus, établi grand-Prè- 
162 


Tom: F. 130 


tat. 


‘qu'il en reçoit à fon enlevementssle. 
- flrepaife le Jourdain par le moyer du 


manteau d'Elie, la même. Les hab en 
de Jericho lui expofentleurs-bele 
: Cccc y 


ob fon 
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311. Miracles qu'il fai en leur faveur, 

1l eft raillé par des enfans qu'il mau- 
dit, dont un grand nombre eft pu- 

ni fur le champ; raifon probable de ce 
châtiment , La même. Il vilite les Pro- 
phetes , & en devient le Superieur , 
312. Trois Rois le vont trouver, & 

- pourquoi ? 313. Reproche qu'il fait à ce- 
lui d'Ifraël, la méme. Et leur promet 
abondance d’eau , & une ample viétoi- 
re, La même. Une femme d’Ifraël lui ex- 
pofe fa mifere, 315. Huile qu'il multi- 
plie en fa faveur, 316. Il- vient à Su- 
nam. Droit d'hofpitalité qu’exerce en- 
vers lui une femme de cette ville. Il lui 

- offre fes fervices, & lui promet un fils, 

… 317. Exécution de fa promefle, /4même. 
A 1l eft vifité par la femme de Sunam, & 
pourquoi à 318. L'ordre qu'il donne fur 
cela à fon fervireur, n’a point d'effet , 

la même. Il reffufcite le fs déscetre fem- 
me, 319. Miracle qu'il fair en faveur 
des Prophetes de Galgala, Le même. Il 
mulriphie des pains, qu'on lui avoit don- 

. nez, 320. Le Roi de Syrie lurenvoye le 
Général de fes troupes, pour leguerir, 
la même. Remede qu'il Jui-propofe, 32r. 
Effet merveilleux qui s'enfuit, 322.11 
refufe {es préfens; graces particulieres 
qu'il lui accorde , La même. Siil lui don- 

- na la permiffion d'aider fon Prince dans 
… le culte de fes Idoles, 323 1] reprend & 
- punit l'avarice de Giezi , 324.1 fait ve- 
… nir fur l’eau le fer d’une coignée , qui y 
étoit tombée, 325. Découvre les defleins 
du Roi de Syrie contre celui &’Ifraël, 


le, La méme. Accompli£ 
eme deux propheties, Jaméme 

. © faiv. Il prédit. Mort de Benadab, le 
. degne d'Hazaël en fap cf 


336. Prophete qu'il envoye par ordre de 
Dieu pour facrer Jehu Roi d'Iraël 337, 
Execution de cette commiflion, & pré- 
diction qui y eff jointe , 338. Il eft vifité 
par Joas dans fa derniere maladie, 3ç0. 
Mort du Prophete, 360. Mort qui ref. 
fufcite à fon tombeau, la mème. 
Elin vient voir Job fon ami, To. E :11. 
Letraite fort durement, 212, Pendanr 
qu'il décide contre Job, Dieu £nit la 
difpute , 213. Il eft blâmé de Dieu, & en 
UO1 ? lamème. 

EUYa fils de Javan; fi fes defcendans ont . 
peuplé la province d’Elide 2 Tom. I. 
G 
EliXabeth femme de Zacharie; fa Ent 
fa vertu, Tom. ZII. 408. Elle conçoit 
un fils par miracle, 410. Reçoit la vi- 
fite de la fainte Vierge , 4rr. Son tranl- 
port dans cette occafion , Ja même. Elle 
met au monde Jean-Baptife, 46: 
Elmachuél Roi des Arabes ,-éleve un des 
fils d'Alexandre Ballés , Tom. LIL. 174 
Elpide neuviéme femme d'Hérode, Tom. - 

ZIT. HAE 


Elul mois des Juifs, Tom. III.  : 418 
Eläs, petit nombre des élûs, Tom. HI. 
Ses RAC 
Elymars, ville de Perfe, Tom. UT. 108. 
Son Temple fameux, … lamême. 


ÆElymas. Voyez Bar-Jefin. : 
Emathie, quel eft ce pays, & par quel 
. peuple habité? Tom, 
E moanmer les morts; comment cela fe pra- 
tiquoit parmi les Ecypriens, Tom. J. 
Emims, quel. pays habitoient cesanciens 
“héuplésiTom lee 25. 728 
Emmanuél, nom donné par le Prophere 
-Ifaïe au Meflie, Tom. 39 
ÆErmmans ville près de Jérufalem, brëlee 
par Varus en repréfailles, Tom. LIT. 
461. Apparition de J, C. à des difciples 
quiyalloient, : … 666: 


Emmans, autre ville près du Lac de Gene- 
garer Tom > Se = 2 47 
Emmaüs ; bourg confiderable de la Judée, 
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donné par Vefpalen à des foldats Ro- 
mains véterans, Zo%.1P7. $ 09. EÎt ap- 
pellé Nicopolis, la même. 
Empereurs Romains (trois } défignez & 
prédits clairement par le Prophete Za- 
charie , Tom. II. 663 
Empire de la raifon, ouvrage attribué à 
VHiftorien Jofeph, Tom.1F.2191. Ce 
qu'il contient , la même. 
Emprunt, Réglemens donnez à ce fujet, 
Tom. I. 282 
Enachs , Géans de ce nom exterminez par 
Jolué, Tom. I. 438 
Ensania , Fère des Juifs, Tom. IIT.- 106 
Encens entroit dans la compofñition du par- 
- fum que Dieu avoit montré à Moyfe, 
pour lui être OfCIE, Loms ls : 302 
Enée,paralyrique gueri par faint Pierre, & 


comment ? 70%. IP, | ÿ2 


ÆEnée, homme perclus, gueri par S. Paul, 
comment ? 7 om. IV. #10 


ÆEnfans, leurs devoirs envers pere & mere, 


Tom, >= 349 
(Enfer défigné par Jefus-Chrift fous le nom 
de ténébres, Tom. LIL. 19. Il englou- 
tira Pame & le corps, 569. Les regrets 

y feront inutiles, 629. On y fouffrira 
un feu éternel, 6:20. Son afsürance fen- 

. dée fur la ruine de Jérufalem, Tom. 17. 


Es-gaddi, ou Afafon Thamar; pays s fa 
_fituation , To. IL 302 


ÆEngaddi, Canton, où David fe fauve dans 


- une caverne, Tom. 11.77. Saüly entre, 
& y laifle un morceau de fon manteau, 
Ænigme propofée par Samfon aux jeunes 
- gens de fa nôce, Tom. I. 508. Coürume 
d'en propoler; la même & Tom. Il. 237 


Enigmes, que le Roi Hiram &c Salomon fe 
: propofoient l’un à l'autre; Tow. ZI. 


137. -Ce que les Auteurs profanes en 
_ RSR ER - A 
rapportent, 5: - la même. 


ÆEnnemis , Jefus-Chrift ordonne de les ai- 


mer, Zom. LIT. es td 
ÆErnnemi public, comment traité par les Ro- 
- mains? 70%. IF, 434 


Enos fils de Seth, attaché awculte de Dieu, 
Tom. I. 26. Sa moït, 30. De fon tems 
commence l’idolätrie , 26. S'il a prévû 


le déluge par l’eau , & le déluge par le 
27. 


feu , 
Enfeignes Romaines , portoient les images 
des Empereurs, 70m. ZI. 480. Scrupule 
des Juifs à ce fujer, 
Enterremens, comment fe faifoienr du tems 
des anciens Romains, Tom. 17. 357 
Enthonfiafes ; ou faux Prophetes des 
Payens; leurs féduétions, Tom, JF, 255 


Eutraves ; leur defcription, Tom. 27. ç04 
ÆEpaphras Apôtre des Coloffiens, demeure 


avec faint Paul à Rome, Tom. ZW, 315, 
Er y cf enchaïné pour la foi, 316. Son 
minifere, fa mort, é 318 
Epaphrodite Apôtre ou Evêque des Phi- 
lippie ns, vient à Rome fecourir faint 
Paul , &y tombe malade, Tow. 1. 313. 
Illeur porte une lettre de cer Apôrre , 

a la méme. 
Epée de Goliath ferrée par le grand-Pré- 


tre, & donnée à David , Tom. I 70 
Epée d'Apollonins, dont Judas Maccabce 
- £e fervit depuisqu'il l’eut tué, 7ow. LIT. 


Epée d'or, donnée à Judas Maceabée Le 
le Prophete Jéremie,, Tom. IL... +47 
ÆEpée lumineufe, qui parut far Jérufalem 
avant fon dernier fiége , Tom. IP. 341 
Epenèêtes , un des premiers fidéles d’Afe, 
falué par fainc Paul, Tom. 17, 269 
Ephefe, capitale de l’Afe, Séjour de fainc 
Paul en cetre ville, Tom. 17.240. Hom- 
mes apoltoliques, qui s’y joignirent à 
Jui : Difciples qu'il y trouva , Le même. 
Sacremens qu'il leur fr connoître, 241. 
Ecole célébre, qu'il y tint pour prècher 
Jefus Chrift,/2même. Miracles que Dieu 
lui faifoir opérer ; 242. Plufeurs aban- 
donnent la magie ; & à quelle oecafonà 
- la même. Mots qui y étoient en ufage 
pour les effets furnaturels, 243. Dére- 


glemens qui y regnoient, 245, Sant 


Timothée y eft laiffe par faineP 
en gouverner l'Eglife, 33, On 
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une lettre del’Apôtre, 347. Saint Jean 

J'Evangelifte y fixe fa demeure, 358. 

Cerynrhe y enfeigne fes erreurs , 359. 

Et pourfuivi par faint Jean, ES3GI 

: Æphi, forte de mefure parmi les Ifraëlites, 

& combien renoit >'7o7%. II. 4 
Ephod, cé que c'étoit, & fa defcription , 
Tom. I. : 30$ 
Ephod , enlevé de la maifon de Michas par 
es Danites, Tom. I. 458. Hiftoire de 
cet Ephod AS9..C* [niv 
Ephod, fair des pendans d'oreilles des 
Madianites:, & par qui? 70m. 1. 489 
Ephore de Cumes, ce que contient fon 
hifloire des Grecs , Tom, I. Differtat. 
ss Se re 122 
Æphores , Sénateurs de Lacedémone, Tor. 
Se be Re : 178 
k  ÆEphra ville dela Tribu de Manñañfé, dans 
Jaquelle-Joas pere de Gédéon faifoit {a 

demeure, Tom. Z. 479.Un Ange y vient, 

RS - la même. 

. ÆEphraim ; &ls de Jofeph, fa naiffance, 

TOM. 1.168. Adopté & beni par J acob, 

Le ne 187 
 ÆEphraim (Tribu d') fon parrage dans la 

. diftniburion faite par Jofué du pays de 

Canaanr, Tom. L 441. Murmure & pré- 


Jéroboam y fomente un efprit de ré- 
ee :volre conrre Salomon & contre Ro- 
\ . boam; Tom. 244. 0 fui. 
| -_  Æphramites (les) défauts dans une bataille 
- par Jephté, Tom. 502. Plufieurs tuez 
{ur les guez du Jourdain, en pronon- 
| çant nn certain mot, la même: 
Æ phrée Roi d'Ecypte, Voyez Apriës. 


poux y enterrer Sara fa femme , Tom. 
RS sn EI] 


5 Des at Judas Maccabée, Le méme. 
Epicrare laiffé par Prolémée Lathure , pour 
attaque: s, leur livre plufeurs 
- places, 7 0 
Epithalame compo a 
fon de fon maña 


; s Æphron (le champ d’) cédé à Abraham, 


Ile ; fafiruation, Tom. Ils. à 


d'Egypte, Tom. II. 106. Si c'elt le Can- 
tique des Canriques ; ou le Pfeaume 
XLIV. la Même, 
Epitres de [aint Paul aux principales Villes 
des Provinces, étoient aufli pour tous 
les Fidéles.des mêmes Provinces, Tom. 
IF. 261. Ceque S. Pierre y a remarqué, 
343. Efütre aux Romains, où & quand 
écrite , 265. À quel fujet ? 266. Il yab- 
baiffe la vanité des Gentils, 267. L’or- 
outil dés Juifs , lawnême. Preferir la fou. 


mifion aux puiflances féculieres, 268. 


Aux Corinthiens, La prerniere > quand 
écrite & d'où, 240. À quelle occafior: 


A> . . . 
la même. Avis contre les divifons, les 


aimpuretez, les procez, 253. Sur le Ma- . 


riage, & la Virginité , la méme. Les 
viandes immoltes aux idoles, &lor- 
dre des affemblées, 2,4. Les: repas de 
charité & del'Eucharifie , la même. Les 
-dons furnaturels, 255. La réfurrection 
* des morts, 2,6. L’aumOne, 257. Effets 
falutaires qu’elle produifit, 2$ 8. Aux 
Corinthiens., la feconde, quand écrite, 


262. On y voir festrävaux, fes révéla 


tions , 263. Ses tentations, 264.Sesme- 


= maces envers les incorrigibles, 


m, 1. Aurmure &c Aux Galates, en quel tems? 249. À 
tend que fon partage eftirop petit,442 


“quel fujet > La même. 1] leur foütient le 
mérire de la foi, l’autorité de fon Apof- 
tolat, fon union avec les autres Apô- 
“tres, 250. Aux Æphéfreus : d'où & quand 
: écrite ? 347. On y ht la Prédeftination 


: des Gentils, la condamnation dés Gnof- 


tiques, Ja même. D'éscellens préce 


5 qu s'y difent > la 


: E 7. dela hu ss : 
ellecft2 Tom 17. $t2 


LA 


_— quel prix. ? 


D ES 

méme. À Timothée ; La premiere , d'où & 
quand écrire, 331 Inftruétions pour le 
bon gouvernement de fa perfonne & 
de fon Eglile, la même  fuo. La [e- 
corde , de & tems qu'elle a été compo- 
fée ; 348. ATire, en queltems, ée pour- 
quoi ?334. À Philémon; tems, lieu , oc- 

- cafon de cetre lettre, 515. Aux Hé- 
breux ; lieu, teims, se. dé cette: 
lettre, 324. La grandeur de J,C, de fon 
facrifice, & de fon Sacerdoce, y eft 
établie, _ la même: 
Epitre de faint Jacques : fes inftruétions fur 
‘les bonnes œuvres, l1 Confeflion, l’'Ex- 
trème- Onction, &c.7 omn.1F. 322 
Æpirres de faint Pierre , la: premiére, où & 
à qui elle a-cré écrite, Tom. IV. 184. 
Force &c mayefté qui y paroiffent; en- 


feignemens qui s'y trouvent pour tons 


L états , -185. Contre qui compofée , 
| 368: La féronde: d’où, & en quel-tems 
écrite ? 342. À qui? Ce. gi ele contient, 


343 
Epitres de fait Jean, “Tom. J 8. Ques 


hérériques y font combartus ? 2363 O7 
Juin: : 

Epitre de. faint +. en: ru tems elle a: 
été écrite, &.ce qu'elleicontient ;, Tom. 
“d Ve 97: Quels Ré elle combat 


Ærafle, accompagne faint Paul à Ephéfe;. 
Tom. IV. 240. Sa nr 270. Refte 


à Commhes À 344: 
L'Ere de Nabil re ce que c c'eft que cet- 
- te époque ? Tom. L. Differtat… 93. 


He Capiio ; Inreñndant de Tibere ; 
fair artètet Agrppa fils d’ Ariftobule, à 
_ Anthedon, -& pour quel. fajer. Tom. 


A 


-Ecr it une ie contre lui à: 


ad re de mois ? ne Lg. 
Son caracteré, & fes inclinations, La: 
\ 


… mime. Vend fon droit d’ainelle, & à: 
119. Sutnomme Edo, 


60 - 
fem facré, qui avoit été caché par lé” 


MATIERES- 


&c pourquoi ? La : même. I-eft pere As 
Iduméens , La même. Epoufe une Cana- 
néenne maloré f fon pere & fa: mere, 133. 
Vaà la chafle pour fon pere, + même. 
Eftau défefpoir. de voir la bénédiction 
de fon pere ravie par fon-frere, 125: Sa 
nombreufe poftérite fuivantia bénédic- 
ion qu'il avoit reçié > F7: Jleftirrité 
- contre Jacob, la même. Dénombrement 
de fes ie & de fes femmes, 130. 
S'il ya eu guerre ouverte entre lui & 
Jacob, 131.11 va au-devant de Jacob, 
148. Sa rencontre avec Jacob , laméme. 
Îlenterre fon pere Ifeac, 155, Sa-MOIt; 
A3E: 
Efclaves. na les efclaves des. 
Hébreux, Tom. I. 277: fuivi. 


ÆEfdres Général de Jofaphat. nombre des 


RE ape at Rene se Tome L. 
e 276: 


E (dress QU ie “un re € Gapiraines de 


Judas Maccabée , Tom. III. "127 


Æfdras Scribe AT renvoyé en Judée: 
‘par Ârtaxercés , avec un-Edit favora-- 


: ble aux Juifs, Pne FT. 633. Arrive au: 
fiéuve de Ahava, & y fait une recher- 
che des Prèrres & des Lévites,-635. I: 
en part.& arrive à Jérufalem , EE RE-- 
mere ss parmi les. 


: umble | priere au 1 Seigneur dans Er 
-ple de Jérufalem , lamême. Donne ordre 
aux Juifs de fe rendre à Jérufalem, 6,8. 
Leur fait connoître leurs iniquitez,630.. 
Nomme des Commiflaires pour. infor- 
mer des mariages contractez avec les 

Femmes-étr angeres, la mère. HefRtra- 

verfé par là Cour de Pérfe , 640. À. 

pour aide Néhémie-, 52. Lit la Loi de: 

Moyfeau-peuple, & dans quelle occa-. 

fion> 653: ER confulré par le peuple. 

654: Découverte faire de fon temis du: 


Prophete Jérémie, 654.11 fait célébrer 


a fèce des Tabernacles;, Le même. Sifot 
fait le tems de fa mors-664e54l 
<hangé les car aékéres Hk brel anciens, 


576 FABLE GENERALE, 


. 665: Si les Livres facrez ont été compo- 
{ez de nouveau par Efdras, la même. 
Efdras, fi ce livre eft de l’Aureur , dont il 
porte le nom, 7om.I. Differtat. 87. Au- 


tenricité de celivre,  lemême © [uiv. | 


Æfdrelon, ville du royaume d’Ifracl, af- 
fiegée par Holofernes, Tom. 1.458. Il 
eft obligé de l’'abandonner , 459 

Efope , {ervireur d’Alexandra, découvre 
fa fuice en Egvpte, Tom. III. 323 

Efpagne : Sifaint Paul y a été ? Tom. . 

3 

Efpions , où Députez envoyez par Moyfe, 

pour confiderer Ja Terre de Canaan, 


Tom. I. 319. Les plus remarquables de 


ces Dépurez, 330. Fontun rapport defa- 
vantageux du pays, & ce quien arrive, 
Ja même C fuiv. Autres envoyez par Jo- 
fué, fe cachent dans Jéricho , & dans 
quelle maifon, 419. Se fauvent de certe 
ville ; & retournent vers Jofué , Le 
meme. 


ÆEfprit - Saint promis par fehs-Chaf à 


fes Apôrres, Tom. IT. 637. Jugement 
qu'il devoit opérer dans lemonde, 638. 


. Ses futurs effets, 639. Ï defcend, & 


“comment-dans la maifon où les Apôtres 


- éroient affemblez, Tom. IF. s.11fe com- 
manique aux Gentils, 66. & à des Dif- 


ciples, quine le connoifloient pas, 241. 

: Dons extérieurs, qu'il répandoit {ou- 
vent fur les premiers Fidéles, 255$. Le 

: péché contre Le Saint-Efprit , eftil ir- 
treniibDles si + 01 
Efféniens, efpece de Religieux parmi les 
Fais, Lom. IL xn. 6e Tom: III Per. 
“Leurs maximes , la même  fuiv. Leur 

maniere de vivre, 223. @ fuiv. Leur 

régularité, la même C" fuiv. Bien traitez 


| Effh r, où Ediffe , fille Juive d’une fingu- 


7. H.617. Elle fuit le confeil 
hée, /a même. Devient épou- 


| pour fon oncle Mardochée 6x9. Elle 


- “dre? 


1 reçoit le diadème, 
618. Confetve toüjours de la déférence 


découvre au Roi fon mar-une confpi- 
ration contre {a perfonne ‘;*l4 même. 
Prend des mefures avec Mardochée 
contre Aman, 620. (° fiv. Envoye 
Athach fon principal eunuque à Mar- 
dochée, 622. Et lut mande de faire 
faire des prieres pour elle, 623. Elle 
jeûne ; prie le Seigneur, & fe prélenre 
devant le Roi, la même. Elle eneftre- 
çûé très-favorablémentr, la même. Invite 
le Roiàun feftin avec Aman,624.Ob- 
tient la révocation de l’Edit contre les 
Juifs, 626. Un arrêt de mort contre 
Aman, 6:7. De nouvelles lettres en 
faveur des Juifs, la même. Un autrear- 
rèr de mort contre les fils d'Aman, 
628. Son luftoire écrite par Mardochée, 
’ : 629 
Etat de la mailon , & des officiers de Da- 
vid , 7om. IT. 191. De Salomon, 109 
Etbaal Roi des Sidoniens, donne fa fille 
Jézäbel en mariage à Achab Roi d'If- 
raël, Tom. 71. F27t 
Ethai Officier de guerre, fa réponfe gé- 
néreufe en parlant à David, Tom: IL. 
JS0, TSI 
Etham, nom du lieu, où les Ifraclites fe re- 
tirerent le fécond jour de leur ‘fortie 
d'Egypte, Tom. 1. ÉrrR 250 
Ethiopiens , s'ils ont été taillez en piéces 
par Moyfe à la rère d’une armee, Zow. 
- I. 223. Ouafficgez par le même dans : 
Ja ville de Saba, &contraints de fe ren- 
is = 214 
Ethiopiens , leur ancienne maniere d'écrire 
l'hiftoire , fort extraordinaire, Tom. À. 
Differtat. re 135 
S. Etienne, V'un des fept Diacres , choifi : 
pour diftribuer les aumônes des Fidéles, 
Tom. IF. 18. Ses bonnes qualitez & fes 
_amiracles. 21. Confond par la force de 
fes raifons les Juifs opiniatres, lewëme. 
Fait dans un difcours l’abregé de Vhit- 
toire des Juifs, 22. 11 voir le Ciel où- 
vert, & Jesus à la droite de fon Pere» 
23. Eftlapidé parles Juifs, lamême. | cft 
enfeveli avec honneur parles Fidéles 
a 24: 


à a ah DL 3 


DÉS MATIERES. 


24. Particularitez touchant fes reliques, 
la même € [uiv. 
‘Érienne efclave de Claude , volé par les 
Juifs, comment vengé, Zom. IV. 189 
Etienne. Voyez Stephane. ; 
Etoile qui conduit les Mages ,-7om. LIL. 
440. Tems de fon apparition, 443 
Etrangers. Loix en faveur des étrangers, 


Tom. I. 222 


Etres fpirituels ,; quand & comment ont été 
produits , 7 om. I. pag. 1. D'où viennent 
leurs défauts, 2 

Evangile de S. Matthieu, quand, & pour 

_quilaétéécrir, Tom. IV. $0. En quelle 
Langueë90. Qu’eft devenu l’Original ? 
g1. DeS. Marc , à quelle occafon a- 
til été écrire 185. A-t-ilété dité, ou 
feulement approuvé par S. Pierre? La 
méme. En quelle Langue ? 186. En gar- 
de-t-on Original à Venife ? La même. 

De S. Lucs quand écrit? 211. De S. 
Jean; où en eft-il parlé ? 84. Quels hé- 
rétiques y font combattus ? 363. © 
fuivse nn 

Evangiles faux-attribuez à S. Barthelemy, 

_ Tom. IP. 89. À S. Thomas, 93. À S. 

Jude, 98. AS. Matthias, 100 

Evangile de Judas; Livre abominable , en 

ufase parmi les premiers hérétiques , 
omis ss 00 

Evengile de la perfetlion, Livre faux. & 

en ufage parmi les Gnoftiques, Zoe. IF. 
| 368 

Eubule, du nombre des premiers Chre- 
tiens de Rome ;. Tom. IF. 349 

Euchariflie promife par Jefus-Chrift, Tom. 

. JIL. 545. Son inftitution , 632. Elle eft 


… la nourriture des premiers Fidéles con- 


vertis par les Apôtres, 7 om: 1.8. Abus 
qui fe gliferent dans les repas, qui ac- 
compagnoient la célébration de ce Myf 
tére, 251. Réformez par S. Paul , 254. 
Epreuve nécéflaire avant la réception 
_… dece Sacrement ; énormité d'une Com- 
- munion indigne ; punitions. qui l'ont 
 fuivie, 265. Ufage de la Table Sainte 
… dans les afflémblées Chrétiennes , 266. 
_ Tom, IV. 
j 2 


| à 
Si l’ordre du faint Sacrifice, & la Com- 
munion à jeûn , ont été réglez parfaint 


Paul? 265. Lesfaints Myftéres célébrez 


de grand matin par cet Apôtre ; 271. 
Cette oblation offerte par S: Marc à 
Aléxandrie ;, 369 
Eve tirée d’une côte d'Adam, 7 om. E. 1x. 
Ce qu'Adam dit-en la voyant pour la 
premiere fois, La même. Ce que Dieu 
dit après lavoir formée , 12. Elle s’en- 


tretient avec le ferpent, fe laiffe fédui-. 


re, & mange du fruit défendu , 15. En 
préfente à fon mari, reconnoit qu’elle 
a ré trompée, & fe cache, La même. En- 
tend les reproches que Dieu lui fair, &e 
les peines qu'illuiimpofe , 16.17. Re- 
çoit de fon mari lenom d'Eve, lameme. 
Recoit de Dieu des habits de peau , eft 
chaflée du jardin de délices , la MOMmE 
Met au monde Cain, .& dans la fuire 
plufeurs autres enfans , 18. Enfante 
Abel, Lamême. À un fils nommé Seth, 
26. Meurt & à quel âge, 27. Siellea 
fait pénitence, & fi elle eft fauvée la 
même. Livre fait fous fon.nom.par les 
Gnoftiques , la même. Elle eft repréfen- 
tée par Rhea dela fable , Differsat. 
13 $ 

Evêques, qualitez qu'ils doivent avOIr » 
Tom. IV. RS er 332 
Evilmerodach fils de Nabuchodonofor ; 
:_ pere de Balchafar, Tom. IL. 531. À fuc- 
cedé à Nabuchodonofor ; la même. S'il 

. a gouverné le royaume durant la mé- 
tamorphofe du même Prince; 532+ Il 
fuccede à fon pere, 573. Traite hono- 
rablement Jéchonias capuif s fe rend 
odieux à fes fujets, eft tué par Neriglif- 
for fon beaufrere ; La même. À pour fuc- 
ceffeur fon fils Balthafar ; 574. S'il fit 
traîner le corps de fon pee, la même. 
Ce que Bérole dit de fon gouverne- 
ment, 79. Et tué par Nerigliflor ; /4 
même: À pour fuccefleur fon fils Labo- 

. tofoarchode , la même. Sic'eft lamêine 


- perfonne que Balthafar 1: SF 


Eulains Eunuque de Philomerots com- 
Dddd 
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ment 1] gouvernoit Le royaume fous ce. ou par quelque plante, anneau & con2. 


Prince, Tom: III, 75 juration, la même. 


Ennice mere de faint Timothée; {a pieté Expiation , fère des Juifs, pourquoi infti. 
Tom. IF. 110: tuée, comment célébrée, Tom. L. 3430 
Eunnque de la Reine:Candace, demande à. Se À fuiv. 
Philippe Diacre , l'explication d’un en- Extrême-Ontlion recommandée. par fainc 
droit d’Ifaie, Tom. IP 41 Et fe fait: Jacques, Tom. IF. “323 
baptifer,. 42 S'il a prèché l'Evangile Ezéchias, fuccede à fon pere Achas aw. 


aux Abyflins.& dans l'Arabie heureufe, . royaume de Juda, Tom. IL. 400. Fait: 


ouvrir les portes du Temple, y remer: 


es | 43. 
Evodie ; petfonne célébrée de l’Eclife de. tous les vales, que fon pere en avoie 


Plulippes, que faint Paul fouhaitoit de. enlevez:, la même. Fait rétablir le culte: 


. réünir avec uñe autre, Tom. IF, ‘314. de Dieu , & ôter le ferpent d’airain, & 
Euphrate fleuve du Paradisterreftre,7:Z.9. pourquoi ? /4 même. Ordonne aux Pré- 
Eupoléme:, fils de Jean député par Judas. tres & aux Lévires de trafailler {ns 

Maccabée au Sénat de Rome, Tôm. Z/L. celle à purifier le Temple &les Vales, 

: 2 149. ‘ 4o1. S'y rend & offre plufieurs vidi- 

Euriclés Lacédémonien,gagnela confiance. : mes, 402. Fair célébrer la Pâque dans 
d'Hérode,. Tom. III: 396. S'attache à. - le Temple, & invite à cette Fête tous. 
Antipater,397. Trahit Âléxandre, trom- les fujers du royaume de Juda, ceux 
pe Archelaus, amafle -du bien par fes: : même du royaume de Samarie, 404. 

… fourberies, eft reconnu 8e puni, /4 mêmes Ce qu'il fair en faveur de ceux. qui ne- 
Ænrope , Elle d'un Roi de Tyr, enlevée paf ‘devoient pas manger de l'Agneau Paf- 


les Grecs, Tom. £; Differtar. -118 cal, 406. [regle l'entretien des Prêtres,. 


Ce] 


Enfebe, ce qu'il dit de Nabuchodonofor 498. Voit avec plaifir lempteflement 
& de fes fuccefleurs ; Tor. 11." 579. : du peuple à fournir aux Prêtres de quoi: 
Eutÿquesafftanchi d'Agrippa fils d'Arifto- vivre, lazmême. Fait bâtir des maga- 
bule, accufe fon maître auprès del’'Eme : zins pour ferrer les provifons, 409. 
pereur Tibére, Tom. If6r. Erce qui … Fait la guerre avec fuccez aux Philif-- 
en arrivea l'un &à l'autre, Leméme,  tüns » 410, Il fecoué le joug des Affy- 


Eutyque, jeune: homme qui fe tuëen en- riens , 430: Ef afffegé dans Jérufalem. 


tendantun fermoôn, Tom. IV.271.1lefti -: par Sennacherib:, 432. Iltombe mala- 


- *eMüfeicé par fainr Pauls.  Jaméme de, 433: Eft confterné dela premiere 


7 nn IE LR si ES VUE TES . Re : ; ne opt ER SR) roue 
Excommunication majeure > Portée par faint- nouvelle qu'Ifaïe lui annonce, /x mé- 


* Paul contre un pécheur fcandaleux,. © y. Demande un miracle viñble fur fa. 
Tom. EF: 2$2:Fleanx-exterieurs quiace * guérifon, 434. Recoit les Ambaffadeurs 
Compagnoient ordinairement ces fortes de Mefodach: Roi de Babylone, & leur : 


X 


2: à x 3 + 5 RE FE É Le SEC Ce EPS HET TD | 2 
d'excommunications. mére. E‘Apôtre STE voir festréfors, 435 . Reçoit hum 


-_ s'en fertcontre des hérériques , 331334. “blemenr les reproches & la prédiétion: 
Æxcommunication mineure, ordonnée: par -- d'Ifate, La mème. Il donne de l'argent à: 
-$ Paul 4:Fégard de cerrains pécheurs, - Sennachetib, pour l'obliger à fe rt 
parmi-les Juifs, -CÉmmMeEnt ls. 2 ficie rs-pou récon rér les propoñrions du: 
Esdémons? Tom. II. 524: Général de Sennacherib, 457. Envoye- 


#1 Pat 


ZFIES RUE 


Leur POBOÏÉ mA: 243. Aunom. : des-Dépütéz À Hfaïe. 


fe.qui haflbientilslés démons; Ja wi: : Dieu du fecouts: 
28 Etoi-ce par q Ex [ue pacte avec lui, FA 43 9; Reçoit des. e 


LA 


FLE STAND ATEST ESS LR 
;.pour démander à. 


ar ra La 
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- Kennacherib, & les-porre au Temple, 


440. Fait fleurir la religion dans fes 
Etats, 448, Fait de grandes réparations 
dans. Jérufalem,, de même. Il meurt fort 
regretté , & laifle la couronne à fon fils 

… Manañlé.,.… | la même. 
EXéchias.chef de voleurs, executé avec fes 
compagnons, par Hérode, Tom. III. 
à #- 288 
ÆEXcchiel, ils de Buzi,commence à pro- 
phérifer, & en quel tems, 7 ow. III. 
532. Voit quatre animaux d'une forme 
extraordinaire , Le même. Il mange un 

… Jivre myftérieux par ordre de Dieu. H 
prédit.d’une maniere fenfble le fiége 
de Jerufalem par Nabuchodonofor , 
535: Il a-ordrede prendreune brique, 
& à quel ufage 2 laméme. De fe tenir 
couché pendant un tems lroité , la me- 
me. De ne manger que d’un certain 

. pain, 536 Se coupe les cheveux & la 
barbe, par ordre du. Seigneur, Le même. 
Dieu lui montre les abominarions qui 
fe commettoient dansle Temple, 337. 

Il voit des fignes. ou caractéres impri- 
mez {ur tous les Juftes , pour les garan- 
tix de Pépée des Anges exterminateurs; 

5 38.11 réprefente en figures la difper- 
fon des Juifs > S39: Il apprend la ruine 
de Jérufalem, & la deftruétion du Tem- 


ple par Nabuchodonofor ,.5 56.1 prés 


dit les malheurs, que Dieu prépare aux 

_ Juifs , La même. La ruine de Tyr, 557: 
461. EÉc.la défolation de l'Egypte par 

. Nabuchodonofor , La méme. Il louë Da- 
…. niel, à quelle occafion? _-600 


A ABIUS. entre un des premiers par la 
Ê" brèche dans le Temple des Juifs, 
… fous Pompée, T om. III. 26%. En.eft re- 
.. compenfé, la même, 
Fables , d'où font venuës , & pourquoimi- 
. {es en ufage dans l’hiftoire des peuples 
anciens? Tom. I..Differtat. 132. Quand 
ont été en honneur? 135. Veritez hif- 
toriquès qu'on y découvre, 136136 
Æaïtienx , qui avoient à leur tête Simon 


\ 


‘& Jean, commettent des defordres ef- 
froyables, dans Jérufalem pendant le 
_fiége, Tom: IV... 447. Gfuiv.473 
Fadus , Gouverneur de Judée, difipe une 
troupe de Jufsarmez, & les voleurs 
qui pilloientla Province, Tom. L7. 170. 

Il fait mettre à mort le faux Prophete 
Theudas,. _ 172 
Falconille , fille payenne, Tom. I. 180. 
Si elle a éré délivrée de l'enfer par les 
._preres de fainte Thécle ? 181 
Fallots antiques, pafloient pour des lam- 
pes parmi les Juifs, Tom. III, 628 
Eamine, dans le pays d’Ifraël , autems d’un 
des Juges, Tom. !1. 2. Sous David, 475. 
Sous Hérode, Tom. III. 350. Au der- 
nier fiéce de Jérufalem , To. 177. 464. 

5: 471. © fuiv.48@ 

Farine employée. dans tous les facrifices 
offerts au Seigneur, Zomm. T+ 338 
Fanflus Cornelius, fils de Sylla, entre le 
premier par la brèche du Temple de 

… Jérufalem,7 0.111.261. ER recompenfé 
- par Pompée ee. la mêmes 
Faux _Apôtres, corrupteurs de VEvangile , 
Tom. IV... 249.263.266, 314. 316.337 
Faux-Prophétes, féducteurs des Payens ; 
Tom. IV. LS $ 
Faux-Prophètes ; entretiennent le peuple 
de. Jérufalem. dans fon opiniätreré à 


nie le mar 


Felix, Capitaine Romain, attaque. Pha- 
. zaël fils d'Hérode , Tom. TI. 293. [la 
. le deffous, 2e dla mêmes 
Felix, Gouverneur de Judée pour les Ro- 
mains, prend. part aux pilleries qui s'y 
- Æfaifoient, Tom, IP. 225. Son mauvais 


_ gouvernement ; 226. Il fait tuer le 


grand-Prètre, & pourquoi?229. Epou- 
fe la fœur du Roi de Calcide, 230. Re- 
.-çoit des accufationscontre S.Paul,184. 
L'écoute parler fur la religion , 285. 
- Eft revoqué, Feflius lui fuccede , 29% 
Femmes, elles faifoient la garde du Taber- 
nacle dans le defert, Tom... 303. Snel- 
les la font dans le palais du Rot,de 
Ddddiÿ 


s80 
Perfe ? l4 même. Cérémonies legales or- 
données par Moyfe après leur accou- 


chement, 364. Elles n’étoient pas comp- 


rées dans les dénombremens parmi les 
Juifs, Tom. If. 2. Etoient communes 
parmi les Gnoftiques, Tom. IV. 368. 
Comment elles devoient prier dans l’E- 
ghfe, 254. Il leur eft défendu d’y en- 
feigner, 250. 532 
Femme. perfecutée par fes créanciers, au 
terms d’Elifée ; Tom. ZI: 315. Elle en eft 
aflifiée par un miracle, 316. Autre qui 
en obtient un fils ,il meurt, & il le ref- 
füfcite, 319. Cruauté de deux autres 
pendant le fiéce de Samarie fous Jo- 
ram, 331. D'une troifième au dernier 
fiége de Jérufalem, Tom. IP. 474 
Femme pécherefle aux pieds de J. C. ob- 
tient la remiflion de fes pechez, & 
pourquoi ? 7 om. III. 522. C fuiv. 
Femme furprife én adultere , es accufa- 
têurs déconcertez par J. C. 7om. ZIL. 
87 

Femmes Dévotes , qui fuivoient le Sauvéur; 
ce qu'il leur dit en portant fa Croix, 
Tom. IET. 6ç $. Elles fe tiennent fur le 

- Calvaire jufqu'à fa fépulture , 660. 661. 


Achettent des parfums ,'pour embau- 


mer fon Corps, 662. Vontà fon tom- 
beau, /4 même. Ne l’y trouvent point, 
6633 mais feulement des Anges; en in- 
forment les Apôtres, La même. Elles ren- 
contrent JEsus-CHRisr reflufcité, 
Femmes Dévotes, qui foulevént la ville 
d’Antioche contre S.Paul & S.Barnabé, 


Tom. If. 177 


Férrmier. Parabole du Fermier infidéle’, 


Gentils ap je 


des Juifs, La mêm 


# 
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vres au feftin , & y prendre les dermies 
res places, la même. 
Feffins fomptueux donnez par Balthafar 
Roi de Babylone ; Tom. II. $75. par Af- 
fuerus, 61j. © fuir. 


_Feffus faccede à Felix dans le: gouverne 


ment de la Judée, Tom. IV. 194. En. 
voye faint Paul à Rome fuivant {on ap= 
pel ; 206. 300. Il meurt, 318 
Fêtes des Hébreux ordonnées par le Sei- 
gneut , 7 om. I. 184. Quand leurs jours 
de Fères commencçoient & finifloienr 2 
Tom. FIT. : 662 
Fête de la Päque , quand inftituée? Tom. Z. 
250. ©" fuiv. Comment elle fe célébroir, 
= - Fe 
Fête de la Pentecote , pourquoi inftituéer 
Tom. I. 343. Maniére de la célébrer , Je 
: même, 
Fête des Tentes, ou Tabernacles; en mec 
moire de quoi inftituée ? Tom. I. 3434 
Comment on la célébroit, Lemême. Tom. 
II. 250. Comment elle le fut par Judas 
Maccabée? Tom. III. 106. Jefus va à 
Jérufalém à la fête des Tabernacles, 
Tom. III. 583. C'fuiv. 
Fête de l'E xpiation, pourquoi établie, Tom. 
1. 343. Comment célébrée,  laméême. 
Fête des Trompettes, ce que c'étoit, Tom". 


: 7 4 

Fête des Sorts, pourquoi établie? Tom. JL 
Sd : 630 

Fête des Lumiéres , la mème que celle de la 
Dédicace du Temple par Judas Macca- 
bée, Tom. LIT. 105. Quand & comment 
-_onla célébre'à prefent parmi les Juifs? 
nie 106 

Féré de la Xylephorie’, ce que c'étoit? Tom. 
AT 68. Tom We 7553552 380 
Fête pour la défaire d'Holofernes, Tom. 
Fêfe pour la découverte du feu facré, 


ÉTÉ 


| ance des Juifs fous Phi- 
. 
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Fête pour le jour auquel les Juifs entrerent 
dans la citadelle de Sion , Tom. IE. 
188 
Fête pour pleurer la deftruction du Tem- 
ple, Tom. IF. 49 
Feu envoyé du Ciel , confume les facrifices 
d’Aaron, Tom. I. 311. Et celui dEle, 
Tom. IT. - 281 
Fencétrangeremployé par les enfans d’Aa- 
ron fur l’Aurel du Tabernacle, caufe de 
leur mort, 7 om. I. 312 


Feu facré caché dans un puits par Jérémie, 


: Tom.7I,548. Et en quel rems-découvert? 


= +  $49-6$4 
Feu mis à la ville de Rome, & par qui ? 
Tom. IF. P 337 


Figues , paniers pleins de ce fruit , que 
Dieu fair voir à Jérémie ,-& en figne 
de quoi ? Tom. IT. $20 

Fille féduire ou violée; réglemens à ce fu- 

Jet, Zum Le 7 282 

Fille facrifiée par fonipropre pere, Tom. I. 

de % £ OI 

Fille prétenduë morte & reflufcitée par 

--Apollonius de Thyane, Tom. IP. 357 

Filles choifies pour être les conctibines de 

- Darius, 70m. I1.6r7. Maniere donton 

… les difpofoir, & rèms qu'on employoit 

avant que de les préfenter au Roi, 

618 


Fils de l'Homme, pourquoi Jesus-CHRisT 


{e qualifioit ainfi, Tom. III. 493 
Fils de l'impureté ; livre en ufage parmidles 

Gnoftiques, Zom. IP. - 363 
Firmament ; fa création, Tom. I. 3.04 
Elaccus. Noyez Avillins. 
Flaccus. Voyez Pompomus. = 
Flenves qui fortoient du Paradis terreftre, 
= Tom. L. 9. Leurs noms, laméme. Sileurs 

fources font au même endroit qu'au 


commencement du monde, Le même. 


Floriens , noms d'Hérétiques, Tow. 177. 


 : ee 
ÆFlorus fuccede à Albin dans le gouverne- 


ment de la Judée, 7om. 1 «335. Son 
mauvais caractere, 336. Maux qu'il fair 
aux Juifs, la même. Il recommence à les 


Foudre tombe fur lac pe que Neronte- 
* noit, 7 om. IP. = 


maltraiter, 372. Prend de l’argent qu'ils 
lui offrent , & les trompe, 373. Fait faire 
main baffe fur plufieurs Juifs de Jéru{a- 
lem , 375. Leur fait toutes fortes de pei- 
nes , & les poufñle à bout , 377. Veur fe 
rendre maître du Temple, & fe fauve 
à Cefarée , la même. Prévient Ceftius 
contre les Juifs, 378 
Flotte de Salomon pour des voyages de 
Tong cours, Tom. IT, 234, & furtout 
d'Ophir, & la même. 
Fohi Roi de la Chine, en quel rems vi- 
voir, 7 om I. -Differtat. 111. Au-delà de 
fon regne on ne rencontre dans les an- 
tiquitez Chinoifes , qu'obfcurité, /4 
1RCMEe : À 
Fondation de Rome, tems qui la précede 


peu affüré, Tom. I. Differtar. 124 
Fontaine de la fagelle , livre : fi Moyfe en 
eft l’auteur, Zoom. L 418 


Fortunat ,affranchi d’Agtippa , accufe Hé- 
sode fon oncle, devant Caligula , Tom. 
IV. 114 

Forturat , porteur d’unedettre de S. Paul , 

 Tem. IV. 2$2 


Foñer. Droit confervé aux Juifs de je 
her ce fupplice contre les violareurs de 
la Loi, Tom: HA. <623. Exérce für Js- 
SE 2 
Ffanges. Les Ifraëlites en portoient au bas 
de leurs robbes , pourquoi? Tom. L. 


Frere obligé felon la Loï d’éponfer fa de 
{œur , lorfqu’elle reftoit veuve fansen- 
fans, Tom. I. 355. Comment il cedoit 
{on.droit à unautre, la mmême. 

Fronde, dont David fe {ervit pour tuer Go. 
Hath, 7om. II... 59 

Fronton, affranchi de Tite, 2 ordre de 
garder ‘plufieurs prifonniers Juifs, & 
d'en difpofer >» Ton. IP, 02 

Fulvie, femme de condition , ttompce 
par dés Juifs à Rome , Tom.111. 

Dddd üj 
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Furius entre un des. premiers par la.bré- 
che du Temple de Férufalem fous Pom- 
pée, 7 om. TEI. 261. Eneft recompenfé, 

la même. 


G 


N AAL., Sichemite, {e déclare hau- 
( tement contre Abimelech, 7e. 
1. 493. Il forr de Sichem, eft mis en 
fuite par Abimelech, laméme & fuiu. 
Gabza, ville des Benjamites, où arriva 
 l’hiftoire du Lévite & de fa femme ou- 
tragce , Tom. I. 461. Ses habitans paf- 
{ez au fil de l'épée, 466. Célébre par fes 
défordres , Tom. IT. 366 
Gabaonites , & leurs alliez furprennent Jo- 
fué, & les Ifraélites, & font alliance 
avec eux, Zom. I. 433. Ils font atraquez 
par les Rois Cananéens, 434. & fecou- 
rus par l’armée de Jofué, a méme. Ils 
demandent à David fept perfonnes de 
la race de Saul pour les faire mouur, 
Tom Le 173 
Gabêlus emprunte, de l'argent à Tobie, 
Tom. II. 414. Sa demeure , 410. Il rend 


cette fomme à MAnge Raphaël, 425. 


Gabinius envoyé en Syrie par Pompée, fe 


se RER TENTE TUE NE RE EX EU 1 5 Ÿ 
retire après avoir rech des préfens ?— 


Tom. IIT. 2153. Accufé par Antipater, 
255. Il défait Alexandre fils d’Arifto- 


Alt 
Gad fils de Jacob & de Zelpha, {a naif- 


. pire d'Alexandre, 4 même. Il eft:ens : 


voyé à Zacharie., Tor. III. 408. Lui 
annonce la naïflance de Jean-Paprifte, 
409. Il eft dépuré vers la fainte Vierges 
. 410. Maniere dontil la faluë Ja même 
Honneurs qu'il lui annonce, 
fance , Tor. I. 136. Etymolooie de ce 
nom , la même. Reçoit la derniere bé 
nédittion de Jacob, 192. Nombre de 
fes enfans en entranten Egypte, . 18r 


Gad ( Tribu de ) demande fa part au-delà 


du Jourdain , Tom.i. 393. Elle promet 
à Jofué d'executer ce qu’elle avoir déja 
promis à Moyfe, 421. Son retour dans 
{on partage au-delà‘ du Jourdain, 448 
Gad Prophete;ordonne de la part de Die 
à David de fortir du pays de Mob, 
T. II. 71. Propofe à David le choix de 


trois fleaux, & à quelle occafon? 180, 


€ fuiv. S'il a écrit l'hiftoire de David: 
Gadare. Voyez GaXare. | 
Gaddis. Voyez Jean, filsde Mattharias, 


Gadere , Place forte à quelques lieués de 


Jérufalèm, fe rend à Vefpafien , Tom. 
IT. Se -43$ 


Gages , maniere de prêter fur gages, com- 


. ment fe pratiquoit parmi les Hraëlites , 
Tom. L. = : 3 f 5 4 


bule, 266, Fait rebârir les villes ruinées Galaad , étymologie du nomde cette mon- 


de là Judée, 267. Reçoit plufieurs pla- 
ces d'Alexandre, lamême. Divife la Jü- 
_déc en cing parties; graces qu'il accor- 
_.de à la femme d’Ariftobule , la même & 
269 Il marche au fecours de Prolemée 
 Aulerés Roi d'Egypre, La même. &c le ré- 
tablit fur le rrône, 270. Il renouvelle 

. l'alliance avec Hircan , La même. Sa vic- 
_ toire fur Alexandre, fon retour à Ro- 


PARTS EE 
_ à 


_ ” 
Sabriël Archange,paroït à Daniel fous une 
forme merveilleufe,7.Z1. 583.11 lui par- 


le des feptante femaines, après lefquel. 


les le Chriféfera mis à mort, 584. Pré- 
dit les regnes de ambyfes , Smerdis : 


Darius, Xercés, & clairement l’em- 


$ 


1. 


-… Reconnu parle Senat, 434. À pour 
Eu Other, 


tagne , Tom. I. 145, Expeditions de Ju- 
das Maccabée contre le pays-de Galaad, 
Don LE | 
Galates , Peuples de PAfe, d’oùilsétoient 
originairement ? Tom. 1V7. 250. Leur 
zele à recevoir Ja foi de faint Paul, 
249. Leut fimpliciré à fe laifler tromper 
par les faux Apôtres, 250. Ils font re- 
prispar S. Paul, la même. 
Galatie, par quels-peuples ce paysa-t-ilété 
= habité d'abord Tom... 142 


‘Galha , Empereur, prédit clairement par le 


Prophere Zacharie, 7. II. 663. Declaré 
Empereur en Efpagne , Tom. IV. 433: 

. 
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Balçale, premier campement des Ifracli- 
res & de Jofué en fortant du Jourdain, 
Tom. I. 414, Origine dece mot, 425$ 


Galgala, ville où Samuël avec le peuple 


confirme la royauté à Saul, Tom. II, 36. 
Miracle qu'Elifée y fair.en faveur d’une 
communauté de Propheres, PI9 
Galilée, Province où commandoit Jofephe 
l'hifiorien Tom. IV.395. Vefpañien y 
entre à la tète d’une armée, 406 
Galiléess mis à mort par Pilate, 7 om. III. 
571. Infultez par les Samaritains, ce qui 
en arriva, Z om. 17. 223 
Galle , pays : fi on y trouve un refte de la 
- langue Gauloife, Tom. I. Difertat. 133 
Gallion , Proconful d'Achate. 


pour la conquerir , Tor LIL. 353e Mau 
vais fuccez de cette entreprife, la même. 
Gamala, ville affiegée & prife par Vefpa- 


fien , Tom. IF. 419: 
Ganaliel, Docteur de la Loi, parle dans le 


Sanhedrin en faveur des Apôtres, Ton. 


_IP.17. S'ila été maître de faint Barnabé 
_ & de fainc Paul, lemême 25. Ce qu'il. 
rapporte des reliques de fainrEtienne ,. 


24 


Garin , montagne. Moyfe ordonne d'y: 


élever un Aurel, & à quel deflein? Tom. 


_I.399. Jôfué le fax: ériger» 432 Sie 
_ ‘Temple bâri fur ce monta étéconftruic | 
= par Manallé, petit-fils du grand- Prêétre- 

_ Eliañb, To. II: 663. Combien* cette: 
È montagne étroit confiderée , Ton, IP... 


- Ga 


Gaiganule : Te où Darius perdit Ë Das 
taille contre Alexandre, Tom. III, 12- 
Gaules , Ont été- long-téms fans forme de: 


gouvernement ni de religion , Tom. JL. 


PE D Si S: _. ya FM Tom: 
. IP 


_ : 


SLI 


même. 


S. Paul eft + 
traîné devant lui , Tom. 254 
- Gallus , envoyé par Augufte en Arabie 
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s14. Temple de cette ville dedié à D 
gon, 515. Elle fe foûleve contre Simon, 
qui lafhiege , pardonne aux habitans , 
la purifie, & rétablit {es fortifications; 
Tom. III. 187 
Gaï%are on Gadare , lieu de l: demeure de 
Jéan Hircan, fils de Simon, Tem.IIL. 
1 8 
Gae , ville affiegée & prile par ee 
T. III. 177. Les habitans demandent la. 
paix, à quelles conditions elle leur eft: 
accordée , la meme... 
Gaïer ; ar donnée par e Roi d’ ’Egypte à à 
{a.fe en dot pour fon mariage avec 
Salomon , Tom. LI, 206. Elle cf La 
fiée par oo 
GaXera, forterefle des Philifins, ne. 
par Judas Maccabée, 7 om. LIT. 113. Elle : 
et pillée & brütée, la meme. 


Géants qui affiegent Jupiter, ce qu'ils re 


_ prefentent de l'hiftoire, Tom. Z: Differr… 
136: 


Géants du pays de Canaan Exterminez:par 


l’armée de Jofué, Tom. I. 438. Il en: 
refte quelques- uns dans certaines villes, 
la même. 


Gebbethor, ville des Philiftins affiegée par* 


Nadab Roi d'Ifraël, oùileft tué, Tom. 
IT 


246$. 
Gé édéon, fixiéme Juge d’ Hfraël, efte engagé 


pal Ange du Seigneur. à délivrer fon 
peuple de la rviudedes Madianites ,. 
Tom. I. 480. Fait cuire un chevreau , &: 


- Joffre à l’Ange, la même. Il renver{e un: 


Aurel _&un Los des faux Dieux; AST.. 
Les habitans dela ville veulent le mer. 


— tre mort , 48%: Miracle de la Toifon: 


en fa re 483. Il eft reconnu par le 

peuple-comme défigné de Dieu pour les: 
délivrer, Ja meme, Il obferve. fuivant 

… l'ordre du Seigneur la maniere dont fes: 

foldats boivent le long. de la riviere. 

434. Ne prend que troîs cens hommes: 
pour combattre l'ennemi, & les armes 


_ _ dune façon extraordinaires. 485, Fair 
GATE» ville- dont Samfon enleve les por=.. 
ces, Zom 1. nr. Il y:elt misen prifon,. 


pendre les principaux de la ville-de So 
coth , pour la ‘pou infolente ji ils: 


Be 


Jui avojent faite, 486.11 tuë lui-même 
Zebée & Salmana, 487. Voit avec plai- 
fir les têtes d'Oreb & de Zeb, Princes 
des Madianites , 488. Ifraël lui défere la 
royauté, la même. Il demande feulemenc 
les pendants d'oreilles des Madianites, 
& ternit {a gloire en faifant ün Ephod 
de ces pendants, 489. Meurt, & laiffe 
foixante & dix fils, 400. Abimelech, 
un de fesenfans, prend le gouverne- 
ment après fa mort, la même. 
Gédor , lieu fortifié contre les Juifs par 
Cendebée, Tom. IIT. 107 
Gebon, euve du Paradis terreftre, Tom. TI. 


< 9 
Gehon ou Gihon, fontaines dans Jérufalem, 
& en quel endroit , Tom.II. 195. 196 
Gelboë , montagne fur laquelle Saül fur tué 
par les Philiftins, Tom. IT. 96: 97 
Genefe (la ) ce que c'eft, Tom. I. vi]. vu. 
1x. Sans ce livre, l’hiftoire du monde 
{éroit dans la confulon, vitj. Quel mo- 
tif a porté Moyfe à commencer fon ou“ 
vrage par le livre qui porte ce nom, 
” Tom. I. Differtat. 82. 83 
Genefe (la peure ) fi Moyfe eft auteur d’un 
telouvrage , Tom. I. | 418 
GeneXareth ; lac de ce nom. Voyez Tibe- 
AA 
Gênrils demandent à voir Jefus, To. III. 


613. 1l leur eft annoncé par faint Pierre, : 


Tom. IV, 56. Hs reçoivent auffile Saint- 
Efprit, enfuite le Baptème, 4 même. In- 
quietez à Antioche, à Jérufalem, fur 
lobfervance de la Loi de Moyfe , 202. 

© Décifion en leur faveur, 203 
Géographie ancienne , trés-neceflaire pour 
connoitre les premiers habitans d’un 
 payss Tom TI à _ 2 


REX 


: — 
“Geoliér commis à la garde de faint Paul & 


. de Silas, fe veut tuer, & pourquoi? 


Tom. IV. 114. ER inftruit & bapuüfé, 
Gergéféens, érendué & limites de leur pays, 
Tom. I. 60:S1à Parrivée de Jofué dans 


la terre promife, ils fe retirerent en 
Afriqe, "es: 


ve 


%e 


Glaphyra ; silé du Roi de Cappadoce, 


damême. 


GENERALE 


Germains, leurs antiquitez fort incertais 
nes, Tom. I.125. & pourquoi ? La même. 
Gerfam, fils de Moyÿle & de Sephora, {à 
naiflance, Tom. L. 228 
Gerfon, fils de Levi; fon partage dans le 
pays de Canaan, Tom. I. 447 
Geffer. Terre de Geflen la plus fertile de 
“PEgypte, donnée à Jacob pour y habi. 
ter, Zom, I. 183. Elle ne reflentit rien 
des playes dont Dieu frappa l'Egypte, 
a 


2 
S. Gervais &S. Protais , lieu &tems de leur 


martyre , Tom. 1. 339 
Geffius Florus. Voyez Florus. - 
Getes , s'ils defcendent de Magog, & quel 


€ft Le pays qu'ils ont habité? Tom, L 


Geth-Sémani, lieu où Jefus-Chrift 
coûrume de fe retirer, Tom. III. Gar 
Giefi , ferviteur d'Elifée, Tom. LL. 316. Lui 
expofe le befoin d’une femme de Su- 
nam ; ordres qu'il recoit du Prophere à 
cet égard, 317. Il employe en vainle 
bâton d’Elifée, 318. Reçoit un préfent 
.de Naaman, 323. Il en eft repris par 
- Elifée, 324. Punition de fon avarice, 
la même. Il raconte au Roi Joram les 
merveilles de fon maître, 33 


Gifcala, ville dont le gouvernement et 


* donné à Jean de Gifcala, Tom. IV. 307. 
- serenda fite, 40 
Gladiateurs : fingularité d’un combat qu'ils 


_ formerent devant Agrippa, Tom. 1. 


“161 


époufe Alexandre, fils aîné d'Hérode, 
TILL. 371.Sa haine contre Salomé,386. 
Sa douleur en voyant fon mari dans les 
 chaïnes,400. Après la mort de fon mari, 
elle eft renvoyée à fon pere, 416. Elle 
_ époufe Juba, Roi de Mauritanie, 469. 
 Énfuite Archelaüs Roi de Judée, 468. 


Signification de fes fonges, 469. Sa 


à DOfts. :  - larmême, 
Gnoffiques : nom général des hérétiques des 


… premiers fiécles, Tom. 17. 366. Sa figni 
_ fication, Je méme. Autres noms qu'on 


leur 


SAME Hsi 
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da donfoit , leurs erreurs gé ‘ofleres , 
367. Leursinfanues,, 368. S'ils ont pris 
leur doctrine dans Platon , 369? Ce 
qu'ils difoient de Seth, Tor. I. 27 
Godolias fait Gouverneur de la Judée après 
la ruine de Jérufalem , & du Temple 

_ par l’armiée de Nibuclotono fn Ton. 
IT: $47+ ER établi de nouveau pour gou- 


verner les reftes des Juifs, 550. Eftaflaf- 
finé par Ifmaël, ASE. 


Gog : grand noble de veftiges du nom 
de Gog dans la grande Tartarie, Tom. 
ZI. 53. Si Cambyle eft défigné fous ce 
nom par Ezechiel? 70%. TE 604 
Goliath Géant de l'armée des Phiiifins : 
défie toure l’armée d'Ifracl, Tom. IL. 
54. Eft terraflé, & tué par David, $9 
Gomer, fils de Japher, peuples fortis de lut, 
& en quel pays établis ? Tom. L. $3. De 
qui eft-il pere,& quels peuples font def- 
cendus de lui? 
Gomer , femme de mauvaife vie, eft mariée 
au Prophete Ofée, Tom. II: * 367 
Gomorhe. Crimes de fes habitans montez 
à leur comble, Tom. 7. 93: Ruine de 
Gomorrhe , de Séboiïm & d’Adama, 
27 
Gorgias, Général d’Antiochus Epiphanés, 
envoyé en Judée, Tom. I{1: 97. Il cher- 
che en vain Judas Maccabée, 100: Il 
“attaque les Juifs , ro6. 11 bat J ofeph &c 
Azarias , freres de Judas Maccabée , 
117. Eft défait par Judas Maccabée , & 
fe fauve, 126 
Gots, s'ils desde de Magog, & quel 
eft le pays qu’ils ont habité ? Tom. L. 53 
Gonvernement.des Hébreux ou Ifraëlites, a 
varié, Tom. À. xitÿ. Quel ilaété en dif- 
_ férens tems®? la même faiv. Et fous 
: differens maîtres,  » la même xiv 
Gonvarmeurs de Judée , leurs droits du. tems 
de Néhémie, Tom. IL: 647 
Grace donnée à ceux: qui en profitent , 
- Orée à ceux qui En abufenr, Tom. LIT. 
527. Fructifie felon les difpofitions de 
ceux qui la reçoivent, 523. Eft offerte 
à tous par JEsUS- CHRIST: S40 
Tom. IV 


Souvent rejetrée , 574. N’eftpasrefufée 
aux Gentils, Tom. IF. “184 
Grand-Maïtre, la charge de Grand- Mate 

tre de la maifon de Saloon donnée & 


Ahifar, Tom. IT. 209 
Grands Officiers de la maifon de Salomen, 
Ton. IT. 109 


Grand-Prêtre des Juifs : defcription dé fes 
habits , & de tous fes ornemens, Tom. 
I. 304. © fuiv. Sa AE à à ; 308. 
Ses privileges, 340. Cette dignité étoit 
fouvent: accompagnée de ceile de Gou- 
verneur de la Nation , Jafon achete 
cette charge, Tom. LIL. C3, Menelaüs 
la fui enleve, 66. Lyfimaque eft mis a 
fa place par Anrocbite Epiphanés, 67. 
Eupator fait mourir Menelaus ; & don- 
ne fa dignité à Alcime, 135. Après [2 
* moft d’ Made elle pañle dans ja fa- 
mille des Maccabéés , 139. Combien de 
tems elle y refta , 190, 319. Quand el'e 
cefla d’être vie ; 1° 322 
Gratus , Général de troupes d'Hérode en 
Judée, livre bataille à Simon qui pré- 
tendoit à la Couronne, & le défait, 
Tori. II. 459.1 diffipe d'autres avan- 
turiers » 460 
Gratus, {oldat Romain, falué Claude pour 


Empereur dans le rems que il Lui deman- 


“doit la vie, Tom, 17,0 148 


Gratus.Noyez Valerins. 


Grecs. Leur hiftoire, & foh note: 
Tom. I. Diferiat. 121. Elle eft la plus 
certaine de toures les anciennes mais 
avec cela mêlée de fa b| les, lamême. Leur 
époque la plus avérée éft la premiere 
Olympiade , la même. Diodore de Sicile 
eftun de leurs meilleurs Ecrivains, 122. 
Ephore de Cumes ef encore un de 
leurs Hiftoriens , Ja méme. À quoi me- 

 nentles Olympiades à > 14 mêrne. Leur hif 
toire pleine d’embarras , 123. Leur of 

‘ gine tirée d’ailleurs, que de leur propre 
pays, 124. S'ils defcendent de javan, 
fils de Taphet, ce quel “eft leufpays 

la mème PS4. 

Gr ni ; il y appaife une f6- 

Eece . 
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dition, & comment ? Tom. IV. 260 
S. Gregoire le Grand :.ce qu'il dit être ar- 
rivé au fujer des. corps de S, Pierre & 
S. Paul après leur martyre, Tom. 47. 
2 Ho iL 
Guérifons miraculèufes-, qui s'operolent de- 
tems en tems.2 la Pifcine de Jérufalem., 
Tom. IT. Ca 
 Gusrre. Loix que les Ifraëlites-devoient ob- 
ferver dans la guerre , Tom. 347. Ma- 
niere dont ils la faifbienc , /4 même. Par 
tage du Butin prisfur Pennemi, 348. 
Guërre entre les Rois de la Pentapole , & 
Codorlakomor, & fes Alliez, Tom, Es 
77. Circonftances particulieres de cette 
guerre ; noms.des Rois qui fe la firent, 
la même. G 78. Fin de cette guerre, 
Se $2: 
Ghromarns, s'il eft le premier Roi des Per- 
… fes? Tom, £: Differtass 
Gymnafe pour les exercices dés Nations, . 
bâci à Jérufalem par Jafon, Tom. LIL. 63 


; FE 


EY ÆPACUC, Prophére. Voyez 4b4- 
LA cuc 
Habits dy grand- Prêtre des Juifs leur defs 
cripuon, Tom. 1. 304. @ fuiv. Com. 
ment ils étoient gardez au rems d'Héz. 
rodé , Tom. LIT: 368. En quelles mains. 
1ls pafférent depuis, Le même & Tom. 
Fe 17F: 


2 


abits des Prêlres, qui fervoient dans le 
Fabérnacle, Tops 2 304: 
Habits des Lévites, n'éroient point diftin- 
guez de ceux des Laïques, felon la Loi, 
Tom. AP7,328. Quand ils devinrent dif: 
ER 
Habits de Tofus-Chrif partagez entre fes. 
CSS TM << 657 
ama , Champ ainfinommé, & pour- 

0m III, 649, IP... 2. 
taquée: par ordre de-Jofué ,. 


oi.de certe. ville eft. 


RE 


53 


102: 


née des Hébreux, Tom. 
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ÆHanaméel parent de Jerémie , for vend ue 
champ, & pour quelle raifon Tom, IF 


- 5 &2. 
Hanancel: Voyez: Ananel, _ 
Hanani Prophéte ; vient faire des répro- 
ches à Afa Roi de Juda de fon peu de. 
confiance en Dieu ,. Tom. LE, 267. Eft: 
mis en prifon par ordre du Roi, 268. 
À un fils nommé Jehu,, la même. 
Hananias Faux-Prophéte, soppofe à Jé- 
rémie ,.& tâche de le decrier dans l'efz 
prit du peuple & des Grands, Tom. LI: 
 —. | $2E. 
Hananie, un des Généraux d'armée d'O- 
zias Roï de Juda, To: 11. 378 
FHananie Juif, fait connoître à Nchémie. 
l’état déplorable de la Judée, Tom. IL. 
| 640 
Fanon fils de Naaz-, & Roi des Ammoni- 
tes, outrage les ambaffadeurs de David, . 
Tom, IT; 128. Eftvaincu par Joab, 129: 
Flarpe , inftrument de mufique, dont Da- 
vid joüoit parfaitement , Tom. II. $3. 
Æants lienx dans le royaume de Juda, 
pourquoi défendus par le Seigneur . 
“Zom.IE— 27 
Haïaël, choifi-de Dieu pour Roi de Syrie, 
. Tom. If;28$. Par qui facré & en quel 
 tems, 286. Riches préfens qu'il porte à. 
Elifée au nom du Roi Bénadab, & pout- 
quoi ?3;6. Prédictions qu'il en reçoit, 
. la même. 1] rapporte à fon Prince une 
_‘faufle réponfe , l’érouffe &c fe fair du 
gouvernement, la même. Attaque Joas 
Roi de Juda , lui fait payer un ibut, 
. le défair dans.une bataille, 356. Les. 
troupes font de grands défordres dans 
le royaume de Joas, Ja même. Traité 
. cruellement Joachas Roi d'Ifraël, &ra- 


_… vage fesErats, 358. Il meurt, & apour 


 fucceffèur fon fils Benadad, 361 
ÆHebal, mont fur lequel Jofué érige un. 
 Autel, Tom. I. 432. Malédiétions pro- 
moncées de deflus le. mont Hébal con- 
tre ceux. qui violeroient les Loix du 

 — la mêmes. 


Hiber ; fils de Salé , pere de Phaleg» 


Seigneur 


4 
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pourquoi donne ce nom à fon fils? 
Lom, I. - 66 
‘Hébreu , quelle eft lorigine de ce mot, 
Tom. Z. ee 66 
Hébreux ; peuple defcendu de Jacob, ce 
qui leur arrive en Egypte après la mort 
de Jofeph, Tom. I. 202. Leur hiftoire 


eft la fource de celles de tous les peu- 


ples, Differtat. 79. Is s'adonnent à la 
culrure des terres , & abandonnent aux 
Phéniciens le commerce de la naviga- 
tion, 117. Leur caractere a fair place 
au Caldéen, en quel temis? Tom. I I. 665. 
Voyez Ifraëlites. : 
ATébron , ville célébre dans la'terre de Ca- 
naan, où Abraham a demeuré, & où 
Sara eft morte , Tom. L. 109. Afliegée & 
prife par Jofué., 436. Donnée à Caleb, 
440. David y demeure au commence- 
ment de fon regne, Tom. ZI. roi. Prif 
: par les Iduméens , reprife par M ud 
Maccabée, Tom. IIT. _ 128 
#elcias grand-Prètre, fait fondre l'or & 
_l’argent que le peuple avoir offert au 
Temple, Tom. II. 484. Trouvede Livre 
de la Loi écrit de la main de Moyfe, 
485. Eft confulré. par le Roi Jofas en 
cette occafñion, 486 


\ 


elcias , fils d'Onias Commandant des 


troupes de Cléopatre Reine d'Egypte, 
défait fon filsLathure, Tom.III, 234: Sa 
_+moît s. ee … 236 


Hélène Imperatrice, fait bâtir une Eglife 


fur le mont des Oliviers, 7 om. IT. 674. 
Merveille arrivée dans certe occafion, 
=. l la même. 


| pélene Reine d’Adiabene , époufe de fon 


frere, Tom. IF. 140. Ses enfans, la mê- 
me. Elle en couronne un à la place de 
_ Jautre, 141. Embrafle fe Judaïfme, 
142. Sa prudence pour l'exercice public 
de la Religion, leméême. Seslargelles à 
… Jérufalem, 143.170. Maufolée qu'elle 
= £r conftruire aux environs, 144. Sa 


mort , fa fépulture, laméème, Si elle a | 


… embraffé le Chriftianifme?  leméême., 
Hilene ou Selêne , proftituée, femme de 


#& 


Simon le Magicien, Tom ÆP.29. Ce 
que cet impofteur difoit d'elle, 30’ 
Héléniens , {e@tateurs de Simon le Magi- 
cien, pourquoi ainfi nommez ? Zom. 1. 
£ or 353 
Héli grand-Prètre, exerce fa Judicature 
« fur les fraéliresavec Samfon, Tom, Le 
504. 516. Confole Anne femme d'El- 
cana, pere de Sarmuêël, Tom. ZI. 9. Dé- 
” {ordres de fes deux fils, 10. Il. les re- 
prend ayec nonchalance , x. Un Pro: 
phéte lui eft envoyé de la part de Dieu 
avec menaces, la même. Comment fa 
grande facrificature a fubfifté dans fa 
famille, & jufqu'à quel tems?12. € 
fuiv. Il fe foûmeraux menaces que Dieu 
ui fait par Samuël , 15. Apprend l& 
mort de fes deux fils, & la prife de 
Arche; il tombe, & meurt, 17 
Hfilicon, favori de Caligula, avis qu'il lui 
donne centre les Juifs, Tam. 17.116, 
131 
Hiliodore , Sur-intendant des Finances 4 
Roi de Syrie, ordre qu'il en reçoit, 
Tom. LIT. 5 9. Sujet, de fon voyage, la 
même. Ientre däns le Temple, & veut 
‘en enlever le trefor, 6o. Chaätiment 


qu'il éprouve, La même. Son rapport à : 


: Seleucus , 61. H fait mourir cePnce, 
ss Rd 62- 
Holmondeblataïm , endroit par où les Ifraë- 

dites paflerent ; pour fe rendre dans le 

paysde Canaan, Tom, I. 374 
Frémer , pere de Sichem, demande en ma- 

riage Dina pour fon fils, Tom. I. sr. 
Accepte la Circoncifion, &52, Obrienc 
Je confenrement du peuple de Sichem 

‘pour les faire circoncise , la même. Et 

| maflacré par lés enfans de Jacob, le 
MÊME. … 

Hénocb, fils de Caïn, 7 om. I. 24. Pere d’I- 
rad —. La même. 

Hénocb, fils de Jared, defcendant de Seth, 

… &pere de Mathufalem, 7 om. d. 30251. 
a éenlevé, s'il eftencore envie 6 
en quel endroit? 30. S'il paroîtra anipeu 
avant la fin du monde, poussé ppofer 
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à PAnte-Chrift ? la même: Ce qui en eft 
dit dans l’Apocalypfe, & dans l'Epirre 
de S. Jude , 31. Que le livre qui porte 
fon nom eft apocryphe, qui peur ètre 
l’auteur de cet ouvrage , la même. Rem- 
pli d’abfurditez, ; 32 
Henos, ville de ce noi bâtie par Caïn; 
Tom. I. 23 
Her, fils de Juda, époufe Thamar, & 
--meure fans enfans, Tom. 1® 159 : 
Hercule, de qui il éroit fils ? 7... Differtar. 
118. Temple confacré à fa memoire, 
lméme. I| reprélente Samfon, - 136 
‘Héréfies. Deux héréfies qui furent la four- 
ce de plufieurs autres au commence- 
ment de lE Ces Tom. 205 ee 350 
Héréfies répandués dans l’Eglife de Jéru- 
falem, après la mott de faint Jacques, 
par qui? Tom. IV:'3212. Et ailleurs 359. 
CG fuiv. Rs 


 Hérétiques, en {e couvrant du nom de. 
; - Chrcriens,le diffament parmilesPayens,… 


32 Cfuro. 


Tom. IF. s ) 
| Hérétiques : commentils doivent être trai- 
; . rez dansleur opiniâtreté, Tom. IP. 33. 

: < — ee 

Hermopolis , ville d'Egypte où l’on croit 

que Jefus demeura, Tom. 14 443 

Hérode le Grand, fecond fils d’Antiparer, 

établi Gouverneur de la Galilée par fon 

pere, Tom. III, 180. Ses premieres ac- 
| tions, /2 même. Il eft mandé pour en 
1 | : répondre, maniere dont'il paroîr de- 
‘ | +  vantfes Juges, 282. Averti par Hircan, 
:  : ilfe retire à Damas, & refufe de com- 
paroïtre davantage, 283. Il achete le 

- gouvernement de la Celefyrie, & veuc 

_ | fevanger de ceux qui l’avoient accufé, 

… 2#.Ileneft empèché, Lzméme. Tributs 

qu'il porte à Caflius , pour fe concilier 
amitié des Romains, 289. Il en réçoit 
ommandement de fes troupes , 290. 
“dans Jérufalem avec des foldats 
ention d'Hircan, 291. Fait 


& pourquoi? 292. Re- 


ce de Tyrs'étoient em- 


parez , 293: Défait Antigone, &enre- 

- çoit de grands honneurs , 294. Accufg 
ar les Juifs auprès de Marc-Antoine, 

1l fe le rend favorable par des préfens, 

- lamême @ fuiv. ER établi Tetrarque des 
Juifs, 207. Affiegé dans Jérufalem pat 
Antigone, 298. Il fe retire en Idumée 


avec les fiens , 301. Combats qu'il foû- 


tint en y allant, 4l ne peut profiter du 
fecours que lui amene fon frere, Je 


meme. Ni demeurer en Arabie. El vaen . 


Égypte, 302. Ses effets pillez à Jérufa- 
Jem par les Parthes , /4 même. Il refufe 
de demeurer auprès de Cléopatre, 303. 
Son arrivée à Rome, 304. Il yeft nom 

/ . J A ÿ 
mé Roi de Judée , la même. Nient pour 
s’en rendre maitre, 05. S’avance vers 


« Jérufalem, 306. Viétoire au’il remporte 


- ehGalilée, 308. Moyen furprenancquil 
: s«employe pour délivrer ce pays des vo- 
rs: & ‘rebelles,’ 309. Il en vienr à 
+:bout, & comment ? la même. Il défaic 


= 21e Barbates, 12. Ef glorieufementre- 


cû de Marc-Antoine, la même: Perres 
de céux de fon parti en Galilée, 313. 
Avantages qu'il y remporte enfuité , la 
méme. Sa blellure dans une autre ac- 


tion , 314. Villes donril fe rend maitre, 


© bataille qu'il gagne , Ja même. Il forme 
le fiége de Jérufalem, La méme. Va épou- 
fer Mariamne , revient & fe rend mal- 
tre de la ville & du Temple, 315. Sa 
religion pour le faintheu , 316, Recom- 
-penfe qu'il donne aux feldats, 317. Pha- 


rifiens qu'il traite favorablement, la 
< FEES = 6 > . D A 
même. Autres qu il fait MOUTIL ; La même. 


_ Ses defiances au fujer du Royaume de 
Judée , 318. Il obtient d'Antoine le 
-_ mort d’Agtigone, la mêmesSe défait de 
- fespartifans, s'émpare derous les biens, 
= & pour quel ufage, 319. Difimalation 
* avec laquelle il engage Hircan à reve- 
niren Judée, 321: Grand Prêtre quil 

_ établit, la même: Autre qu'il met à (& 

- place, 322. Il fait arrêter Alexandra, 


dont le frere de Ma- = qui fuyoir en Egypre avec fon fils , 324. 
| - Prend la refolution de fe défaire d'A ; 


 : ; z 


D ES 
siflobule, lamême. Comment il l’exe- 
cute, 325. Obligé d'aller s'en juftifier 
devant Antoine, la même. Il y réüflic, 
326. Son retour à Jerufalem, 327. Ses 
foupçons contre fa femme , la même. Sa 
colere contre fa belle-mere,& fon beau- 
_ «frere, 328. Maniere dont il reçoit Cléo- 
patte en Judée, la même. Prélens qu'il 
lui fait, 329. 11 marche pour elle contre 
les Arabes, & les défair, 530. Pertes 
* quil y fouffre, la même. Victoire com- 

plere qu'il remporte fur eux ; 332: Eon- 
feil qu'il donne à Antoine contre Cléo- 
patre , 333. Il fait arrêter un fecours qui 
alloir crouver ce Général, la même. Ses 
ordres pour faire mourir Hircan, 335. 
Difpoñrions des affaires de fon royau- 
me pendant for voyage vers Augufte , 
336. Noble difcours qu'il lui tient, La. 
. même. Il en recoit la confirmation de fa 
Couronne, 337. Préfens qu'il lui fait, & 
à fes amis, La même. Froideuts qu'iltrou- 
ve en {a femme, 238. Magniñicenceavec 
laquelle il reçoit Augufte à Prolémaïde, 
la même. Rafraichiflement-qu'il procure 
à fon armée dans des deferts, 339. 
Grands bienfaits qu'ilreçoir d’Augufte, 
la même. Son amour pour fa femme fe 
change enhaine, & pourquoi? 340.11 
la fait mourir, 41. Regret quilen a, 
342. Maladie qui lui en vient , fa gué- 
rifon, 343. Sa fureur, 344. Son peu 


. d’attachement à la religion des Juifs . 


346. Jeux folemnels qu'ilanftitue, La 
même. Plaintes des Juifs à ce fujet ; 347. 
Conjurarion contre Hérode , 348. Elle 
eft découverte, maniere dont le peu- 
_ ple s’en venge, 349. Précautions d'Hé- 
: rode pour {a freté, La même. Fleauxter- 
ribles fous fon regne, 350. Son amour, 
fa prudence , fa iberalité env ers fes fu- 
jers réduits à lexrrémiré, 351. Ses voi- 
- fins s'enreflentent, abondance qui fui- 
* _vircette difecre, La même. Palais fuper- 
be qu'Hérode fair bâur à Jérufalem , 
- 363: Son. fecond mariage : grands;Prè- 


tre qu'il change; ville & château qui 
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portent. fon nom, la même. Son ambi- 
tion, villes, & Temples qu'il éleve, 


354 Ilenvoye fes enfans à Rome , re- 
çoit d’Augufte trOIS Provinces, 355: Va 
- faluer Agrippa, 3 56. & trouver: Au- 


gufte , 357. I en obtient une Tetrarchie 
pour fon frere, 358. Temple fuperbe 
qu'il barit en l'honneur d’Augufte ; Je 
même. Il duninué les cributs de fes {u- 
jets, & pourquoi? la même. Son refpect 
pour les Effeniens , quelle en étoitla 


_caufe, 359. Réfolution qu'il ‘prend de 


batir à Jérufalem un Temple plus ma- 
gnifique que celui qui y étoit , fon mo- 
tif, 360. Propoñition qu'il en fait aux 
Juifs, 361. Materiaux qu'il amafle. Con- 
fcuction qu'il s’en faie, 362. Defcrip- 
tion de cet édifice , la même © [uiv. Ref. | 
pet d'Hérode quand on bâtifloir le 
Temple, 367. Sa dedicace , 368. Tours 
qu'Hérode far fortifier à Jérufalem , 
3 69.Loi qu'il porte contre les voleurs, 
la méme. Son voyage à Rome, 370. Il 
va trouver Agrippa, le reçoit magnifi- « 
quement en Judée, 371. Le fuir fur 
mer, 372. Ses liberalhtez dans le refte 
de fon voyage, 373. Il obtient d’A- 
grippa le pardon des Iliens , 4 même. Et 
la confirmation des privileges-des Juifs 
d'Ionie , 374. Divifions dans fa famille, 
La même, Il accufe fes deux fils devant 
Augufte, 377. Etfe reconcilie avec eux, 
lamême. Cinente l'amitié avec le Roi 


de Cappadoce, 379. Difpoftion qu'il 
: fait de fon royaume pour fes enfans , 4 


même. Somptueufe dedicace qu'il or- 
donne pour la ville de Cefarée, La mé- 
me O' [nid. Edifices nombreux & fuper- 

.bes qu'ilfit élever, 380. Ses vexations: 
envers fes fujets, 382. S'il a tiré de l’ar- 
gent du tombeau de David, 384. & 
faiv. Monument qu'il ft bâtir , Le même, 
Sa prédilection. ponr Antipater ,:384. 
Nouvelles brotilleriés dans fa maifon, 
387: © fniv. Ses foupcons, {a cruauté, 
fes apprehenfons , 389. Ilredonnefon 
amitié à Alexandre , 392. Etvaa Rome 
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avec Archelats pour ce fujer, 393. IL 
difipe les voleurs de la Trachonite ; La 
méme ° fuiv. Eft accufé pour ce fujer 
auprès d’Augufte, 395. Mauvais traite- 
ment qu'il en reçoit, {a méme. Il écoute 

_de nouvelles calomnies contre fes deux 
fils, 397.  fuiu. Les fait mettre en pri- 
fon, & feparez l’unde l’autre, 399.1 
eft jufifié devant Augufte à égard des 
Trachonités, 402. © fuiv. Lettres quul 
en reçoit au fujet de fes fils , 403. Il les 
accufe avec force devant les Juges nom- 
mez', 413. Les fait condamner , & exe- 
euter , 415. Renvoye la femme d’A- 

: Jéxandre à fon peres 416. Soin qu'il 

prend des enfans de fes fils, /a même. 

Noms de fes fémmes.& de leursenfans, 
417. Il pourvoir à la sûreté de la Tra- 
chonite, 419. Detourne une confpira- 

tion formée contre lui; 421. Envoye 

Antipater à Rome , la même. Renvoye 

. Phéroas dansla Tétrarchie, 422. Le va 

“voir dans fa maladie, le fait enterrer 
honorablement ,Leméme. Nouvelles dé- 

couvertes fur la confpiration d’Antipa- 
ter, 423. @ fuiv.Ille rappelle en Judée, 

431. Reproches qu'il lui fait , 432. Pu- 

nitionqu'ilen prend , 435. © J#v. Suc- 
ceffeur qu'il fe défigne dans une autre 
maladie , 436. Legs qu'il Fait à Augufte 
écà.fa femme &c à fes enfans ,l« même. 

_Maniere dont il veñfge un attentat con- 
tre fon autorité, 439. Il fe oublie à 
Parrivée des Mages, 440. Ses mauvai- 
{es intentions à ce fujer, 441. Grand 

mañlacre qu'il fait faire pour y envelo- 

per Jesus, 443 Cruelle maladie dont 

_al eft accablé, 444. Remedes qu'il em- 

_ ploye inutilement ; 445: Dereftable 


‘empêché , 4 même. Il fait mourir Anti- 

r & change fon teftament, 447. 
aufes de fon teftament, 
ifiques funerailles qu’on 
ù de fa fépulture ; Le 


lui fit, 448. Ë 
snéme. Plaintes . 


. moyen, pour faire pleurer fa mort, Le 
S même © 446. 1] veut fe tuer, &en et 
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.vant Augufle ; 463. Sa juitification 
la même & [ui 


ÆHérode , fils d'Hérode &'de Mariamne, 


Voyez Philippe. 


Æérode, fils d'Hérode & de Cléopatre : 


Torn. IIT. 


. 41 
Fiérode Antipas, où Philippe. fils d'Héro 


dé & de Cléopatre, Tom III. 417 
Nommé par fon pere fuccefleur du 


_foyaume, 436. Hérode change de def. 


fein, & ne le fair que Tétrarque de Ga: 
lilée, 447. Il va à Rome pour y foûrenir 
#es prétentions, 452. Préfente un me- 
moire à Augufte, 453. En recoir encore 


la Galilée, 464. Il conçoir de la pañlion 


pour fabelle-fœur, 494. L'époule, 495, 
Fait arrèrer Jean-Bapuifte, qui luite- 
prochoit ce crime, /# même. Confderas 
tion qu'il avoit pour lui , 537. Promef- 
fe inconfiderée qu'il fait avec ferment 


dans un feftin, le même. Il accorde à . 


une danfeufe la tête de Jean, 538. Il 


s’imagine qu'il eft refufcité, s40: Quel. ‘ 
- tons qu'il fait an Sauveur amené de-. 


vant lui par les Prêtres, 651, Mépris 
qu'il en conçoit, la même. Il fe recon- 
cilie avec Pilate, 652. Il eft défait par 
Arétas Roi d'Arabie, Ten. 1.65. 
Feftin qu'il donne au Roi des Par 
thes , & au Gouverneur de Syrie , Ga. 
11 encourt le reflentiment de ce der- 
.mer, & pourquoi ? la rméme.Sa jaloufie 
<ontré Agrippa, fon voyage à Rome 
pour ce fujer, 113. I eft accufé devanr 
Caligula d'intelligences fecrettes con- 


ire l'empire , & envoyéen exil à Lyon, 


& ; ea 4 
Æérode, fils d’Ariftobule , Rei de. Calcide, 


Tom. III. 418. 1l reçoit ce royaume de 


- l'Empereur Claude, Tom. IV. 1 52. En 


€ fair Preteur, Le même. Fait mourirun 
dés bienfaiteurs de fon frere, 156. ER 


magnifiquement recû de celui-ci, #61. 
PE. > Fe # 
‘Obrient*de Claude le pouvoir fur le 


Temple, les offrandes, & la fouverai- 


ne facrificature des Juifs, 172:.Com- 
. mentil s'en fervit, la meme 
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mort , fon royaume eft donne par l'Em- 
pereur à fon neveu, au préjudice dé 
fon fils, la même. 


 <Mérodias ou Hérodiade, petite-fille du pre- 


mier Hérode, époufe de Philippe ; ou 
Hérode, Tom. III. 417. Confent à la 
pañion d’ HérodeAntipas,494.Ët Pépou- 

fe du vivant de fon mari, 495. Sa haine 
“contre Jean-Baptifte, qui lui réprochoit 
ce crime , la même. Elle fait demander 
fa tête, & l’obrient, ç 38. Infulte qu'el- 

+ Je lui-fair, 539, Sa jaloufie contre Agrip- 
pa {on frere , Tom. IF, 113. Elle accom- 
agne fon mari à Rome pour ce fujet , 

. La même. Et le fuiten exil, its. 
‘Flérodiens quelle étoit cette fee, Tom. 
TI 474. © fuiv. 


 Hérodiensenvoyez vers Jesus pour le fur- 
prendre , Tom. LIT. 619." 


Hérodion, château bâti par Hérode , Tom. 
III. 353. Ville du mème nom, le même. 
Flérodote , Auteur ,. pere de l'hiftoire , en 
quoi il eft veritable? En quoi il s'eft 
_ trompé , Tom. Z. Differtat: 130. Ce qu'il. 
dit de l’armée de Sennachenib, Tom. 


H.443. De la ville d'Ecbatanes, 4554 


De la guerre que Nechao Roi d'Egypte 
déclara à Nabopolalfar Roi d’Aflyrie , 
497. De la bataille entre Jofias & Ne- 


chao , 498. Du fige & de la prife dé 


Babylone par Cyrus, | 


Héros, noms des Héros de l’armée de Da- 
vide Lamell. *76- 


“EJéroim, fi c'eft la mème ville que Phiha- 


hiroth , Tom. 1. 256 


(Æéfébon, pays du Roi de Sehon , dont les. 
Hébreux fe rendent maitres , Ton... 


375 


“Féthéehs, étenduë & limites de leur pays,. 


Tom. Il. 


Hestaa, magnifique maifon de plaifance 


de Salomon, où ce Prince alloit ordi- 


F nairement;7ow. 1] 238 
THévéens , quels cantons 1ls: occupoient 
dans le pays de Canaani 7om. Z: Go: 


(Hévilat » pays , fa fituation, Tom. 4F. 
a 88 


Heures aufquelles les Juifs faifoient leurs 
prieres au Temple, 7 om. 1F. 9 
Hibon , qui préfage le bonheur , & le mal. 


= heur d’Agrippa, fils d’Ariftobule, Tom. 
17. | 


; 08e 00 
Eiel rebâut la ville de Jericho , Ton. IL, 
271. Et perd fes deux fils, la même. 
Hillel , fameux Rabbin parmi les Juifs, 
Tom.ITI. 284. Sa pauvreté , {es études, 

fa réputation, {es éloges, la même. 
Hiram Roi de Tyr, envoye féliciter Da- 
_vid fur fon avenement à lä Couronne. 
Tom. FI. 113. Lui offre des ouvriers. 
pour lui bâtir fon Palais à Jérufalem:. 
la même © 120. Fournit à Salomon le. 
bois & les ouvriers, pour la conftruc- 
tion du Temple, 212. Eui promet par 
une lettre tout ce qui fera neceflaire: 


pour ce bâtiment , 213. Demande à ce: 


ce Prince une certaine quantité de fro-- 
ment, & d'huile par année, 214. Lui. 
envoyé Hiram fameux ouvrier én tou-- 
* tes fortés d'arts, la même. Il n'eft point 
content des villes, dont Salomon lui: 
_ fair prefent, 233..Envoye de fes gens à. 
ce Prince, pour inftruire les Hraëlires: 
dans [a navigation, 234. Propole des 
énigmes à Salomon, 237: 
Hiram, fameux ouvrier en toutes fortes. 


Boo%, 220. La mer d’airain, & les au-- 
tres baflins , 221, Et un nouvel Aurel. 
des Holocauftes,222. Fait faire un grand. 
nombre de vafes d’or, d'argent & de 
cuivre , pour le fervice du Temple ;. 

F ; Ps. 


Hiréan » fils de Jean Hircan, établi grand- - 
Prêtre par famere, Tom, II. 245. Son: 


- naturel, /2 même. Il eft reconnu pour 

Rof avant la mort de fa mere, 249. At- 
‘ f : « TES 
-taqué par fon frere Ariftobule , obligé 


de fe fauver , & de vivre en fimplepar=. 


ticulier , la même. Il ya chercher du fe- 
cours en Arabie,250. Défait Arftobule, 
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& l’afliege dans le Temple, 25r. Il en eft 
défait à {on tour; 254. Il foûtient fes 
droits devant Pompée, 256. Lui four- 
nit de quoi aflieger le Temple contre 
le parti d’Ariftobule , 259. Ef rétabli 

. grand-Prêtre par ce Général, 261. & 
Prince des Juifs, 262. Lafle rout le 
gouvernement à Antipater , 264. Hon- 
neurs qu'il reçoit des Athéniens , pour 

quel fujèc , Le même. I] veut reparer les 
murs de Jérufalem, & eneft empèché 
par les Romains, 266-Il eft confirmé 
daris fa charge par Gabinius Général 


ae 
des Romains, 267. Reconcilié avec fes 


fujéts par Caffius, 273. Céfar le confir- 
me de nouveau dans la fouveraine fa- 
crificature , 277. Accufarions portées 
devant lui contre Antipater & fes fils 
281. Il fait venir Hérode à Jérufalem, 
282. Son affection pour lui, la mêue. I 
l'avertit de fe retirer, 283. Son indo- 
lence, la même. Ambalfadeurs qu'il en- 
voye à Cefar, pour renouveller lal- 
lance avec les Romains, 285. Decrets 
favorables qu'il en reçoit, la même © 
Jarv. Sa farprife à la mort de Malichus, 
* 292. Honneurs qu'il rend à Hérode, & 
à quel füjet, 4 méme. Préfens qu'il en- 
voye à Marc-Antoine, faveurs qu'il en 


recoit, 29$. I] va avec Phazaël trouver: 


Je Général de Pachorus; conimentil en 
furrecû, 299. On fe faifit de fa per- 
fonne, 300. 1Ileft livréà Antigone, qui 
le traite indignement, & emmené pri- 
fonnier par les Parthes , 302. Honneurs 
“qu'il reçoit dans Îeur pays, 320. Il veut 


revenir en Judée, eft misen liberté, 
la même. Comblé d’honneurs par Hé- : 


rode, 31. Traite avec le Roi des Ara- 


bes pour fe retirer chez lui, 33%. En 


convaincu par Hérode, qui le fait 
* mourir , 335. Abregé de fon regne & de 
fes traverfes , la même. 
FHircan AS de Jofeph ; petit-fils de Tobie, 
&£ arriere-neveu du grand-Prêtie Onias 
II. va en Evyptecomplimenter le Roi 
Ptolémée fur la nafance de on fils, 


GENERAL E. 


Tom. III. 36. Pañle [es ordres de {on 
» pere à Aléxandrie, 37. Réponfe inge- 


nieufe qu'il fait à la table du Prince ;: 


38. Ses riches préfens au Roi & à la 
Reine, 39. Attaqué par Les freres, il fe 
défend courageufemefñt , Le même. Son 
emploi , {4 mème. Sa demeure, 40; Chaä- 
teau fort & magnifique qu'il fair bâtir, 
La même. Sa fin tragique , aï 
Firoth, fi c'eft la mème ville que Phiba- 


biroth, Tom. L …, 2,6% 


Hiffoire de l'Ancien, du Nouveau Tefa- 
ment, & des Juifs; combien impor 
tante ? Tom. Lu).  fyiv. En quoi difs 
tinguce de toutes lesautres hiftoires , v. 


Combien utile & fécefaire ? vj 
Hifhoire d'avant le déluge eft fort abregte 
par Moyfe, Tom. I. RS 


Hifhoive de | ‘ancien T'offament. Il n ‘ya point 
d'Auteur facré, qui ait écrit l’hiftoire 
Tom. [LL . Œ 

Hifloire de la guerre des Juifs contre les 
Romains , écrite par Jofeph , en quelle 

langue? Tom. IP, 289. Témoignages 
auténtiques donnez à fa fideliré par les 
Juifs, & par les Payens, - lamême. 

Hifloire des Caldéens, très - imparfaice : 


depuis Néhémie jufqu’aux Maccabées. 


des, fort oblcure , 96. des Affyriens, 
toute défigurée , 97. des Perfes, non an- 


cienne , 99. © fuiv. des Egyptiens, fa 


buleufe, 103. Juju, des Chinois, fort 
douteufe, 111. O fuiv. peu intereflantes 
116. des Phépiciens, fort inconnuë, & 
. Pourquoi ? 117. des Grecs ,rrès-obfcure, 


» 121. © Juiv. des Latins, peu connue 


dans fes commencemens, 124. des Gau= 


dors; des Germains, des Septentrionnaux, 


fans monumens pour leurs premiers 
_.TEmMS,125. des ÆAmericains , ignorée pour 
fon origine, 126. du Afexique , grorel- 
que & nouvelle, 127. des Hébreux , {on 
excellence au deflus de celles de tousles 
Ce — _ 79.@" fuit. 
Æifforien : quañtez qu'il doit avoir, Tom. 
2 
= EE _Hifforiens 


Tom. I. Differtat. 92. Sfniv. des Me- 


x. Je 


London nca nmeèa Li 


# 


avec l’hiftoire, à quel deffein : Tom. Z. 
Differtar. Res 135 
Hobab , fils de Jétro, invité par Moyfe à 
fervir de guide aux Hébreux dans le 
défert, Tom. I. 323. 

| #olda, Propherefle confultée par les dé- 
putez du Roi Joftas, ww. ZIT. 295. Ce 
qu’elle répond au fujet du livre de la 
Loi, 296 
Holocauftes perpetuels offerts foir 8 matin 
aux frais des Prèêtres, Tom. I. 3,8. Del- 
cription de l’Autel des Holocauftes dans 

le parvis du Tabernacle, 305. Et de ce- 
lui du Temple de Salomon, 7ow. ZI. 
222 

“Holofernes, {on hiftoire, Tom. IT, 4$5. 
.- Eft envoyé par Nabuchodonofor pour 
faire la conquête de plufieurs pays, 457. 
Ses préparatifs & fes conquêtes, Je mé- 
me. Entre dans les royaumes d’Ifraël & 
de Juda, 458. Afliéce Efdrelon , & eft 


inftruit par Achior chef des Ammoni- 
tes , quel peuple éroient les Ifraëlites , 
la même. Arrivé à Berhulie, fait lier 


de Bethulie, 461. Coupe les aqueducs 
CHA RUE SE] : 
qui conduifoient l’eau à la ville, Je mé 


Æorrir du camp toutés les nuits, 466. 
Faitun magnifique repasavec Judith, 
#67. Pendant qu'il eft enfeveli dansun 
profond fommeil ; elle lui coupe larêre, 
La même. Son armée prend la fuiteen 


Générale ee AC Cfa, 
Homicide dont l’auteur eftinconnu, Tom. 
I. 4o1. Maniere d’expier le pays où le 

: meurtresétécommis, laméême. 
Hiomicide cafuel, où volontaire. Réple- 
mens à ce fujet donnez par Moyfe,7 om. 
Homme , fon origine, Tom. I. 7. Privile- 
ges de fon premier état; commentil les 
a perdus, &les peur recouvrer, 8 

Tom. IF. 


4 oh D ER 2 in ati 


obligé d’en lever le fiége, 459. Il-eft 


Achior à un atbre, 450. Forme le fiége 


* me. Eft charmé de la beauté de Judith, 
& de fes difcours, 465. Lui permet de 


: > : ; fs < : E 
_ apprenant l'étrange cataftrophe de. ce 
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Æifforiens : les premiers ont mêlé la fable - 


Hornre ( premier ) Voyez Adam. 

Fommes : ils tombent dans des defordtes 
affreux du tems de Noé , Tom. I. 

Hor, montagne dans le défert de PAra- 
bie Petrée, fur laquelle Aaron meurt, 
Tom. I. | 3 

ÆHoreb , rocher d’oùil fortit de l’eau en 
abondance pour les lfraëlires, Tom. J. 
266. Moyfe monte fur cette montagne, 
pour foütenir par fes prieres les Ifraëli« 
tes , 268. Elie s’y retire, pour éviter [a 


colere de Jezabel , Tom. IT. 283 
Horloge du Roi Achas; miracle vifble qui 
s’y fait, Zom. IT. 434 


Hofanna. Signification de ce rérme, 7 om. 


IIT. POLE 


Honpes, les Ifraëlites en portoient aux 
quatre coins de leurs manteaux, Zem. Ze 
SE — 354 
Huile fainte pour Fonction des Prètres & 
du Tabernacle, Tom. I. 307. Dieu-en 
montre la compofñtion à Moyfe , la 
meme. Fe . 
Humanité recommandée aux Hébreux ; 
même envers les bères, Tom. I. 352 
Hamilité, enfeignée par Jesus-CHRIST, 
Tom. III. 558.575: 597 
Hur, {oûrient les bras de Moyfe; pendant 


qu'il prie far la montagne, &c pourquoi $ 
- Tom. L.268. S'il a époufé Marie, fœur 


de Moyies 10 
Elus, fils aîné de Nachor, frere d'Abra- 
ham. S'il eft ayeul de Job? 7om. Z. 


‘109 
Hymenée , excommunié par faint Paul, 8 
pourquoi? Tom. IV. 331-349 


_Hyrcanie, Aftyages détrôné , eft fait Gou- 


verneur de certe Province,7 om.11.588. 
-Sa firuation , Tom. III. 

ÆHyrice recevant J upiter & Mercure, re- 
prefente Abraham qui seçoit les Anges, 


Tom. I. Differr. ‘ 136 4 


ABEL , fils de Lamech & -d'Ad: 

pere des Pafteurs, Tom. : 

Fabés de Galaad , ville À cous fes hebiras 
= |: 


Fe ez au fil de l'épée, & pourquoi? 
| Tom. I. 467. Serrez de près par le Roi. 
des Ammonites , 7 om. LE: 34. Ils ontre- 
cours à Saül, La même. En font puiffam-. 
ment fecourus, & leur ville délivrée. 

3 < 

abin, Roi d’Afor ,-fait une ligue a. 

plufeurs autres Rois contre Jofué & les. 


Hébreux, Tom. I. 457; Eft mis à mort, 


438: 
Jubin, autre Roi d'Afor, réduit en{ervi- 
tude les Lfraclites, Tow. !.474. Il fait 
Sifara Général de fon armée, la même. 
Elle eft défaite par Debora & Barac, 


_ Tacime, Noyez Alcime , grand-Prètre. 

Jacob fils d'Ifaac & de Rebecca, vient au: 
monde , & comment ? Zom, 1.118. Son. 
caractere & fes inclinarions,119. Ache- 
te le droit d’aînefle de fon frere, &: 
comment ?: la: même. Surprend la béré- 
dition de fon pere, 125. Son voyage: 


en Méfopotamie, 128. En quelle vüe il 
. Pentreprend, le même. Reçoit encore: 


une bénédiction de fon pere avant de: 
partir » le même. Voir: en fonge une: 
échelle myfterieufe, 129. Si fes enfans, 


ont fait une guerré-ouverre à ceux dE 


faü ? 131. I arrive dans la Méfopotamie,. 
33 2. Eft bien recû par fon oncle Laban 
. & par Rachel, 133. Epoufe Lia, & puis 
Rachel, 134. À dés enfans de Lia ,.de- 


. Bala, 135. deZelpha, 136. de Rachel. 


476: 


337: A encore deux enfans de Lia, & : 


un: de Rachel, Le même: Fait un-nou- 


veau-marché avec Laban, 138. Moyen. 


dont il fe fert pour augmenter fon trou 
: peau; 139% Il-prend la refolutionde s’en. 
_ retournerdanslarerre de Canaan, tient: 
_ confeil avec Lia & Rachel, & parts. 
> 241. fans prendfe congé de Laban, r42.. 
- Efpourfuivi par ce beau-pere, Jaméme.. 
Lun fait des. TEproc hes , & pourqu O1 ?: 


_ 143: IK-féquitrent bons amis, 145. IL 
“fait une dépurarion Vers EG, 146. 
Partage fon. mond rs 

: pourquoi) /4 méme. 


deux bandes, 
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Ange, & reçoit le nom d'Ifraël , 145% 


Sa rencontre avec Efau, 148. Il eft pi- 
qué de l’enlevement de fa fille Dina.. 
151. Blâme le meurtre des Sichemites. 


commis par fes fils, fe fauve à Bethel 


avec fa famille , 153. Entetre fon pere 
Ifaac dans la mème caverne de Sara & 
d'Abraham, #55. Croit que fon fils Jo. 
feph a été dévoré par une bête, 1 58. 
Envoye fes enfans en Egypte pour y 
acheter du blé, 169. & fuiv. Ne peur 
croire que Jofeph eft tout puiffant em 
Egypte, 180. Vient en Egypte avec: 


route fa famille, Le même. Dénombre 
ment de la pofterité de fes enfans 181. 


Il eft préfenté au Roi par Jofeph, 195. 
Adopte Ephraïm & Manafñlé au nom 
bre de fes propres enfans, 186. &leur: 
donne fa bénédiction, /4 même. Laille: 
à Jofeph fon champ de Sichem, 188. 


Bénit tous fes enfans féparément , 189... 


@* fuiv. Sa propherie remarquable du: 
fceptre royal, & de fa venue du Mefie,. 
190.11 meurt, &c eft embauimé par l’or- 

dre de Jofeph, 196. Son corps efttranf- 


porté dans fon tombeau en la terre de: 
Canaan, 197. Son âge, fes prophe- 


ties, 198. Livres: qu'on lui attribué. 


—_  lamême. 


Jacques fils de Zebedée, farnormmé /e- 


Majeur, appellé par JesusCHRrisT 


-æl’Apofñtolat, Tom. III. Sox. Sa pre- 
mere profeflion , /4 même. Pourquoi 
- nomimé enfant du tonnerre ? $ 11. 61e. 
Tom. IV. 80. Il afifte à la réfurreétion 

de la-fille de Jaïr, Tom LIL: 533. À la 
- Transfigurarion de Jefus-Chrift, $ 54. 


Sa demande ambirieufe, 6o6. Il aflite 


à l’agonie du Sauveur, 6ar: Le voit en. 
. Galilée après fa réfurrection, 669. ER: 
. mis à mort par ordre d'Agrippa, Tom 
- IF. 162.1] pardonne à celui qui l'avoit: 

trahi, pourquotï:il délibera auparavant. 


la même: Aufteritez qu’on en rappoñte. 


- S'il eft l'Apôtre des Éfpagnols? Quand. 


fésreliques y ontéré cranfportées? Tems 
Ë précis de fa mort, = la-même CO [uiv: : 


ea EH NS SE ANS 
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S, Tacques, fils d’Alphée, Apôtre, Tom. 


ZII. 11. appellé le Aneur, proche pa- 
rent de Jefus:Chrift, & comment, 7 om. 
IV. 38. Le Sauveur lui apparoït en par- 
ticulier après fa réfurrection, 39. Il eft 
éiû premier Evèque de Jérufalem, & 
-en queltems, /4 méme. S'A portoit une 
lame d’or fur fon front, lamême. Sa ma- 
niere auftere de vivre, 40. Il eft fur- 
nommé le Jufle, & pourquoi ? Eft ref- 
pecté de {on vivant par les Juifs non 
convertis ; privilege qu'ils lui accor- 
dent, La même. Vient au fecours d'un 
malade, 41. Eft vifté par S. Paul, 75- 
& averti par S. Pierre de fa délivrance, 
Tom. IV. 165. Ilafifte au premier Con- 
cile de Jérufalem, & y appuyele fenti- 
ment de S. Pierre, 103. Il reçoit une 
-_feconde fois S. Paul,276. Et cité &c 
condamné à mort par le grand-Prètre : 
319. Témoignage public qu'il rend à 
"Jelus-Chrift. Il eft précipité du haut du 
Temple, 320. Comment il fut tué, fa 
fépulture, 321. ILa pour fucceffeur faint 

_ Simeon, 322. Son Epitre, ce qu’elle 
._ contient, la même G° 323. S'ila compofé 
_ d’autres ouvrages, La même. 
Jacques, fédirieux de Judée , mis à moit, 
- Tom. IF. 187 


- Jacques, un des chefs des Iduméens , les 
trahir, & les livre à Simon, Tom. 17 


440. Elt-mis en prifon par Simon , chef 
des Zelez, & en danger d'être mis à 
MO = 499 
Faddus grand-Prètre, fucceffeur de Jean, 
Tom. LILI. 2. Alexandre le voit en fon- 
ge , il lui envoye demander du fecours 

. -pourle fiége de Tyr: refus de Jaddus ; 
_ menaces d’Alexandre , 4. Recours qu'il 
_ aà Dieu, pour trouver les moyens d'ap- 
_ paifer Alexandre, qui venoità Jérufa- 
ler. Vifon à ce fujet; ordres qu'il re- 
_çoir du ciel, 7. Ilva en cérémonie au- 
devant d'Alexandre, qui le falué, & 
Vembrafle, 8. Son fils Gnias L. lui fac- 
cédé, ee - «1 


_Jahaziel Hs deZacharie, infpiré de Dieu, 


- Jar , fuccede à Thola pour gouverner le 


ee 59$ 

promet la victoire à Jofaphat, Tom. II, 

2 2303 

Jabel , femme entreprenante, tuë Sifara, 

Général de l’armée de Jabin , Tom. L. 

ATF 

peuple d’Ifraël , Tom. I. 496. Eft enter- 

ré à Camon, & laifle trente fils, Le 
MEME. | 

Jair, chef de la Synagogue , demande [a 

guerifon de fa fille à Jefus-Chrift qui 

differe pour la reflufcirer, Tom. II. 

se 7 

TFalonfie, eaux oxdonnées pat la Loi à ce 

fujet, Tom. I. 


3$$ 
Jambri, Les fils tuënt Jean , fils de Martha 


tias, dont la morreft vengée fur eux 

par Jonathas, Tom. ITT. 163 
Famnia , ville ; fa fituation , Tom. IP. 115 
Là furent battus les freres de Judas 
Maccabée , Tom. LIT. x17. Il en brüle le 
port & les vaifleaux, 122 
Jarneus. Noyez Alexandre , fils d'Hircan. 4 
Jannés & Mambrés, magiciens de Pha= 
raon , imitent les prodiges de Moyle & 

: d’Aaron, Tom. I. _ 238. C'fnie. 
Japha , ville de la Galilée afliegée par Tra- 
jan, & prife par Tire, 7om. 17. _41o 
Faphet , fils de Noé, couvre fon pere d'un 
_ manteau, 7e”. Î. 43. Eneft béni, en 
_ quelremss’accomplir cette bénédiction, 
as. Si les Payens l'ont connu fous le 

- nom de Neptune, lamême. S'il a eu en 
partage l’Europe , 46: Examen plus par- 
ticulier des pays occupez par fes def- 
cendans, $2. Noms de fes enfans , 53e 
_&° fniv. S'il a eu d’autres enfans que les 
fept doncil eft fair mention dans Ja Ge- 

ee  S 

Tardins de Jericho, d'où venoir le feul ban 
_me quily eût au monde, 7om. ZZF 
= ee 28 
Tafor, Hls du grand-Prètre Simon 1. 
achete d’Antiochus la fouveraine 5a- 
crificarure, & le droit de vivre a I 
maniere des Nations , To. A : 
envoye à Tyr une fomme d'argent} 


CRE SEE 


(l 
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les facrifices d’Hercules , 65. Eft obligé 
de fuir, 66. Rentre dans Jérufalem, 
dont il maltraite les habitans, 72. Se 
fauve chez les Ammonites : fes nouvel- 

… Les fuites, fon abandon, fa fin, lamème. 

Jafon, fils d'Eléazar, député par Judas 
Maccabée au Senat de Rome, 7 om. LIT. 

| 149 

Jafon, Chrétien de Theffalonique , loge 
faint Paul dans fa maifon, Tow. 17. 
217. Pourfuivi par les faux zelez : il 
échappe de leurs mains, la même. 
Javan fils de Japher. Quels furent fes fils, 
& qui font les peuples venus d’eux ? 
Tom. I. 53.54. Quels pays ils habiterent? 

; 2 Ja mére. 
JaXer, ville du pays d'Héfébon , dont les 
Hébreux s'emparent, Tom. Z 376 
This. Quelle forte d’oifeaux c'ef ; fe nour- 
riflent de ferpens, Tom. 1. 223 

Icabod , fils de Phinées, comment il vient 
au monde, & pourquoi ainfi nommé ? 

: Zone —- 17 

-Tcone, ville de Lycaonie, Tom. IP. 177. 
Converfions que fainr Paul & Barnabé 
ÿ. operent , 178. Perfécution qu'ils y 

. fouffrent, a D 1e 

Tite générale de l'Hiftoire des Juifs, Tom. 

TT nl © fuiw, 

Idolätres punis de mort chez les Juifs, 70%. 

d.336. 1ls dévoüent leurs ennemis à quel- 
que divinité nuilble, 37e 

Tdolätrie; fon origine, & en quel tems a 

commencé? T7. J. 26, 68. Défenduë par- 
* miles Hébreux, & fous quelle peine ? 
=. Se | 283 


_ Idol d'E gypte. Sielles furent renverfées À 


 lPentrée.de l'Enfant Jesus dans Ce pays, 


. Tom: LÉE, : K > 4 a. 


Tduméens., defcendans d'Efaü farnommé 
Edom , Tam. L, 119. Refufent le palage 


contre Joram Roi de Juda, 
. Ils en font attaquez &. dé- 
w grand nombre, Roi 
s'établiffent pen 

s font vaincu 


& 


+ 


eur paysaux Ifraëlites, 367. Se. 


«ie 


ENERALE 
défaits à platte couture par Amafñas Ro 
de Juda, 362. Commertrent de grands 
defordres dans ce royaume, 300. Sont 
battus par Judas Maccabée, Tom: LIF, 
107. Subjuguez par Jean Hircan, & {où 
mis aux Loix des Juifs, 208. Viennenr 
à Jérufalem au fecours des zelez contre 
le peuple, Tom. 1F7. 426. Entrent dans 
Jérufalem & dans le Temple, 427. Maf. 
facrent Ananus grand - Prêtre, & un 
grand nombre Juifs, 428, Font mourir 
Zacharie fils de Baruch, 429. Se ‘reti- 
rent de Jérufalem, & laiflenc les Zél2- 
teurs maîtres de tout ,.430. Livrent la 
bataille à Simon fils de Gioras, 439 
Sont trahis par Jacques un de leurs 
chefs ,& fe rendent à Simon, 440.Qui 
fait des ravages infinis dans leur pays > 


Ja même. Veulent faire leur accommode. . 


.… mentavec les Romains, 499: 
Jéabarim, lieu où les [fraëlites camperenc 
dans le défert, Tom. £, 373. Si c'eft le 

: même que #4, la même. 
Jean où Jonathan , grand-Prèêtre, {uccef- 
feur de Judas, Zow. LIT. 2. Il tuë fon: 
propre frere dans. le Temple, Jaddus, 
lui faccede , - la même. 
Jean lurnommé Gaddis , fils de Matthatias, 
- tué par les fils de Jambri , Tom LIT, 
F3 


Jean Hircan., fils de Simon, frere de Te 


das Maccabée , eft établi par fon pere: 


* - Généralde festroupes ; Tom. FIL. 188. 


H remporte une grande victoire fur 
Cendebée, 198. Prend poféflion de la 
dignité de vrand-Prètre., & Prince de 
{a nation, 200. Affiége Prolémée meur- 
trier de fon pere, La même. Succès de 


rufalem contre AntiochusSidétés, 202. 
 Particularitez de ce fiége, 207. Condi- 
tions de paix .. 204. Orages qu'il. donne 
auRoï,205.fl Paccompagne dans fon ex- 
pedition contre les Parthes, 206, Sa re- 

= Jigion dans certe marche, laméme. Son, 
retour en Judée , 207. Il démolir le 
Temple dés Samaritains, & en fait 


DER TROIE CERN 


OUEST UN FU 


ce fige, la même Gr faio. 1 défend Je 
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mourirles Prètres, la méme. Il fubju- 
gue les lduméens, & les oblige à obfer- 
ver la Loi des Juifs, 208. Il renouvelle 
l'alliance avec les Romains , la même. 
Prend le titre de Roi , 209. Amafle de 
grandes fommes , joiit d’une paix pro- 


fonde, fait le fiége de Samarie, & pour- 


quoi ? la même © 211. Ses communica= 
tions particulieres avec Dieu , 212. Of- 
fenfé par un Pharifien, 220. Il quitte 
leur fee & labolit, 221. Il embrafle 


celle des Sidducéens & devient odieux, 


* ’ ; S 
14 même. Sa mort , durée de fon reégne, . 


229. Ses prédictions, la méme. Ne laifle 
le gouvernement à aucun de es enfans: 
en particuher , : 230 
= S. Jean-Baprifle, fa naïffance eft prédire à 
— fon pere, Tom. ZI. 408. Son trèflaille- 
ment dans le fein de fa mere, 411.1Ik 
eft mis au monde, & nommé par mi- 


- racle, 426. Prédiétion de fon pere à for 


{ujer, 427. Sa retraite dans le défert.. 


484. Sa penitence, Ja méme..Ses exhor- 


tations aux Pharifiens, & au peuple. 
da même. Aux Publicains & aux Soldats. 
- 48$-Onle prend:pour le Meflie : ildé- 
 .clare humblementle contraire , Ja me 
me. Par obciffance il donne fon barème 
à J.C. 486. Saréponfe à la dépuration: 
- des Juifs, 487. Il montre Jefusau peu- 


11 renouvelle ce témoignage , devant 


deux de fes-Difciples , Ja meme. Et pu-. : 


blie la difference de fon barème d'avec 
 -celuide F €, 494.1! s’éleve contre lin- 

cefte d'Hérode , qui le fait mettre en 
prifon, 495. Henvoye de. fes Difciples: 
-.àJ. C. pour être rémoins de fes mer- 
_veilles, 20. Lotianges-quilen reçoit, 

Ja même. Hérode le fair décapirer, $37: 
- Témoignage que lHifiorien Jofeph 


_ rend à fa vertu, 535. Infuke qu'Hé- 
= prodiade-fit d-farère, 549. Son corps et - 


enterré par fes Difciples , /#méême. Il eft 
trairéd'Elte par FE Css se I va fait 
aucun miracle, $s9. Son barème ve- 
= noir de Dieu..617. Qui font ceux qui 


mené par S.. Paul & S. Ban: 


327 


ont crû à fa prédication;  Jaméme. 


S. Jean fils de Zébedée, appellé par J.C. 


à l’Apoftolat, Tom. IFI. sox. Sa profef- 
fion , La même. Pourquoi nommé enfant 
du tonnerre, 511. 561. Tom. IF. 80. 
Il eft témoin de la réfurrection de la 
- fille de Jaïr, Tom. ILE 33. Et de la 
Fransfiguration de J.C..$54. Son ambi- 
tieufe demande ; 606. 1]: prépare à Jé- 
rufalem la derniere Pique de J.C. 631. 
Lui demande celui qui le trahiroit, 634. 
Aflifte à l’agonie du Sauveur , 647, Et à 
fon crucifement 658. Jefus-Chrift lui. 
confie fa Mere, & 1l la prend dans fa 
maifon , la même © Tom. IF: 81. I eft 
témoin de l’eau & du fans qui fortirenñr 
du côté de J.C.660. Va à fontombeau,, 


qu'il trouve ouvert, 664. Le voit en 
… Galilée, 66 
. ne mourroit p 
_ porte des nuracles de F. C.67s. Il eft à 


. Si le Sauveur a dit qu'il 
Oint ; 671. Ce qu'il rap- 


Ja compagnie de fainr Pierre , lorfque 
ce dermer guerit un boiteux , Tom. 17... 
9. Ce qui lurenarrive, 10. Ef aus en 


 prifon avec faint Pierre, 1. Comparot 


avec ki dans le Sanhédrin, /4 même. 
Répond dans certe aflemblée , Je même. 
Va avec faint Pierre à Samarie, &pour- 
quoi ? 28. Son amour pout la purére, 81. 


Sika fuivi Jefas-Chrift dans fà Pañion , 


ple, & certifie qu'il eftle Mefhe, 488 : devantle grand-Prêtre , Ja même. Ce: 


qu'ona cru de fa mort, 82. Dans quel- 
les Provinces:il à prèché PEvangile , la 
même. IH gouverne les Eglifes d'Afe, 83. 
Quand il y eft arrivé, La méme. Où l’on: 
doit chercher ce qui regarde fon mar 
tyre , fon banniflement, & fes écrirs:, 
84. Il aflifte au premier Concile de Jé- 


_ rufalem, 202. Fixe fa deméure ordi- 


naire à Ephele, 358. Si Magdelaine l’y: 
fuivit? Ce qu'il faifoit dans les Provin- 


É ES À À e 
ces d'Afie, La même. Sa mortification à: 


l’écard ‘du bain ; fon éloignement. des 


D 2 
hérétiques , 359. Son attachement aux 
pratiques de la Loi, Ds fs 
Jean Marc, fs de Marie, TomsL mn 
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Les accompagne dans plufiaurs voya- 
ges , 173. Se retire d'avec eux, 174. Eft 
refufé par S. Paul, reçà par S. Barnabé, 
269. Voyage avec lui, /améme. Rappellé 
par S. Paul, 348 

Jean de Gifrala, s'infinué auprès de Jofeph 
Phiftorien , & obtient le gouvernemenc 
de cette Ville, Zom. JP. 397. Trahit 
fon bienfaicteur, 398. Va à T'iberiade, 
où 1] manque de le faire affafliner , 309. 
1! l'accufe auprès des Principaux de Jé- 
tufalem, 400. Offre de rendre à Tite 
la ville de Gifcala, le trompe, & fe 
fauve à Jérufalem, 410. Trahie les in- 
terèts du peuple en faveur des Zélez. 
4215. Prértend commander dans Jérufa- 

lem, 432. Comment il y commet des 
-excez effroyables , 444. Repoulfe vive- 
ment Simon fils de Gioras, 446. Avan- 
tage du terrain qu'il occupoit contre 
Simon & Eleazar, 448, Fait plus de 
mal aux Juifs dans Jérufalem , que les 
Romains qui l'affiesoient , 466. &" fui. 
S'empare des vafes précieux du Tem- 
ple, & des facrifices, 482. Ne veut 
point écouter Les propofitions de la part 
de Tite, 486. Répond infolemment à 


Jofeph , da même © 487 Refufe de fe … 


rendre à Tite, 498. Secache dans des 


“égouts, So. Demande la vie aux Ro- 


mains , & eft condamné à une prifon 
pèrpetuelle, | + jo4 
Jean de Limoges, publie des lettres de 
Pharaon à Jofeph, & de Jofeph à ce 


“Roi, Tém. Z. 100. En quel fiécle il vi- 


DA ee Ta même. 
Jeanne femme de Chufa, atrachée par dé- 
- votion à J.C. Tom. LIT. $23 
Jebus ou Jérfalem, nom d’une mème vil. 
Ne Ab à à. ur 
Jébaféens, érenduë &c limites deleur pays, 

En  . S 59 
itans de Jérufalem , s'i- 
t que leur Ville.eft imprena- 
t de David, Tom. IL. 


an2. Ils font v: 
eur Ville, 


TABLE GENERALE 


Jéchonias Roi de Juda. Voyez Joachim, 
Jecfan fils d'Abraham & de Céthura, T2 


TJ, 116. S'il eft pere des Catanéens? /x 


smême. | 
Jeilacl , ce que fignifie cemot, &à quel 
fujet a été dit ? Tom. II. 362 


Jetlan fils d'Héber, à plufeurs enfans, 


Tom. I, 67. Erendué & limites de leur 


pays , ‘ la même. 
Jéhiel , un des Généraux d'armée d'Ozias 
Roï de Juda , Tom. LT. 378 


Jchn fils de Hanani, Prophete envoyé de 


Ja part de Dieu à Bafa Roi d'Ifraël, 


Tom. IT. 268. Reprend Jofaphar de l’al. 
lance qu'il a faitavec Achab, 500 
Jchu fils de Namf, choifi de Dieu pour 
Roi d'Ifraël, Tom. LI. 285. Il eft facré 
par un Prophere, ordres qu'il en re- 
Got , 338. Les Officiers de l’armée Je 
proclament Roi, il {e fouleve contre 
Joram, 3390. Marche pour le furpren- 
dre , la même. Le tuë dans fon chariot, 
340. Fait mettre à mort le Roi de Juda, 
341. Ordonne de jetter Jézabel par la. 
_ fenètre,z42. De faire mourirles foixan- 
te & dix fils d'Achab , 343.11 prend les 
habitans d’'Ifraël à témoins de fon équi- 
note de laccompliffement des prédic- 
tions de Dieu à ce fujet, 344. Il fe dé 
fait aufli de tous ceux qui étoient at- 
tachez à Achab, & de quarante-deux 
patens d'Ochofias , La même. Culte qu'il 
 féinc de vouleir rendre à Baal, il yin« 
vite tous fes Miniftres, & les fait égor- 
-ger au milieu de leurs facrifices, 345. 
“Æn quoi cette conduite a-t-elle été ap- 
prouvée ou blâmée du Seigneur, 346. 
Ilconfefve le culte des veaux d’or, 347. 


- Pertes qu'il ft dans la durée de fon re- 


#* gne.Sa fin. Son caractere, La même. Joa- 


chas {on fils lui fuccede , la même. 


Jephté, homme vaillant, mais bâtard, & 


Capitaine de voleurs, eft choiïfi par les 
 Ifraélites pour Général de leurs trou- 
_ pes, 7om.Z. 497. Envoye des Ambafa- 


_ deursau Roi des Ammonites, 498. Dit : 
— cours qu'il leur tient à ce fujer, la mêmes 


+ 
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€ fuïe. Son vœu inconfderé, 500. Il 


remporte une victoire completre fur ces: 
peuples, La même. S'il immola fa fille au 


Seigneur fuivant fon vœu , la même Œ 


fuiv. Défait les Ephraimites dans une 


bataille , 502. Meurt , eft enterré à Maf- 


pha, 03. Loüé par faint Paul , Le même. 


Sur quelles Tribus fon pouvoir s’éten- 
doit. Abefan eft Juge d’Ifraël après lui, 


La même. 


Féricho, ville du pays de Canaan , où les 


deux efpions de Jofué font bien reçüs 
T..[.419: L'armée de ce Général fait fepe 
fois le tour de cette ville ,.& les murs. 
tombent, 417. Elle eft faccagée , 428, 
Ce qui eft arrivé dans la fuite à ceux 


- qui onrentrepris de la rebätir, 429..8c 


Tome 27E 


Férémie, {on hiftoire, Tom. FI. 478, Com-- 
_ mence à propherifer, &en queltems,. 
. la même: Son entretien avec Dieu, 4794 
- Explication d’un endroit de fa prophe- 
tie , laméeme. Voit une chaudiere boüäl- - 
- Jante, & ce que cela fignifie , Ja méme. 
- Le précis de fes propheries, 480. Invec-- 


tive contre les crimes de Juda, mêmes. 


+ Son difcours parhetique fur les défor- 


dres des Prêtres , & du peuple, 481. Va: 


+ à la porte du Temple , &y tient un dif- 
cours au jee , 482. Lui prédit de: 
heurs-dcaufe de fes crimes, 
: 483. Montre la. vanité de l'idolätrie.. 

… 484. Vienrà Jérufalem , & exhorre le 

. peuple à être fidele au Seigneur; 488 
. Eften danger d'être mis mort, 489.- 
- Achete par ordre de Dieu une large: 
- ceinture, & à quel deffein ? 490. Ce: 
que cela fignifioit , J& même. Prédit des. 
- chofes fâcheufes contre Juda, 495. Pré 
. dir la ruine de Jérufalem, & du Tem- 
ë ple, la même d" fniv.. Compofe des la 
. mentations, & en quelle eccafion ? 498... 
Sa prédition accomplie fut: Joachas., 

_ sor. Entre dansla boutique d’un po- 

_ tier de-terre, & à quel deflermr? 4 mé: 


grands ma 


ge. Le psdple de Jérufalèm fe moque- 


+ ‘de fes prédictions ; 502. Ses propheties 


contre Jérufalem , 03. & f#io.ll aver- 
tit Joakim de la part du Seigneur, & 
n'eft point écouté ; sos. Eft accufé d’a- 
voir parlé contre le Lieu faint, so7. Il 
évite la mort, J#même. Ses prophéties 


- contre les peuples étrangers ; s09. Con- 


tre Nechos , da même. Il prophetife con 
tre les Egyptiens, les Philiftins ; Moab, 
Ammon, @c, 510. Parle en particulier 
contre le royaume de Juda, & fous 
quel Roi , laméme.. Ilcommence à dé- 
crire fes prophéries qu'il avoit jufqu'a< 
lors prononcées de vive voix, S12 
Prend Baruc pour Secretaire, & lui: 
ordonne d'aller au Femple lire fes pro= 


phéties, la méme. Il écrit une feconde: 


- fois les mêmes prophéties contre Joa-- 


Kim, 514. Parle aux Recabites, les me. 
ne dans le Temple. 8 à quel deffein 


-. ç1$. H'invective fortement contre les: 
-erimes de Jechontas Roï de Juda ,. 517. 


Il voit deux paniers pleins de figues’, ce: 


que cela fignifoit, 520. Il menace dela: 


- part de Dieu plufeurs Rois-de fes-ré- 


duire en captivité, La même: À pouren-- 


nemi le faux Prophiere Hananias.…. S27< 


H écrit de Jérufalem aux: caprifs: qui: 
étoient à Babylone, 29. Piédit un. 
grand malheur à-deux:faux Prophetes.. 

& s’éleve contre Séméias autre faux: 
530. Ecrit une lettre: pro 


LA APE Er 
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par Abia Roi dé 
 Meurt , & a pou 


ver Godol'as àMafphar, & refte avec 
lui, La même. Il cache le feu facré, & 
J'Arche d’Alliance, $49. 11 défend au 
peuple de la part du Seigneur de fe re- 
tirer en Egypte, & de demeurer dans 
la Judée; 5 2. Eft mené en Egypte avec 
Baruc, 553. Il y propherife , & menace 
les Juifs de la colere «de Dieu , La même 
€ fuiv. Encourage Baruc qui fe laifloit 
abbattre, 555. Quel a été fon genre de 
fort, & en quel pays, la même. Un en- 


- droit de fa prophétie étonne le Roi Cy- 


rus, & le rend favorable aux Juifs, 
593. Ce Prophete donne une épée d'or 
à Judas Maccabée , Tem. III. 147 


Féroboam, fils de Nabat, fe fouleve contre 


Salomon, Tom. II. 241. Un Prophete 
lui prédit qu'il deviendra Roï, /a rhème. 
ÆEr fe fauve en Egypte, la méme. Fomen- 
te l'efprit de revolre dans. la Tribu d’E- 


phraïm, 245. Souleve dix Tribus con- 


SE ë 
tre Roboam, & eft reconnu pour Rof 


d'Ifraël , 246. Un Prophete prend fon 
parti contre Roboam, 247. Il fortifie 
Sichem, -& y fait fa réfidence pendant 


- quelques-années, /4 méme. Fixe fa de- 
… meureenfuite à Thefla, fortifie Pha- 
nuél place importante ; introduit le : 
culte des Veaux d'or dans fon royau- 
me& empêche fes fujets d'aller à Jéru- 
. {alem,, La méme. Fait mettre un Véau 


d'or à Bethel, & l’autre à Dan, 249. 


_Bâtirdes Temples, & des Autels aux 


Æaux Dieux, La même. Conferve les fères 


: folemnelles, & de quelle façon ? la mé- 


mme. Erige un Aurel, & en veur faire 


lui-même la dédicace , 250. Sa main 
. defléchée en voulant faire arrêter un 
. Prophere envoyé de Dieu ; da même. 


fon.fils tombe malade, & ce qui 
ive, 253. Il veut gagner les Prè- 


armée, &eft défait 


les Levites, 255. N'en pou- 
à bout, il les chañle de 
$6. Se met à la rère 


258.€ fuiv. 
FcHéur fon. fils 


TAËÉLE CENERALE 


Nadab , 260. Ses iniquitez ; a même 


C fniv. 


Féroboam1l.Roi d'Ifraël,fuccede à Joas fon 


pere,7. 11. 365. Rend le royaume d’If. 
raël très-floriffant, 366. Fait des conque- 
tes, en fuivant les confeils de Jonas Pro- 
phere , la même. Tombe dans de grands 
- défordres, dont ies Propheres Ofée & 
Amos font une peinture, La même. Prère 
l'oreille à des calomnies contre le Pro- 
phete Amos, & lui fait fouffrir plufeurs 
peines, 369. Il meurt, 8 Jaïffe le royau- 
meafon fils Zachanie, 376 
td 


Térafalem ou Jebus, ville habitée d’äbo 


par Les Jébuféens , om. I. 9. Prife par 
la Tribu de Juda, 455. Enrtierement 
foûmife par David, Tom. IL. 112. De- 
vient la capitale au royaume de Juda, 
La même. Elt affiégée par les Rois de Das 
mas , &de Samarie, 394. Prife & dé- 
truite par Nabuchodonofor, 512.518. 

- Rébârie par Néhémie, 643. ©! fuiu. 
. sÂAléxandre lé Grand y entre pacifique- 
ment, 70m. ZIL 8,9. Prolémée Everge- 
-tés, pareillement, 30. & ProléméePhi- 
dépator auf, 43. Jafon y fair bâtir des 
. lieux d'exercices , {elan l’ufage des 
«Genuls , 64. Prodiges qui y paroïflent 
+ enfair , 71. Elle eft prife, & pillée par 
Antiochus Epiphanés, 73. Reprife par 
Judas Maccabée , 102. Afliégée par An- 
tiochas Eupatot , 132. Quiy entre après 
avoir fait la paix avec les Juifs, 134 
. Antiochus Sidérés en forme le fiége 
202. Ÿ entre 4yant fait la paix, 20$. 
Pompée s'en rend maitre, 258. @ fuiv. 
Et Hérode dans la fuite, 314. Sa ruine 
prédite par Jefus-Chrift, 625. € fuiv. 


… Sédicions qui s'y fomentoient fous les 


Gouverneurs Romains , Tom. IV.326 


. Ses malheurs annoncëz par un homme 
Æ€xtraordinaite, long-réms auparavant 


qu'ils arrivent , 329. @’ fuiu. Préfagez 


_ par d’autres prodiges , 340. © fuiv. 
- Toutyeft en combuftion, 422. O' /mv. 


: Maïlacre quis’y fai de plufeurs per< 


. fonnes de diftinétion, A 
Ps ne ee el 


pt L8 MES Se Sr EN Se De DS LA ae CE Dar hu cc 


4 
| 
1 


D 


D 26 > ES ER TR RE RER DO LE ENS TO LS 


monte 


DES 
eft cruellèment traitée par les Zéla- 
teurs , 444. Devient un théatre d’abo- 
mination, la même G* fuiv. Tite vient 
l’affieger , 450. @ fuiv. Factions terri- 

- bles quila defolent , 456. Suite & par- 
ticularitez du fiége, 459. fuiv. La 
premiere enceinte de la villeeñt gagnée 
par les Romains, 461. Le premier mur 
eft abbatu par le belier, 462. Tite fe 

- rend maître-de la feconde enceinte , 
463. La famine y eftextrème, 464. g 
fuiv. 473. ® fiv. Elle eft environnée 
d’un mur que les Romains bätiflent tout 
autour, 470. Nombre des morts dans 
les maifons & dans les ruës, 481. Ses 
murs font ébranlez par les machines des 
Romains , 484. Tite s’en rend maitre, 
& les Romains ÿ entrent, 485. © fiv. 

Son Temple brülé; 491.  fuiv. Prife 
de fa derniere enceinte, $oo. Il s’y fait 
un terrible carnage des Juifs, soi. Tite 
verfe des larmes en voyant la deftruc- 


tion de Jérufalem ; 06 
J érufalem. Concile de Jérufalem , 202. Sa 
décifion , 203. © fuiv. 


J ne Philifin, voulant tuer David dansune 
bataille , eft tué lui-même, Tom. TI. 
17$ 

Jefboamun des chefs des armées de David, 
Tom. 1I. fssñor 

J fils d'Abraham & de Céchurs, Tom. 
FA TC. 

ii. nom quels! le Prophers Ofée donne 
à un de fesfls, & pourquoi? Tom. IT. 
>! 

Jefus, ils de Jofedech, petit-fils de Saraïas 
grand-P rètre , eft avec Zorobabel à la 
….tère des Juifs qui retournent de Baby- 
lone à Jérufalem, To. II. 524 
Jefus ; frere du grand-Prètre Jean. -Bago- 
fés lui promet le fouverain Pontificar. 


Il prend querelle dans le Temple, avec 


- fon frere qui le tuc , Tom. LIT. ss 


| Fefuss fils de Sirach ; en quel rems il vivoit, 
Tom. Il. 78. Abregé de fa vie. H ef: 


l'auteur de l'Ecclefaftique ; ce que con- 
… tientce Livre, Ta même & fuiv. 
Tom. IV. 


“MATIERES - 6oi 


Jefies; petit-filsde Jefus fils de Sirach, cra- 
duéteur du livre de fon grand-pere, 
Tom. LIL. 78 

J efus , fils de Phabée, établi ghand-Pré ètre, 
& dépolfedé par Hérode , Tom. III. 

3 

Tefs, fils d’ Atari payfan, a 
malheurs de Tamer Tom. IV. 329. 
-Ne cefle de lé faire nonobftant les 
coups qu’on lui donne, /4 wême. Souf. 
fre une agellarion cruelle fans difcon- 
tinuer fes prédictions; la même .Crie mal- 
heur fur lui-même, & perd la vie à l'inf- 
tant, 330 

Fefus, fils de Damnéus, établi srand-Prèêtre 
par Agrippa le Pétrarque, Tom. IP. 322. 
Dépofé par le mème, 326 

Jefus, ls de Gamala , établi grand-Prêtre 
par Agrippa le a Tom. IP. . : 
Dépofé parle même, 3S 

Fefns le Jufle, demeure avec S. Pas à ie 
me, 7 om. IV. 317 

JESUS. CHRIST, {on Incarnation, Tom. 
III. 410. Ÿ fuiv, Prédition du Prètre 

+ Æacharie à fon fujet , 427. Sa naiflance, 
428. Merveilles qui laccompagnent , 
429. Sa Circoncifion, 430. Il eft pre- 
fenté au Seigneur ; & racheté, gr. 
Pr édictions faites à fon fujet dans cette 

 “octafon, 442. IFeft porté en Egypte : 

443. Merveilles qui il yopére; lieu de fa 

- demeure, la même. Il éft mené en Ju- 
dée , 450. Tems de fon féjour à Nazas 
tech, lamême. Sagelle qu'il fait vom à 
Page de douze ans au milieu des Doc- 
teurs-dé Jérufalem, 474 Son occupa- 
tion dans fa retraite de Nazareth, /4 
même. I fe fait donner le Baprème de 
Jean. Prodige qui parut dans cette oc- . 
cafon, 4862 Son jeûne dans le défert , 
La même. Tentations qu il permet au Dé- 
monde lui faire, la même G'fuiv. Ma- 

.  niere dontil les repoufle , 487. IL eft 

- déclaré le vrai Meflie par S. Jean, 488. 

Difciples qu äl reçoit , autres quil ap- 

pelle; la même. Son premier. ne 

changeant l'eau en vin, 489. Pre 


602. 


Pâque qu'il célébre après fon Baptème, 
491. Son zéle à chafler les vendeurs du: 
Temple, la même: Miracles qu'il fit à: 
Jérufalem, La même. Il inftruifit Nico 


:déme ; 492. @ fiv. Commence à bap-. 


tifer, 493: Sic'elt par fes mains ? Ja mé: 
me. Son entretienavec la Samariraine.. 
496. @" fuiv. Maniere rouchante dont 
il s'applique un célébre palfage d’Ifate . 
499. Ce qui empêcha fes compatriotes. 
d'y ajoûter foi, ç00. Leur fureur con- 
tre lui, la même. Il guerit le fils d’un Of-- 
ficier, la même. Ses premiers Apôtres, 
sor..Poffedé. qu'il délivre-dans la Sy- 
nagogue de Capharnaüm, 502. Il fait 
paller la fievre de la belle-mere de faint 
Pierre, & plufeurs.aurrés guerifons,. 
La même. Il parcourt les villes de la Ga-- 
lilée: & y opere des prodiges, 503. Pè- 
che miraculeufe qu'il fait faire à fes. 
Difciples, Le même. Lépreux:qu'il oue- 
rit, 04 Paralytique qu'il rend fain &: 
fauf, 505.1 appelle fainc Matthieu , /a: 
même. Sa compafñion pour les pécheurs, . 


. 06. Parabolesdontil ufe pour montrer. 
qu'il faut ménager ceux qui commen. 
cent à pratiquer le bien, la même. Se- 


gonde Pâque de Jefus-Chrift depuis fon. 


Baptème 107 ll guerie un Paralytique- 
detrente-huitans, le méme. Pourquoi; 
lés. Juifs concurent le deflein de faire 


… mourir Jelus-Chrift, 508. Il fe déclare: 


égal à fon Pere, J2 même. Preuves qu'il: 


. <n donne, a même. Il excufe ce qu’a-- 
_ voient fair fes Difciplès preflez-de la. 
faim, 509. Guerifons nombreufes qu'il: 


ä “ s J 17° Die 5° 
opere, 510. 511: Bénédictions quil pro 
mer à ceux qui font dans la peine, 612... 


. Mälédiétions dont il menace ceux qui. 
. Ont tous leurs conrentemens:, 4 méme. | 
Sa doétiine fnr la colere, la reconcilia- 


on, lesmauvais-defirs, les occafions du. 


Sur l’ufure 
Surlepardon:des injures, | 


richeffes., Le méme Surla con- 


mour des ennemis, 514. 
mÔne:; Ja prieres 515... 
A  lé-jeüñe, les. 
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fiance en la Providence ; les jugeñnens: 
témméraires, la bonté Divine, 516. Sur: 
la voye étroite , les faux Prophetes ; la. 
necefliré des bonnes œuvres, 517. Au- 

torité avec laquelle il parloit, 8, IL 
guerit un Lépreux, & le ferviteur d’un: 
Centenier , le même. I reflufcite le &ls 

d’une veuve de Naïm, 519. Merveilles. 
qu'il opere devant les Difciples de Jean’ 


Baptifte, 520. Loüanges qu'il lui donne, 


la même. Reproche qu'il fait aux Phari- 

fiens d’avoir méprifé les inftruétions de. 
Jean & les fiennes ,. 521. Il mange chez 
Simon , & pardonne à-une pécherefle . 
522. Ce que plufieurs de fes-parens pen- 

foient de lut, s 23. Comment il prouve. 
que fes miracles font du Saint-Efprir,. 
& nondu Démon, 24, Que les Juifs. 
font inexcufables de n'y ajoûter pas. 
foi, & combien ilsen feront punis; 
5-25: Qui font ceux que Jefus-Chriftre. 
connoitra pour fes parens, 526. 1l pro 
pofe la Parabole de la femence, 527. 
Son explication, 528: De l'ivraie, $29s 

Du grain de moutarde, la même. Dule-. 
vain, du.tréfor caché, d’une pierre 
précieufe, de la pêche, lemême, Ire-- 


_préfente fa pauvreté à un Docteur de la 


Loi , qu vouloir le, fuivre , $30: Tem- 
pète qu'il appaife fur mer. Pofledez fu- 
rieux qu'il. délivre, La-même ° fuin. 
L’attouchement du bas de fa robe gue-. 
rit-une perte de fäng, 532. Il io 


_lafille deJair, 533. Rend la vüéaà deux. 
aveugles, la même. Délivre un démo: 
_niaque muet, 534 Ses compatriotes le 


méprifent, la même. Maladies qu'il gue- 
0 À de à 2 = 2e rs 2 
sit ; la méme. Il envoye fes Apôtres prè- 


cher enffraël, 535. Inftruétions qu'il: 


leur donne, Lméême. Régles qu'il leur 


_prefcrir, prédictions qu'il leur fair, 536. . 


Secours. & recompenfe qu’il leur pro- 
met , Jarême.]l rend graces à fon Pere 
de leurs fuccez; 539, & appelle tout le 
monde à.lui , 540. Il nourrit cinq mille 


- hommes avec-cinq pains & deux poif- 
= fons; 541 Ÿ fuiv. Ils veulent leprens: 


(ss 


uecitnhetisishaimi es La PEUT | 


AE 
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dre pour Roi, 542. Il marche fur les 

| eaux, & y foùtient Pierre, $43. Il ex- 
horte le peuple à chercher le pain du 

Ciel , ç44-Eril le leur promet dans fa 

- ‘Chair & dans fon Sang, la même dr fuiv. 
Difciples qui l'abandonnent,s46.Troi- 

fiéme Pâque de Jefus-Chrift après fon 

Baptème, /2 même. Les Pharifiens l’ar- 

| taquent , il les réfute, 547. En quel 
fens a-t-il dit, Ce qui entre dans le 
corps de l’homme ne le foïulle point, 
548. Il guerit la fille de la Cananée,549. 
| Un fourd & un muet, & pluñeursau- 
tres malades, ç 50. Il nourrit quatre 
. mille hommes avec fept pains & quel- 

ques poiffons, 5°; r. Ce qu'il entendoit 
. par le levain des Pharifiens, 552. Il 
… guerit un aveugle ; laméême. Ce que le 
… peuple penfoit de lut;-ce que S.Pierre 
en confefle, 553. Préeminencé qu'il lui 
| - promet, reproche qu'il lui fait, Le méme. 
be Ilexhorte chacun à porter fa croix, 
| _ donner fa vie, & le confefler , 554. 
| Comment a-t-il promis à quelques-uns 
| de fes Difciples qu'ils verroient fon 
| . royaume dans l'éclat de fa Majefté ? La 
|  smême. I Le transfigure en préfence de 
| 
| 
| 
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es plus familiers Apôtres, la même. Lu- 
-matique poñledé d'un démon muet, qu'il 
-guerir, 556 I paye le tribut dû au Tem- 
ple ; pour lui, & pour Pierre, avecune 
piéce trouvée par miracle, 558. Il ré- 
prime fes Difciples qui difputoienct fur 
“da primauté, La même. Ses anathèmes 
-contreles fcandaleux ; 559. Sa bonté 


. ur. Le même. Régles qu'il prefcrit pour 
. la correction fraternelle, $60. Il pro- 
-pofe la Parabole du ferviteur fans com- 
_-pafñion, /4 même. Ilarrète le zele outré 
 -des fils de Zébedée , 561. Promputude 
-qu'il exige de ceux qui veulent le fui- 
-vre, 562. Miffion des forxante &c douze 
_Difciples , la même. Malédiétion contre 
ceux qui les rejerteront, 563. Action de 
grace qu'ilrend à fon Pere de leurs fuc- 
cez , La même. 1] propofe la Parabole du 


FAUY 


pour les foibles , fon defir de leur fa- 
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Samaritain charitable ; 564. J:C. entre 
dans la maifon de Marthe , & prend 
le parti de Marie , 565. Il propofe la Pa- 
rabole de l’ami importun, 66. D'un 
fils qui demande à fon pere ; la même. 
Le Sauveur guerit un démoniaque 
muet , la même. Nouvelles preuves que 
fes miracles ne.viennent pas du démon, 
567- Femme qui le béaufie, maniere 
dont il y répond, reproches qu'il fait 
aux Pharifiens, La meme. Et aux Doc- 
teurs dela Loi, 558. Ses avertilfemens 
contre lPhypocrifie & l’avarice, 569. 


1] propofela Parabole du riche infen{é,- 


la même. Exhortation aux parfaits, Vi 


_ gilance recommandée , 570. Il propofe 


la Parabole du figuierfterile, 72.3. C. 
guerit une femme d’un démon, qui la 
tenoit courbée depuis.dix-huit ans, /4 
même. Exhorte à entrer pendant cetre 
vie par la ee étroite, 573 Déplore 


 l'endurciflement de Jérufakem , 574 


Jufife la guérifon d’un hydropique 
faite le jour du fabbat , 575. En- 
feigne l'humilité & l’aumône, l4 mé- 
ne. Il propofe la Parabo'e desconviez 
indifferens , 576. D'une maifon à bâur, 
d'un Roi qui veut fe mettre encam- 
pagne, de la brebiségarée, 577. Déla 
dragme perduë , de l'enfant prodigue, 


-$s78. Du Fermier d’iniquité, 479. Loi 
ur le divorce ;: 580. Doctrine fur: la 


continence, 581. Il propofe la Parabole 


-dumauvais riche, Lamême. Divers {en- 


timens du peuple far J.C.583. On cher- 
che àle faire mourir, 584. Il pardonne 
à la femmeadultere, 587. Prédir l'im- 


_-pénirence desJuifs, 588. Leur reproche 


leur haine envers fut; 589. & n’en re 


- çoit que de mauvais trairemens , La e- 
me G faiv. I] guerit un aveugle de nail- 
_.fance, en lui mettant de la bouc fur 


les yeux, 591. Er fe fait connoître à lui 


- pour Fils de Dieu, 593. Il eft la porte 
des brebis, & Le bon Pafteur , da mme. 

-  Guérifon de dix lépreux, 594 Signes 
- de la vengeance du Seigneurs 5 
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ra pole la Parabole du Juge injufte , 
526. Du Pharifien & du Publicain, 597. 
Les Juifs veulent lapider J. C. Il sé- 
chappe de leurs mains, ç98. Il benit des 
enfans , 599. Déclare le falut très-diffi- 
cile aux riches , 6or. Promet une gran- 
de récompenfe à ceux qui auront tout 
quitté pour le fuivre,/4 meme. Il propofe 
la Parabole des ouvriers envoyez à la 
vigne du pere de famille, 6o2. J.C. 
pleure fur la mort du Lazare, 604. Et 
le reflufcite , La même. La mort du Sau- 
veur eft refolué dans le Confeil des 
Juifs, 6os. Il prédit clairement fa Paf- 
fion à fes Apôtres, la même. Refufe. la 
demande des fils de Zébédée , 606. En- 
feigne l'humilité aux autres, /4 même. 
Guerit un aveugle, 607. Va dans la mai- 
fon de Zachée. Il propofe la Parabole 
du Roi qui va demander un royaume, 
. & fait rendre compte à fes fervireurs 


de leurstalens , 608: J..C. guerit deux 


aveugles, 609. Soupe chez Simon le Le- 
pieux, prend le parti de Marie, qui par- 
fumoit fes pieds, 610. Son-entrée triom- 
phante à Jérufalem, 611. Îl pleure les 
Malheurs prochains de certe ville, 612. 
Chañle les vendeurs du Temple, 613. 


Parle de fa Paffion & de fa Mort, 614. : 


Convertit plufieurs Senateuts , GI. 


Maudit un fiouier , La éme. Chafle en- 
core les profanateuts du Temple, Le 
méme. Enfeigne la parfaite confiance , 
& le pardon des ennemis, 616 -Ibpro- 


pofe la Parabole de deux fils défobeif 


fans , 617. Des vignerons homicides, 
6 18. Du convié fans robbe nuptiale, 
la méme. Jefus-Chrift confond les Pha- 


-sifiens qui le tentoient fur le tribut dû . 


> 


+. Célar , 619. Les Saducéens [ur la Ré- 
_furrection , 610. Et un Docteur de la 
- Eoifurle plus grand de fes Comman- 
démens; La même. Commentilenfeigne 
de leur. r. 
-pocrifie ». 


me, Leur orgüeil , leur 
OuE l’offrande de la 
mes dela def- 
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it, 621. Il découvre leurhy- 


- 


truétion de Jérufalem, le même. Er du 
Jugement dernier, 625. Il propofe [a 
Parabole du bon & du mauvais fervi- 
teur , 627. Des Vierges fages & folles, 
6218. D'un maitre qui exige le profit de 
fon argent , la même © [uiv. Jelus- 
Chrift envoye préparer fa derniere Pa- 
que à Jérufalem , 6 3r. Il la fait avecfes 
Dilciples,l4 même. 1l déclare qu’un d’en- 
tre eux le doic trahir, & il le dit à l’o- 
reille, 632. Son repas lécal, fa Céne 


Euchariftique , La même. Il lave les pieds 


à fes Apôrres, 633. Donne le dernier 
morceau à Judas, 634. Prédit à Pierre 
fachüie , 635. Ses derniers adieux, 636. 
Il promet le Saint-Efprir à fes Apôtres, 
La même. Les exhorte à demeurer arta- 
chez à lui, 647. & unis enfemble, 638. 
Leur explique les effers du Confola- 
teur, lamême La durée de {es fouffran- 
ces ; 639. Leur fuite , l’infidelité de 
Pierre, 640. Il prie pour eux, & pour 
rous les Fidéles, 641. Son agonie, /# 
même. Il eft trahi par Judas , 642. Ilren- 
verfe d’une parole les Soldats qui: le 


-cherchoïent, s’en laifle faifir ,eueric 
Malc ,643. Eft conduit ches Anne qui 


linterroge ; 644. Ÿ recoit un foufiler, 
645. Faux témoignages contre lui , non 
fuffilans, La même. Eft interrogé par Caï- 

he, 646. Condamné à mort par tout 
le Confeil , il devient le jouer des va-’ 
les, la même. Renié par Pierre. il le 


convertit, La même. Sa condamnation 
sxéfrerée dans lé Sanhédrin, 647. Son 


innocence déclarée aux Prêtres par Ju- 
das, 648. Il eft mené à Pilare pour la 


confirmation de fa mort , 649. Nouvel« 
-les accufanons contre lui, {a réponfe . 


6. so: ER jugé innocent par Pilate &c par 
fa femme, la même. De nouveau recone 
nu pour tel, 651: Mépris qu'il fouffre 


d'Hérode, infulre quil reçoit de fes 
2 one 

gens, la méme. Encore déclaré innocent 
- par Pilare ; 652. Le peuple demande 


. . : A 
opinâtiément fa mort, le méme. Il eft 


- cruellement foüerté, couronné d’épi- 


“+ 
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nes, fouffletté , la même Ô' fuiv. Inter- 
rogé de rechef par Pilate > 653 Il eft: 
condamné à être crucifié malgré fon 
innocence , 654 Nouveaux outrages 
qu'il reçoit des gardes du Gouverneur, 
La même. Chargé de fa Croix il travérfe 
la Ville, 655. Ses paroles aux faintes 
Femmes qui le fuivoient ; le méme. Il 
eft élevé en Croix entre deux voleurs, 
656. Et y prie pour fes bourreaux , La 
même. Titre de fa condamnation , /4 
même. Ses habirs partagez entre les Exe- 
cuteurs, fa tunique tirée au fort, 6,7. 
Infultes que lui font les Juifs, les Ro- 
mains , les paflans , &c les deux voleurs, 
La même. Pardon qu'il accorde à celui 

ui fe convert , 658 Parole qu'il 
adreffe à fa. Mere, & à fon Difciple 
bien-aimé, La même. Autres qu'iladrefle 
à fon Pere , La même. Dernieres qu'il dit 
en mourant, 659. Prodiges arrivezen 
ce moment, diftinction de fa mort , té- 


moignage rendu à fon innocence, /a 


même. Sang & eau qui fortent de fon 


côté ouvert, 660. Son Corps eft em- 


bauimé , & mis dans un tombeau, 6617, 


. Exactement gardé par les Juifs, 662. Sa 


Réfurrection glorieufe , merveilles qui 


Ja fuivirent, laméême. Il apparoît à Ma- 


deleine, 665. Aux Difcipies quialloient 
À Emmaïüs, 666. À Pierre, 667. A fes 


= Apôtres dans Jérufalem, 668. À Tho- 
‘masaveceuxs 669: En Galilée à plu- 


fieurs de fes Difciples, pêche copieufe 


5 qu'il leur fait faire, la même @ fmiv. A] 


exige un plus grand amour de Pierre, 
que des autres, àc lui confie le foin de 
fon troupeau, lui prédit fa mort, 670, 
Ce quil-dir à Jean, 671. Autres appa- 


ritions du Sauveur à tous fes Difciples 


- en Galilée, Le même Afhftance perpe- 
-ruell ec qu illeur promet, 67 5 il leur ap- 
- paroîr à Jérufalem pourla dermere fois, 


ER ES = 5 . = É A 
- 14 même. Ses dernieres paï oles , La même 


& 673. Son Afcenfion dans le Ciel, la 
mème. Ce que la Tradition en rapporte, 


= 674 Si JEsus-CHRIST: VIT AHPArAVANE 


Lazare & fes fœurs, 675. Nombre pro- 
digieux de fes miracles , /4 même. Di- 
vetfes fentences qu'on en rapporte, /4 
même. Témoignage célébre que lui rend 
l’hiftorien Jofeph , 676. Ce que Pilate 
enaécrit. à Tibere, Tom. I. 334 Si 
ces actes font verirables, 35. Ce queles 
Peresenontdit, 37.JE=sus-CHRrisT 
eft annoncé aux Juifsparles Apôtres, 
Tom. IP. 6.10. 16. Ÿ" [uiv. Nombre de 
ceux qui crurent d'aborden lui ,8. 10. 
Œ fuiv. S. Pierre le fait connoître aux 
Genuls, 46. Il eft prèché par S. Paul, 
fes Difciples prennent {on nom ; 160, 
Il apparoït à faint Etienne au nuilieu du 
Sanhédrin , 25. À faint Paul fur le che- 
min de Damas,44.298.A S.Pierre fuyant 


la perfécution de Rome, 342. À faint 


Marc dans fa prifon d'Alexandrie, 370. 


:! Comment ila rendu à lhomme fa ref 


femblance avec Dieu, Tom.Z.S8. Pro+ 
mis dès le commencement du Monde, 
19. Figuré par Abel, La même. Il eft Pu- 
nique Médiateur fouverain des hom- 
mes avec Dieu, Tom. IV.317. Gran- 
deur de fon facrifice, & de fon Sacer- 
doce, 324. Commentil a eu l’empire de 
PUnivers? 341. Erreurs femées contre 


Jefus-Chrift dès la naiffancedePEglife, 


.-3ç9. Sa Morta fair la confommation 
: de l’ancienne Alliance, ç12. & le com- 


z 


-mencement de la nouvelle, 


La même, 
tro, Madianite, s'iléroit Prètre ; Tom. Z. 


228. Donne fa file Séphora en mariage 


à Moyle, La méme. Confent qu'il aille en 


Egypte, 234. Vient trouver. Moyfe:au 


> camp de Sinaï, 321. Et lui confeille de 


partager. la peine du gouvernement, 


J cne de Moyfe far la montagne, To 


c) 


- --ennémis, 302. Dés Ninivitesà la pré 


322 
288. 296. Des Juifs pendant un jour ex- 
près de chaque année, 343. D'Elie, 
Tom. 11.283. De Jofaphat preffé par {es 


dication de Jonas, 373. De Judith, 462, 


De Daniel & de fes compagnons; 523 £ 


Du mème Damel, 583: Des Juifs A 
| Case 


ML 
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mort de Godolias, 63æ. Des Thérapeu- 
tes d'Egypte , Tom. 177. 196. Des Chré- 
tiens à Rome , le Samedi, . 345: ee la 
deftruction dé Temple, 497 

deñne, pratiqué par Jefus-Chrift, Tom. 

_{I1.486. À quel temsil le remet pour 
fes Difciples, 506. Comment il veut 
qu'ilfoirexercé, 516. Comment on doit 
entendre-ce qu'il a dit, que ce qui en- 
tre dané le corps de Fe ; ne le 
fouille point, 548 

Jeux Dore » par qui. inftituez » Tom. 

I. Differtat 123 
Jeux folemnels, inftituez à Jérufalem par 
Hérode en l'honneur d’Auvufte, . 
IIT. 
ee Reine d’Ifraël, fille d’un Roi . 
Sidoniens , époufe LAchab. Tom. IT. 
271.27$. S'applique à ur lidoli- 
trie dans Ifracl, a même. Fait mourir 
les Prophetes éù Seigneur, 278. Me- 
-nace Elie de le faire mourir, 283. Re- 
proche à Achab fa foibleile, à quelle 
-éccafñon, 293. Donne nu de mettre 
Naborh à mort, & fes enfans, La même. 
. Elle eft jetrée par la fenêtre de fa cham- 
bre, 342. Etmangée des chiens, Lzmé- 
me. Deftruétion de toute fa famille , 343. 
Er de tous cenx qui  lui.éroient attachiez, 


344 


Fexraël, ftuation de certe. ville, Tom. IX. 


262.292 


S. Ignace, martyrs sein Al dit des ee 


thiens » Ten. 17. 363 


 Jiar, mois des Juifs, auquel des nôtres il 


répond ; Tom. FIT.. 672 
liens, peuples qui avoient offenfé Agrip- 
pa: Tom, III. 373. I leur pardonne à à la 
-priere d'Hérode » La même. 
pole: 5, n mauerte de Religion, ne 
ee de a ceux Je veulent Le 


même. 


cienne. part 


Chinois, que parmi 
nous, Tom. I. Di S Thil 
Ampareté. En de itragtoient les 


. rimerie , elle eft plus an 
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impuretez légales, Tom. J. 455 

Æacendies confid détsbles arrivez au Même 
jour de differentes années dans la ville 
de Rome, & par qui ? Tom. IV. : 337 

Tncefluenx , excommunié par S. Paul, Tom. 
IV7.252. Sa pénitence jugée fufkfante 
par le même Apôtre, 258 

Tacitatus, nom du cheval de Caligula. Ma 
gnificence extravaganteavec laquelle ce 
Prince le failoit équiper,loger & fervir, 
Tom. IF. 145. Autres folies de cer Em- 
pereur touchant cet animal , © La même, 

Indiffolubiliré du mariage , traitée - 
Paul, Tom... 

Frailrence accordée. par Jefus-Chrift:à 1 
fernme pecherelle, Tom. LHI. ç22. A la 
femme adultere, 587. Au bon larron , 
1648. Par S. Pat. À l'inceftueux de Co- 
rinthe ; Tom. IF. 258 

Ænnocens mis à mort par Hérodes qu 
deffein, Tom. III. 

Jnfcription ie danse ne à à ee 
neur des Maccabées , Tom. 111. 189 

Fnffrailion, digne d’un grand Roi, Tom. 


HIT, 359: & fniv. 
Dfirbions de Tobie à fon fils, Tom. FI. 
418. @ niv 


aprés Les foixante & douze Inter- 
-préres, Hiftoire de leur verfion, 70% 
III. 18. € fuiv. Ce qu'onen peut crot- 
re, = 27 © five 
Invocation du nom de F-. C.nul autre nom 
ie jamais été donné , par lequel on 
puifle t etre fauve, Tom. IP era 
Joab , chef des troupes dé David: marche 
. contre Abner , Tom ZI.103. Le défair, 
La même. Tuc he en trahifon , 104. 
Sa maifon eft maudite par David, 108, 

- Monte le premier à l’affaut furles murs 
de Jécufalem, rr3. Eft fair Géner cahfime 
des armées de. David ; L4 méme. Fait la 

- guerre avec fuccez danse pays de Da- 

. mas, & contre l’Iditmée, 126. Son ca- 

| ractere ; lamême. Fair la guerre aux Am- 
: monites, & ravage leur pays ; 129. Ac- 
<. Se David À la tèce de fes ar- 
| du. bat Les oo les Syuens 
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ns aim 1 in DS 


DES 
& les affujettit à David, 130: Atraque 
par ordre de David les Ammonires , & 
s'attache au fiéoe de Rabbath leur ca- 
pitale, La.mêmie @ faiv. Faitperir Urie 
dans une attaque, 132. En rend compre 


: à David, 135. L’invite en bon politique 


à venir enperfonne donner l’affaur ge- 
néral de la place , 137: Obuent du Roi 
le retour de fon fils Abfalon, 143, © 
fiv. Moyens adroits, & femme d'un 
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Joachim grand-Prètre, vient de Jérufalem 


avec les Anciens, poux voir Judith & 
la benir, Tam. LT. : 


470 
Joachim ou Jechonias fils de Joakim Roi 


de Juda, fuccede à fon pere , TomslIl. 
$17e Tombe dans lés mêmes crimes que 
lui ,:& regnetrès-peu, /4 même. S'il ef 


+ le livnceau dont parle Ezechiel , y18. 


efprit infinuant, dontil fe fert en certe. 


occafion, La même G fuiv. Eft fâché con- 


tre Abfalon de ce qu'il a fait mettre le. 


.… feu à-un champ qui lui appartient, 147. 
Lui procure l'honneur de voir le Roi, 


Eft fuir prifounier par Nabuchodono- 
for & mené à Babylone, s19. Son oncle- 
Mathanias mis en fa place , la mêmes Il: 
eft bien traité dans {à captivité par Evil- 
merodach, TER) 573 


Foahé, Chancelier: du Roi Ezechias , en- 


148. Défait Abfalon en bataille rangée, . 


. 161, Le percé à mort, & comment ce- 
_ la fe fit? /4 même. H oblige David de pa- 


-- roître devant fon armee, & de lui té- 


VoyÉé pour conférer avec Rabfacés 
Tom. IT. 437. Ce qu'il dit à ce Général... 
438 


- Forkim, autrement Elacim, eft mis {ur le 


moigner la farisfaction de fes fervices ,. 


- 164. Eften danger de perdre fon pote: 


de Général, 165. Il tuë le Général Ama- 
fa, & pour quel fujet? 171. Il pourfuit: 
Séba , & l’afliége dans la Ville d'Abela,. 


la même G fuiv. Fair le tour des Erats de 
- David, pour faire le dénombrement du 
“peuple, 178... fuivs Il s'attache au 


parti d’Adonias contre Salomon, 193. 
ER fort étonné d'apprendre que Salo- 


mon eft. déclare: Roi , 196. Efkmis à. 
mort:tenant-les cornes-de l’Autel, 204 


Toachas fäccede: à Jéhu dans le royaume 


d'Ifraël, Tom. IT. 358. Souffrel'idolitrie 
dans fes-Erars, eft cruellement traité 
par Hazaël Roi de Syrie, la même: Il 


rentre en lui-même, & s'humilie de- 


vant Dieu, 359. Retombe dans fes pre- 
. s & RAÈZ ES SR es 
‘mieérs défordres, larmême: Meurt, & a 


pour fuccéfleur fon fils Joaz, La même, 
JôachaX, aurrement Sellum, établi Roi de 


trône de Juda par Nechao Roi d'Egyp- 


te , Tom. II. $00. Méchant Prince , 401. 

Jérémie l’avertit de la part du Sei- 

gneut, & 1l n'en tient compte, s05-- 
Veut faire mourir Jérémie, s07. Fait 
mourir Urie, Le même. Il jette dans le 
feu le livre que Baruc avoir écrit par or- 

dre de Jérémie, 14. Serévolte contre 

Nabuchodonofor, 15. Eft mis à mort... 
s'il.s’étoit dévoué au Démon Cadona- 

Zet, 516, © fuiv. Particularitez que Pon : 
raconte de lui & de Jérémie, Ja même. : 
A-pour fuccefleur fon fils Joachim; /4- 
TNEIE, COPA Fu 


Joakim, mari de Sufanne , homme riche &: 


façe, Tom. 11. 


: 17 Een + F4 
Joss pere de Gédéon , habite dans la ville 


e 


. Ji 


Juda à la place de Jofias, Tom. II. 499. 


Se merà la rêre d’une armée, &arraque 


lamême. Meurten Egypte; sor. Portrait 


… dece Priffce fair par Ezechiel, il a pour 
 fuccefleur Eliacim ou Joëkim, : 500 


: Nechao Roi d'Egypre , ço6. ER pris 
dans une bataille & chargé de chaînes, 


dEphra, Tom. I. 470. Saréponfe géné-- 


_reufe aux habitans de {a ville, 48: 
as fils: du Roi Gchofias, échappe de l2. 


cruauté d'Athalie |; & comment? Tom. 
ÎT. 348. Eft facré Roi de Juda, & par 
qui? 349. Se conduit avec beaucoup de: 
fageflé pendant la vie du grand-Prêcres 
Joïada , tolere l'idolâtrie de fes fujets 
entreprend de faire reparer le Tem-. 


ple , 352. Fait lever de l’argent par toùt 


le royaume pour cette réparation; /4 
A , NS A EDR. 
méme, S'oppole: à lavidité des Prêrres 
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qui prenoient cet argent pour eux-mê- 
mes. 353 Donne de nouveaux ordres 
our l’adminiftration de cet argent, la 
vnême. Abandonne le culte du Seigneur 
après la mort de Joïada , 355. Fait tuer 
le grand-Prètre Zacharie, & à quel fu- 
jet? 356. Envoye une fomme d'argent à 
Hazaël Roi de Syrie, & pourquoi? la 
mème. Perd la bataille contre ce Roi, 
La même. El craité cruellement par fes 
troupes, /a même. EÎt tué dans fon lit, 
357. On lui refufe les honneurs de la 
fépulture Royale , la même. À pour fuc- 
celleur fon fils Amañas , la meme. Les 
meurtriers de Joas font misa mort, 

… la même. 

Toas Roi d'Ifraël, fils de Joachas , fuccede 
à fon pere, Tom. II:359. Va voir le 
Prophere Elifée , & à quel deffein , 
La même. Tire trois fois de l'arc, & en- 
tend la prédition de ce Prophete, 360. 
Ses victoires contre Benadad Roi de Sy- 
ric,361. Il remporte une grande vic- 
toire fur Amañias Roi de Juda, 364. 

. Meurt, &a pour fuccefieur Jéroboam, 
HN one. 36$ 
Joafa ,nommé Commiffaire par Efdras 


pour informer des mariages des Juifs, 


contractez avec les femmes étrangéres, 
foathan. , frere d’Abimelech, fe fauve du 
carnage de fes freres, Tom. I. 491. Va 
{ur le mont Garizim, & y faic un dif- 

… cours aux Sichimires en leur propofant 
‘une parabole ,Jemême. Se fauve dans la 
ville de Bera, cs "493 
Jonathan régent du royaume de Juda pen- 
dant la longue maladie de fon pere 

… Ozias, Tom. IT. 380. Regne feul.après 
mort, 4381: Se conduites Prince fa- 
86-.Fortifie les places & les villes 
royaume , la même. Rend tribu- 
les Ammonites, 387. Tolereles 
at meurt, & lufle la cou- 


faperfuu : 


Tom. IIT. 368. Rétabli dans fa dignité, 


470. Deftitué de nouveau, 472. 


Job, fes ancêtres, & dans quel pays il de- 
* meuroit, Tom. I. 203. S'il a été Roi, 
quel eft le nom & le pays de fa femme, 
lamême. S'il a parlé du paffage de [a mer 
_ fouge? 204. Son caractere ; fa bonne 
conduite , la méme. Sa nombreufe fa 
mille , fes richefles , 205. Eft accufé de- 
vant Dieu par Satan , courmenté par cet 
efprit malin, 206. Perd fes enfans, fes 
maifons ; fon bien , 207. Sa propre per- 
fonne eft livrée à la malice du démon 
qui le frappe d’une playe effroyable, 
208. Sa femmefe mocque de lui , ilne 
s’emporte point , 210. Eft vifité par trois 
amis, laméme © [uiv. Il pole pour prin- 
cipe contre Eliphaz, que Dieu peut pu- 
nir un homme, quand même il n’au- 
foit commis aucun crime, 2:2. Ses 
amis font défapprouvez de Dieu, 213. 
Il'eft rétabli dans fon premier état, 


avec encore plus d'éclat, 214. Combien 


de tems a duré fa difgrace , combien 
fa feconde fortune, & combien il a vé- 
cu, 215. Quel eft l’auteur du livré de 


Tob? La méme. Si fon hiftoire eft unetra- 


gedie feinte? la même © 216. 
Jocabed , femme d’Amraim , mere de Môy- 
fe , Tom. I. 18. Elle eft charmée de la 
beauté de fon fils, le veut fauver, 219. 
Le met dans une corbeille d’ofer, l’ex- 
_pofe fur.les eaux, & ordonne à Marie, 
 fœur de l’énfant, de l’obferver , la më= 
- me. Devient par ordre de la fille de Pha- 
raon nourrice de fon propre fils Moyfe, 
_220. Et le préfenre à la Princefle, lorf- 
- au'it eft devenu grand, la MÊME 
Joël , fils de Samuël, dégenere de la pro- 
‘bité & dela juftice de fon pere ; To. 
II. 25. Se laifle aller à l’avarice , la 
même. MES esse A PR 
Joël, Prophete. En quel tems a paru, & 
. fous quel Roi, Tom: II. 493. Le conte- 
nu de fes prophéties, fait la defcrip- 
tion ne éronnañile , le méme. 
_ Prédic le tèms de l'Evangile , 494. St 


en. 


> 
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ién parlant de [a vallée de Jofaphac il 
entend le jugement dernier, la même. 
_Sil’on fçait quelque chofe de certain 
de la perfonne de ce Prophete , 495. Sa 
propherie fur la defcente du Sainr-Ef- 
prit expliquée par S. Pierre, Zom. 1. 
= : = 
Jobanan, Général de Jofaphat; nombre 
des troupes qu'il commandoit, To. Il. 

sx 277 

Fohanan, un des Généraux de Sedecias, 
avertir Godolias du defféin qu'Ifmaël 
avoit de le tuer, Tom. II. jso. Il pour- 
fuit IHmaël, difipe fes troupes, êc ra- 
-mene les captifs , 552. Il fe retire en 
Egypte malgré l’ordre de Dieu, y em- 
mene le refte des Juifs avec Jérémie, 


| 53 

Johanan, {ls d'Eliazib , grand-Prètre,7 ow. 

IT. 636 

Josada, grand-Prètre , entreprend de ré- 

| _tablir le jeune Roi Joas fur le trône, 

| Tom. TI. 348. Le fait avec beaucoup 

: d'ordre & de conduite, 349. Sacre ce 

| Roi,3ço. Fait tuer Athalie, 351. Rérablit 

le bon ordre dansle Temple ,../a me 

me. Marie le Roï,& à qui,352. Fait veil- 

| ler à l’adminiftration de l'argent pour 

les réparations du Temple, le méme € 

fñiv. Donne de bons confeils au Roi, 

Le . 355. Meuft, 8 à queläge. la même. À 

| … pour fucceffeur fon fils Zacharie ; la 
| même. : 

Jonadab , de la Cour de David, donne un 

« confeil pernicieux à Ammon , 7 om. IL. 

= 2) 

Jonadab, fils de Rechab , ami de Jchu, 

| Roi d'Ifraël, Tom. II. 344. Il monte 

* avec lui dans fon chariôe, la même. Et 

l'accompagne dans le Temple de Baal , 

pour Le prérendu facrifice qu'il vouloit 


*aufteres qu'il prefcrivit à fes enfans & 

à fes difciples , appellez Réchabires , 

_. La même © fuiv. 

Jonas, Prophete , excite Jeroboam I. à 

- faire des conquêtes, Tom. LI, 366..Lut 
Ton. IP. 


| 
“y offrir, 345. Son OfigInE , 347. Régles 
| 


DES MATIÉLE 609 


prédit plufeurs chofes avantageutes , 


LS 


la même. Eft envoyé à Ninive , & à 


quelle fin , 371. Il demande lui-même à : 


être jecté dans la mer , les matelots l'y 
jetrent, 372. Eft englouti par un monf- 
tre marin, la même. Compofe un Can- 
tique dans le ventre de ce monftre, Ja 
même. Qui le rend fur Le rivage, 373. 
Prèchela pénitence à Ninive avec beau- 
coup de zele & de fuccez, 374. Il fort 
de Ninive, la même. Son entretien avec 
Dieu au fujes de la plante & dés Nini- 
vites , 375. Il meurt, /4 même. Si l’on 
voit encore fon tombeau, & en quel 
pays ? - la même. 

Jonathan , nommé Commiflaire par Ef- 
dras, pour informer des mariages des 
Juifs avec les femmes étrangeres , Tom. 
EL, À 7 639 

Jonathan. Voyez Jean. 

Jonathas , fils de Saül, chafle les Phitif- 
tins de Machmas , Tom. 11.38. Va dans 
leur camp, en tué quelques-uns, 4r. 
Jette l'épouvante dans leur armée, & 
zemporte la victoire contre eux, 42. Il 

_ mange un peu de miel contre la défenfe 
du Roi, 45. Eften danger de perdre la 
vie pour cela, 45. Eft délivré par lin 
terceffion du peuple, 44 méme-AIl aime 
tendrement.David., 60. L'avertit du 
delfein que Sal avoit de le faire tuer, 

62. L'encourage contre les mauvais def- 
feins de fon pere, 65. Fait alliance avec 
David , 66. S’attire da colere de fon 
pere par l’attache qu'il avoit pour Da- 
vid , 67. Lui donne un fighal en tirant 
des-fléches., 68. Eft tué le mème jour 
que Saül en combattant contre les Phi- 
liftins , 97. David prononce un Canti- 
que funebre fur fa mort,  - 100 

Jonathas ,furnommé Apphus, fils de. Mat- 

_ thatias, fuccede à Judas Maccabée dans 
le gouvernement du peuple d'Ifraël, 

. Tom. III. 152. Venge la mort de fon 
frere Jean fur les fils de Jambes 263. 
Défair plufieurs partis de Bacchiden55. 
156. Lui accorde la paix 7 tian- 
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quillement Ifraël , La mÈme. Lertre fa- 
vorable qu'il reçoit de Démetrius So- 
ter, 147. Il s'établit dans Jérufalem, 
la même. Alexandre Ballés le fait grand- 
Prêtre des Juifs, 1,8. Il exerce publi- 
quement cette charge , léméme. Il n’a- 
joûse point foi aux promefles trop obli- 
geantes de Demetrius , 161. Grands 
honneurs qu'il réçoit d'Alexandre Bal- 
lés , 162. Il afiege Joppé qui ferend, 
167. Défait Apoillonius, brüle la ville 
d’Azoth, & le Temple. de Dagon, & 
ceux qui s’y étoient réfugiez ; fait un 
riche butin , 168. Reçoit de nouveaux 
honneurs d'Alexandre , 169. Va trou- 
ver à Joppé Philometor, Roi d'Egypte, 
& en eft très-bien rec, le même. Afié- 
age la citadelle de Sion, r72. Porte de 
riches préfens à Demetrius Nicanor, & 
en reçoit beaucoup d’honneurs , /4 mé- 
me. Autres honneurs qu'il reçoit du 
jeune Antiochus, 156. Pays qu'il réduit 
fous l’obéiflance de ce Prince , 177. Gé- 
nérofiré avec laquelleil fe retire d’une 
forte embufcade, 178. Il envoye des 
Députez êc des lertrés à Rome & à La- 
cedemone, pour renouveller l'alliance; 
la même © faiv. I va au-devant des 


troupes de Demetrius ; 180. Elles lui 


échappent , 181. Il bat les Arabes Za- 
badéens ; répare les murs de Jérufalem, 
la même. Se lille furprendre par Try- 

< NA 7 FE 
+ phon; 182. Eft arrêté dans Ptolemaïde, 
La méme. Eft tué avec fes fils, 195. Deinl 


- de fa mort. Maufolée qui lui fut dreflé 


à Modin, * La même. 
: onathas ; Sadduccen, atni d'Hircan , Pir- 
« rite contre les: Pharifiens , Tom. ZFI. 


220.22E 


Jonathas » fils d'Anne > Où ÂAnanus, établi 
 grand-Prètre a la place de Caïphe,7 w. 
‘TE 48 Dépole, - | a 


= 


“grand-Prêtre une feconde 


Prètre Ânne, por- 


te les plaintes des Jinfs au Gouverneur 


 d’Ananus, fa modeftie à re- 


154 


GENERALE 


de Syrie , & à quel fujer? Tom. ÆJ7. 2252 
Eft envoyé charge de chaînes à Rome. 
226. Eft tué par ordre du Gouverneur 

_ de Judée,& pourquoi? 228. 229. Quand 
il fut grand-Prètre, 218 
Tonathas  affaflin échappé de Jérufalem, 
contrefait le Prophete, & féduit plu- 
fieurs de Cyrene, Tom. 19. 10. Eftar. 
rête par Catulle, Gouverneur du pays 
sir. Accufe plufeurs Juifs riches, & 
Jofephe l'hiftorien , La meme. Convain= 
cu par Vefpañien d’être calomniateur 
& condamné d’être brülé vif, lameme. 
Zoniens : fi ces peuples defcendent de Ja- 
van, fils de Japher, & quel eft leur 
pays ? Tom. I. 3. s 4: Par qui ainfinom. 
mez? la même. 
Joppé, cruauté des habitans de cette ville 
envers les Juifs qui y demeuroienr, 
Form. IIT. 122. Judas Maccabée en brie 

le le port, laméme. Elle ferme fes por- 
tes à Jonathas, qui l’affiége & la prend, 
167. Son frere Simon y met garnifon. 
181 


ren: Gb d'A. Rod ue 


de à {on frere Ochofias, & fuit à peu: 
près les mauvais exemples de fes pré- 
decefleurs , Zow. ZI. 312. Il amafle des 
troupes pour réduire les Moabires , de- 
mande du fecours au Roi de Juda, La 
même. Celui d'Idumée fe joint à eux. 
Extremité où fe trouve route l'armée; 
confulre un Prophere du Seigneur ; re- 
proches qu'il en reçoit, 313: Ordre qui 
lui eft donné de la part de Dieu, avec 
promefle de la victoire, la même © [uru.. 
Défait les Moabites , & execute les or- 
dres du Seigneur 314 Il affiege leur 
capitale, & fe retire fans la prendre, 
pour quelle raifon, 3rç. Le Roi de Sy- 


rie lui adreflele Général de fes troupes. 


& pourquoi, 3.0. Soupçon qu'il en con- 


çoit, 321 Guerre qu'il a avec lui, com 


ment ilen découvre les deffeins, 328. 
C* fuiv. Il en-eft vivement affiegé dans: 
Samarie, 330. Sa furprife de la cruauté 
de deux meres dans cette occalñon sil 
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s’en prend à Elifée , & envôye pour ie 
tuer, 331. Il va après lui pour l'empè- 
cher , la même. Heureufe prédiction 
qu'il reçoit du Prophete ; incredulité 


-d’un de fes Officiers à ce fujet, 332. Ac- 


compliflément de June , punirion de 
l'autre, 334. Il fait reftituer les terres 
à la femme, dont Elifée avoir reffufcité 
le fils , 335. Il veut reprendre la ville 
de Ramorh de Galaad fur les Syriens, 
& eft bleffé dans le combat , 334. Il 
life Jéhu pour continuer le fiége de la 
forterelle, La même. Celui-ci fe fouleve 
contre lui, &letué, 339. @ fuiv. Son 
corps eft jetté fans fépulture dans le 
champ de Nabor, la mème. 
Joram, fils de Jofaphat, Roi de Juda, 
T.IL.325. Il commence fon regne par la 
“mort de fes freres : s'adonne à limpie- 
té, 326. Les Iduméens fe retirent de 
fon obéiffance , La meme. Il les défait, 
malgré leur grand nombre. Execution 
de la prophetie de Jacob. La ville de 
“Lobna fecouë {on joug, La même "327. 
Lettre qu'il reçoit de la part d'Elie huit 
ans après fon enlevement, /4 meme. Re- 
proches & menaces qu'elle contenoit , 
La même. 1] eft frappé d'une maladie 1n- 


curable, 328. Sa mort, fa fépulture fans. 


honneurs-& fans regrets: Ochofias lui 
fuccede, es ee lammene, 


Jofaberh , femme du grand-Prêtre Joïada, 


_ cacheJoas, le feul refté de la famille 
royale, Tom. IT. - 348 


Jofsphat, Chancelier de Salomon, To. 


11. ne 209 
Fofaphat , Roi de Juda, fuccede à fon pere 


AG, 71.11.2728 belles qualitez , la 


* même. M fair abattre les Autels confa- 
-crez fur les hauteurs , 275: Envoyeinf- 
 truire fes peuplesde la Loi du Seigneur 
“dans chaque ville, 276. Bénédictio ns 
- que Dieu répand fur lui. Les peuples 
“étrangers lui font des préfens, & en 
uoi tls confiftoient. Il fortifie plufieurs 

* willes de fes Etats, le même. Grand nom- 


» bre de fes troupes , leurs demeures, 


leurs fonctions , leurs occupations hors 
du fervice , nombre de fes fujets, 277. 


Sa pieté envers Dieu, fa trop grande 


liaifon avec Achab; 295. I l'accompa- 
gne à la guerre contre les Synens, 


298. Danger qu'il y court, 299. Eft re- 


pris par un Prophete de l'alliance qu’il 


: avoit faite avec Achab, 300. Il redou- 


ble fon zele pour la gloite de Dieu, il 


- établit des Juges dans fon royaume ; 


inftructions qu'il leur donne, la même 
& 301. Peuples qui fe liguent contre 


: . A pa 3 4 
lui, La méme. Il arecoursau Sétgneus.: 


Priere fervente qu’il lui adrefle, 302. 
Dieu lui fait annoncer la victoire par 
Jahaziel , 303. Elle lui eft accordce d’u+ 
ne maniere extraordinaire, dépotilles 


‘abondantes qu'il gagna, 304. Perfifle 


dans la pieté, lamême. Dérruit les cul-. 
res impurs, épargne les hauts lieux. IE 
fait amitié avec Ochofas, Roi d’Ifraël, 


305. Reproche que lui en fait un Pro+ 


phere , malgré cela il perfifte dans l'al- 
liance des Rois d’Ifraël, la même. Don- 
ne du fecours à Joram contre les Moa- 


bites, 312. Confulte un Prophete du 


Seigneur, & en eft refpe&e, 313. Du- 
rée de fon regne, fa mort, fa fépul= 
ture, 325. Son zele pour la Religion, 


._ nombre de fesenfans, fe même. Laille | 
pour fon fucceffeur Joram fon filsaîné, 


La mêmes 


F ofaphat. (Nallée de }Si Prophere Jocl, 


en parlant de cette vallée, l'entend de 


- Jugement dernier, Tom. IT. 494. 


Jofcph, fils de Jacob & de Rachel ; fa 


naiflance, Tom. I. 137. 1] encourt la 

haine de fes freres, & pourquoi? 156. 
£ e SET L A È 

À un fonge extraordinaire, la même. Eft 


‘vendu & mené en Egypre, 158. Eftre- 


vendu à Putiphar, 159. Gagne toute la 
confiance de fon maître, ileft follicité 
au crime par la femme de Putiphar, 16e 


Comment’? La même. Il ft mis en prifons - 


162. Explique les deux fonges dés Ofi= 


_-ciers du Rof, 163. Ac compliffementie 


esfongesde 


Pexplication,164.Ex plique. 


Hay 
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Roi Pharaon, 165. Eft établi Surinten- 
dant de toute l'Egypte, fait amaller 
dans les greniers du Roi quantité de 
grains , 167. Se remarie, & a deuxen- 
fans, la même G* [uiv. Ses freres vien- 
‘nent en Egypte acheter du blé, 169.11 
les reconnoït fans en être reconnu , il 
les traite d’efpions, /4 même. Fait met- 
tie fa coupe dans un des facs de blé de 
fes freres , 1%5. Se fair connoître à eux, 


178. Reçoit ordre de Pharaon de faire 
venir fon pere & fa familleen Egypte, 


179. Préfente fon pere au Roi, 183. Par 
là vente des bleds, il ramaffe tout l’ar- 
gent de l'Egypte, 184. Achete les ter- 
res & des perfonnes des Egypuens, le 
même. Ne touche point aux terres des 
Prètres, & pourquoi ? 4 même. Reçoit 
la derniere bénédiction de fon pere, 
194. Fait embaumer fon corps , 196. Le 
* conduit dans la terre de Canaan, 197. 
‘Il raflure fes freres de lapprehenfon 
 oùils étoient qu'il nefe vengeär d'eux, 
199. Ce qu'il leur recommande en mou- 
rant , la même. Ce que l’on à dir de fon 
Corps mis dans un cercueil, 200. Ses os 


_  Emportez hors deJ'Eoypte par Moyfe, 


255: Mis dans un tombeau près de Si- 
chem, 447. S'il a écrir des lettres à 
Pharaon, & s'ilen à rec, 200. Sila 
écrit un teftament ? /2 eme. S'ilaen- 
ù feigné quelques fciences aux Égyptiens, 
201. Livre dé magie qui porte fon. 
nom, il a été pris pour Serapis , Ofris, 
 Hérmés où Mercure Trifmegifte, Ja 


même. Sila enfeigné l’art d'expliquer. 


- les fonges ? Son tombeau fe voyoit ‘du 


. tems de faint Jerôme , & en quel pays? 


- la même, Si l'on voit de [es ouvrages ou 
2 n°: PORTER à 1 . 
 Bâtimens en Égypte, l4 même, Ce qui 
ATHVA En ce pays aux defcendans.de fa- 
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ce Prince, 33. Son voyage à Alexanÿ 
drie. Accuëil favorable que le Roi. lui 
fait, 34. Il offre à Ptolémée d’augmen- 
ter fes revenus , maniere dont il lesfaie 
payer ; 35. Sa profperité , ileft trompé 
à fon fecond mariage; fes enfans, 36, 
Sa mort, 39 
Jo/éph, gardien de la Judée , attaque Jam- 
nia, ville des Philiftins , & eft battu par 
Gorgias, Tom. III. 117 
Joféph, frere d'Hérode , lui mene un ren- 
fort de troupes , Tom. ILE. 301, Défend 
Maffada, afhéoée par Antigone, 305. 
Va en Idumée, 308. Joint fes troupes 
avec celles des Romains, 311.Eft tué, 313 
Jofeph, beau-frere d'Hérode , laiffé pen- 
dant fon abfence. pour gouverner le: 
royaume ; ordre fecret qu'il en reçoit 
au fujet de fa femme, Tom. LI. 325. 
Son imprudence à le découvrir, 326. 
Le fait mourir, 328 
Jofeph, petit-fils d'Hérode, Tom. LIL. 461. 
Il va au-devant de Varus pour l’appai- 
fer. la même. 
Jofcph, fils d’Ellem , établi Pontife pour 
un jour, à quel fujet ? Tom. LIL. 439 
Jo/eph , fils de Canée, établi grand-Prètre 
_des Juifs, parle Roi de Calcide, 7 0m. 
IV. 172. Dépofé par le même, 187 
Jofeph Cabis, établi grand-Prètre par le 
jeune Agrippa, Tom. IP. 312..Dépofé 
_par le même, - 318 
Jofcph, fils de Gorion, nommé Gouver- 
neur de Jérufalem avec le Pontife Ana- 
nus, Tom. IF, | 2. 
Jofeph d’Arimathie , Sénateur des Juifs, & 
 Difaiple de Jesus-Cnrasr , obtient fon: 


. Corps , lembaume , & le met dans fon. 


tombeau T0. LIT = Cor, 
S: Joféph, époux de la fainre Vierge, Tom. 

. IT. 410. Soupcons qu'il conçoit de la 

#groflefle de Marie, 427. Diffipez pasla 

_ vifon d'un Anve, 428. Il va à Berléem 

pour le dénombrement d’Auguite, la 
même. À Jérufalem pour la Préfentation 
de Jesus au Temple, 441. G'/uiv. En 
- Egypte avec lenfans &c fa mere, par 
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brdre d’un Ange, 443. Ilrevient en Ju- 
dée par un ordre femblable , 449. Sa 
douleur en ne voyant plus Jefus à fa 
compagnie, dans fonvoyage de Jéru- 
falem , 473. Son métier. 474 


 Joftph, Lévire de l’Ifle de Chipre. Voyez 


B'arnabe. _. 

feph ; Hiftorien Juif, lieu & tems de fon 
origine , Tom. IF. 188. Sa belle éduca- 
tion , 4 même. Combien de terms il de- 
meura dans la folitude, lamême. Em- 
. brafle la Sete des Pharifiens, La même. 
Va à Rome par un motif de pieté , 289. 
. H eft “établi Gouverneur de la Galilée 
contre les Romains, par les Juifs ré- 
voltez, 395. Aime plus de cent mille 
hommes, 396 Donne fa confiance à 
Jean de Gifeala , 8 en même-tems le 
gouvernement de la ville de ce non, 
397. Eft trahi par ce fourbe, la même. 
Et en danger d’être tué par les fédi- 
 tieux,il les gagne par fa prudence ,398. 
-Châtie les plus murins, 399. Echappe la 
mort à Tiberiade, eft calomnié auprès 
- des principaux de Jérufalem, 400. Pu- 


nic les Chefs des muuns de‘plufieurs 
villes, 401. Appaife adroitement la fé-- 


dition de ceux de Tiberiade , 402. Or- 
donne à Clitus auteur de la fédition de 
- fe couper la main, Le même, À l’arrivée 
de Vefpañen:, il eft contraint defoftir: 
- de la Galilée, 466. Seretire à Tiberia- 
- de, écrit au confeil des Juifs à Jérufa- 
-lem, La même. Eft afégé par Vefpañen 
dans la ville de Jorapar, 407. La dé- 
- fend avecune valeur extrême, 4086 
- fuiv. La ville ef prifé, 412. Il fe tient 
dans une caverne pendant plufeurs 
jours, eft contraint de fe rendre à Vef- 
- pañen, 413. Le gagncen Jui piédifant 
- l'empire, & après lui à fon His, 414. 
-.Heft pleuré comme mort par ceux de 


- Jérufalem, & enfuite dérefté par les 


= mêmes, 415. Il eft mis en liberté à l'a- 
venement de Vefpañen à l’empire. 
444: Er fes liens brifez. à la prière de 
- Tire, la méme. À ordre de Velpañien de 


fuivre Tite au fiége de Jérufalem , 451. 


- Eftenvoyé par Tite pour porter les Juifs 


à la paix , 455. Sa harangue à ceux de 
Jérufalem , la même. EH bleflé. dange- 
reufement d'un coup dé pierre, 470. 
Porte les Juifs à rendre la ville aux Ro- 


mains, devient fufpect aux Juifs & aux 


Romaihs , 480." Parle à Jean Chef des 
fatieux , & le veut porter à traiter de 
paix avec Tite, 486. Obrient.de ce Gé- 
néral la grace pour plufieurs Juifs, s02.. 
ER accufé par Jonathas aflaffin & im= 


-pofteur, sr. Déchargé de l’accufation 
- par Vefpañien , la même. En quel temsil 
mourut? 292. Ses ouvrages ; Tom, 177... 


289. C fuiv. Témoignage qu'il-rend à 
Jean-Bapufte , Tom. LL 538. A Jefus- 
Chrift, 676. S'il a reconnu celui-ci com 


me Dieu? 4 même. Pourquoi il a loté 
: Poppée époufe de Neron, Tom. IP. 311. 
: Force de fon témoignage dans l'hiftoire 
- des Juifs, 513. Son hiftoire eft préfentée. 


à Vefpañen, & mife dans une biblio… 
theque publique à Rome, A 


69: 
flas ; fils d’Amon, eft fait Roi-de Juda 


après la mort de fon pere, Zom. T!. 473. 


- Travaille avec zele à reformer les abus 


de fon royaume , 474. Dérruitles Ide-. 


les, brife les chevaux-& chariots con- 
- facrez au Soleil, la même © [niv Ren- 
- verfeles Aurels prophanes:; {ur toutun: 
-à Bethel, 477. Dérruit l’Idolâtrie dans: 
le royaume d'Ifraël, épargne lé rom- 
: beau d'un Prophere , & pour quelle: 


raifon ? lamême € [iv. Ordonne à Hal- 


- çias grand-Prètre, de mettre en lincors. 
> © ; “2 - FX ; 2. 
- l'or &.Pargent que le peuple avoit of- 


fert au Temple, 484. Comment le li- 
vre de la Loi fut trouvé de fon terms *: 


- 485. Se faithre ce livre, fair venir le: 
 grand-Prèrre, & envoye confulter la: 
Propheteffe Holda , 486. Eft fort con- 


folé-de fa répenfe ;: va dans le Temple; 
ÿ-lit au peuple la Loi, &. renouvelle 
l'Alliance avec le Seigneur, 487, Bat. 
brûler toutes les figures idolâtres, 485. 
Fait célébrer la Paque  Seremertre 


Hhhh oi 


ré! 
6 ue dans le Sanctuaire,490. © fuiv. 
_Reforme les abus de fon royaume avec 
un zele merveilleux, 492. Sous fon re- 
gne arrive une grande diferte , & Je 
Prophere Joël paroït, 493. Il eft bleflé 
dans une bataille cone Néchao , Roi 
d'Egypte, & meurt à Jérufalem, 498. 
I eft pleuré par fes fujets, & par Jére- 
mie, La même. Son éloge magnifique » 
499. À pour fuccefleur {on fils] oachas, 

| : La ere. 

Tofne , livre qui porte ce nom: Antiquité, 
& autenticité de cer ouvrage , 7 om. d. 
Differtat. 34 
Jofué (e metàda tère de l'armée des Hraë- 
". lites, & remporte Ja victoire contre les 
Amalecires , Tom. I.268. De quiil étroit 
fils, & de quelle façon iléroirt attache à 
Movyfe , fes belles qualitez, 269. Monte 
avec Moyfe au fommet du mont Sinaï, 
_par l'ordre de Dieu, & à quel fujer2 
238. Ce qu'il dit à Moyfeen defcendant 

. la Montagne, 291. Il eff établi chef du 
peuple par Moyfe, 403. Dieu lui parle 
du haut du Tabernacle dans une nuée , 

* 404. Il prend après Moyfela conduite 
du peuple, 418. Dieu lui preferit ce 
_qu'ilaà faire, 419. 1 envoye des ef- 
jons à Jericho, La même. Fait avertir 

_ les Ifraëlires du pañlage du Jourdan s 
421. Donne l’ordre pour la marche du 

* peuple, des Prèrres, & de l'Arche; 
412. Pafle le fleuve à la tête des Ifrac- 
-ites, 423. Ordonnela circoncifion à 


“tous ceux qui ne l’avoient pas reclié . 


dans le defert, 424 Un Ange lui ap- 

- paroi, & à quel deflein ? 426. Fait le 
. tour de la ville de Jericho, & les murs 

- | tombent, 427. Conferve Rahab, & fa 
- maifon; fon imprécation contre Jeri- 
Il attaque la ville de Haï , & 
€, la prend, & l’abandonne 
429. @ fuiv. En fait pendre 
a furle mont Garizim, & 
utel, Le même. Il eft fur- 
res, & fait alliance 


| aveceux, 433. Les Rçou 


contre les 
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Rois Cananéens , 434. Tue lui-même 
ces Princes, 435: Palle au fil de l’épée 
és habitans de Maced2, défair d’autres 
Rois liguez conte lui, 436. & fuiv. 
Aufli-bien que-plufeurs Roitelets, & 
les Géans de laterre de Canaan, 438. 
Il fair la conquête de toute cette terre, 


& én combien de rems ? 4,9. Com- 


mence à partager le pays aux enfans 
d'Ifraël, la même. Accorde à Caleb la 
ville d'Hébron en heritage, 440. Don- 
ne à chaque Tribu des terres, & com- 
mence par celle de Juda; 441. @ fuiv. 
Il place le Tabernacle à Silo, & pour- 
quoi? 443. Fait un nouveau partage du 
pays de Canaan , de quelle Tribu il 
toit ? Ja méme. Partage des terres qui 
Jui tombent, lieu de fa demeure, 44$e 
Il propofe au peuple de renouveller 


JAlliance avec Dieu, 4$r. Ec lui fait 


un difcours patherique , La même. Il 
meurt, 453. Son tombeau, la même. 
Son éloge par l’auteur de l'Eccleñafti- 
que ; la même. Les Anciens qui avoieht 
vêcu avec lui, & avec Moyfe, luifuc« 
cedent dans le souvérnement, 454 
Jotapat, place très-forte de Galilée, où 
Jofeph l’hiftorien eft affiégé par Vef- 


_ pañen, Tom. IV. 407. G fuiv. Ecprile, 


à e 412 
Joñr; comment furent éclairez les pre- 
miers jours du monde ? Tom. I. 3 


Jourdain , fleuve célébre ; & en quel pays? 
Tom. II. 421. © fuiv. Jofué prédit tout 
ce qui devoir arriver au pañlage de ce 

. #leuve, 422. Comment fes eaux furent 


arrêtées ? 423. Pierres tirées du fleuve. 


- par ordre de Jofué, la même. 
JoYabad » Général de Jofaphat , nombre 
des troupes qu'il commandoit, Tom. II. 
TFoXabad , un des meurtriers de Joas, Roi 
de Juda , eft mis à mort par Amazias, 
Tom. II. | 


Re . a 7: 
Zphicenie (Sacrifice d’) copié fur lhif 


% 


& toire de la fille de Jephté , Tom. L. 
où 


€ 


mme 


< 3 
Æfiac, naillance , 7 om. Z. 102. Significa- 
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Tom. 11. 173 


Jrenie , Confeiller d'Hérode ; prend le 


parti d'Antipas, 7om. III. 453 


S. Lrenée; ce quil rapporte de S, Jean l'E- 


vangelifte, Tom.IT. 9 


tion de ce nom, & pourquoi ainfi Ap- 
pellé, eft fevré, & à quel âge ? /e même. 
Maltraité par Ifmaël , 103. Prêt d'être 
facrifié par fon pere, 108. Son pere en- 
voye fon Intendant Eliezer en Mefo- 
potamie, pour lui chercher une fem- 
me, 112. Il époufe Rebecca, 116, Se 

lainc au Seigneur de ce que fa femme 
eft fterile , & a deux enfansd'elle, n8. 
Dieu lui défend d'aller en Egypte , & 
lui fait de grandes promefles, 120.1 
“dit au Roi de Gerare, que Rebecca eft 
fa fœut , & pourquoi ? Eft obligé de 
fortir de ce pays , & à quelle occa- 
fion ? Creufe pluñeurs puits, & ce qui 
en arrive, 121. Dieu lui réïitere fes 
promefles , il fait alliance avec le Roi 


de Gerare , 122. Et fâché du mariage- 
d'Efaü avec une Cananéenne , 123. Lui. 


ordonne d'aller à la chafle, & pour- 


quoi ? la même. Donne fa bénédiétion à 


Jacob à l’exclufion d'Efaü, 125. En don- 
ne une autre 2. Elaw, 126. Accomplif- 


fement de ces bénédictions dans. les 


defcendans d'Efair & de Jacob, /4 mé- 
me @ faiv. Benit encore Jacob ; & l'en- 
voye dans la Mefoporamie,118. Meurt; 
& eftenterré par fes deux fils, 155 


Fjar, fils d'Obed, & pere de David, Tom. 
II. 7. Naiffance de fon fils David ; 46. 
Reçoit Samuël dans {a maifon, 51. Lu 


‘préfente fes enfans, fon fils David eft 
oint par ce prophere, $2. Ilenvoye ce 
“fils à Saul, 53. À trois autres fils à l'ar- 


mée du Roi, envoye David porter des 
_provifons à fes freres, 55. Se retire 
- avec: fa famille dans la caverne d'O- 


Fra ef Fait grand Aumômier de David, Ifaie a écrit l'hiftoire d’Oxtas , Roi de 


Juda, eft le premier des grands Pro- 
pheres, Tom IT. 381. S'il eft de la fa- 
mille des Rois de Juda, en quel tems 
commencent fes propheties, 390. Fait 
une defcription de la Majefté de Dieu, 


qui lui apparoït,, le même © fuiv. Un 
… Séraphim lui purifie leslévres, 391.11 


continue à décrire les ordres qu'il re- 
coir de Dieu, Ja même. Quels font les 
deux objets principaux de. fa prophe- 
tie, 392. Parle clairéement.de Je{us- 
Chrift, la meme. Peint la venue du Mel. 
fie fous d’autres noms, 393. Prédit la 
deftruétion du royaume.de Samarie, où 
d'Ifraël , 394. Prédit clairement la nait. 
fance du Meffe d’une Vierge, 396. & 
les malheurs du royaume de Juda, La: 
meme. Quelle eft_cetre abeille dontil 
parle » 396. Donne.lé nom d'Emma 
nel au Meflie ? Prend deux témoins de 
ce quil prédit, la même. Il annonce les 
maux qui doivent arriver aux Philiftins.. 


bafladeurs de Merodach, 435. Encou- 
rage les députez d’'Ezéchias contre Sen. 
nacherib ,.& fon Général, 439. Donne: 
une répon£e favorable à Ezéchiss con- 
tre Sennacherib.,441.1l marche-pieds. 
nuds, & ce que-cela pronoftiquoir,. 
445. Eft condamné par le Roi Manaflé: 
à être fcié par lemilieu du corps, 452. 


Il avoit prédit jufqu’au nom de Cyrus. 
& la plüpart de fes actions, + 88. Un: 


“endroit de ce Prophere expliqué par 
Philippe Diacre, & en quelle occañon? 


FT Pc 
Loms Le: hi Az: 


dollam, 70. Et de-là dans le pays de 1fboferh, fils de Saël, eft reconnu pour 


Moab avec fon fils David, 71. Revient 


danslaterre de Juda : la même. 


Roi à Manahaïm au-delà du Je rdai 
Tom. II.102. Abner {on Général déclar 


_— 
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la guerre à David, 103. Il fe broüilie 
avec Abner, ce qui caufe {a ruine, 106, 
Renvoye Michol à David, 107. Ef fort 
confterné de là mort d’Abner, 100. 
Deux de fes fatellires lui coupent la 
tère, & la portent à David, 10 
fcha , nom donné par Adam à fa femme, 
&'ce qu'il fignifie, Zom. I. xi. Voyez 

* Eve. +. - 
Jfidore, député des Alexandrins vers Cali- 
gula, excite ce Prince contre les Fuifs 
par, une faufle accufation, Tom. IV. 
154 
| Jfis, Déefle des Egyptiens, 7ow. EIT. 
477. Son culte aboli à Rome, & pour 


quel fujetr .. 478 
Ffles de la Méditerrance » par qui habitées 
: après le déluge, Tom.T. 56 


Tfinaël , fils d’Abram & d’Agar, Tom. I. 

97. Sa mere “e fauve dans un-défért s 

pourquoi ? Prédiétion d’un Ange fur 

éet enfant , La même. Il vient au monde, 

88, Sa pofterité fuivant la promefle de 

Dieu , 90. Ileft circoncis par Abraham, 

91. fl maltraite Jfaac, eftchallé de la 

: “maifonpar Sara, 103. Souffre une foif 

| éxtrème avec {a mere,104. Eft fauvé 
par le fecours d’un Ange , la même. 

ÆEpoufe une femme d’'Egypre ; meurt, 

&'laïfle un très-grand nombre d’en- 

fans, la même. À douze fils peres de 

douze Tribus , r05. Pays & terres que 

fa pofterité a pofledez, la même. 
il … ffinaël envoyé-par-le Roi des Ammonites 
: à Mafphat, y affaffine Godolias, Tom. 
JI..ssr. & un grand nombre de Juifs 

& de Caldéens,/4 même. Il ef obligé 

» de prendre lafuire, & fes troupes font 

à  diffipées par Johanan? s52 
tre, puis dépofé , Tom. LIT. 475 

E. Jfmaël , fils de Fabée ,-écabli grand-Prèêtre 
Fe  . par le jeune Agrippa, Tow. IV. 286. 
en Député à Rome, pour quel fujer, & 
avec quel füécès, 311. Retenu dans 
cette ville FE épofé par Agrippa. 


| : Quelle fur {à fin 12 


Afinaël , fils de Fabée , établi grand-Prè- . 


Ijraël, nom donné à Jacob , & à quelle 
occafion ? Tom. I. 154 
Ifraëlites où Hébreux , peuple defcendu 
de Jacob, cequi léur arrive dans l'E- 
gypte après la mort de Jefeph, To». 7, 
202. Ils font accablez de travaux par 
ordre du Roi, & bäuflent plufeurs vik 
les, 216. Malgré ces travaux, ils mul- 
ciplient au lieu de diminuer, 217. Or- 
dre donné par le Roi de faire mourir 
‘leurs enfans mâles , {4 même. Enrendent 
avec joie ce que Moyfe & Aaron leur 
difent de la part de Dieu, 235. Sonc 
plus maltraitez qu'auparavant par les 
Officiers du Roi, 236. Sont à couvert 
dé toutes les playes dont l'Egypte eft 
frappée , 240. © fuiu. jufqu'a 253. Célé- 
‘brent la Paque par ordre de Dieu, 2ç0. 
Sortent de l'Egypre, & en quel mois: 
254. Combien de tems ont demeuré 
«dans ce pays ? Sont obligez de rache- 
ter les premiers-nez , & pour quelle 
-raifon , la même. Leur route & leurs 
‘ftations dans le défert , 255. @ fuiv. 
Sont conduits par une colomne de 
nuée , pendant combien de tems, 257. 
Pourfuivis par Pharaon, murmurent 
contre Moyle, 258. Leur paflage au 
travers de la mer rouge, 259. Leur 
murmure à Mara , & pourquoi ? Vien- 


nent à Elim, où ils trouvent des fon- 


râines, 261. Campent dans le défert 
de Sin, la même. Leurs autres campe- 
mens , 262. Murmurent de nouveau 
contre Moylfe , ils reçoivent de Dieu 
la manne.pour nourriture , le méme. 
Dieu leur envoye des cailles , la man- 
ne tombe autour de leur camp, 263: 
Ilyena qui en ramaflent plus qu'il ne 
faut , & ce qui en arrive , 264. Ils font 
prêts à {e révolter contre Moyfe à Ra- 
phidim, & à quel fajer , 266. Trouvent 
encore de l’eau à Cadesbarné , la même. 

: Sont attaquez à Riphidim par les Ama- 
lécites , 268. Arrivent au déferr de Si- 

_ naï, 270. Ecourenc les conditions de 
: Falitance que Dieu veut faire avec eux, 
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8z que Moyfe leur propole,271. & Juiv. 
Recoivent le Décalogne, 273. Et des 


préceptes judiciels, 277: & fuiv. Dieu 


leur envoyeun Ange, pour les condui- 
re dans le défert, 285. Ils promettent à 
Moyfe d'accomplir les conditions de 


l'alliance que Dieu fait avec eux, 287. 


Ils tombent dans l’idolâtrie du Veau 
d'or, & comment ? 290. Vingt-trois 
mille hommes d’entre eux mis à mort 


par les Lévites,292.1ls obtiennent par- 


don de leur crime, & par qui? 293. 
Font des offrandes confiderables pour 
la conftruction du Tabernacle, 297. Ca- 
pitation d’un demi-ficle par tère leur.eft 
impofée , 298. Leur dénombrement fait 
par Moyfe,299. Ils célébrent dans le dé- 
fert la premiere Pâque depuis la fortie 


_d'Egypre,31.Second dénombrement de 


ce peuple fait pat Moyfe, 314. Ils dé- 
campent d’auprès de Sinaï, & murmu- 
rent au campement de Tabéera, 323. 
Dieu leur envoye des cailles pour les 
nourrir , 327. Sont frappez de mala- 


.dies, & pourquoi ? 328. Murmurent 


contre Dieu & Moyfe au retour des ef- 
pions de la terre de Canaan , 331. Veu- 
lent lapider Moyfe , 332. Les rebelles 


d’entre eux condamnez à mourir dans 


_ Je défert ,333. Et à y demeurer quarante 


ans, La même. Campent en differens en- 
droits , 335. Maniere dont ils devoient 


faire la guerre aux Cananéens & aux 
autres peuples, 347. Ils murmurent con- 
tre Moyfe après la punition de Core & 
_ des autres fédirieux , 363. Veulent en- 


trer dans la rèrre promife, 366.Sont 
battus par le Roi Arad , le battent en- 


 fuire,La même. Murmurent contre Moy- 


fe à Cadés pour la difetre d’eau, 368. 


Leur murmure puni par les ferpens , 
371. Sontgueris par Moyfe à la vûc d'un 
ferpent d’airain , 372. Leuts campe- 
mens dans le defert, La même. Ils paf- 
fent le torrent de Zared, 373. Autres 
-campemens ; 374 Sehon leur refufe le 


pañlage par fes terres, 375: Ils latta- 
Tom. IP. 


quent ; & fe rendent maîtres de fon 
pays , la même. Surprennent Jazer ville 
du pays d'Héfébon, & s’en emparent, 
376. Font la guerre à Og Roide Bafan , 
& fe rendent maîtres de fon pays, le 
même. Is reçoivent des bénédictions de 
Balaam au lieu de malédictions, 38r. 
Sont punis de Dieu pour avoir adoré 
Béelphegor, 387. Troifiéme dénombre- 
ment des Ifraëlites fait par Moyle, 388. 
Ils taillent en pieces l’armée des Madia- 
nites, 391. Dieu leur ordonne d’exter- 


‘ miner les Cananéens, 395. Limites du 


pays qu'ils doivent polleder , l4 même. 
Ils reçoivent les bénédiétions que leur 
donne Moyfe fous le nom de chaque 
Tribu, 410. © [uit 


Ifraëlites fous la conduite de Jofué , Tor. 


1. 418. Paflent le Jourdain avec Jofué 
ayant l’Arche à leur tête, 423. Cam- 
pent à Galgala, 424: Ceux d’entre eux 
qui n’avoient pas été circoncis dans le 
défert le font après le paflagé du Jour- 
dain, 425. Ils célébrent la troifiéme 
Pâque depuisla fortie d'Egypte , emé- 
me. Ceffent de manger de la manne, & 
ufent du pain de la verre de Canaan , 
426. Font le tour de la ville de Jericho, 
dont lesmurs tombent, 427. Attaquent 
Ja ville-de Haï, &cla pillenr ,429.431. 


- Font alliance avec les Gabaonites, 433. 


Erles défendent contre les Rois Cana- 


néens , 434. Pallent au fil de Pépée les 
. habitans de la ville de Macéda, fe ren- 


dent maîtres de plufeurs villes, 436. 
Font la conquête du pays de Canaan, 


437. Et partagent les dépoüilles entre’ 


eux, 438. Partagent lesæerres conqui- 
fes, 439. 443. Hs s’affemblent à Silo 
pour déclarer la guerre aux Tribus de 
Ruben & de Gad , 449. Suivant le con- 
{eil de Jofué ils renouvellent l'alliance 
avec Dieu , 453. À la mort de Jofuéils 


font gouvernez par les Anciens, 454: 


Après la mort de ces Anciens, ils roms 
bent dans de grands défordres , lame 


me & [niv La tribu de Juda commence 
RE 


né queen trente 
RES 
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la premiere à attaquer les Cananéens, 
455.1ls s’affemblent aMafpha au fujet de 
Ja femme d’un Lévite, & y déclarent la 
guerre aux Benjamites, 463. Les atra- 
quent & font vaincus,464. Perdentune 
feconde bataille, & pourquoi? /4 même. 
Les taïllent en piéces dans une troifiéme 
rencontre , & paflent au fl de l'épée les 
habitans de Gabaa , 46. €" fuiu. S'af- 
femblent à Silo , & pourquoi ? 467. 
Donnent des filles en mariage au refte 
des Benjamites , la même. Dieu leur en- 
voye un Prophete pour leur reprocher 
leur infidelité , 468. Leur premiere fer- 
vitude fous Chufan Rafathaïm , Roi de 
Méfopotamie, 469. Ils en font délivrez 
par Othoniel , 470. Leur feconde fer- 
vitude fous Eglon Roi de Moab, ilsen 
font délivrez par Aod , 471. Leur troi- 
fième fervitude fous les Philiftins, ils 
en font délivrez par Samgar troifiéme 
Juge , 473. Leur quatrième /érvitude 
fous Jabin Roi d’Afor, 474. Ils en font 
délivrez par la Prophétefle Debora, 


476. Leur cinquième fervitude fous les: 
- Madianices , 478. Ils en font délivrez: 
Par Gédéon , 480. Après fa mort ils 
. tombent dansles fuperft: ; 
rent Baal-Berith ; 4090. Leur fixiéme 
. fervitude: fous les Phiiftins & les Am- 
_monites, 496. En font délivrez: par 


fuperflitions, & ado- 


Jéphré, qu'ils choififfent pour leur chef 


& Juge, 498. @ fuiv. Enfuire Abefan,. 
$c3. Après lui Ahialon ,. Le même. Ils. 
obéiffent après fa mort à Abdon, 504. 


Leur fepriéme fervirude {ous les Phi- 


hftins, eft la plus longue de routes, /4. 
même. Ts font gouvernez par le grand- 
Prêtre Héhi, & par Samfon , le même © 


Priv: Us perdent la bataille conrre les 


a les mêmes, & perdent l'Arche 


_d'allia ice, 17. Ils s’affemblenc à Maf 
pha, prièntS muél d'offrir un holo- 


caufte, 23 


23: Êt remportent la vioire 
far les Phibfin 


ls demandentun 


lins, To. IL, 16. Sont encore-dé- 
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pha par fon ordre, 32. V reconnoifz 
fent Saül pour Roi , 33. Forment unear« 
mée formidable commandée par Saül 


qui vient au fecours de Jabés, 35. Ils 


confirment la royauté à Saül. Difcours 
que leur tient Samuël à Galgala, 36, 
Les Philiftins leur ôtent l’ufage des ar- 
mes, 40. Ils forment une petite armée 
commandée par Saül, & mettent en 
fuite les Philiftins, 42. Voyant Goliath 
tué , ils pourfuivent de nouveau les 


Phiiftins, & pillent leur camp, 50. Ils. 
font entierement défairs par les mêmes 


ennemis, & Saül tué, 97. Hors la tri- 
bu de Juda tous les Ifraëlites après la 


.moït de Saül reconnoïfflenc Isbofeth 
pour Rot, 102. Ils fe donnent enfuite 


à David , 111. Leur harangue à ce Prin. 


ce, la rmeme. Jaloufie entre les Tribus. 


à l’occafion du retour de David à Jé- 


tufalem après la défaire d’Abfalon, 169. 
Les onze Tribus fe foulevent contre: 
David ayant Séba à leur rète , Je méme. 


Par ordre de ce Prince le Général Ama- 
fa marche contre eux, 170. Leur dé= 


5 


nombrement fait par oïdre de David ,. 
179. [ls font défolez par la pelte, 181. 
_Reconnoiflent Salomon pour Roi, 195. 
Hs s’aflemblent pour la dédicace du 


Temple, 2:16. Les dix Tribus fe fou- 
levent contre Roboam, & reconnoif- 


fent Jéroboam pour Roi d'Ifraël, 246. 
Se laiflent aller au culre des veaux d'or, - 
_247: 249. Sont défaits par Abia Roi de 


Juda , 260. Affiesent Gebbethon, 269. 


Déferent à Amri la royauté , 270. Dieu 
s'elt refervé parmi eux fept mille hom« 
mes qui n'ont point flechi le genou de- 
vant Baal, 28. Ils refufent de fe rendre 
- à Jérufalem pour la célébration de la. 
Pâque fous Ezéchias , 404. 11 eft permis 
à ceux qui.s'y trouverent de manger 
la Pâque, quoiqu'ils ne fuffent pas en. 
état de Pimmoler , & pourquoi? 406. 
4:06. Leurs guerres contre ceux de Ju- 
da, 246: 266. 363. 398: G* fuiv. 393. Ÿ" 
fniv, Contre les Syriens, 286, five. 
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299. 330. 337. 361. Contre les Ammoni- 
tes, 312. Contreles Aflyriens, 382. 
fniv. Is leur deviennent triburaires , 
A11. Fin du royaume des dix Tribus, 


veut fe juftifiér devant Jofeph , 177. 
Reçoit la derniere bénédition de Ja- 
cob , 190. Prédiction ou prophétie re- 
marquable fur lui , la mêmes 


La même. Leur captivité, la même. Leur  Jxda, ( Tribu de ) fon partage dans la dif 


difperfion en Egypte, & dans les ter- 


res de Juda, 41, 
Tfraëlites, font les veritables dépofitaires 
des anciennes origines , & de l’hiftoire 
des premiers hommes, 7 0m. I. Differtar. 
129. Leur gouvernement a vatié, XII. 
xirr, Quel il a été en differens tems, & 
fous differens maîtrés, {4 même. À la 
naïiffance de J.C. ils n’avoienr plus de 
Prince de leur nation, xv. Le fceptre 
leur eft Ôté, ; la même. 
FRachar, fils de Jacob & de Lia, fa naif- 
- fance, Tom. I. 137. Reçoit la derniere 
bénédiction de fon pere ; 191. 192. 
Nombre de fes enfans en entrant en 
Egypte, 185 
Jffachar, (Tribu de) étendue des terres 
qui lui tombent en partage dansle pays 
de Canaan, Tom. 1 Fe A4 
Italie, Province , à été long-tems fans 
forme de gouvernement , de religion , 
-& d’hiftoire, Tom. I. Differtar. 131 
Tehamar, fecond fils d'Aaron, grande fa- 
-crificature tranfportée dans fa famille , 
Tom. Il. = ] 


{e foumettre aux cérémonies Judaiques. 

. Tom: II. Fe 231 
Tubal, maitre des Joüeurs d'inftrumens, & 
de qui filse Tome 2$ 
Fubilé obfervé chez les Ifraëlitesau bout 
. de 49. ans.Loiïx touchant le Jubilé, 7ow. 


345. 


Fada, fils de Jacob & de Lia, fa naïflance, 


"Tom. I. 135. Engage fes freres à vendre 


Jofeph , plürôr que de le tuer , 157. 
Epoufe une femme dont il a trois en- 
-fans, 159. Donne Thamar en mariage 
à fon fils Her, laméme. La remarie à 
fon fils Onan, & ce quien arrive, La 
même. Il a commerce avec elle, & re- 
connoît qu'il en eft la caufe; 160. 


Truréens battus par Ariftobule , obli gez de 


tribution faite par Jofué du pays de 
Canaan, 70m. I. 447. Après la mort de 
ce conducteur elle atraque avéc celle 
de Simeon les Cananéens, 455. S'em- 
pare de la ville de Séphaat, & pañle les 
habitans au fil de l'épée, 456. Elle eft 

la premiere à reconnoître la royauté de 
David, Tom. Il. LOL 
Juda (Royaume de ) finit en la perfonne 
de Sédécias, Tom. II. ç47. Combien de 
tems a fubffté depuis David, la même. 
Judas , grand-Prètre, fucceffeur d'Elia- 
fib , prédéceffeur de Jean , ou de Jona- 
ARR Lo, LR a > 2 
Judas Maccabée, fils de Mattathias, fe re- 


tire dans les montagnes, lui dixiéme, 


pour éviter la perfécution d'Antiochus, 
T.111.79.11 faccede à fon pere Mattha- 
thias dans le commandement des Ifraë- 
lites fidéles , 94, Ses premiers fuccez. Il 
marche contre Apollonins ,; Gouver- 
neur de Judée, letuë, & remporte la 
victoire , La meme. Il défait l'armée de 
Séron autre Général d'Antiochus, 9%. 
| Viétoires qu'il gagne far Gorgias & fur 
Nicanor, 100. Maniere prudente & re= 
Hgieufe dont ils’y étoit préparé, 97. 
Batin qu'il fit, 1o1. Défaires de Timo 
thée & Bacchide, autres Généraux des 


d à : re E À 7 
troupes Syriennes , {4 meme. Partage 


charitable qu'il faifoir du butin, la mé- 
me. Il rentre dans Jérufalem , 102. Va 
à la rencontre de Lyfias, & met fon ar- 
mée en déroute, 103. Il purifie le Tem- 
‘obfervées, 105. Il marche contre les 
‘Iduméens, & en tuéun grand nombre, 
107. Il dévouë les enfans de Béan, & 
Jeur pays à l’anathème , la méme. Iltaille 


‘en piéces les Ammonites , & s'empare 


--d’une de leurs villes, 4 méfie. Gra de 
victoire qu'il remporte fur Timothé 
| 


ple’, la même. Cérémonies qui y furent 
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Général d’Antiochus, 112. @ fuiv. Il 


va au fecours des Juifs de Galilée, 114. 
Saccage la ville de Bofor, fait lever le 
. fige de la forterelle de Darheman,brüle 
Mafpha , & fe rend maitre de plufieurs 
autres villes, 116. Nouvelle victoire 
qu'il gagne fur Lyfias, 118. Il fait la 
… paix avec lui , la même & [uiv. Son peu 
de durée, 121. Il brüle le port de Jop- 
pe, & celui de Jamnia, 122. Eft atra- 
qué pat des Arabes , & leur pardonne, 


2 
La même. Prend la ville de Chasbin, & Judas, fils de Sariphée , infpire à fes DL. 


détruit fes habitans, la même @ fuiv. 
Remporte une grande victoire fur Ti- 
.. mothée chèf des Nations, 125. @ fuiv. 
Prend la ville de Carnaïm , & en brüle 
le Temple , lzmeme. Dérruir celle d’E- 
phron, & pourquoi? 125, Bataille qu'il 
gagne fur Gorgias Gouverneur de l’I- 
dumée , 126. Sa pieté pour les Juifs qui 
y ayoient été tuez, 127. Sentimens qu'il 
avoit du Purgatoire, & de la Réfurrec- 
tion future , 128. Ses exploits fur les 
Iduméens & les Philiftins, /4 meme. Il 
… afliece la forterefle de Sion, 131. Qu'il 


abandonne pour fecourir Bethfure, 132. 


- Défait quelques troupes d’Antiochus 
Eupator ; Ja même. Fait une nouvelle 
paix avec ce Roi qui le déclare chef & 
- Prince de toute la Judée ,134. Châtie 

Jes déferteurs de fon parti, 139. Eftre- 
_connb grand-Prètre par les Juifs, Ja 
même. Accufé par Alcime auprès de Dé- 
- métrius Sorer Roi de Syrie, 140. Fait 
la paix avec Nicänor Général de ce 

Prince, 141. Remporte quelque avan- 


_ tagé dans un combat contre lui, 143. 


_ Puiffanteexhortation qu'il fair à fes fol- 

 dats pour les animer au combat contre 
… Nicanor ;, vifñion qu'il leur raconce, 
d’or qu'il recoit du Prophere Jé- 
€ , 146. Viétoire complette quil 


e fur ce Général, 147. Fère 
n mémoire de.cet évene- 
iment, 14 cherche l'alliance des 


_ Romains, 149 


bligé de combattre 
_ayec trop peu de Rue 


fait cou- 


ET 


S. Jude, où Thadée, parent du Sauveur; 
_ .& Apôtre , Tom. III. sir. Demande 
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_rageufement, & y eft tué, 1Fo. & fuiv: 


Deuil général d’1fraël pour fa mort, La 
même. [left enfeveli à Modin , Jonathas 
fon frere lui fuccede, 12 


“das ;. fils de Simon grand-Prêtre des 


Juifs , établi chef de la nation avec fon 
frere Jean, Tom. TITI. 197+ Judas eftrué 
avec fon père dans un feftin, 199. 


Judas Eflenien, prédit la mort d’Antigo- 


ne , fils de Jean Hircan ; Tom. LIT. 
2: 


ciples de détruire les ouvrages d'Héro- 
de contraires à la Loi, Tom. III. 457 
Il eft arrêté aveceux , & ils font misà 
MOT, 439. 4ç0 


Fudas, fils dEscchids , chef de voleurs : 


fes courfes, Tom. III. _ 458 


Judas Ifcariote ; appellé Apôtre par Jesus- 


CHrisT, Tom. III. 11. Envoyé en 
muiffion dans Ifraël, 535. Ses fuccez, 
539. Défigné pour traître par J.C. 546. 
Son murmure contre Marie parfamant 
les pieds du Sauveur , 610. Il convient 
avec les Prêtres de leur livrer Jesus, 
moyennant une fomme d’argent, 6rr. 


Cherche l’occafon d’execurer fon def- 
.{ein, 630. Recoit l’Eucharifie, 632. 
Souffre que Jesus lui lave les pieds, 


633. Il vient avec des foldats pour fe 
faifir de Jesus, 642. Il reconnoît fa. 
faute devant les Prêtres, 648. Jerre l’ar- 


gent qu'il en avoit reçü, & fe pend, 


649. 


. Judas Gaulonite, fa révolte, Tome. 


Partifans nombreux de fa révolte, Tom. 
Le. | 18 


qu'il fait à J.C. à la fin de fa derniere 
Céne, 637. Martyrs qu'il eut dans fa 


famille, Pays où il prècha lEvan gile, 
. Tom. IF 97. Son Epitre , La méme. Sa 


mort; faux Evangile publié fous fon 


nom, 98. S'il a pris dans un livre d’Hé- 
noch, ce qu'il dit de ce faint Homme, 


= 
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Yade , furnommé Barfabas, député par le 

… Concile de Jérufalem aux Fidéles d’An- 

tioche, Tom. IV. 204. S'il étoit du nom- 

i bre des feptante Difciples ? 206. Ses 
| travaux dans Antioche , 207 
Yudée, Province d’Afie ; après la mort 
_ d’Aléxandre le Grand , elle appartint 
tantôt aux Syriens , tantôt aux Eeyp- 
tiens , Tom. III. 14. Remife en liberté 
fous Déimétrius Nicanor, 187. Et plus 
parfaitement à la mort d’Antiochus Si- 
detés, 207. Eft renduë tributaire des 
Romains par Pompée , 262. Réduire 

- en Province Romaine, 470. © Tom. I. 
| -xv. Troubles qui sy éleverent fous 
| : l'Empire de Claude, Tom. IV. 223. 
À À Faux Propheres qui y paroifloient, 228, 
sa310. Prodiges qui y préfagerent fes 
derniers malheurs, 340. Elle eft expo- 

: fée à routes fortes de brigandages, 437. 
Entierement foùmife aux Romains 

- après la prife de Jérufalem, $12. Tou- 
res lesrerres de la Judée venduës par 
ordre de Vefpalien , & pourquoi ? 508 
Judith, fon hiftoire ; Tom. IL. 45 5. Veuve 
demeurant dans Bérhulhie, 462. Con- 
çoit un deffein extraogdinaire ; 463: 
Elle fe rend au camp d’'Holofernes, 
464. Eft arrèrée par les gardes, & me- 
née dans la tenre de ce Général, 465. 
Elle le charme par f beauté, la même. 
Elle à permifion de fortir du camp 
_toures les nuits, 466. Coupe la tête à 
_Holofernes , 467. Entre triomphante 
-à Béthulie , 468. Elle reçoit les béné- 

- didions de Joachim grand-Prètré, 470. 

- Fête établie en memoire d’une action fi 

… remarquables A72 
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Jugement dernier, dans la vallée de Jofa- 
“phat; sil en eft parlé dans la prophe- 
--üe de Joel, Tom. II. 494. Il eft prédit 

_ par J.C. Tom. III. 6x6. Ses circonftan- 
- ces, 629. Ce que les Anges en dirent 
après fon Afcenfon, 674. Sa preuve 
dans la ruine de Jérufalem,7om.47,53 


Fugemens téméraires condamnez par J. E- 


Juges établis dans toutes les villes par 
Moyfe , Tom. 1. - 349 
Juges des Ifrachtes après la mort de Jofué, 
Tom. I. 470. Ô' fuiv. 
Juges & Magifträts tirez du nombre des 
Lévites, Tom. [1 190 
Fages, belle inftruction pour eux, Tom. 11. 
300. © fiv. 

Juges , quel eft l’auteur du livre qui porte 
ce nom, 7 om. I. Differtat. 8$ 
Juifs, leur hiftoire contenué dans l’ancien 
& le nouveau Teftament combien im- 
ortante, Tom. I. p. j. @fuiv. Point 
d’hiftoire plus veritable, xvj. Ils fonc 
mis en liberté par Cyrus. Edit qu'il fait 
publier à ce fujet , Tor. II. 590: Ils ont 

à leur tère Zorobabel & Jefus pour s’en 
retourner de Babylone à Jérufalem, 
594. Les chefs des familles offrent une 
fomme pour rebâtir le Temple, 595. 
Hs rétabliffent le culte du vrai Dieu 

- dans Jérufalem , Goo. Il leur eft défen- 
du par Cambyfe de travailler au Tem- 
 ple, 603. Ils veulent recommencer à le 
bâtir , les Cuthéens s’y oppofent , 6os. 
Encouragez par le Prophète Agoce , ils 

- reprennent le travail , 609. Ils devien- 
nent l’objet de la haine d’Aman , G20. 


Condamnez à périr par un Edirde Da- 


-- rius, 621. Efther obtient la révocation 
dé l'Edit publié contre eux , 626. Ils 
-confulrent le Prophete Zacharie tou- 

. chant certains jéünes, 630. Font la dé- 

- dicace du Temple bäui depuis le retour 
de la captivité, 632. Ont ordre de fe 
rendre tous à Jérufalem, & pourquoi? 
638. Leurs mariages avec les femmes 
<trangeres reformez par Efdras, 639. 

- Célébrent la fête des Tabernacles fous 
Efdras & Néhémie, & la fête du feu 
facré, 655. Ils fe féparent des femmes 


étrangeres qu'ils avoient prifes,la meme, 


Juifs , emmenez capufs d'Egypre en Hyx- 
canie, par Artaxercés Ochus, Tom. EH. 

3* Ils refufent les Samaritains qui fou- 
hairoient rebâtir avec euxle Temple , 
-$&c en font toujours. -perfecutez 6; 


812% 


Plufeurs s’enrôlent fous Alexandre le 
Grand, 9. Ceux qui étoient dans Îes 
troupes de ce Prince ; refufent de tra- 
vailler au Temple de Belus ; & font 
maltraitez pour cela, 13. Tribut que 
les Juifs payent à Seleucus Nicanor pour 
{e gouverner felon leurs Loix , 18. Pri- 
vileges qu'il leur accorde » 28. Préfens 
qu'ils envoyent à Prolémée Philopator, 


. 43. Ils encourent fa difgrace ; & en 


font maltraitez , 44. @ fuiv. Ils font 


- condamnez à mort en grand nombre, 


47. Gfuiv. Délivrez par miracle, ç0. 


. ç1. lis fervent Philopator contre les 


Égyptiens revoitez » ÿ2e S'ils font pa- 
sens des Lacédémoniens , 56. Leurs di- 
vifons domeftiques, 63: Hs font perfe- 
cutez par Antiochus Epiphanes, 72. 77. 
8r. Son Gouverneur Philippe en fait 
brüler plufieurs un jour de Sabbar, 82. 
Les Nations perfecurent les J uifs fous 
Judas Maccabée , 106. 114. Il les déli- 
vie, 116, Ils combattent plufieurs fois 
fous fes étendarts fans qu'il en perile 


un feul, 126. Ils font punis pour avoir 


chofes confacrées aux Ido- 


SES 


. Ils reco 


tés, 207. Se revoltent contre leur Roi 
Alexandre Jannée, 239. Leur attache- 


ment aux exercices de leur Religion, 


maloré les dangers du Temple invefti 
par P ompée ; 260. Ils fe reévoltent | cOR- 
tre les Romains, ASS En font févére- 


dent à Augufte la permiffion de vivre 


n leurs Loix, 462. Ils refufent de 
re les honneurs divins à Caligula, 


SRE 
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Ordre donné contre eux par PEmpeà 
reut, 116. Leur humiliation devant {on 
Général , 119. Grace qu'ils en reçoivent 
par le moyen d’Agrippa, 127. Ils en- 
voyent des Dépurez à Cahigula, & pour- 
quoi? 129. Leur oppreflion dure au< 
tant que fon regne, 137. Ils font mal- 
traitez à Babylone, 139. Perfecutez 
dans toute la Méfoporamie, la même. 
Jls fe relevent fous l'empire de Claude, 
152. Faveur qu'ils en obtiennent , à 
quelle condition? 172. Leur tumulte à 
Jérufalem eft caufe qu'il en périt un 
grand nombre, à quel fujer 188.Ils fone 
chaffez de Rome, & pourquoi? 2224 
Ils y abandonnent divers cantons de 


Jeur pays, & pour quelle raifon, 336: 
Le plus grand nombre infenfble aux 


Fignes extraordinaires qui préfageoient 
leurs derniers malheurs, 341. Maniere 


-dont fe fit leur dénombrement à la fête 


de Päque, 371. Se révoltent contre les 
Romains , & contre les troupes d'A 


grippa, 381. Maflacrent les Romains ; 


da même © [niv Ceux de Cefarée fonc 
égorgez par les Payens de la même vil- 


le, 385. Ceuxade Scychopolis tous égor= 
:gez enune feule nuit, 584. Caufent de 


nouveaux troublesà Alexandrie,38ç.Un 
très-grand nombre tuez, 386. Ils tuenc 
un grand nombre de foldats à Ceftius, 
8 le contraignent de s'éloigner de Jé- 
rufalem, 389. Ils font obligez de fe 


renfermer dans le Temple , 390, Cef- 


tius entre dans Jérufalem, leur donne 
un affaut à une porte du Temple, & fe 
retire, 390. 391. Ceux de Damas font 


der les troupes contre les Romains, 
395. Ceux de Jérufalem & de la Judée 
fe préparent à la guerre contre les Ro- 


mains, 403. Soutiennent le fiége de 


Jorapat avec une extrème valeur contre 


Vefpañen, 407. Sont forcez & pallez 
an fil de l'épée , 412. Ceux de Japha 
_ -traitez de même, 41. Ceux de Gifcala 


Q 


toustuez, 394, Ils nomment plufieurs 
chefs dans le Temple, pour comman- 
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Ye éndent à Tite, 420. Divifions qui 
partagent ceux de Jérufalem, 422, Ils 
fe difpofent à en foûrenir le fiége, /4 
même. S'entrefont la guerre, &c fe dé- 
truifent, 444. Hs s’aflemblent une mul- 
titude infinie à Jérufalem pour la fête 
de Pâque, 451. 452. Ils fe partagent 
en factions, & puis fe réüniflent contre 
J'armée de Tire, 455. Fa@tions terribles 
entre eux pendant que Tite les ferre de 
près dans la Ville, 456. Ils refufent Les 
propofitions de paix qui leur font faites. 
de la part de ce Général, 459. Soutien- 
nent avec valeur le fiège , la méme. Sont: 
réduits à une terrible famine, 464. En- 
tendent la harangue de Jofeph envoyé 
par Tite pour les porter à fe rendre, &. 
s’en mocquent, 465. Plufeurs font mis. 
-_én croix; 467. Sont dévorez par la fa- 


perirent depuis le commencement de la 


& pourquoi? 476. ©" fuiv. Ceux de 
Cyréne féduits par un impofteur, font 


uifs de toutesl es parties du Monde fe 


- trouvent à Jérufalem le jour de la Pen- 
score. Tom, 47.5, Plufieurs fe con 


vertiffent à la Foi par fa prédication de 
S. Pierre & des Apôtres, 6. d'fuiv. Ils 
admirent S. Pierre qui guérit un bo. 
teux , & l’écoutent, 10: Sont irritez 
contre faint Etienne, & le mettent à 
imott, 22. Envoyent par toute la Judée 
des gens perfecuter lés Chrétiens, 32 
Tule Africain : où commence {a Chrono 
- logie, Tom. I. Differtat. 122: 
Jale Centenier Romain, conduit S: Paul: 


par mef devant l'Empereur, Tow. IV... 


300. Ne veut ajoürér foi à fes avis, 301.. 
Ce qui en arriva, 302. @ fiv. Recom- 
mande Paul à Rome. 3077 
Jule-Céfar Le rend'maïître de Rome, 7 om. 
III. 273, Fait la guerre àPompée, 274. 


Honore Antipater de plufieurs emplois, . 


276. Décrets favorables qu’il fait expe- 
dier aux Juifs, 28$.Samort,,  287- 
Tulie, file d’Augufte, époufe d’Agrippa; 
danger quelle courut près. d'Iluim, 
Tom. III. 373. Ville de Judée fornifiée: 
enfonnom, 476% 
Jnlien, Capitaine Romain, fait des pro- 
diges de valeur, en fe jettant dans le: 
Lemple au milieu des Juifs, Tom. 1F.. 
4$s 


Junia, nommée parente deS. Paul, 7om. 


IF. RE Re 269 
Jupiter, Sileft le mème que Cham , Tom. 
I. = eo AS 
Jupiter mutilant Saturne,reprefente Cham: 
fe moquant de Noé, Zom. 1, Differtar.. 


æ 


15 
Jupiter l'Hofpitalier : on lui dédie le Ten : 
ple de Garizim, To. 111: à “280: 
Jupiter Olympien , fa ftatuë placée {ur lAu- 
rel du Temple de Jérufalem, fous An- 
tiochus Epiphanes, Tow. Ir. . 82: 
Jufle, Profelyte de Corinthe, reçoit fainc: 
Paul dans fainaifon, Tom. IY. 
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Tate, fecond fils de Monobaze Roi d'A 
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mence fon fegne par une action de clé- 
mence, la même. Il reçoit la circonci- 
fion, eft crahi des fiens, 142. Sa mort, 
144. Ses enfans, fon fuccelleur. Refte 
de fa famille prife au dernier fiége de 
Jérufalem , Le même. Ses tipo en- 
vets certe ville, 170 


K 


E SIT H A. Que fignifie ce terme 

' Hébreu ? 7 om. I. 150 

Kirharefeth, ville, Tom. IL. 314. Voyez 
Arou Aréopolis. 


L 


A ABIM, fils de Mezraïm , sil.eft 
"pere desLybiens? 7ow. J. 63 
Laban , frere de Rebecca , reçoit bien 
 Eliezer, Intendant d'Abraham, Z om. I. 
114. Reçoit Jacob dans fa maïfon, 133. 
Lui donne une de fes filles en mariage, 
& enfuite l’autre , 134. Veut empêcher 
Jacob de retourner dans fon pays, le 
pourfuit > 142. Cherche fes Dieux dans 
l'équipage de Jacob, 143. Se reconci- 
lie avec lui fur la montagne de Galaad, 


Dur, felon Jofephe, fuccede à 0 
pere Nerigliffor , Tom. ZI. 578 
Laborofoarchode , felon Berofe , fuccede à 
_fonpere Neriglifor, Tom. II. 579. Eft 
_ tué par fes gens, a pour facceffeur N O- 
* bonnede, la eme. 
Labynithe , nom d’un Roi de Babylone , 
Tom. Il. 589 
Zac Afphaltite. Voyez Mer morte. 
| Lacédémoniens, s'ils font parens des Juifs ? 
en LIT: s6 
his, ville, + rend à à » Tom. I. 


433 


"TE Danites, . L 


ee qui de lemied d'Alexandre 


24. S'il a tué Caïn , la même. À pluñ 
enfans qui fe diffinguent ; 

Lamech , fils de Mathufalem, & pere 7 
Né; TomT => 


33 À 
Lamentations compofées par Jérémie À à A 


mort de Jofias, Tom. II. 498. Sont-ce 


les mêmes qui nous reftent de cePro- 
phete? 49 
Lampes dont il eft parlé dans l'Evangile, 
Tom. III. : 421$ 
Lance de Saül emportée par David, & ren- 
du£ , Tom. II. 8s 
Langue, confufion des langues à à pce 
Tom. I. 0 
Lançue Lycaonienne , ce que c “étoit » Tee 
IP. 183 
Langues de feu paroiffent dans l’affemblée 
des Apôtres, 7 om. IV. 


Laodicée » premiere femme d’Antiochus le 
Dieu, en eft répudiée, Tom. III, 29, 


Enfuite rappellée elle l’'empoifonne, 
30. Efttuée par Prolémée Évergeres . 


la même. 
Laodicéens , faint Paul leur a écrit une 
lettre, Tom. IP. 317 


Laomedon de Mytilenes , reçoit Ja Judée de 
Perdiccas. & Antipater , Tom. LL. 
Lafbene, Cretois, aide Démétrius Nica- 
nor à remonter {ur le trône de Syrie , 
Tom, LILI: = _ 167 
Larins, leur hiftoire peu ancienne, 70m. 
I. Differtat. 114. Rien de bien certain 
_ dans cette hiftoire avant la fondation 
-deRome, la même. 
Lavement des pieds { fait par Jefus-Chrift à 
fes Apôtres, 7om.LlE: =. 633 


Lavoir dans le parvis: du Tabernacle ; à. 


quoi fervoir ? Tom. 1. 303 


* LaXare, où Elea%ar, _frerede Marrhe.& 


de Marie, Tom, LIT. 565. Sa maladie, {a 
moft, $99. Sa réfurrection, 604 Les 
Prètres veulent le faire mourir, 611 
Lebna , ville, fe foumer à Jofué, Tom. f. 
436 Afiégée pat Sennacherib, Tom. IT, 
439 


le Grand, Tom, I 574 
 Lipren 
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Lépreux gueris pat Jefus- Chtift, Tom.1IT. 

AE - 504518: 594 
Lettres Hebraïques, Gi Adän où Seth en 
- fonc les auteurs? Tom: L. 26. Si elles 


ont été inventées par Moyfe, 417 

: a & ; EC ’ 
Lettres Phéniciennes , par qui confervées ? 
Tom. I. Differtat. 134 


Lettres Puniques, ce qu'on en connoiït, 
Tom. I. Differtat. 134 
… Lettres Ephéfiennes , leur ufage pour des- 
effets furnaturels, Tom. 17. |: 244 
Lettres : De Sennacherib, pleine de me- 
naces au Roi Ezechias, Tom. II. 440. 
De Jérémie envoyée aux captifs de Ba- 
bylone, ç29. D’Antiochus le Grand à 


fon Général Ptolémée, en faveur des - 


Juifs, Tom. III. j3. Du Sénar de Rome, 
pour l'alliance avec Judas Maccabée , 
+49. De Démétrius Nicanor en faveur 
des Juifs, 173 De Jonathas aux Lacé- 


-démoniens pour renouveller Palliance, 


178. C fuiv. De Démétrius Nicanor à 
Simon , 186.#D'Antiochus Sidetés au 
même , 192. Des Romains à leurs Al- 
> liez en faveur des Juifs, 194. D’Augufte 
pour les Juifs d’Afe, 382. De Pilate à 
Tibere fur la mort de Jefus-Chrift, 
Tom.IV. 34. @ fuiv. De Jelus-Chrift 
au Roi d'Edeffé, 94. D’Agrippa à Ca- 
digala en faveur des Juifs, 124 Du 
_ :Concile de Jérufalem aux fideles d’An- 
tioche, 204. De S. Paul & de Seneque, 
fi elles font véritables, Fr 13 
Differentes Lettres des Apôtres. Voyez à 
* leur article particulier. os 
Levain des Pharifiens , ce que c’eft, Tom. 
OR 552.569 
Levi "fils de Jacob &c de Lia, fa naïflan- 


-° ce, Tom. L.135. Se joignantä un de fes : 


freres , il pañle au fil de l'épée les habi- 
tans de Sichem,, 152. Il eft blâmé par 
#=Hacob, 189 
Levi, Publicain. Voyez $. Afatthieu. 
Lévites confacrez au fervice du Seigneur; 
leurs privileges , part qu'ils avoient 
dans les facrifices, Tom. I. 337. © fuiv. 
C'éroit à eux à lever la dixme &c les 
Tom. IV. re. 


: teftables, Tom. 1P. 


prémices pour les Prêtres ; 339. 340. 
G Tom. II. 409. Ils n’avoient point 
de fonds de terre en partage, Tom. Z. 
339. Leur demeure, & leurs revenus, 
340. OT. II.408. Leurs fervices dans 
Je Temple, ils étoient chargez de l'inf- 
truction du pebple,7. Z. 340. Ils étoienc 
foumis. aux Prêtres, 365. Dénombre- 
ment des Lévites, & leurs fonctions 
dans le fervice du Tabernacle , 316. 
317. Leur confécration , 318. Tunique” 
-de lin accordée aux Lévites dans les 
derniers téms de la Republique, 319.6" 
Tom. IP. 328. Dénombrement des Lé- 
vites fous David , Tom. II. 187. Parta- 
gez en vingt-quatre clafles , Le méme. 
Juges choifis d’entre les Lévires, 190. 
Admis aux fonctions des Précres fous 
Ezechias, a 403 
Levite ; dont la femme eft deshonorce à 
. Gabaa, Tom. I. 461 Il coupe le corps 
de fa femmeen douze parties, & les 
 envoye aux douze Tribus d’Ifraël, 462. 
Ce qu'ilen arriva, 463. @ fuiv. 
Lévites, patmi les Gnoftiques, gens dé- 
| 368 
Liä, fille de Laban donnée en mariage à 
Jacob, Tom. I. 134. Met au monde des 
enfans, 135. Donne Zelpha fa fervante 
à Jacob, 136. Reçoit un fruit de Ru- 
- ben, fon differend avec Rachel, La me- 
me. Mer at monde Iffachar , puis Zabu- 
Ion, | 1: 137 
Liban (le mont) fournit les pierres &les 
bois neceflaires pour la conftruétion du 
Temple de Salomon, Tom. II. 21$ 


Liberius Maximus, Invendant de {a Judée, 


a ordre de Vefpañen de vendre toutes 
les cerres de ce pays, & de luienen- 
‘voyer l'argent , Tom. IP. 08 
Ligue des Rois de la partie feptentrionale 
de Canaan contre les Hébreux fous Jo- 
fué, Tom. I. : 


S. Lin , fuccefleur immediat de S. Pierre, 
Tom. IF. PE 
Lion tué par Samfon, Tom. LE 507 


Lier qui tué un Prophetede Dieu, TT 1252 
De 


436. G'fuive. 
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Lions & Ours, tuez facilement par David, 
© Tom. IL. ST 
Lions , fofle aux lions dans laquelle on jet- 
te Daniel, Tom. IL. 586.598. 
Litnrgie de faint Jacques: fi cette piéce eft 
dedui? Tom. IF. à: 323 
Livie, femme d’Augulte, préfens qu’elle 
envoye à Hérode, Tom. III. 380. Leos 
quilui furent faits par la fœur d’'Héro- 
de , +. 474 
Livre de la Loi écrit de la main de Moyfe, 
trouvé dans le Temple {ons le regne de 


.Jofas, Tom. II. . 435$ 
Livres de la Loi faits en rouleaux , Tom. 
Te 


Livres facre , où Ecriture Sainte : S'il y 
faut recourir necellairement pour avoit 

. une véritable connoiffance de l’origine 
des peuples , Tom. I. Differtar.1o1. S'ils. 
ont été compofez de nouveau par Ef- 

_ dras, Tom. IT. : 66: 
Livre myfterieux que le Prophete Eze- 
chiel mange par ordre de Dieu, Tom. /F. 
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Livres & TraiteX de Salomon {ur toutes. 


. les productions de la nature , Tom. IE. 


Livres contre Appion  compolez par Jo- 


feph, Tom. 17. ee Ce 
Tom. 


. Livres magiques brûlez à Ephefe = 
1P. 243. À quel prix fe montoit leur 
valeur … Lx même. 


Lo-smmi, nom que le Prophete Ofée don- 
meâun de fes fils 2 Pourquoi ? Tom. IE. 


= 27 
Lobha, ville, fa fituation, Tom. IL. . 

. Loide , aÿeule de S. Timothée , Tom, IF. 
TO 

Loix de Dieu, données à Moyfe fur le 

. Mont Sinaï, 27h O [HE 
Loix de Moyfe, données aux Ifraëlites., 
.… Tom. E 335. € fui. juf[qà 398. Onen 
{où -0t la pratique neceflaire au falur, 
Tom. IV, 2o1. On la décide inutile > 
Obfervée par les princi- 
. Paux Apôtrés; 206, 210, 276, Et long- 
— tems par les Chre — 364 


De 


Loth ; fe fépare de fon oncle Abramz 


. Tom. I. 76. Choifit fa demeure dans la 
* plaine de Sodome & de Gomorrhe » la: 
même. Eft emmené captif par les Rois 


victorieux, 79; S'en retourne: à Sodo+ 


me, 83. Eft aficoé dans fa maifon par. 
-Jes habitans de cette ville, 95. Offre: 
finguliere qu'il leur fair, La même. Sa: 
femme trop curieufe changée en fta- 
to ee. 98: 
$. Luc. Sa premiere religion , fa profef- 
fion ; fa converfion, Tom. IF: 211. Sa: 
converfation avec les Apôtres , avec la. 
fainte Vierge , la même. Il accompagne: 
S. Paul dans fes voyages, 212. @ fuiv. 


240.271. I s'embarque avec lui pour 


… Rome,300.Y demeure-en fa compagnie, 


| 31. 
Luce de Cyrene, prèche à Antioche, Tom. 


IP. 159. 169. Il impofe les mains à Paul. 
.  &à Barnabé, 


=. La mêmes. 
Lucien , vilion qu’il eut touchant les Reli- 
ques de S, Etienne, Toys. Æ7. 24 
Lucilins Baffus;Lieutenant de Tite dansla 
Judée ,.fe rend maître du château d'He- 

. rodion, Tom. IF. > 507 


 Lucins Vitellius.eft fait Gouverneur de Sy- 


tie par Tibere , Zôm. IP, 48, Il'écoute 


… les accufarions des Samaritains contre 


Pilate , & lui ordonne de fe rendre à 
Rome, 64. Il eft piqué contre Hérode 
Antiparer, & à quelle occafon? 69. 


Lucullus , ravage l'Armenie , Tom. 111. 


_ 247 
Lud', fils de Sem , Tom. I. 65. Ses defcen- 
. dans peuplent la Lydie,  * lamême. 


Lumiere , {a création , Tom. I. à 
Lumière extraordinaire qui parut au Tem- 
ple de Jérufalem, avant fon dernier 
_éve, Tome. = 340 
Lune.{ la) Son culte établi dans le royau- 
me de Juda, Tom. II. ee 497. 
Lupus, Gouverneur d'Alexandrie, & Pré- 
 fet d'Egypte, fair condamner & fermer 
ic Fein 
OR à io 
Lydde , où Diofpolis, ville où faint Pierre 


plé d'Onion , bâti par les Juifs. 
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.güerit un Paralytique, om 7F.° 52 
Lydie, qui a donné le nom à ce pays? 
Lydie, femmeiconvertie par fant Paul, 

elle le reçoit dans fa maifon, Tor. IF. 

212. Eneftvifitée au fortir de fa prifon, 

pres at 216 


Lyfias , Regent du royaume: à la place 


. d’Antiochus Epiphanes, Tom. LIL, 96. 
- Envoyé une groffé armée en Judée, 
- 97. Ÿ va lui-même avec -des troupes 
: 

- plus confiderables ,; 102. Retourne. a: 
. Antioche, 103. S'y maintient dans:la 
- régence, 111: Vienten Jüdée avécune 
. puiffanté armée affieger Bethfuré, 117. 

£R vaincu par Judas , & lui propofe la 

paix, 118. 1l traite bien les Juifs, 120. 
… Engage Antiochus à faire une nouvelle 


‘paix avec eux, 133: Samoit, 137. 


ZLyfias , Tribun d'une cohorte Romaine à 
Jérufalem , fait enchaîner faint Paul ;. 
Tom. IV. 278 Le mer à la. queftion, 
+ 280. L'envoye à Céfarée avec main for- 

re ,284. Ecrit le fujer de fa dérention 
au Gouverneur, la même. 

Lyfimäque, premier Roi de Thrace après 
-“|a Monarchie d'Alexandre, 7 om. 11. 

| i DE 14. 

Lyfimaque, établi grand-Prètre par An- 

* tiochus, Tom. 11.67. Vole les vafesdu 


. Temple , 68. Fair armer des troupes 


. contre le peuple, 69. Eft mis à mort, 


19° 


Zpfres, Ville. Guérifon miracleufe que 


faint Paul ylopere, Tow. 17.182. Sacri- 
- fices que fes habitans veulent luioffrir, : 


: 83. Violente perfecurion qu'ils lui font 
‘senfuite , la meme € fuivi Difciple que 
:içet Apôtre y rencontre, : 209 


\ mAACA mere d'Afa, Roi de Juda, 

À RENE NO SS MIS A 2 PE ee PE VAL ê A 
IVA à qui fon fils ôta l'autorité fupre- 
- me, dontelle s'étoit emparée, Zom. TI. 
AE Herr se Æ 261 


Maccables. { les fept freres ) Ils font pré- 


. féntez-à Antiochus avec-leur mere; 

- leur martyre Tom. III. 85, fuiv. 
AMaccabées. qui font les auteurs.des livres. 
- quiportent ce nom, Tom. Z. Differtar. 
88. Leur hiftoiré eft un des beaux mor- 
ceaux de l’ancien Teftament, xj.Xiv 
Macéda , ville dont Jofué fe rend maître, 
Tom. I. se ILi4$e 
Macédoine, fice pays a été peuplé après le 
déluge par les defcendans de Cethim , 
fils de Javan, Zom.1. sn $7- 
Macédoniens, sis defcendént de Madaï ? 
: Ten. : HAE ie 
Machara, envoyé par Ventidius au fecours 
- d'Hérode, Tom. III. Re 
Machines de guerré, comme belier, &t. 
en ufage au fiége de Jérufalem , Tom. 
IF. Miro 484 
Machoire d'âne, dont Samfon fe fert con- 


- tre fesennemis Zoom L Sir 
Afacron , Capitaine des gardes de Tibere, 


a ordre de cet Empereur de mettre 


dans les férs Agrippa fils d’Atiftobule, 


Tom II. 2. 62 
Madaï, pere des Médes : s'il eft pere des 
Macédoniens ? Tom. I. 35 


Aadeleine. Voyez Marie... 
Madian, fils d'Abraham & de Céthura, 
pere des Madianéens , Tom, 1. 16 
Madianites , ont vaincus par l'armée des 
- Hébreux, Tom: L 391. Ils tiennent er 
_ fervitude les Ifraëlites , 478. Sont en- 
tierement défaits par Gédéon, & d’une 
. façon touteparticulière, : 485 
Mages , au nombre de fept s'emparent de 
l'empire. des Perfes après la mort de 
::Cambyfes, Tom. IL. 604.605. Ils font 
tous mis à mort, & Darius ls d'Hyftaf- 
pe , eft déclaré Roi de Perfe, 607 


Mages qui viennent adorer le Sauveur 


Tom. IIL.:440. Eroile qui les conduit; 
+ préféns qu'ils font à J.C. la méme" fui, 
Aageddo , champ debataille où J ofas R6£ 


de Juda fut défait par Néchao, Tom. II. 


D 0 


aon pour les 


Magiciens appelez pat Phar 
oppofer à Moyfe, TomÆ 


ER 


$ 2% 


Fe. 238 


628 | 
Magicinne confultée par le Roï Saül, 
Tom. IL. 90 


Magie ; ou fortileges défendus parmi les 
Hébreux, Tom. I. 283.336. 400. Ce 

- qu'elle operoit fur les Démoniaques , 
Tom. III. 524. Ses effets dans Simon le 
Magicien, Tom. IV. 159. En ufage à 
Ephefe , & abandonnée de plufeurs, 

* 242. Mors uftez pour les Hi furna- 
_THEEÏS <> 244. 
AM agitrats, refpet qui leur eft dû, Tom. I. 
354 
Magog, fils de Japhet', quels . 
: foruis de lui, & quels pays ils ont occu- 

j pé , Tom. I. rs 


43 
Mahanaïm , ville où Isbofeth, fils de Saül,. 


eft reconnu pour Roi, om. 1F. 102. 
David va à Mahanaïm, & y voit déf- 
ler fon armée, 2) 159 
Main du Roi: Etre à la main du Roi, ce 
… que cela fignifie, Tom. 41: 277 
Maifor . où les Apôtres s’aflemblerent à 
Jérufalem depuis changée en Eohfe, 
Tom. IV. 1. Le Saint-Efprit y defcend , 
& enquelle forme, nes 
AMalachie, s'il a vècu du tems de Néhé- 
mie, Tom. 


MOLES ==. … — lameme. 


Male, Roi des Arabes relie à Hérode 


la demeure fur fes terres, Tom. LIT. 
302. Se repenc de fa dureté, 303. Traire 
avec Hircan, 1e 


334 
Malc, (erviteur du grand-Prètre, bleflé 
par Pierre, gueri par Jesus-Cnrisr, 


Tom). DR O4 
Maléditiions portées par J.€C. contre les 
- amateurs du fiécle, Tom. LEL. sr 


Malichus , chargé de lever des tributs. 


pour Caflius, Tom. ZIF. 280. Confpire 
. contre Antipater, Le même. Veut {eren- 
. dre maître de la Judée, 292. Eft mis à 

NOT. - ae 2  lamnème, 
Je de Cilicie , donnée par An- 


: tiva, 70.1 
 mAaltacé >, Cinquième 
mere d'Archélat 


63 
enrme d'Hérode : 


an 
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+ 664 En quel tems eft 


: 383 
Manahem ; Eflénien , {a prédiction fur 


T ABLE: GENEFRAËLFE 


III. 417. Va à Rome avec fon fils: 
+ ; 452 

Malte, Ile où arriva faint Paul au ortir 
de fon naufrage, Tom. ZF. 304. Ani- 


_ maux venimeux qui y regnoient alors, 


305. Grace finguliere-qu'on:y éprouve 
l-deflus depuis ce rems , la meme. 
Mambrés, nom d’un des Magiciens du Roi 
d'Égypte, Tom. I. 
Manahem Général d'armée de Zacharie, 
tuë Sellum ufurpateur, & fe fait pro- 
clamer Roi d'Ifraël , Tom. ZI. 381, 
Combien de temsil a regné? Appelle 
Phul Roi d’Aflyrie à fon fecours, & lui 
donne une grande fomme d'argent , Ja 
: même C* fniv. Devient tributaire de ce 
- Prince, & attiré de grands malheurs 
fur le royaume d'Ifraël, 382. Meurt & 
& laiffe la couronne à fon fils Phaceïa, 


- Hérode, dans fa jeunefle , Tom. LIL. 
- 359. Accomplie, . 360 


 Manabem, prèche à Antioche , Tom. IF. 


169. ILimpofe les mains à Paul & a Bar- 
nabeé, La même. 
Manahem, fils de Judas le Galiléen, {e mer 
à la tête des Zélateurs, & foûrient les 
- féditieux de Jérufalem ; Tom. 17: 383, 
Pris & mañlacré, . — la même. 


Mana, fils de Jofeph , fa naïflance, 


Tom, I. 168, Adopté & béni par Jacob, 
ee 186 


Manalfe. ( la Fribu de } Son partage , 


- TI. 441, Elle promet à Jofué d’execu- 


la concubine, ce qu'il enar- 


SN 


ter ce qu'elle avoit déja promis à Moy- 
fe, 421. Son rerour dans fon partage 
. au-delà du Jourdain, 448 
Alanal[é fuccede à {on pere Ezechias au 
royaume de Juda , Tom. II. 448. Fait 
le mal devant Dieu , & comment? 4çr. 
Adore lIdole Aftarte, Ja même. Con- 
. damne Hfäie à mort, & le fair fcier en 
deux, 452: Eft mené captif à Babylone, 
453 Revient à Jérufalem, & y dérruit 
 Fidolätrie , la même. Meurt à Jérufalem, 
- a pour fuccefleur fon fils Ammon, 472 
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Manaf(t , fils de Joïada, petit - fils du 


- grand-Prètre Eliañb , eft chaffé de Je- 
rufalem par Néhémie ; Tom. LE. 662. 
S'il a bâu un Temple fur le mont Gar1- 
zim, 663. @ Tom. III. fs 

Mandragore, quel eft ce fruit ; Tom, - 

; : ; 53 

Mant , explication de ce mot, Tom. ZI. 


577 
Manérhon, Prètre Egyprien & hiftorien de 
fa nation , Tom. I, Differtat. 10$ 
Manne donnée pour nourriture aux lfrac- 
lites dans le défert, Tom. I. 263. Ori- 
gine de ce nom, 264: Ce qui arrivoit 


à la manne ; quand on en ramafloit . 


trop, la même. Celle qui fe trouve én- 
core dans l'Arabie comparée”avec celle 
dont fe nourrirent les [fraélites, 265. 
Elle ceffe de tomber après le paffage du 


Jourdain, 416 
Manteau coupé en douze parts par un 
Prophere , Tom. II. 241 
Manteau d'Elie, laïffé par ce Prophete à 
fon Difciple Elifée, Tom. II. 310 
Manteau de S. Marc à Aléxandrie | com- 
bien honoré, Tom. 47. 370 


Manné pere de Samfon, un Ange appa- 


‘roit à fa femme, Tom. I. (04. Offre 
un holocaufte au Seigneur, & un pro- 
dige arrive, 506. Sa femme mer au 
| monde Samfon, la même. À peine à 
… confentir au mariage de fon fils, so7 


+ Mao , Ville des Maoniens , en quel pays 


- fituée, 7ow. EF À 2 378 
Maqueronte château pris par les Juifs fur 

les Romains, 7 om. IF. 385. Il fe rend à 
… Eucilius Baflus Lieutenantdée Tite dans 
<“lude,. 27 507 
Aaras nom du lieu où les Ifraélites mur- 

murerent contre Moyfe faute d’eau, 

Tom E … = - _ 26 
Alare, envoyé pour fucceder à Sextus Ce- 
+ far dans le gouvernement de Syrie, 


Tom. III. 288... Veut faire mourir Ma- 


Hchus s. à Ù - 299 
$. Marc , Difciple & Interprete de faint 
Pierre, écrit fon Evangile, Tom. IF. 


gufte;, frmorts 5e 


18ç. En quelle Langue, 186.11 va prè- 
cher la foi en plufieurs Provinces, r9e. 
Il arrive à Alexandrie ; accident fingu- 
lier qui lui fert à y convertir un hom- . 
me, 191. Autres eonverfions qu'il y 
opere ; 192. Evêèque qui y établir, 207. 
: S'ila éré rémoin du martyre de S. Pierre 
& de S. Paul à Rome? 369. Il eft pris 
& traîné cruellement par les Payens, 
la même. Son martyre, 70. Son fuccef 
{eur , lamême, 
Marc-Antoine, envoyé en Judée contre 
Alexandre, Tom. LIL. 266. I renouvel- 
le l'alliance des Romains avec les Juifs, 
288. Il pañfe en Afie; préfens qu'il re- 
çoit d'Hérode & enfuire d'Hircan,294, 
295. Il vient en Syrie avec Cléopatre, 
296. Etabhr les fils d’Antiparér T'étrar. 
ques de la Judée, 297. ‘Protection qu'il 
accorde à Hérodé dans Rome, 7040 
Secours qu'il lui envoye en Judée, 306. 
311. Ilafliège Samofate, la prend, fa 
même. Fait mourir Antigone, 318. Il de- 
mande le jeune: Ariftobule à Hérode; 

_ quilelui refufe, 322. Maniere gracieufe 
dont il traite Hérode quoique accnfé 
de la mort d’Ariftobule, 326. Il refufe 
le confeil qu'Hérode lui donnoit con- 
_tre Cléopatre, 333. ER défait par Au- 
AMarcion, héréfiarque , Tom. F7: PA 
Marcus Ambivrus, Gouverneur de Judée 
fous Augufte , Tom. F1. 174 
Mardochée , établi à Sufes, donne un con- 
feil à fa niece Efther, lorfqu'elle fur 
choifie & préfentée à Darius, To%. LE. 
617. Découvre une confpiration contre 
ce Prince, 619. Prend des mefuresavec 
Efther contre Aman , 620. 11 couvre 
ha tête de cendres, & fe revêt d’un fac, 
622. Prefle vivement Efther dé parler 
aù Roi, 613. Sa fortune élevée fur la 
ruine d’Aman, 625. Reçoit un anreaw 
du Rot, & eft élévé en dignité, 627. 
Sort dupalais dans un pompeux équi- 
page ; 628. Il écrit lui-mème lhifioire 
a'Efther , DAS 6219 
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Mariare., {on établiflement, & en quel 
rems? Tom f.x1, 12, Ses devoirs & fon 
.…indiffolubilité,.expliquez par S.Paul, 
Tom, IF. 263 
Mariage ; xéglemens de Moyfe pour les 
mariages des filles heritieres dans leurs 
Truibus;,Zom. 7. 398 
Mariages. des Juifs contraétez avec Îles 


femmes étrangeres, réformez par Et 


dias, Tom. LI,639.. Et par Néhémie, 

| 662 
Alariamne:. fe d'Alexandre , fiancée à 
Hérode., Tom. LII. 1294. Obligée de fe 
retirer avec lui en Idumée , 390. Elle 
l’époufe, 315. Sesimprudences , 326. € 


fuiv. Sa mort injufte ,341. Sa poñterité, 


“is? 418 
Mariamne, file de Simon, feconde fem- 
me d'Hérode, Tom. TITI. 353. Mere 
de Philippe, 417. Eft répudiée ; 425. 


Ses & fuiv. 
JMariamne, femme d’Archelaüs , en eftré- 
. pudiée, Tom, ITT. 468 


HMariamne , fœur d'Agrippa Roi de Calci- 


de, 7 om. IV. 


= bléffér fa virginité lainéme Juin. S& 
foûmet à la Loi de la Purification, 44x. 
Son voyage en Egypte , 443. Son re- 
tour en Judée ; 449. Son inquierude 
dans fon voyage de Jérufalem , ne 
voyant plus Jesus en fa compagnie, 
473. Beloins qu’elle lui expofe aux n@- 


ces dè Cana, 489, Elle fe tient près de 


fa Croix, 658. Eft confiée par fon Fils à 


S. Jean, le même. Retraite qu'elle fait 


avec les Difciples de Jasus & les fin. 
tes Femmes, Tom. IF. 2. Lieu & tems 
de fa mort, - 


“84 
AMarie Madeleine ; délivrée de plufeurs : 


: Démons par Jefus-Chrift, Tom. 1Er, 
523. Se tient près de fa Groix , 68. Va 

à fon tombeau, 662. Ne l'y trouve 

. point , 663. En informe les Apôtres) 
664Elle reconnoît Jefus qui lui appa- 
toit, 665. Si elle a fuivi faint Jean l’E- 
vangelifte à Ephefe, &:f elle y eft mor“ 

te ? Zom. IF. < 0 
Marié , fœur de Lazare , écoute J.C. À fes 
pieds, Tom. ITI. 56. Le va trouvera la 


mort de fonfrere, 603 


Marie, fille ou époufe de Cléophas , fe 
tient près de Jefus en Croix, Tow. IIL 
658. Achere des parfums pour embau- 

. mer le Corps du Sauveur, 662, Va à 

. fon Tombeau, la même. Ne l'y trouve. 

point , 663. Mais feulement des Anges, 


la même. Le dit à Pierre & à Jean ,664. 


Elle éroit fœur de la fainte Vierge, 


Tom. IP. 38. Etmeré de faint Jacques 


: lé Mineur, Jémême. Et de faint Jude, 


Marie, mere de Jean Marc, fi fa maifon ; 


fervit de retraite aux Apôrres, Tow. 
IV. 1. Ce qui sy pafla à la délivrance 
déSsPine =... 164 
Mariniers , très-imparfaits dans la navi- 


— garion du tems de faïnt Paul, Tom. 17. 
è :  — : # ee 
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Maria, où Afarefa; ville, fa fituation, 


© Tom. IIT. 211. Ruinée par les Parthes, 


OL 


Marfias, affranchi d’Agrippa, Tom. IF. $9 
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AMafphat, ville oùrefidoir. Godolas Gou- 


LE 


DES MATIERIST —… à 


äfarthe , fœur de Lazare, reçoit le Sau- 
. veur dans fa maifon; om. III. 65. 
Grandeur de fa foi, 6oz. Elle £ert Jefus 

à table, 2 | 619 
Martyres : D'Ifaie , Tom. II. 452. De Jére- 


-mie, 555. D'Eléazar, Tom. III. 83. : 


… fuiv. Du vieillard Rhafis, 144. € fuiv. 
DeS. Jean-Baprite, 538. De S.Erienne 
Diacre , 7om. EV. 22. © fuiv. Des. 
André ,79. De S. Jean l'Evangelfte. 


84. De S. Philippe, 86. De S.Barthe- . 


+ temy, 88. DeS. Matthieu ; 90. De S. 
Thomas, 93. De S. Jude ,98. De S.Si- 
mon, 99. De S. Matthias, 100. De S.. 

- Jacques le Majeur , 162, De Sainte The- 
cle , 180. De S. Jacques le Mineur à 

- Jérufalem, 3x8. © fuiv. DesS. Pierre 

. & de S. Paul à Rome, 350. © fuiu. De 
S. Marc à Alexandrie, 369. €" Juiv. 

Mafpha, ville où fe rendirent tous les 

. Hraëlites, Tom. Æ 463. Il s’y unt Paf- 
femblée générale d'Ifraël pour choifit 
un Roi , 7 om. EI. 32. Sa ficuation , Tom. 

ELLE. : 2 


verneur de la Judée, Tom. £1. $so. Il y 
_-eft aflafiné par. Ifmaël, 551. Quatre- 
vingt Juifs y font mis à mort par le mê- 


: Mme, : La même. 
Maffa, fs d'Ifmaël, Tom, I... 105 


ZMaÏ[4 ; nom donné à un endroit dans le 
… défert pendant la marche des Ifraëlires, 
— & pourquoi ? Tom. …. 267 
Maffada,. Château fort où: Hérode fuyant 

en Idumée, laiffa fa famille , Tow. ZE, 


. . 3or. Affiegé par Antigone, 305. Soû- 


tient le fiége contre Fulvius Sylva, Lieu- 


tenant de Tite, TZem 1F... 07: 


atara, lieu d'Egypte, en vénération à: 
| caufe du féjour que-Fefus fir en ce pays, 
== Tom, LE, \ 3 


S F 


= 4. 
Maihan ; Prètre de Baal, eft tué par le- 


peuple , Tom IL... 36E 


Matharias mis par Nabuchiodonofor fur 


le trône de Juda, Tom. Il. 519: Son 
nom eft. changé en celui de Sedecias , 


la méme. 


Mathufala, fils d'Henocf , eff celui de 
tous les hommes qui a vècu le plus long 
tems , Tom. I. 32. 1] eft le père de La- 
mech He 33 

Matiere dont le Monde à été compofé , 


quelle éroit d’ibord à foime, Tom. JL. 


Matthatias, Prètre de la famille de ee 
rib, fe retire de Jérufalem à Modin, 
Tom, III. 89. Il eft excité d’abandon- 
ner la Loi de Dieu; il le refufe, 00. 

- Tuë un Juif qui alloit facrifier aux feux 
Dieux, & enfuite FOficier d’Antio. 
chus, Lx méme. Dilcours qu'il fait en: 
mourant , 92. Son âge; fa fépulture . 

Matthatias , fs de Simon à 
des Juifs, tué avec fon pere, Tom. ILE 

| 199. 

Matthias, fils de Margalothe , ce + Â 
infpire à.fes difciples contre les ouvta- 
ges d’Hérode contraires à la Loi, 7ow.. 
TT. 437. eff pris aveceux , & fonc 
mis à Mort, 3 43840 fuivs 

Matthias, fils de Théophile, fair grand- 

-. Prêtre par Hérode ,: Tom. ILE: 426. 
Dépofé, 439. Particularité À fon fujet, 

: la méme. 

Matthias: , fils d'Ananus , établi grand- 

- Prêtre par Agrippas Tom Hs, Dé- 

epofépat le mème, Ho Gr 

Matthias, autre fils de Théophile , établi 

. grand-Prêtre, Tom, ÆW,335. Ce qui lui. 
arriva au fige de Jérufalem, 423, H y 
eft mis à mort, 478 

S.. Matthias préfenté par les‘Apôtres pour 


remplir la place de Judas le traître. 


- Tom. IP.3. Et élà par fort, 4. S'il à 
fait des Ouvrages ,,99: S'il eftle mème 
que Zachée, la même. Sentences qu’on 


en rapporte , ce qu’on pente des-{es. 
CES. 5 ICO: 


S. Matthieu : fa premiere profeflion, Tom. 


TT. sos: Il fuit Jefus-Chrift, le même. 
S'il a écrit {on Evangile avant la dif 


perfon des Apôtres, Tom:4f.0: En 
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- quelle Langue, le même @* 90: Anciquité 
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de fa Traduction, 91. En quelles Pro- 
vinces il a prèché l'Evangile, comment 


ilafinifa vie, 90 
Méchansne font pas exaucez pour [es au- 
tres. 7 om, I LT. 592 


Medad prophetife parmi le peuple ; Tom. 
I. 326. S'il eft auteur d'un livre, La 
même. 

Médailles de Simon Maccabée, Tom. IL. 


665. © Tom. ITT. =. 193. 
Aides, peuples d’Afe, de qui urentleur 


nom, 7om. I. $3.-Leur hiftoire fort 
… obfcure, Zom.I. Differtat. 96 
JUédus ,nom d'un Roi, & dans quel.pays? 
Tom.LZ. 43 
AMégafthére, ce qu'il rapporte de Nabu- 
chodonofer., Tom. LI. . 579. € fuiv. 
ZAcla, Ambafladeur du Roi de Cappado- 
. ce, auprès d'Hérode, Tom. ZII. 399 
Melchifedeck,Roi de Salem,benit Abram, 
om. L. 80. Refufe d’obéir à fon pere , 
qui vouloit le porter à lIdolâtrie ,.8r. 
. Ce que.fignifioit le pain & le vin qu'il 
offrit.à Abram, 82 
- Melchom, Dieu des Ammonites , fa cou- 
sonne d’or prife par David, combien 
elle pefoir? Tom. IT. 436 
Mémoires , le défaut de ce fecours ne di- 
minuë rien de l'autorité des Hvres de 
Moyle, Tom.Z. Differtat. 84. On ne 
peut nier qu'il n’y en eût de fon tems, 
de même. Memoires des Rois d’Ifraël & 
de Juda , 8. Les premiers memoires 
des Juifs confervez jufqu’à nous, 86. 


87 
Ménandre , héréliarque , difciple de Si- 
mon le Magicien , Tom. 17. 354 


Ménandrianilles, où Mérandriens , difci- 
.ples de l'héréfiarque Menandre, Tom. 
IT. : 


Menelaïs ‘envoyé à Antioche pat J afon 
lui enleve la fouveraine Sacrificature, 
Tom. III. 66. 1] en eft dépoüillé, 67. 


Vafes du Temple qu'il fair prendre 
pour en donner le prix à Antiochus , 
58, Ce Princerle déclare innocent à la 


… dollicitation de fon favori , 70. Et re- 


Eee 


ENEŒRALE 
legué par Antiochus Eupator , qui le 
fair-mourir, LS 
Méoniens , Peuples , fe liguent contre Jo- 
faphat , Tom. 11. 301. Leur défaite mi- 
raculeufe. 304, 
Mer, fa créauion , Tom. I. 4. 5. Ses pro 
ductions , lamême. 


IWer morte, où Lac Afphaliite, Tom, I. 


: 76 
Mer rouge fert de païllage aux Lfraélites 
conduits par Moyfe , Tom. I. 259 
Mérari, fils de Lévi, fon païtage dans la 
terre de Canaan , Tom. I. 447 
Mere qui mange fon propre enfant au fié- 
ge de Samarie , Tom. II, 331. Autre 
qui fait la même chofe à Jérufalem 
pendant le fiése, Tom. IV. 474. Dif. 
cours qu'elle lui tient , avant de le dé. 
VOrer, br) 
Beriba, nom donné à un lieu près du 
- rocher de Cadés,, & pourquoi? Tom. L. 
: 370 
Méris. Noyez Thermuthis. _ 
Méris, Lac d'Egypte, près duquel habi- 
- toient les Thérapeutes, Tom. I. 194 
Méredach Baladan , Roi de Babylone, 
Tom. IT. 435 
Té[z, Roi de Moab, refufe de payer le 
tribut au Roi d'Ifraël, Tom. IL. 306. Sa 
cruauté envers fon fils, lui éftavanta 
geufe , : 31$ 
Aefraim, où MeXraim , fils de Cham 
premier auteur ;.& pere des Egypriens, 


Tom. : 7.58 
Meffala parle au Sénat de Rome en fa- 
veur d'Hérode , Tom. 411. _ 304 


Meffie ; fa naiflance d’une Vierge , prédire 


clairement.par Ifaïe , Tom. EI. 395. Sa 


* mortiprédite par le Prophete Zacharie, 


663. Défigné expreflément à Daniel, . 


583. En quel tems étoit- on perfuadé 
qu'il devoit inceflamment paroître2 
Tom. III. 485. Montre par Jean-Bap- 
«ifte , la même © fuiv. Annoncé par les 


Apôtres , 535. Et par les Difciples, 562. 


Prèché publiquement après la defcente 


du Saint-Efprit , Tom. 19.6. © Juiv. 


dans 
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y 


ne come cache naphetie et 4 e h 


| DES 
. dans [a plus grande partie. Comment il 
poñlede l'empire de l'Univers, Tom, IV. 


_. ee 341 
ZMétamorphofe du Roi Nabuchodonofor en 
. taureau, Zom. IT. 566 
JMétem{ycofe , comment admife par les 


Gnoftiques , Tom. IV. 368. Cruc parles 


Chinois , Tom. I. Differtar. 116 
Meurtre , plufieurs réglemens touchant le 
meurtre , 7 am. 1. 279. O'furv. 
Meurtre dont l’auteur eft inconnu, ma- 
niere de l’expier ordonnée par Moyie, 
Tom. I. AOI 
Zeuririers involontaires avoient des vil: 
les d’azyle, Tom. I. 279. Meurtriers vo- 
lontaires condamnez à mort, 280 
Méxique, hiftoire de ce pays en figures, 
Tom. I. Differtat. > 127 
AMeTraim , fils de Cham. Voyez Mefrain. 
Micha: court après les Danites qui ve- 
noient d'enlever un Lévite de fa maï- 
fon, Tom. I. 458. Hiftoire de l’Idole 
de Michas, 459 


$ 
_ Michée de Morafti, Prophete de Juda fous 


Ezéchias , fes propheries, Tom. IT. 431. 
449. Sa prophetie fur la naiflance du 
Sauveur , Tom. LIT. 440 
Michée , fils de Semla, Prophete haï par 
Achab , Tem. II. 196. Confulré par ce 
Prince, lui explique la volonté du Sei- 
gneur, 297. Viñon dans laquelle Dieu 


\ fe manifefte Mlui, La même. Il recoit un 


foufflet d’un faux Prophete, & eft mis 

en prifon.par ordre d'Achab, 298 
S. Michel Archange , Conducteur du peu- 
. ple de Dieu; Tom. I. 285. Vient au fe- 
cours de l’Ange Gabriél, Tom. If. 583. 
Prie le Seigneur pour les Juifs revenus 
de Babylone ©. +... Gr4 
‘AAichol , fille du Roi Saül, Tom. ZI. Gr. 
Elle fauve la vie à fon mari, 64. Eftren- 
. voyée par Isboferh à David, 106. Raille 


David , 118. N'a point eu d'enfans, 


ve F = 119 
AMiler : S. Paul yarrive, & y mande les 


Chefs des Eolifes d’Afie, Tom. IP. 272. 
. Difcoursqu'ilieur fic, lamême © [uivs 


Tom. 1 re 


MA TIERES 63 
Milice du Ciel, fon culte établi dans le 
royaume de Juda, To. II. 473. Abolt 


par le Roï Jofias, . 474 
Millenaires , leur -khéréfe , Tom. IF: 
x : 364 
Mines. Paraboles des mines confiées aux 
fervireurs, Tom. LIT. 608 
AM 'phibofeth, fils de Jonathas , eff bien 
traité par David, Tom. IT. 120. Revient 
trouver David à fon retour à Jérufalem, 
168 
Miracle. Vertu des miracles repréfentée 
comme quelque chofe d’animé ; Tom. 
ILE. Fa 
Miroir d’aïrain , anciennement en ufage, 
Tom. I. 303 
Mifach , un des trois compagnons de Da- 
niel jettez dans un feu ardent, Tom. IT. 
D ee ne $23: 569 
Miferere mei Deus, à quelle occañon ce 
Pfeaume à été compoté, Tom. IE. 137 
Miféricorde de Dieu envers les pécheurs, 
Tom.Il.i44. Elle furpafñle les plus grands 
crimes, Zom.lII. = 52$ 
AMifne. Voyez Denterofes.. nee 
Miffion des douze Apôtres par J.C. Tom. 
IIL. 535. Des foixante & douze Difci- 
ples É S62 : 
Mithridate, fils de Gazabar, remet par of= 
De. TR 590 0 fu. 


_Mithridate, gendre. d’Attabane Roi des 


Parthes, traitéindignement par Anilée, 
Tom. IT. 138 
Aithridate Pergaménien , mene du fecours 
. à Cefar dans fon expedition contre l’E- 
. .oypte, Tom. 111,274. © [oiv. Entre 
dans Memphis, 275. Bat les Egypuens, 

: : “2176 
ZMoab , a naiflance inceftueufe d’une fille 
de Loth , Tom. T. ‘100 


Re 


ni éme ati érrrrht 
, 
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leur défaite ,.314. Is adorent l'Idole de 
Chamos, 477 
Modin, Ville, f fituation , Tom. Z'I. 80. 
Judas Maccabée y eft enfeveli, 152. 


Jonathas y eft mis avec fes fils, 185 
Moines , en quel fiécle ont-ils commence à 
- paroiïcre en Egypte? 7 om. IF. 192 


Aotfe , fils d'Amram & de Jocabed , fa 
naiflance, Zom. L. 218. Eft expofé fur 
les eaux, 219. Ce que figmfe A4oyfe 
en Langue Egyprienne ,220. Il eft éle- 

 vé & inftruit dans toutes les fciences, 
se 220, @ Juiv. 

Son hiftoire rapportée par l’Æifforien Jo- 

© feph ; 221. Particularitez touchant fa. 


naiflance, la même. Ce quil fair dela. 


couronne du Roi d'Egypte étant en- 
fant, 222. Eft élevé en Prince par TFher- 
muthis, 223. Hiftoire de Moyfe fuivant 
les Rabbins, 224. Si le Magicien Ba- 
laam confeilla à Pharaon de faire perir 
Moyfe ? 225. S'il fit la guerre à pluñeurs. 
 Devins ? 226. S'il a époufé la femme du 
Roi Nechao 2: : La même. 

T1 quitte la Cour du Roï d'Egypte, & tué 


= un Esyptien, 227. Epoufe Séphora fille 


de Jétro, 228. Apperçoit un buiflon 
tout en feu, 229. Repugne d'aller en 
Egypte délivrer ceux dè fa nation, 230. 
Demande à Dieu des marques d’une 
miflion fpeciale, 231. € fuv. Se rend. 
à l’ordre du Seigneur , & part, 234. Va. 
avéc Aaron fon frere trouver Pharaon, 
235. I commence à faire des miracles. 
* devant Pharaon , 238. Frappe l'Ecypte. 
- de plufieursplayes , 239: @ fuiv. Infti- 
- tué la Päque, & à quelle occafon à 250... 
 Sorrde l'Egypte à la rète deslfraclires, . 
254. Ouvre un paflage au travers de la 
ñer Rouge, 259. Son Cantique d'ac-. 
on de graces après ce paflage, 260.. 
late que Dieu leur donne la manne. 


Erablit Jofué Général d'ar- 
agne de Sinaï, où 


iture, 262. Tire de l’eau du. 
Cie. 268. 


pofe aux. 


Jfraëlites les conditions de l'alliance 
que le Seigneur veut faire avec eux . 
271. Il reçoit de Dieu le Décalogue,. 
273. Il delcend du mont Sinaï, drefle 
un Autel, & confirme l'alliance entre 
le Seigneur & Ifraël, 286. Remonte: 
fur la montagne de Sinaï avec les prine 
cipaux d'Ifraël, 288, Monte avec Jo- 
fué au fommer de la montagne,le même. 
En defcend, brife les Tables de la EG. 
par quel motif 2291. Parle féverément. 
à Aaron , 292. Ordonne aux Lévites de. 
venger Pinjure faite au Seigneur, mé 
me. Monte de nouveau fur l1 montagne: 
S © 

& obtient le pardon dés Ifraëlites, 293. 
Il demande à Dieu qu'il lui afle voir fa. 
gloire , 294. Defcend de la montagne, 
& prépare des Tables pour y écrire de 
nouveau le Décalooue, 295. Il voit la 
gloire de Dieu, /4 même. Eft quarante 
jours & quarante nuits fans boire ni. 
manger , 296. Defcend de la montagne 
avec de fecondes Tables, #4 même. Ma 


_niere dontil confultoit Dieu au Taber=. 
A = 
_ nacle, l4 même. Confacre Aaron pour 


grand-Prètre, 308, Ce qu'il dit à Aa 
X > 7 L 
ron à l’occafñon de la mort funefte de. 


fes deux fils, 312. Fait un fecond dé- 


nombrement du peuple, 314, Ordon-. 
ne aux Princes de chaque Tribu de ve- 

nir faire fon offtande au Tabernacle,. 
320. Va au-devant de fon beau-pere- 
Jetro , 321. Il prie Hobad d’accompa-. 
gner le peuple dans le défert, 323. De 


thande à être déchargé de la conduire: 


du peuple 325. Obtient des cailles pour 
la nourriture de ce peuple, 327. En- 


voye des dépurez.ou efpions pour con- 
fiderer la terre de Canaan, 320. Eften- 


danger d’être lapidé par le peuple, 332. 


_ Lui fait connoître le fujer de la colere. 
_ de Dicu,334 Précis des Loix qu'il don- 


na 335. Il établit des Juges dans tou- 
tés les villes, 34.9: Coté ,.Dathan È& 
Abiron fe révoltent contre Ini, 360. 


_ Envoye une ambaflade au Roi des Idu- 
DRE CR RS nn ge PE A EN + 2 
Mmébns; 367. Tire de l’eau du rocherà: 
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Cadés, 368. Conduit Aaron au haut 
d’une montagne pour y mourir, & le 
dépoüille de fes habits Sacerdoraux, 
pour les donner à Elcazar, 370 
guerit les Ifraëlites par un ferpent d’ai- 
rain, 372. Envoye des Députez à Sé- 
hon Roi d'Héfébon, latraque , & fe 
rend maître de {on pays, 375. En fait 
‘autant à Og Roi de Bafan, 376. Fait 
un troifiéme dénombrement des Ifrac- 
lites , 388. Dieu lui dénonce qu'il mour- 
.xa fans entrer dans la Terre promife, 
390. Il fair la guerre aux Madianires, 
& les défait, 301. Il accorde aux en- 
fans de Ruben & de Gad leur partau- 
-delà du Jourdain, 393. Fair des régle- 
mens pour les mariages dés filles heri- 
ieres dans leurs Tribus , 398. Son dif- 
cours aux Ifraëlites dans les plaines de 
Moab, la même. Ordonne d'élever un 
ÂAutel fur le mont Garizim, 399. De 
prononcer des bénédiétions & des ma- 
dediétions pour qui &#Æontre qui , 400. 
Déclare que Jofué eft chef du peuple 
en fa place, 403. Bénédiétions qu'il don- 
ne aux enfans d'Ifraël, 410. Beénédic- 
 rion & éloge qu'il fait de tour Ifracl, 
414, Il meurt {ur le mont Nébo, 415. 
Ce ques. Jude dit de fa mort, 416. 
S’il a inventé les letrres Hébraïques, 


pes 


3 


47. I accompagne Jefus-Chrift dans 


{a Transfguration, Tom. [IL $54 
Moifr, autorité de fes livres & de fon 
hiftoire., Tom. 1. Differtat. 81. Moufs 
qui lent porté à commencer fon ou- 

_ vrage par la Genefe , 82. Il éroit infor- 
_imé des premiers évenemens du monde 
par une tradition toute recente , 83. 84. 

- Ses écrits feuls éclaireiffent Les hiftoires 


: profanes, 124+ IL {outient la tradition 


“ de la vraie religion, Tom. I. iv. La 
tranfmetaux Juifs &aux Prophetes j ur 
ques ag tems du Mefñe, la méme. Dans 
_Ja Genefe il donne l’origine du monde 
 & desnations ,1x. Dans les autres qua- 
ære livres il rapporteles Loix & les cé- 
FÉMONIES » LA MÊMES 


a 7 
Moloc , Faufle Divinité adorée dans le 
royaume de Juda, Tom, II. 316. 475: 
 Adorée furtout par les Ammonites, 


ZMonarchies. Les quatre Monarchies dé= 
fignées par la ftatuë..que Nabuchodo- 


nofor avoit vüc en fonge, Tem. IL. 
: Se 528 
Monarchies des Perfes , par qui fondée; 


Tom.I. Differtat. 99 
AMonaflerion, fignification de ce terme, 
Tom. IV. : 194 
Monde, sikeft éternel ? Tom. Z. 13. Sila 
été produit par le hazard , la même. S'il 
a été créé & orné tout d'ufcoup? 14 
Monde fenfble., {a premiere forme, 707%. 
Z. 2. En quelle faifon il fut créé, $ 
Monde, convaincu par le Saint-Efprit de 
péché & d’injuftice, & condamné en 


- jugement, Tom. IT. . 638 
Monnoye , battuë en Judée au coin dut 
orand-Prètre Simon, 707. ZEI. 103 


Monobaze, Roi d'Adiabéne, époux de fa 
{œur, Tom. IV. 140. Ses enfans ; pré- 
ference qu'il donne à l’un d'entre eux, 
pays où il l'envoye, la méme. Sa mort , 

T4 

Monobaze , fils d’un Roi du mème nom; 
couronné paï fa mere, 70#: IP. 141. 

Rendile diadème:à fon.frere, la mére. 

— Recoit la circoncifion, r42..Snccede à 

lon fioie - ; 2 F44 

Monftres, sil y en avoit avant le péché 

. d'Adam, 7 om. I. se 7 

Mont Gariim, où JeXabel , fut lequel 
éroit bâu Le Temple des Samaritains ; 
TomAll 2 $: 207 

Mont Carmel. Les Prêtres de Baal s'y af 

- femblent dutems d’Élie par ordre d’A- 

_ chab, Tom. IT. 279 

Mont des Oliviers, frequenté par Jesus- 
Curisr, 7 om. III. 624.641.673. Mer 
veilles que la tradition en rapporte, 
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neur du grand-Prètre Simon, 7 om. III. 
189 

Mort : par où & comment la mort eft en- 
trée dans le monde, 7 om. I. 17. Jefus- 
Chrift eft mort non feulement pour les 
Juifs, mais encore pour tous les hom- 
mes , 7Zom. 111. : : Go$ 
Morts : Priere pour les morts, Tow. 1/1. 
128. Réfurrection des morts prouvée 
par Jefus-Chrift, 620. Etat des morts 
après la réfurrecion , Le même. Baptème 


pour les morts, Tom. IP. 256 
ÂMoftovie, par quel peuple ce paÿs a été 
- habité d'abord, Tom. 1. $4 


#Hofcovites ; fi S. Andréa prèché l’Eyan- 
gile dans leur pays , Tom. LI, 78. 


79 
AMofoch ; ou Afefech, fils de Japhet : quels 
font les peuples defcendus de lui, To. 


3 4 

Aojques ; fi ces peuples defcendent de 
Thubal & de Mofoch > Tom. I.  ç4 

Moyfe. Voyez Moife. . 

Mucien , Lieutenant de Vefpañen , entre 
dans Rome, & y fait reconnoire Vef- 
palien pour Empereur, Tom. IP. 446 
Multiplications des pains, faites par Jefus- 

_ Chnft dans le défert, Tom. LIT. sar. 

Re 

Murs de Jéricho tombent au fon des Fe à 
petres, 7 om. I: 427 

Murs de Jérufalem rebâtis par Néhémie, 

. Tom. IT. 643. G* fuiv. Leur dédicace (6- 
lemnelle, _ Vo jh, 

Mnfique. La mufque & le fon des inftru- 
mens eft un reméde contre la mélanco- 
lie, & même conrre les obfeffions du 
DÉCOR To 53 

Myrrhina. Noyez Thermuthis. Fa 


— 


mn. IE. 310. 311. 1] em- 
raël dans fon pays 


v 


1,322 De 


mande qu'il fait à Elifée , & à quel fu: 
Jet? La même  [uiv. 
Nabal, {à dureté & fon ingratitude envers 
David , Tom. II. 80. Sa maïifon garantie 
de fa ruine par Abigaïl fon époufe, 82, 
Sa mort, ee — 83 
Nabonafar, le mème que Baladan. Ere de 
Nabonaflar, Tom. I. Differtat. 93 
Naboth de Jezraël,lapide par les ordres de 


Jezabel, Tom. IT. 293. Sa vigne ufurpée 


par Achab, la même. 
INabuchodonofor , le mème que Saofduchim 
Roi d'Affyrie, Tom. IL. 456. Entreprend 
def conquerir toute la terre, & de fe 
faire reconnoître pour le Dieu de tou- 
tes les nations , 457. 458. Ses conquêtes 
fous le commandement d'Holofernes ; 
la même © fuiv. Défaite de fon armée 
devant Bethulie, 69 


4 
Nabnchodonofor , fils de Nabopolaïfar , af 


focié à l'empire d'Afyrie, Tom. II. $09. 
Lieux où il porta fes conquêtes, sxi. Il 
prend Jérufalem , pille le Temple, & 
emmene plufeurs captifs, 512. © fuiv. 
Il fait mourir Joakim, 16. Emmene 
 Jéchonias & tous les Princes à Babylo- 
ne , 19. I] fair élever Daniel & {es com- 
pagnons pour fervir dans fon palais, 
523: Son fonge expliqué par Daniel, 
527. © fuiv. Il le comble d'honneurs, 
529. Il rend les vafes du Temple de Jé- 
rufalem, 531. Il marche contre Jérufa= 
Jem , s4r. Il s’en rend le maître , brûle 


le Temple & la Ville, & émmene le 


- penple capuif, 545. © fuiu. Il marche 
contre Tyr, 559. Il fe rend maître de 


lEgypre , 563. Autre fonge expliqué 


par Daniel, 565. Il eft meramorphofé en 
bœuf, 566. Il recouvrefa premiere for- 
- me & fon royaume, /4 même & [uiv. Il 


fe fair élever une flatué, & ordonne : 


aux peuples de l’adorer, 567.11 fait jer- 
ter les trois Hébreux dans la fournaife, 
568. Il reconnoît le Dieu des Hébreux, 
570. Ses grandes actions, $71.Sa mort, 


fon falur.. 1! prédit la fervirude des 
Babyloniens, $71: 572. Son corps mis 
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‘en piéces ; & donné aux vautours, 
74 

NabuX ardan , Fair mettre le feu au Temple 
de Jérufalem, Zow. TI. 547 
INachor , frere d'Abraham, fes enfans, 
pays qu'ils ont habitez, Tom: I. 109 
ANadab & Abiu punis de mort pour s'être 
fervis d’un feu étranger, Tom. Æ, 311. 


212. 


Nadab; fils de Jeroboam, & le dernier 
‘Roi d'Ifracl de fa famille. Sa mort, 


Tom. IT. 265. É fuiv. 
MNahum, Prophete de Juda, fes propheries, 
Tom. II. - 450 


Naïide , lieu où fe retira Caïn après le 
meurtre d'Abel, Tom.F. 23 
Naim, Jefus-Chrift reflufcite le fils de la 
*.. veuve de Naim, Tom. 11. 19 


= Najoth, lieu près de Ramatha, où Semuël . 


demeuroit avec les enfans des Prophe- 
= tes, Tom. IE. 28 
Nathan, ce Prophéte reproche à David 
fon péché avec Bethfabée, & la mort 


d'Urie, Tom. LI. 134. Menaces qu'il lui 


fie de la part de Dieu, 135. Il le détour- 
ne du deffein de bâtir un Temple au 
Seigneur , 12r. El fait reconnoître Salo- 
_ mon pour Roi d’'Ifraël, 19$ 
Nathanaël, le mème que faint Barthelemy, 
- fa vocarion à l’Apoltolat, ce que Jefus- 
Chrift dit en le voyant ; 


= Nathinéens,deftinez au fervice du Temple, 
on LL. 187 


Naïaréens. Nœux.des Nazarcens,, cérémo- 


: nies du Nazaréat, Tom. I. 350. Pour- 


quoi Jefus-Chrift fut-1l appellé Naza- 
ven, Lomme e —< 450 
Naxareth, ville, fa fituation, Tom. III. 
ro. Jelus-Chrift y érablit fa demeure, 
_ 449. 474 Ceux de Nazarerhündignes 


+de Les faveurs. 499. $00. Le veulent, 


< - précipiter du haut de la montagne, la 
même. llles abandonne, 
Natir, nom donné à Jofeph, que fignifie 
cé nom chez les Orientaux , Tom. I. 
A2 


- : Nepthali (Tribu de) fon:partage dans le 


_INeron, Empereur , faccede à. Claude » 
Tom. IV. 237: Priveles Jüifs de Cefarée 


Néthao, Roi d'Egypte, envoyé de Dieu 
contre l’Affyrie, défait Jofas qui s'op- 
pofe à fon pallage, Zom. IL. 497. 
fniv. IL mene Joachas prifonnier en 
Egypte,  foo 

Nébémie, Echanfon d'Artaxercés ,obtient 
la permifiion de revenir en Judée; let- 
tres du Roy en fa faveur, Tom. ZI. G4r. 
G faiv. Fair rebâtir les murs de Jérufa- 
lem , 643. Eten fair la dédicace folem- 
nelle , 650. Feu facré découvert de fon 
tems, 654. Il oblige le peuple a quitrer 
les femmes idolârres , 657.662. Biblio- 
théque qu'il amañfa à Jérufalem; le tems 
de fa morteftinconnu, 664.665. ILeñ 
auteur du fecond livre d’Efdras, 7e. 
Î. Differtat. 87. Memoires de Néhémié; 
additions faites à fon ouvrage, la même. 

INemrod , fils de Chus, & fondateur de 

: Pempire d'Aflyrie, Fo. Z. 61. Il fut un 
_ violent chafleur, queft-ce à dire? 62. 
Durée & érenduë de fon empire incer- 
taines , la même. Idolâtrie commune 

= dans les did 69: 

Néoménies, ce que c'étoit , & pourquot on: 
y fonnoit de la cromperte ; Tom. I. 


3.4 4 

Nepthali, fils de Jacob & de Bala, fa naïf- 
fance , Tom. 1. 16. Bénédiéhon.guäl 

. reçoit de Jacob-au lit de la mort, 
EE 49; 


pays. de Canaan, Zom, I. 44S. 
Nérigliffor tuë Evilmerodach fon beau- 
frere Roi de Babylone , Tom. II. 73. 
Part qu'il eut au gouvernement de la: 


Babylonie $7# 


du droit de bourgeoifie ; 293. Il fait: 

mettre le feu à la ville de Roime , 337. 

H perfécute les Chrétiens comme a 
teurs de cetincendie ; 338. @' /uig. Ses: 
crüautez & fes extravagances luiatti= 
rent le mépris & la haine du peuplé, 435. 
I eft déclaré ennemi publ P lé Se- 


EAN 


638: 
Nicaner , un des Généraux d’Antiochus 
Epiphanes, marche contre: Judas Mac- 
cabée, Tom: III, 97. Défaité de fon 
armée , 100. Il marche contre Judas, 
&c fait la paix aveclui. 141. Leur intel- 
ligence troublée par Alcime, 142. I 
marche de nouveau contre Judas en 
-blafphémant contre Dieu > [43e 146. Sa 
MOI, 147: Sa tête & fa main fufpenduës 

à Jérufalem, 148 
MNicodeme, Senateur, vient trouver Jesus, 
& croicen lui, Tom. III. 492. Il em- 
‘pêche qu'on ne le condamne fans l’en- 
tendre, 556 
Micolaïtes. Héréfies des Nicolaïtes, Tom. 
IF, 36 4e? Juiv. 
Nicolas, Général de l’armée de Philopa- 
tor, aflieoe Theodote dans Prolemaide, 

. Tom.ITT. 4 
Nicolas de Damas, envoyé par Hérode 
vers Auoufte , Zom. EIT. 396. Succez 
de fa négociation, 4o1. Il plaide contre 

a ; 433. © fuiv. Et pour Arche- 
las, - 44 
AMicolas , un des fept premiers Diacres ; 
Di nr que les Anciens en ont porté, 


 Tom.IF. 19.20. Hérétiques de fon nom, 


laméeme. 


Niropols , nom donné au bourg d'Em- 


maüs dans la Judée, Tom. IP. oo 
inive, Ville fondée par Nemrod, Tom. 
I. 61. Capitale d'Aflyrie, .63. Prife de 
cette ville par re &c Belkefs, Tom. 
rÉe 38 
Ninivites , leurs crimes montez à leur 


comble , Tom. LI. 373. Is font péni- 


rence à le | de Jonas, 372. 
© fuit. 

Airns le jeune; le même que Teglatpha- 
far Fe fondateur del’ He d'Af- 
| 36435 
" Lamech pourquoi ainfi nom- 
Las Reçoit de Dieu l’ordre 


nee 34. 


he ie _ + s dé. 
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avec …. famille & les animaux ; 38. {Len 
fort, & facrifie au Seigneur, 41. 42 
Nouvelle alliance que Dieu fit avec lui, 
- Signe de certe alliance, La même € juin. 
I plante la vigne, & s’enyvre , 4x 
Pourquoi il ni Canaan, 44. Par- 
tage qu'il ft du monde entre fes trois 
£ls » 46. Sa mort, 4$ 
Noëma, lle de Lamech.& de 1. dorer 
fonduë avec la Minerve des Éc 
Tom.ZT. 2: 


_Noria, nom de la femme de Noé, felon Fe 


Gnoftiques, Tom L. 46 


ANaée, colonne de nuce-à la tète du cam 


d'Ifraël durant le voyage du déferr, 
Tom. I. 257. Elle résloit tous les mouve< 
mens de l’armée desJfraëlites, 314. Elle 
étoit le fymbole de la préfence de Dieus* 
Tom. I.2,7. © Tom. IL. D7 
Numénins ; fils d'Antiochus, envoyé avec 
Antipater par les Juifs pour renouveller 
lalliance avec les Romains & les Lacé- ” 


--démoniens, Tom. III. 170 
… 


O’?: et de Booz & de Ruth, pere 
d'Ifai, ayeul de David, Tori. IL 


7 

Obed Ed , PArche d’ Loc 

dans. fa maifon, artire toutes fortes de 
bénédiétions dans fa famille, Tom. Il. - 

11064117 


both de où les [fraëlires camperent 


dans le déferr, Tom.I = 7 


Ochofias, fils d’Achab, & Roi d'Ifraël, 


 Tom.IT. 305. de des Moabites cons 


ù tré lui, 306. II mande le Prophete Elie 


qui fait defcendre le feu du Ciel fur fes 
envoyez, 307. Sa mort , 308. 


“Ochofias, Roi de Juda, marche avec Jo 


ram contre Ramoth de Galaad, Tom. 
LE, 337 ‘Ses impierez lan même. Sa MOrt , 
= ‘341 


+ Of principaux. de David pour fa gat- 


de & pour fon fervice, Tom. 1}: es 
192. Leurs offrandes ne fa conftrudion 
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du Temple, 199. Officiers de Salomon, 

| 209: C° fiv. 
Offrandes pour la conftruétion du Taber- 
nacle, Tom. I. 297-319. Pour la conf- 
truction du Temple , To. ZI. 199, Les 
Phaxifiens privoient leurs parens des 
fecours qu'ils leur devoienr en leur don- 
nant part au mérite de leurs ofrandes , 
Tom. III.  — 47 
gs, Roi de Bafan, de la race des Géans 
Réphaïms; fa grandeur démefurée fui- 
vant les Rabins, 7 om. 1.376. Son pays 


conquis par les [fraëlites, 4 même. 
Onan époufe Thamar, & Dieule frappe 
- de mort, pourquoi ? 7ow. I. 159 


Onéfime , efclave de Philemon, converti 


— & renvoyé à fon maître par faint Paul. 
= Tom. IV. 314.315, Ilfert l’Apôrre dans 
- fesliens, fon épifcopat & fon martyre. 


lamèeme. 
Onefiphore vient trouver faint Paul à Ro- 


me, & l’afifte dans fa prifon, Tom. IF. 
: ee 747” 
Onias premier , fils de Jaddus grand-Prè-. 


- tre, Tom. III. 21: 


LAN 


Onias ÏI. grand-Prètre des Juifs refufe- 


- de payer Le tribut aux Rois d'Égypte , 
Torn. LIT. 32 


 Opias II. grand-Prèrtre des Juifs, lertre. 


qui lui fur écrite par Arus Roi-de La- 
cedemone, 7om. III. $s. © fui. Il fau- 


_ ve les rréfors du Temple, 6e. Héliodore 
_gucri par fes prieres, 61. Sa retraite à 
Daphné, 68. Sa mort, 6 9. I apparoït à. 

Judas Maccabée ,- 146 


| Ouias, fils d'Onias III. obtient de Philo 


métor la permiffion de bâtirun Temple. 
* enEgypre, 7. Z71. 135.163. Cerre entre. 


Æ prife traitée de prévarication, 164. Phi- 


lometor lui confie le. commandement: 
| la même O° 171. 
Qrias, homme d’une fainteté reconnué: 
= parmi les Juifs, lapide, & pourquoi? 
£ 07 ee es = 252: 

: Qnion. Temple qu'Onias ft bâtir au vrai 
Dieu dans le Nome d'Héhiopolis , Tom. . 
Hs. Defcriprion de ce Temple, 163. 


de fes troupes, … 


Tom. TI. 


Z. 
_Ofée, fils de Nun, reçoit de Moyfe Le nom: 


4 
- IL ft fermé par les ordresde Vefpañen 


Tom. 1Y7. $10 
Ovliab.défigné pour conduire les ouvrages. 
du Tabernacle, Tom.1. 298. 


Ophir, ville maritime , fa fituation incer- 
taine, navigation de la otre de Salo- 
mon à Ophir , Tom. El 23 4 

Ophni ; fils du grand-Prètre Heli, fes dé- 
reglemens , 70.1. 10.Samort, x7' 

Oraifon Dominicale , Tom. LIT, $1ç. 566: 

Oreb, prince de Madian : fa tête portée: 
en triomphe au-delà du Jourdain, 7e. : 

458 


de Jofué, Tom. I. 169. Voyez Jofué. 
Ofée , Prophete d'Ifraël, excez qu'il le=- 
proche aux Ifraëlites , Tow. £ 366. 
Tems de fes propheties,celui de fa mort 
AACERU,- + 368 
O fée, fils d'Ela ; empare du royaume 
d'Ifraël , Tom. [IS 386. 398: Il permec 
aux Ifraclites d'aller adorer le Seigneur: 
à-Jérufalem , 404. Il veut fecouer: Le: 
joug de la domination des Aflyriens 
dont il éroic tributaire, 4rr, Il eft em- 
mené caprif avec tout fon peuple par 
Salmanafar Roi d’Affvrie .. 412: 


Ofhon déclaré Empereur , fait la guerreà: 


:Vrellins. Top dhsgsadiess ments: 


 _ — …. la méme. 
Ofhoniel fe rend maître de Dabir, Tom. Z.. 
440: Caleb lui donne fa fille en maria 
“ge, la méme. Î a, été le premier Juge 
d'Ifraël, & l’adélivré de la fervirude 
* fous Chufan Roi de Mefopotramie, 470. 
- Téms de fa mortincertain, FA 
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contrée les Philiflins & autres, Le même 
& fuiv. Son nom redoutable à fes en- 
nemis,379. Il eft frappé de lépre pour 
avoir voulu offrir l’encens dansle Tem- 
ple du Seigneur , da même. Prodiges qui 
accempagnerent fa punition, 380. Sa 
MOLT »: k _ la mème. 
O7ias, le premier de la Ville de Béchulie, 
Tom, 11.461. Empèche la reddition de 
Ja Ville , 462. Part qu'il euta l’entiere 
défaite de l'armée des Afyriens, ‘470 


P 


ACHORUS, fils du Roi desPar- 
thes, marche contre Hircan, 70m. 
TITI. 298. Il mer Antigone.en pofeflion 
dela Judée, 7 
Pain : V'abitinence du pain levéindifpen- 
fable parmi les Ifraclites pendant les 
fepr jours de la Pâque , Tom. Z. 345. 
Pains de propofñtion donnez à David 
par Achimelech, Tom. J/.-69. Muluipli- 
cation des pains faite paï J. C. Tow. LIL. 
s4l- ÿ50 


Palais de Salomon, fa defcription, Tom. 


IT. 231.232. D'Hérode , fa magnificen- 
Ces LORS 2357 
Palma Chrifii, plante. Entretien de Dieu 
avec Jonas au fujet de cetre plante, 


Tom. IT. ;. 375 
Paninm. Caverne d’où fortent les fources 
du Jourdain, 7ow. LIT. 358 


3 emence » Tom. ITL. 17 
Son explicatt«2s. Delivraie, 529. 
Du gran de me rde, la méme. Du 
levain, du tréfor gacl — 


RARE 


€ pierre 


précieufe, de la pêche , Ja même. Du 
ferviteur fans compafñon , 560. Du 
Samaritain charitable, 564. De l’ami 
impottun, $66. De la demande d'un 


fils à fon pere, l4 même. De la maifon : 


forte.dont on veut s’emparer, $ 67. Du 
riche infenfé, $69. Du ferviteur établi 
für.les autres ferviteurs de {on maître, 
570. Du figuierfterile, 72. Des con- 
viez indifferens , 576. D'une maifon à 


bâtir , d’un Roi qui veut fe mettre en 


campagne , de la brebis égarée, 77. 
De la dragme perdue , de l'enfant pro- 


digue, 578. Du Fermier d’iniquité, $79+ 


Du mauvais riche , $81. Du Juge injufte, 
s9 6. Du Pharifien & du Publicain,ç97. 
Des ouvrièrs envoyez à la vigne du pe- 
re de famille, 6oz. Du Roi qui va de= 
mander un royaume , Co8. De deux fils 


defobéiffans , 617. Des Vignerons ho=. 


micides, 618. De celui qui vient aux 
nôces fans la robe nupriale, /4 même. 
Du figuier & des autres arbres , 626. 
Du'ban & du mauvais ferviteur, 627. 
Des Vierges fages & folles, 628. D'un 
maitre qui exige le profit de fon argent, 
la même C* [niv, Pourquoi J.C. parloir 
en paraboles ? 527. 528 


Paradis rerreftre, fa defcription, Tom. I. 


8.9. Perfonne n'y eft entré depuis qu'A- 
dam en a été challé , 18. Le déluge 2 
achevé de détruire ce qui pouvoit en 
étre rcité, + = La même. 
Pardon des injures , combien de fois faut- 
il pardonner ? 7 om. 1. 560 
Parens. Devoir des parens envers leurs 
enfans , Tom. I. 3 49. Is pouvoient ven- 
dre leurs enfans , en quel cas ? la même 
Œ fiv. Er les vouer au Seigneur, 357 
Parens, vengeurs dela mort de leurs pro- 
ches, Tom. I. 397. Il ne leur étoit pas 

- permis de la pardonner : la meme» 
Parfum : Aurel des parfums, Tom. I. 302: 
Compofñtion du parfum qu'on devoit 
offrir au Seigneur, défenduc fous peine 
de la vie aux [fraélires pour leur ufage ; 


la même. 
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Parole de Die comparée à unefemence, 
: Tom. LIT. = 
Pafteurs :segne des Rois pafteurs en Egyp- 
- te., Tom. L 182. Caufe dela haine que 


* © es Egypriens portoient aux pafteuts de 


brebis, {2 même. Parabole du bon Paf- 
teur, 7om. LIT 93. © furv. 
S. Paul, fon origine & fes érudes , Zow. 
. IV. 25. Vient à Jérufalem étudier fous 
_Gamaliel , {4 même. Son zele outré pour 
Ja Loi & pour les traditions de fes pe- 
res le porte à ravagerl’Eclife, J+ méme. 
Sa converfon , 44. Il reçoit Le baptème 
des mains d’Ananie, 47. Son voyage 

- en Arabie, 48. Il court rifque de fa vie 
à Damas & à Jérufalem, 75. S. Paul & 
_: S. Barnabé à Antioche, 160: Ils por- 
went à Jérufalem les aumônes des Fidé- 


les d’Antioche, 168. Ils reçoivent l’im- 


pofirion des mains pour aller prè- 
cher aux? Gentils, 169. Révélations 
faites à faint Paul , /4 même. Paul & 

: Barnabé en Chypre & en Afie, 173. 
_-:©Onles chafle d’Antioche, de Pifidie & 
d'Icone, 177. @ fniv. Le peuple de 

- Lyftres veut leur offrir des facrifices, 

:° 383. Mauvais traitemens que fainc Paul 


* “reçut «de la part des Juifs, 187. Il va 


avec $. Barnabé au Concile de Jérufa- 

_ Jem, 202.1l refife à S. Pierre, & fefe- 
pare de Batnabé, 208. 209. I! palle à 
_ Philippes, où il eft mis en prilon avec 
Silas ,214. Il prèche devant l’Arcopage 


-à Athenes, 210. Ses deux Epirres aux 


Theffaloniciens, 230.231. L'Eglife de 
Corinthe divifée à fon fujet , 240. Ses 
… miracles à Ephéfe, 241. Il eft expoté 


aux bêres, 248. Son Epitre aux Gala- 
tes, 249. Sa premiere Épitre aux Co- 


, sinthiens, 252. Il eft obligé de forur 
 d’Ephéfe, 2658. 1l paffe en Macedoïne, 
…& écrit fz fecende lettre aux Corin- 
- «æhiens, 261. 262. Son Epitre aux Ro- 
mains, 265. Il reflufcite un jeune hom- 
_ me Troade, 271. Son difcours aux 
- Prètres de l’Eglife d'Ephéfe, 272. 273. 
.… Xl pañfé en Phénicie & de-là à Jérufa= 
_ Tom.dPs 


$27: 


Pauvres, leuyfaire dù bien, parce qu'ils 
- ne font pas en état de le rendre, Tow. 
HR D 
 Payens ; leur haïne centre les premiers 
-- Chrétiens, Tom. IV. 32. 33. Crimes 
 dontils les accufoient,  Jzmême., 
Pays, maniere d'expier un pays fotillé par 


jours des fuites de quelque pêché, Tom. 
Sr Poe ee ee 212 
Pelle, Ville au-delà du Jourdain, où Die 


lem, 275$. @ fuiv. Il prend part aux 


- cérémonies du Nazaréat, 276. © fiv. 
- Sédition excitée contre lui, 278. Son 
“dfcours aux Juifs de Jérufalem , 279. : 
«€ fuiv. Il commerfes Juges entre eux, 
282. Il eft conduit à Céfarée, & fe jufi-: 
fie devant Felix, 284. @ faiv. Il appelle 


a Céfar,, 205. Il fe juftifie devant Féftus 
& Agrippa , 297. © fiv. Ileft envoyé, 
à Rome, 300. Il fait naufrage , 304.11 
aborde à Malte, & y eft mordu d'une 
vipere, 305. Il arrive à Rome, 307.1 


annonce JEsus-CHrisr aux Juifs, 308.° 


€ fuiv. Sün nom célébre jufques dans 


la Cour de Néron, 312. Ses Epitres aux 


Philippiens » 313. À Philémon, 315. 
Aux Coloffiens, 316. Aux Hébreux , 
323. C fiv. A-t-1l écriraux Fidéles de 


. Laodicée ? 317. Il efttiré de prifon, & 
- renvoyéablous, 318. Il revienren Ju- 
 dée, 330. Ses Epîtres à Timothée & à 


Tire, 331. O fuiv. 348. Son dernier 


. voyage à Rome, 344. 1left mis en pri- 
fon par les ordres de Neron , 346, Sa 


lertre aux Ephefiens, 347. Son martyre, 


350. Son tox ; SE 


& Qu : 
un meurtre -dent l’auteur eft inconnu, 
Tom. I. + _ 40I 


Péché, celui qui commer le péché eft ef 


clave du péché, Tom. III. 589. La hi- 
berté de la grace & de la juftice nous 


fait forrit de cet efclavage, l& même. 


Lesimaux de cetre vie ne font pas rou- 


ordonne aux Chrétiens de Jérufale 
defe retirer, Tom. 17. 


d'Elam, 7 or. Z. 77 Gu: | 


ASS 


: Pentapole aflujettie à Codorlaho rt Roi 


642 
Rois de la Pentapol e & Codorlahomor 
& {es aflociez, 
Pentecôte , fête dd. Juifs, pourquoi 1nfti- 
tuée , & comment célébrée ? Tom. I. 
343: Pentecôte des Chrétiens ; Tom. 
17. 4. © fuir. 
Peves @° meres , leurs devoirs envers leurs 
enfans, Tom. I. 349. Voyez Parens. 
Perfes, pourquoi appellez Paras Fom. I. 
Differtat. xo1. Commencement de leur 
empire, 99. Ce que nous fcavons des 
Perfés nous vient des Grecs, 100. Fin 
* de leur Monarchie à [a mort de Darius, 
Tom. III. 3 
Pofle , dont Dieu fr appe Ifraël fous David, 
Tom. IL. 181. Autres fous Hérode, Tom. 
TITI. . 342:3ç0 
Petrone, Gouvernenr de Syrie, entr eprend 
‘de placer la ftarue de Caïus dans le 
Temple de Jérufalem , Tom. I. 117. 
-@ fuiv. Touché des larmes des Fuifs.il 
en fufpend l’execution, 121. Caïus lui 


ordonne de fe punir lui- -mème de fa. 


defobétflance , 128. Sa lertre en faveur : 
des Juifs de Phénicie ; 167 

- Phacée, fils de Romelie, ufurpe le royau- 
me d'Ifraël, Tom. LT. 384. I fair allian- 
R Rot de. Syrie contre 


-388. 394 Partie de fes fujets menez en 
_ captivité par le Roï d'Affyrie, 398. Sa 


MOT , 


Phacée fils de. Romelie, Tom. IT. 


383. O fuiv. 
Pholèg. : HS d” Hobe le terre divilée de 
fon tems, Tom. 67 


Tom. I. 148. Ses habitans refufent des 
ivres aux gens de Gedeon, Tom. I. 
6. Vengeance qu'il tire des a 

étte le, 487 


| communaux Ro d’ Eo 8y pres 

To iffertat.109. @ Liv. I. ‘01 

Pharaon, frappé de maladie pou. avoir 
enlevé Sara d'Abraham, Tom. Z 


fait conduire 


La même € fuiv. 


D R de Juda, 7. mêmes 


la mème... 


 Phacera, . de. Manabon Roï d'Ifraël, tué 


 Phanuël, origine du nom de cette We . 


TABEE GENERALE 


jufques hors de fes Etats, TA 
Pharaon , autre Roi d'Egypte , fes fonges 
expliquez par Jofeph, Tom. I. 164. &. 
fuiv. I] le fait Surintendant de toute 
l'Egypte, 167. & lui donne la terre de 
Geflen, 187 
Pharaon, autre Roi d’ Eoypte, opprime les. 
Hébreux dans fes Etars,7.1.216.€@ fuiv, 
Il fait un édit pour exterminer leur ra: 
ce, 218.11 cherche à ôter la vie à Moyfe, 
7. 
 Pharaonsautre Roi d’ à &c Aa- 
ron le vont trouver de la part de Dieu, 
Tom. I. 235. Il furcharge de travaux les 
- Jfrachites , 236. Moyle retourne Vers 
Pharaon, & fait plufieurs miraclés de 
vant lui, 238. © fuiv. Ses magiciens 
imitent les miracles de Moyfe,. la mème. 
Il permet aux Ifraélites d'aller dans le 
défert, & s'en repent bientôt Après », 
253.258. Il les  pourfuit > & péritlui & 
route fon armée dans les eaux de la mer 
rouge _ 260: 
- Pharifiens. Leut origine incertaine , leur 
rapport avec les. Stoïciens, Tom. LIL. 
213.214. Leur caraétere , leurs prati= 
ques & leurs fentimens, das même ® fuiv… 
-.}ls demandent un prodige à à J.C.s2$e 
ss Leurs frequentes lotions , $4 Ils 
_éludent le précepre d’ honorer leurs pa= 


rens, en leur donnant | part à leurs of. 


frandes , 4 même. Leur hypocrifie, & 

leurs pratiques fuperftitieutes , 567. Ils 
- font tous aveugles, & leur orgueil RE 
 caufe ‘que li péchez demeureñt en 


eux, 503. Ils s'efforcent de furprendre © 
Jefus-Chrift dans fes paroles, vo 1 


 faurles écouter fans lesimiter, 621 
Phaf 5, fleuve de la Colchide, lé mème 
_ que Fe Phifon du Paradis cerretre, ie | 
Le 9 


Dhaar, desLévites s Fe met- 


tre Jérémie en prifon. Le Prophete le 
- menace des derniers malheurs, Tim, IL. 


| Phitil, . d'Antipater à. Gouverneur. | 
de … de re _ III.280 
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Pha%aïle , tour & ville de ce nom bâties 
par Hérode, Tow. LIT. | 330. 
Phénenna , femme d'Elcana, infulte à An-- 

ne, & pourqnoi? Zom. il. 8. Mort de 
fes enfans, 10. 


Philippe, AntiochusE 


| Philippe, fils du grand Hérode , parrqu'il 


DIS: MATIER I. 


I eft attaqué par Felix, &c défendu par 
le peuple , 295. Il ef; accufé devant 
Marc-Antoine, qui le faic Tétrarque 
des Juifs, 296. ' fuiv. Il eft afliégé par 
Antigone, & par les Parthes, quile 

- fonc prifonnier ,298. Œ fniv. Sa mot, 
| 303 


Phéroras , frere d'Hérode, chargé du gou- 
vernement de la Judée pendant fon ab- 
fence, Tom. LI. 336. Il lui obtient 

. d'Augufte une Tétrarchie dans fon 
_ royaume, 358. Il anime Hérode contre 


fes fils Alexandre.& Ariftobule, 375. 


386. 1l entre dans la conjuration d'An- 
_ tipater, 419. Ô* fuiv. Son exil &'fa 
moit. + | Le 
(Phibabiroth, ation des Ifraëlites dans le 
— délert. Lam Le 256 
Philémon. Lettre de S. Paul à Philémon, 
Tom. IF. 315. Il envoye Onéfime à l’A- 

- pôrre pour le férvir dans fes liens, La 


_. même. Son martyies A 
= Philippe, Roï de Macédoine, choif par 


les Grecs pour commander leurs trou- 


_  -pescontrelesPenfés, 7om Ji 3 #é 
_ ‘Philippe, laiffé pour Ge = 


iphanes, 7ü7. 1 
7 Fait-brûler les Juifs dans des caver- 
+ Hess epoudoir 2 : 82 
| piphanes lui remet 


ee _ les marques de la dignité royale &c la 
. régence de fes Erats pendant la mino- 


. sité de fon fils Eupator, Zom.Jil. 110. 
_ Exclus de la régence de Syrie, au pré 
. judice des dernieres volontez d’Anrio- 
… chus Epiphanes, 115. Il fait valoir {on 
_… droit aidé du fecours du Roid'Egypte, 
5 . Il eft afliégé dans Antioche 5 c mis 


= obtint d'Augufté dans les Etats de fon 


pere, Tom. [I 464 1l embelhr quel- 


anes, 207%. LIT. 


- 64% 
ques villes dans fes Etats, 476. Sa 
me Hérodiade enlevée par fon frere 
Antipas, AS 4. @ (uiv. 

Philippe le Tétrarque , Gs du grand Héro- 
de, fon amour pour La juftice, fa mort, : 


. Tom. IF. 34. 
S. Philippe, un des fepr premiers Diacres, 


Tom. IV. 18.11 va prècher à Samarie , 
27. Simon lé magicien s'attache à lui, 
28.11 baptife l'Eunuque de la Reine de 
Candace, 41. 42. Il eft enlevé par un 
Ange , 43. Ses filles propherefles, 44 
S. Philippe, fa vocation à PApoftolat, 
Tom. LiI. 488. Abregé de fon hiftoire, 
Tom. IF. 85. D'faiv. 
Philiflins , ennemis irreconciliables des 
Ifraëlites, Tom. I. $04. Leur origine, 
-64. Servitude d’Ifracl {ousles Phihif- 
_Uns, 473-496. 504, Leurs guerres con-. 
tre les Ifraclites fous Samfon, s10. &° 


_ fuiu. Sous Heli, Tom. 11. 15. © fuiv.” 


_ Sous Samuël, 24. Sous Sans 380, 
fhiv..s4. @fuiv. Sous David, 114: 17$e 
& fuiv. Irruption des Philiftins dans le 

royaume de Juda, 328. Ruine de feur 

… pays par Affaradon, 410 

Philon , député vers Caïus. par les Juifs 

-_ d'Alexandrie, Tom. IV, 119. Ceque 

l'on f{cait de lut & de fes-onvrages , La 
: v.-Il-obrient audience de 


l'Empereur 
… tation, 136. 137. Il fair connoiffance 
avec S. PigiedRome. 16 
Phinées , fils du grand-Prètre Eléazar, {on 


- zele pour la gloire du Seigneur, Tom 


1.387. Alliance de Dieu avec lui & fa 

… pofteriré, 388. Il défait les Madianites, 
Fe - 2 
Phinées, fils du grand-Prètre. Heli , fes 
-déreglemens, Tom. II. 10: Sa mort, 


Phraates ; Roi des Parthes , eft vaincu 


“par Antiochus Siderés, Tim. JII. ,206 


Phul , pere de Sardanapale ; s'il-étoits 
de Ninive, lorfque Jonas y prè ù 
| pénitence, Fo. 11. 373. Il 
-fecours à Manahem Roidiflrat 
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recoit un des veaux d'or, 381. @ fui. 
Se rendir-vil ce Prince tributaire ? 383. 
Sa mort, . 384 
Phylaileres ; bandes de parchemin portées 
par les Pharifièns & par le commun des 
Juifs fur le fronc & fur le poigner, 
Tom. IIT. G11 Ofutv. 
S. Pierre , fa vocation à l’Apoñtolat , T om. 
* IT. 488. sor. Il confeffe la divinité de 
Jefus-Chrift, 553. I paye le demi-ficle 
au Temple pour fon maitre & pour 


: lui, 557. G fiv. Il renonce fon maître, | 


& pleure fa faute, 646. © fniv. Jelus- 
: Chrift afluré de fon amour lui confie la 
garde de fon troupeau, 670. Plufieurs 
Juifs font convertis à la prédication de 
S. Pierre , Tom. 10.7. 8. 10.@ fuiv. Il 
eft mis en prifon avec Jean, 11. On 
Jeur défend de parler au nom de Jesus, 
12. Ils vont à Samarie pour confirmer 
les habitans , 28, Pierre vifiteles Eclifes 


de Ja Paleftine , 2. Miracle qu'il opere, 


La même & faiv. Vifion qu'il eut à Jop- 
pé> 54. Dieu l’envoye vers le Centenier 
Corneille, qu'il baptife avec toute fa 
famille , 66. S. Pierre va à Antioche, Y 
Établit fon premier fiége, 72. Son voya- 
ge à Rome, où il confond Simon le 


prifon, & délivré parun Ange, 163. 
164: Sa prèmiere Epitre aux Fidéles, 
184. Eglifes foñdées par lui où par fes. 
Difciples, 189. 190. Il afifte au Con- 


cile de Jérufalem, 202, left Tépris par 


: faint Paul ,207. Sa feconde Epîrre aux 
Fidéles, 342. J, C. luiafparoït , & lui 


annonce fa mort prochaine, Le méme. : 
… Victoire qu'il remporte fur Simon le. 


magicien, 345. Il.eft encore misen pri- 
. 00,346. Son martyre, *  _ 3s0 
Gouverneur de Judée , fon .çarac- 
: ITT. 480. Occafions de revolte 
nna aux Juifs fous fon gouver- 
amême © fuiv. Galiléens dont 
ec leurs facrifices, 57r. 


mains des Juifs, 651.11 le condamne ag 


fouet , & enfuite À la MOït, 652. É fuiv. 


Sa Lertreà Tibere touchant J. C. Tom. 


IV,34. € fhiv. Il marche contre les Sa- 


maritains qu'il défait, 64. Ileft renvoyé 


à Rome pour fe purger devant PEmpe- 
reur , 65. Son exil, & fa mort, /4 même. 
Playes ,; dont Dieu frappa l'Egypte pour 
punir l'endurcifflement de Pharaon, 7m. 


I - 239. CG" fuit. 


Pords ; leur ufage ; par qui introduits dans 

le commerce ? Tow. I. 4 
Poids du Roï, pour marquer des ficles Ba- 
 byloniens, To. ZI. ; 146 
Police des Hébreux , ee bo 
Pompée. I] vientà Damas, où il recoit dis 

verfés ambaflades,7.//1.2ç4. Ses Cxpe- 


ditions en Syrie, 256. Il cite devanclui . 


Hircan & Ariftobule, Le même @ fuiv. 
Il retient Ariftobule prifonnier, & mar- 
che contre ceux de fon parti, 258. Il fe 


rend maître de Férufalem, quil rend 
tributaire aux Romains, 261. 262. ne. 
touche point aux vafes, ni au trefor dur 


Temple. Il donne-à Hircan la charge 


de grand-Prèrre & de Prince des Juifs, : 


la même. I] emmene Ariftobule prifon- 


Guërres civiles entre lui & Céfar, 273. 


Pomponius Elaccus , Gouverneur de Syrie, 
Tom Ie = S 


Portes , maniere de fermer les porteschez 
- les anciens, 70%. L. 


$ = 189. 190 


 Préceptes , donnez aux enfans de Noë, 


fuivant les Rabbins , Tom. J. 47. 48, 
- Préceptes généraux & particuliers don- 


 nézau peuple fur le mont Sinaï, 275. 


Prémices offertes au Temple pour lentre- 
; 2. = Re Se 2 g 
ten des Prêtres, Tom. I. 336. C’étoit 


aux Lévites à léver ces prémices , 339 
A 
_ Préméers-neX, des Egyptiens mis à 


At 


KE 3 


3 


sh 


; Où il confond nier à Rome, 264. Son triomphe, 264: 
magicien, 158. & fiv. Il ef misen 7. 


m. À Fe 47. 
Portiers du Temple, leur nombre, leur 
diftribution, & leurs fonctions, Tom.IT. 


MORAL ht D Beat career cdrom 


RE 


- Prolemaide; 'afiegée par Alexandre fs 


D ES 

Tom. I. 251.253. Loi pour lé rachar des 
premiers-nez des Hébreux , 254 
Premiers-ne? dévouezau Seigneur, Tom. I. 


337. Loix En faveur des premiers-nez 


de ceux nu avoient plufieurs femmes , 
356 
Prét ;-comment on le don faire pour ne 
point blefér la confcience , . Tom: ILE, 
S15 
Prêsres de Hébreux , leurs habits, leur 
confécration, om. F. 304.307. L'ufa- 
ge du vin leur étoir interdit pendantle 
tems de leur fervice, 312. S fuiv. Pei- 
ne de mort contre ceux qui s'ingerent 
dans les foniôns des Prêtres , 316. 


= -Loix touchantles Prêtres, leurs privi- 


legces, 358. @ fuiv. Leur demeure & 
leurs revenus ; 339. © Tom. II. 408. 
-“Vingr-quatre fanulles de Prètres. qui 
- fervoient tour à tour dans le Temple, 
leurs fonctions, _ * 
Grand-Prêtre. Voyez fous la lettre G. 
Priere, formule de priére donnée par +. €: 
à fes Difciples ; Tom. IL, 515: 66. Dif- 
poñtions pour “bien prier, NI 
Procore , Un des fepr Rene Diacres , 


Tom. IF. ee 
“prophètes > ENVOYEZ AUX Ifraëlités pour les 


rappeller de leurs égaremens, 707. I. 
468.479: Alfemblée de Pro tes à 
_joth;, Tom. IL. 28. Prophétes 

ar les ordres de ed. 


u. de Baal, aflemblez. par Elie ei Ê 
mont Carmel, Tom. I]. 2179. Jisinvo- 


- quent en vain Îeurs faux Dieux , 280. Ils 
- font mis à mort par ordre d’ Be 282. 


- Grand nombre de faux Prophétes dans 


. les derniers rems de la république des 
Jui ; Tom. LL 228.238. 483 
| Prfagueslieux où les Juifs s ’aflembloient 
pour prier, & pour entendre Ja le le@ure 
dela Loi, To”. IF. 112 


Prob: , Salomon eft l’auteur de ceh- 
| 243, CAT. 
 - : David cf il auteur de tous les 


_vre, 7 om. LI. 


Pfeaumes , Tom. ZE. 2102 


MATIERES 


FOI. 


Fe £ 


. 64 
‘de Jean Hircan, Tom. III. : 233. act 

Ptolémée, fils de Lagus ; Roï d'Egypte 

après fa mort d’ Alexandre, Tom. FIL. 

14. I fe rend maitre de la Judée & de 
la Samarie, 15. Juifs caprifs qu'il em- 
mena en Egypte, la méme. Ses guerres 
avec Seleucus & Antigone, 17. Il eff 
Souverain des Juifs, 18. Sa bibliothe- 
que à Alexandrie , {4 même. Il procure 
la verfion des Seprante, 22.@ f#iv. Son 

| caractere , 28. Ses guerres avec Antio- 
chus le Dieu Roï de Syrie, 29 

Ptolémée Evergetes , Roi d'Ecypte, fe rend 

maître des Erats de Seleucus Roi de 
Syrie, pourquoi ? Zom. III. 30.Ilk va au 
Temple de Jérufalem offrir de facrif- 
ces, La même. 

Prolémée Philopator ; fils & fuccefleur d’E- 

“ Nergetes dansle royaume d'Egypte, fes : 
guérrés & fes victoires contre Antio- He 
he le Grand, Tom. III. 41. Ô fuiv. 

1} veut entrer de force dans le Temple 

de Jérufalem, &°en eft empèché mira- 
culeufement, 43. 44. Son édit contre 
les Juifs, 45. © fuiv. Il les condamne 
a être foulez fousles pieds des élephans, 

48. Son cœur changé par un prodige, 
49. ç0. Révolte de fes fujets contre lui, 
$2. Sa MOIt, $ 

Prolémée Epiphanes, À _& fuccelleur de 

- Ptolémée Philopator Roi d’Egypre , fes 

-Ertats ravagez par Antiochus & par Phi- 

“lppes Tom. ZIT. 2. Son ee: abandon- 

né par les Juifs, = a 

Ptolémée Philometor, fils & fucceffeur. de ot 
en dans le royaume d'Egypte,  - 
Tom: III. 65. Ses guüéerres avec Antio= 
chüs Epiphanes, qui le dépoüille de fes 
Etats, 67. @ fuiv. Il regne avec fon 
- frere Evergeres j 76: Eft taire chafté _. 
par fes fajets la même. Epiphanes lui ji 

* rend l'Égyÿpre. Le Senat prend fa dé- 
fenfe contre les nouvelles entrepales 

 d'Antiochgs, 77. Il entre dans lasré- 
_ volte de Philippe, 133.1 pi met à 
- Onias de bârir un Temple enEg 
435: 12 JE lu co Din. 


IPS, RAS 


 lamême. | 
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ment de fes troupes, la même 171. 
ll juge le différend des Juifs &-des Sa- 
marirains au fujet de leurs Temples , 
& decide en faveur des Juifs, 166. Il 
s'empare du royaume de Syrie , &le 
donne à fon gendre Démétrius Nica- 
not ; 170 SA MOI 7 A7I 
Piolèmée Phyfcon , affecte le royaume d'’E- 
oypte ; ayant forcé fa fœur Cléopatre à 
l'époufer, T° LIT. 171. Il condamne tous 
lesJuifsd'Alexandrie à être écrafez fous 
les pieds des élephans , La même & fuiv. 
Pyolémée, ls de Dorimenes, dépotirlle du 
gonvernement de la Célé-Syrie , & de 
la Phénicie, fe fait mourir par le poi- 
_ fon, Tom. LE “TI 
Prolémée, Gls d'Abobus & Gouvernen de 
la plaine de Jericho, fait mettre à 
Simon & fes deux fils, Tom. LIT. 199. 
Il eff affiegé par Hircan dans le château 
de Dog, 200 
Pral émée. "Lathure, aflocié À la couronne 
d'Egypte par fa mere Cléopatre. Il le 
révolte contre elle, & eit obligé de fe 


retirer en Cypre, Tom. IIT. 234. 4 mat- 
che< au fécours de Prolemaide , & dé- 


armée d'Alexandre , la même © 


Égypte» : 
Prolémée Auletés , Roi d' Egypte > challé 
 defesErars, eft rétabli fur le trône par 

Gabinius général des Romans; Tom. 


- III. 169. ce fav. Ses guerres avec les 
275. © fuiv. 
Prolémée Menneus ; Banc se Calcide, 


- Romains, — 


prend foin de a famille d'Atiftobule 
après fa mort, Tom. TIÉS 274 


à nbicain. Pérabole du PSE ifien & du Pu- 


…blicain ; , Tom. III. 597 
Pur fcations. En quel cas = par la 
à om, I. 353. Diverfes purifcations : 
+ Tom. III. 489. ® fuir. 
Purim des ee 1 630 
er de Pharaon , achetre 
onfe le foin de fa mai- 
e fair mettre en 
ni 


de renrret * se 


Pyrhoniffe, confultée par Saul, dleiye 
que l’ame de Samucl , Tom. EL. 90. Aue 


tre dont S. Paul chafle le Démon ; Tom, 
re 


VADRATOS, …. de 


Syrie , appaife les croublesexcitez 


en Judée, & en punit les auteurs, 7 om. 


IP. 225, © fuin, . 


Quefres pour les pauvres au commence: 
ment de l’'Eghife, Tom. 17, 168.257. 
Sept perfonnes choilies pour en faire. 


* les diftriburions à Jérufalem, 1827 
Queftion : comment elle fe danois aux 
accufez ce les Romains, Tom. 17 


280 


Quintilin Pa ATUS , Gouverneur de Syrie, à 


juge Antiparer qui avoit attente à la vie 


de fon pere, 432 © fuiv. Il marche 


contre les Juifs rebéles, & pacifie la 
Judée, 460. © Juive 


Quintus Memmius & Live Manilius, lé 
gats des Romains en Syrie. Leur lettre 


aux Juifs, Tom. ITL. 120. Fat 


Quirinins, où Cyrenius , Gouverneur de. 
Syrie ; dénombrement qu'il fair en nJu 


. dée, & le même dont parle fa 
+ Sédition à caufe 


N nites, aflijertie à David, Tom. IL. 


Rabbi, nn qui 1 on. ie - 
Tom. . 224. Ce qu “ls racontent de La. 


 pénitence de Salomon, Tam. IT. » 243 


Rp » ambañladeur de Sennacherib 


vers Ezéchias, fes ot contre le 


Seigneur, Tom, IL. 437 a 
Baba fille de Laban, dote pour fem- î 


me à Jacob, à quelles conditions, Tom: 


2 134. C faiv. ES afiligée de n'avoir 
_ point d’enfans, ‘expedienr qu’ 'élle : ima= 


_gine HR devient mere d Jof he 


> CABBA r H + ed . 


DES MA 
137. Elle emporte & cache les Théra- 
phims de Laban,1 42. Elle merau mon- 
de Benjamin meurt, LS 

Ragés, ville de Médie, demeure de G 
belus, Tom. Il. _ 420 
Ragunël d'Ecbatanes , parent du jeune To- 
bie, à qui 1l donne fa fille.en mariage, 
Tom. IE. 423. OJuiv. 
Rachab, reçoit les efpions que Jofuéavoit 
- envoyé à Jéricho, Tom. F. 419. Recom- 
- penfe qu'elle en reçut après la rife de 
la ville , 428. Son mariage avec Sal- 
MON à ee co à lament. 
Raifin, torrent 


_ 


ou vallée duraifin,, grof- 


feur des raifins que l'on y voit, 7e. I. 


 Ramatha, ville où Samuel fixe fa demeure, 
- Ramoth de Galaad :expedition de Jofaphat 
 & d’Achab contre Ramorh de Galaad, 
Tom. IL. 298. & Juiv. Elle eft prife par 
Joram. :  - 337 
— Raphaël. ( l'Ange ) conduit le jeune Fobie 
. à Ragés de Medie, Tom. #/. 420. Il va 

_ enchäîner le Démon Afmodée dans les 
 déferts dela haureEgypte, 424 
Raphidim , Heu où les Hraëlires murmure- 

- rent faute d'eau, 7 ow. I. 266 
Rain, Roide Syrie, fe ligue avec Phacée 
- Roi d'Ifraël, leurs guerres avec Ozias 

_ & Achas Rois de Juda, L. 384% 
388. 393. Pays de Razin réduit en fer- 

- vitude par le Roi d'Affyrie, fa m : 
398 


Raton , fils d'Eliada , chef de voleurs, 


 érablit fa domination à Damas , Zom. 
II. 125. I fe révolte contre Salomon, 
= Rebecca, fille de Bathuel, donnée pour 

époufe à Ifaac, Tom, I. 116. Elle ob- 
_ vuenr la fécondité, & mer au monde 
= Jacob & Efaü, 118. Elle porte Jacob à 

- furprendre la. bénédiction d'Ifaac , 124. 
_ Era fuir en Mefopotamie, 13 
— Réchabites defcendans-de Jonadab , fils de 
= Rechab.. leur obfervance, Tom II. 

‘347 Dieu les éprouve ; & les trouve fi 


OLT CRE 


deles ; leurs defcendans dans le fervice 

du Temple, -  : sis. Sfrie. 
Refnge: villes de refuge pour ceux qui 
avoient commis un homicide involon- 
taire, Tom. J. 279. 350. 396. 446 
Remnon, divinité des Syriens, Naaman 
demanda-t-il à Elizée la permiflion de, 
ladorer, 7 om IT. 222, © fniv. 
Refpha, concubine de Saül, ce qu’elle fit 
à la mort de fes fils, Tom. II. 174. 

ne à © [iv. 
Reffitution : réclement pour la refüitution, 
Tom. I. : 281. € Jui, 
Réfurretlion, cruë des Juifs, Tom, LEL. 128. 
Niée par les Saducéens , & prouvée par 

. J.C.619. © fuiv. Etat des hommes après 
la réfurreétion , la même. 
Rhafis , Sénateur de Jérufalem, fon mar- 

_ cyre, Tom. IE. 


: 2. 
_Riches, combien‘il leur eft difficile d’en- 


_crer dans le royaume de cieux, Tom 
IF, 6er. Parabole du riche avare, 569. 
-- Et du mauvaisriche, 7 
Roboam ; fils de Salomon , fon imprüden- 
ce, Tom. IT. 244. @ fuv, Révolté de 
“= dix Tribus contre lui, 246. Il abandon- 
ne la Loi du Seigneur, quile punit par: 
les armes de Sefac Roi d'Egypte, 256. 
Ses femmes & fes enfans, 257. Sa mêrt, 
EE 258 


CR 


[384% Roi, il ÿ en avoir autrefois dans chaque 


ville, Tom. £ 439. Nombre des Rois : 
. vaincus, & mis à mort par Moyfe & 
 Jofué , la même.. Qualitez que devoit 
avoir le Roi des Ifraëlites, 346. Droits 
du Roi, 7 om. IT. Fe 26 
Rois ( livres des) qui en eft l’auteur, au- 
 totité de ces livres, Tom 1. Differtar. 
Se ee 
Ba- 


Rome , ville défignée fous le nom de 
- bylone, d'où S$. Pierre écrivit fa pre 
micre Epitre aux Juifs, Tom. IF. 184, © 


-Hy établit une Eglife célébre par tout 
le monde , 158. Neron fit mettrelefeu . 
- à cette ville, pourquoi? 33? 12 
"Romains, is avoient pour en 
aigles, aufquels ils rendi 
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rations, Zom.111. 326. Leur alliance 
£ avec les Juifs, : 
285. Leur lettre en faveur des Juifs, 
194. Pompée les rend tributaires aux 


Romains, 262. Alliance des Romains 


avec les Parthes , Zow. 17.68. Revolre 


des Juifs contre ie. Romains, 379. @ 
fuiv. Grand nombre de Romains tuez 
par les Juifs à Jérufalem, 383. Ils font 
défaits par les Juifs, 301. © fuiv. Ils 
forment le fiéve de Jérufal em, 453. © 

fuiv. Hs fe rendent maîtres du Temple, 

& y.offrent des facrifices à leurs Dieux, 
493: 497. Carnage des Juifs dans Jéru- 
falem , sor. 503. Îls prennent la ville, la 
de & le Temple jufqu'aux fon- 
demens, 50$: Epitre de S. Paul aux Ro- 
MAINS, 20; 
Ruben, Gls aîné, de Jacob & de Lia, fa 
naiflance , 7om. I. 13ç. Il trouvé des 
à mandragores ; & les apporte à fa mere, 

ù _ 136.1labufe de Bala femme de fon pere, 
155. Bénédiction qu'il ee de Jacob au 
Kit de la mort, 189 
| Ruben ( Tribu É ) biers en partage le 
— :  paysconquis fur Sehonau-delà du Jour- 
ee  dain, Tom. I. 393. G° fniv. Tom. II. 
448. Cette Tribu tranfportée au-delà 
de l'Euphrate at T glatph laf 
d’ Aflyrie, “TOM. 11. — 398 
Rae Ruth, femme de Mahalon & mere d’ Q- 
Re ee | bed ayeul-de David; tem: 


. Boos en fecondes noces, 


EE . . 
à = AA { Ja Reine de} vient re 1. 
 Jomon p pour faire l'experience de fa 
selle & de fa magnificence, Tom. 11. 


ie & en quel terms établi, 


Lomme lapidé pour avoir 
is le jour du ee > la 


même. Cher 
e ice cn ce jour, 


149. © fHiv. 178. 108. 


- . ee. _ toire incértain , Tom. IL. 1 Elle époufe 


4 F Juv. 


7235. © fhiv. 


£ Roi, 


- 344. Repos prefcrit En ce. 
Ho 


Fa 


S'abinus, Intendant. pour Augufte en Syrie; 
- veut s'emparer des tréfors d'Hérode, 
Tom, LIT. de ronl es qu'il excite.en 
Judée, 455. © fuiv. 
Sacrifices düs à Dieu par.refpe® & par re- 
connoiffance , Tom. L. 19. Il avoit ceu 

- tume dans ee commencememens d'en- 
voyer le feu du Ciel pour confumer 


ceux qui lui étoient agréables, 20. Dien 
défend de luien OArir. en plus d’un lieu, - 
336. Diverfes fortes de facrifices, 337. 


.Loix touchant les facrifices des Hé- 
breux , la même. Trois fortes de facrifi- 
ces parmi eux, 341. O'Jniv. Interruption 
des facrifices du foir .& du matin dans 


le Temple, Tom. IF. 406. 


Sadoc . grand-Prèrre de la famille d’ El 
zar, En exercice avec Abiathar, Tom. 


LL 127..Il demeure attaché À David dua 


.… ant la revolte d’Abfalon , 11. Il facre 
Salomon Roi d'Ifraël, 196. Il eft feul 


grand- Prêtre après la difgrace d Abia- | 


Dei 204. 
Sadok , difciple d’Antigone Socheus & 

auteur de la feéte des Saducéens, Tom. 

LIL. ae A:t-1l vêcu dans le fchifime, 


lamême © fav. | 
leur origine, leurs erreurs, 
= Tom: LE 213. 217: C fav. Les Juifs 


$ aducéens , 


modernes les regardent. comme des hé- 


® rériques, 219. [ls ment la réfurredtion 


ues morts , Jefus. Chrift. les confond, 
ee 619. & fin. 


ue. ne des Madianites, mis à mort 
par Con. Tom. I ve 
- Salmanalar, Rat d Alice. he d ab- : 


battre les Philifins , Tom. IL. 410. Il 
marche contre Ofée Roi d’ Ifraël, qu'il 


_ emmene captif avec tout fon peuple, 
AIT. . Cruautez « qu'il commit à Samarie. 
La même & faiv. 


. avant de la. détruire , + 
Salomé - fœux 5 


“grand, Hérode , accufe 


Un be de. pour la faire perir > 340 
Elle fe broüille avec fon mari, à qui 


= elle <nvoyeun é écrit : de divorce contre 


eh Si it D SES ES à OS 


. Mariamne d'un commerce lieu avee. 
om, LIT. 327:  Ellelui fuppofe - 
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ufage de la Loi, 345. Elle caufe de 
nouveaux troubles dans{ainaifon d'Hé- 


xode , 374. 375:386. © fui. Part qu’el- 


le eut au teftament d'Hérode , & aux 
bienfaitsd’Augufte , 436. 447. 465. Sa 
mort, PA 474 
Salomé} Glle de Philippe & d'Hérodiade, 
obtient la mort de Jean - Baprifte, & 
pourquoi , Tom. LIT. 537: © fuiv. 
Salomé , femme devote envers Jesus- 
CurisT, achetre des parfums pour al- 
ler embaumer fon corps, Tom. IIT. 662 
Salomon , Gls de David & de Bethfabée, fa 
naiflance, Tom. Il. 136. 1] eft deftiné 
pour bâtir un Temple au Seigneur, 185. 
David lui laifle cout ce qu'il avoit amaf- 
fé pour la conftruétion de cet édifice, 
darmême & fuiv. I eft facré Roï par Sa- 
- doc, 195. 196. Et reconnu<bar :tout 
Ifraël , 200. Il prend poñefion du 
royaume ; 203. Il époufe la fille du 
Roi d'Egypte , 206. Il obrient de Dieu 
la fagefle, zo7. Son jugement entre 
deux femmes qui s'accufoient recipro- 
quement d’avoir étouffé leur enfant, 
208.6 fuiv. Etat de fa maifon & de fes 


- officiers, 209. @’ fuiv. Limites de fes. 


ÆEtats, 211 Ses richefles , 4 méme.Il 
jette les fondemens du Temple, & l'a- 


cheve en feprans, 215.225. Îl en fair la 


_ dédicace, le même @ fuiv. Palais qu'il fic 
conftruire pour lu & pour la Reine ; 
231. Gfmu. Il équipe des florres qu'il 

__envoye à Ophir, 234.11 eft vifité par la 

Reine de Saba, 235. Il s’abandonne à 

_ J’amontr-des femmes qui l’engagent dans 
l'idolâtrie, 238. @ fuiv. Nombre de 
fes femmes & de fes concubines , 139. 

: Dieu lui apparoît , & lui reproche fes 


rimes , lamême. Ennemis qu'il lui fut 
cita fur la fin de fon regne, 240. ©. 


. fuiv. Sa mort, 242. Sa pénitence incer- 
traine, 243. Ses ouvrages , la même O 

faiv. Remarques fur ce que dit Jofephe 
des tréfors enfermez dans le tombeau 
de Salomon, & enlevez par Hérode, 
… Tom. ÎLE, 335 
Tom. IF. 


Salphaad, motït dans le défert à caufe de 


fon murmure; fes filles compfifes dans 


le partage de la terre de Canaan, Tom. Z. 


- 389 


Samarie , capitale du royaume des dix Ti 


bus , bâtie par Amri Roi d'Ifraël , Tome 
II. 170. Elle eft afliegée par Benadäd 


Roi de Syrie, 286. @° fniu. Dieu la dé- 


livre par les valers de pied des Princes 
d'Ifraël , 288. Elle eft de nouveau afie- 
gée par lesSyriens, 330. Extrémitez où. 
elle fut réduite par la famine durant ce 
fige , 331. Sa délivrance miraculeufe, : 
332. Elle eft prie, & réduire en un mon- 


- céau de pierres par Salmanafar Roi 


d’Aflyrie , 411. Il envoye des Curhéens 
ur l’habirer , 446. Elle eft encore af-- 
fiegée & démolie entierement par Hir- 


can, Tom..IIT. 210. @ fuiv. Hérode la 


fait réparer , l’'embellit, &la fait ap- 


- péller Sebafte en l'honneur d'Augulte, 
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Samaritains ; Originaitement idolâtres. 


Affaradon leur envoye un Prêtre pour 


: leur enfeigner à honorer Le Seigneur, 
= Tom.Il. 446. € [uiv.: Les Loix de Moy- 
- fe confervées parmi eux en caracteres 


Samaritains , {4 #ême. Ils troublent les 


- Juifs dans la reconftruétion du em= 
--ples:6cez Leur lettre contre les Juifs à 
- Artaxercés Roi de Perfe , 605. Ilss’op- 


pofent au rétabliffement des murs de 


: Jérufalem , 643. Sfuiv. Hsobtiennenr 
- d'Alexandre la permiflion de bâtir an 
: Temple {ur le mont Garizim, Tom. IT. 
-s. Is fe difent Juifs d'origine , & de- 


mandent l’exemprion de tribut pour la 
feptiéme année, 10. Leurseonteftarions 
avec les Juifs au fujer du Temple de 


. Garizim , 6. 16. Leur caufe plaidée de 
- want Philométor , qui les condamne, 
165. Ils prennent la qualité de Sido- 
.niens ‘pour n'être point enveloppez 


dans le malheur des Juifs, 81.82. Leur 


De Fe Re Là 
- Temple de Garizim dédié à Jupirerle 
‘tranger , la même. Séduits par un im- - 


pofteur ils prennent lessarmess 6 font 
_.Nnan 


._ _ TARIBICENERATE 


liner par Pilate , Tom. 177.64. Para- 
-bolé du Samarirain charitable , Tor. 
ZE, à siL06 64 
Saméas, fameux Rabbin, auteur de la 
_Mifne, & des Deurerofes des Juifs, 
. fon école en Judée, Tom. TI. 283, € 
: fuiv. Il prédir ce qui devoit arriver à 
- Hérode:, &à ceux qui vouloient l’ab- 
foudre. , tv 282 
Samedi , origine du jeùne de Samedi dans 
-PEglhfe de Rome, Tom. If. 345. ® 
fuiv. 
Sangar fils d’Anath, troifiéme Juge d’If- 
. vaël sille retire de la fervitude des 
Philiftins, combien ik en tua en un jour 
avec un éguillon ? Tom. £ 473 
Samfon, fiis de Manué, fa nalance & {a 
vie toute miraculeufe, T'om.i. s04. 
: fuiv. Quand commença=t -1l à juger 
fraël , $12. Sa mort, LG. 


S 
Samnël , choifi pour être le fidele Prophere 


| : du Seigneur , Tom. IT. 15. Hiftoire de fa 


gneur , 9. Qui lui apparoïr fouvent , 15. 
_ Il eft reconnu pour Chef & Juge d’If- 
-saël, 23. I s'établit à Ramarha, ‘&c y 
…bâirun Autel,24. Ses fils établis Ju- 
ges.à Béerfabée., fe laiffent corrompre 
paf préfens, 25 Ikfaer e Saül Roi d'If- 
raël , 30. Difcours qu'il fit au peuple af- 
femblé à Galgala., 36. € fuiv. Il déclare 
à Saül:que le Seigneur l’a rejetté , 40. 
49. 1 facre David Roi d'Ifraél, ç2. Sa: 
#* , mot, 79. Son ame évoquée par la Py- 
» ; xthonifle , go. & fuv. Menaces*qu'il 
: 1 fair Saul , ox, ILefb auteur du Livre 
« { . des Juges , & d’une-partie du premier 
vw . Livre des Rois, Tom. 1. Differtar.8s. 
_ - Autorité de fes écrits, . 
FE Sanaballar, Oxonite, ennemi des Juifs . 
. traverfele defféin de Néhémie pour re- 
des murs de Jérufalem., 643. Il 


T>. 


ne GAS 
jurhéen-d'origine, il obtient 
emifion de bâtir un 
izimn, Tom LE 


naiflance , 7. @ fui. Il eft offert au Ser- 


_ lamême. 


de farprendre Néhémie, 644. 


s. Il y établir un grand nombre de Pré: 


tres & d’ifraëlites, la même, 
Sanéluaire. Defcription du Saint & dù 
Sandtuaire,7om. I. 301. © fuiu. Tom.Il. 
ÉÉMSONANEN Re , - 218. CO fuiv. 
Sang, quiconque aura répandu le fang d’un 
homme doit être puni par l’effufion de 


fon propre fang , Tom. I. 42 
Sang, En jugement, étoit une preuve dela 
virginité, 7 om I. 35€ 


Sara, femme d'Abraham , & la mème que 
Jefcha fille d’Aran, frere d'Abraham, 
Tom. I. 72.73. Elle eft enlevée par lé 
Roi d'Egypte, & renduëé à Abraham, 
la même É fuiv. Elle donne pour fem- 
me à Abraham Agar , qu'elle chafle en- 
fuite de fa maifon, 86. € fuiv. Dieu lui 


promet un fils, 90. 93, Elle eft enlevée: 


pat“Abimelech qui lui fait préfenr de 
mille pièces d'argent pour acherter ün 
voile, 100, &@ fui. Elle enfante Ifaac, 


. & fair chafler Agar de fa maifon., 162. 


@ fuiv. Eut-elle connoiflance de l’or- 
dre qu'eut Abraham de facrifier Ifaac, 


109. Sa mort & fa {épulture , Ja même 
£ a ñ Cfurv.. 


Sara , fille de Ragnél d'Ecbatanes; fes fept 
-  maristuez par le-démon Afimodée, Tom. 
11-417. Eft crois jours & trois auits fans 


boire ni manger , la même. Son mariagé 


avec le jeune Tobie, ; 423 

Saratas , envoyé vers Nabuchodonofor, 
obrient de lui la reffiturion des vafes 
- du Lemplé, Fons F0 2,180 

Sardanapale , fils de Phul Roi d'Aflyi 
fa vie lâche & voluptenfe le rend in- 


digne de regner, Zom.Lr. 385% Il eft af 


_ fiegé dans Ninive, & fe brüle dans fon 
palais avec fes concubines & fes richef- 
. la mêmes 


Sarepta , demeure dé la pauvre veuve hô- 
- telle d'Ebe, Tor 11. 274. Miracle qu'il 
é SA x ; = = < D 5 
“y fair.en faveur de cette veuve, la rmême 


© {uiv: 


Sathan : ik n’a de pouvoir contre nous. 


. qu'aurant que Dien le permet , Tom 


- L 206, Dieu lui livre les biens, &cla. 


CRE 


LS £ 


e, 


- perfonne de Job, ,; 4.207. @ fav. 
Sax, fils de Cis dela Tribude-Renjamin, 
allant chercher quelques änefles de fon 
pere qui étoient perdués , eft facré Roi 
d'Ifraélpar Samuël, om. 1.17. 30. Il 
eft enfuire élü par le fort; & pourquoi 
32. Il fe joint aux Prophetes, & pro- 

_: phetife avec eux, 31.64. Îl aflemble Le 
peuple, & marche au fecours de Jabés 
de Galaad contre les Ammonites, 35. 
Dieu fe repent de l'avoir, fair Roi , 48. 
& le rejette, 40. 49. Il confulre le Ser- 
-gneuf, qui refufe de lui répondre, 45. 
90. Il fair la guerre à tous les ennemis 
d'Ifraël ; 46. © fuio. Il eft fifi du mau- 

- vaisefprit, & fait venir David pour le 
foulager dans fa mélancolie, 52. 53. Sa 
jaloufie contre David > il attente à fa 
vie, Go. S° fuiv. I Fait mourir le grand- 
Prêtre Achimelech qui avoit donné des 

. vivres à David, 72. Violences qu'il 
. :commit à Nobé, 73. Il tombe én la 
puiffance de David quine veut point 
mettre la main fur lui, 78. 85.11 fait al: 
… diance avec lui, 79. Il chaffé les devins 
-s@cles magiciens de fon royaume, 90%, 
… I fait évoquer l'ame de Samuël pat la 
+ Pychonifle, 4 même. IL elt défait, & tué 
par les Philiftins, 97 Sa tère penduë 
- aux°murs de Bechfan avec les corps de 


. fes trois fils, & enlévez par ceux dé. 


. Jabés , 98. Deüil dé David à la mort de 
; Saül, A Es - 1-11 100 


_ Scandale néceffaire , mais ratheut: à célut 


 par.qui i'arrive , Tomellls 7 © 559 
Scaurus, envoyé par Pompée en:Syrie ; 


Tom. LIT, 253. 1 délivre Ariftobule af- 
: .fiegé dans le Temple par Aréras & Hir- 
+ Can : 254% 1 marche contre Arétas, dé: 


qui il réçoit trois cens ralèns.pout épar- 
3 gnet fon pays ; Here ss PEN 1203 
Scéva , Prince des Prètres. Ses: fepr fils 
— exorciftesentreprennentde-chafler les 

| Démons au nom de Jefus-Chrift, 7 em. 


lesimier, Tom, G2x 


nt | 242. 
Scribes , leur hypocrifie s'les écouter fans 
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Séba, fils de Bochri , engagé onze Tri- 
büs dans la révolte contre David , Tom, 

l, 169. @ fiv. Il eft affiégé dans la 

. ville d'Abéla, & mis à mort, 177. 
© fuir. 
Seythopolis ; ou Bethfan ; ville dont les ha= 


bitans écorgent tous les Juifs qui sy 


trouvent en une nuit, Zom. 1. 384 
Séchenias, fils de Jehiel , de retour de la 
captivité, ce qu'il dit à Efdras, Tom. TT. 
638 

S'eëles : origine des différentes feétes des 
Juifs, Tom. I. xij. Ceux qui les ont in- 
troduites étoient pleins d'eux-mèmes & 
vuides de l'Efprit de Dieu, la MÊME. 
Secté des Pharifiens , Tom. IE. 214. 
Des Saducéens , 217. Des Effeniens, 227. 
Des Zelez , | 471 
Sédécias , Roi de Juda , faicle mal devarit 
- le Seigneur, Tow. LE. sr9.@ fuiv: Pro- 
: pheties contre lui, 204 Il fe révolré 
contre Nabuchodonofer, $40. ©" fuiv. 
.-Jl fe fauve duranr le fiége de Jérufalem, 
: $46: Arrêté & conduit à Babylone , où 
il meurt, GrÈrr lämeme. 


Séétias » 66 Achab faux Prophere. Voyez : 


 Achab. Ph 

Segor, ville au midi de la mer motte, où 
.:Loth fe retira en fortané de Sodome , 
a 


Sébon, Roi d'Héfébon ; tefule âux Ifraëli-. 


-Hires le paflage fur fes verres, Tom. 7. 
::375 Sonl pays conquis par les Ifraélires, 
SE ee lt ir co lâmême. 
Séir, paysàdoriént du Tourdain ;:le vrai 


: & l’ancien pays d’Edom, Tom: I. 137. 


Sel, employé dans tous les facrificés of- 
+ ferts au Seigneur, Tom. I. 338. Semé fur 
- Je terrein où avoir été bâtie la ville de 

Sichems : 494. 


Séleucie, ville , fafiruation , par qui fondée. 


& par qui peuplée , Tom 17. 139 


Séleucus Nicanor, Roi de Syrie après la 
_ mort d'Alexandre le Grand , 70m-114 
14. Ses guerres avéc Antigone & Prole-. 


Juifs droit de bourgés ifis: da 


villes qu'il fit bâtir en Afie, 218 
Sélencus Callinicus ,; Roi de Syrie , eft dé- 
rrôné , & enfuite par un accident favo- 

: rable remonte fur le trône, Tom. III. 
> 30. fiv. 
Sélencns Philopator ; Roi de Syrie ; il don- 
x ne de fon épargne de quoi fournir aux 
facrifices du Temple de Jérufalem,7 om. 
T/L.58.Enfuire envoye Héliodore pour 
en enlever tousles tréfors, $9. fu. 

Il envoye fon fils Démétrius en ôtage à 


Rome, & meurt, 62 
Sella ; femme de Lamech , & mere de Tu- 
balcain & de Noëma , Tom. I. F2 


Sellum, fils de Jabés, tué Zacharie Roi 


d'ifraël, &ufurpe le royaume, Tom. 11. 


376. Il ef mis à mort par Manahem, 
ES 381 
Sellum , autrement Foachas, Roi de Juda , 
né regne que trois mois, 70%. 11. 499 
_Selmona, campement dans le défert , où 
Dieu punit les murmures des [fraëlites 
par les ferpens, Tom. 1... À 
Sem, fecond filsde Noé, fa naiflance, T. I. 
+ 33 Le même que Melchifédech fuivant 
RE les Hébreux , 80. Son partage en Afie ; 
46:52. Soin qu'il prit de la fépulture 
: d'Adam félon les Orientaux ; 47. Sa 


. Mort, 65 Pays habitez par fes enfans, 


la même. 
Semes, de la: famille de Saül , maudit & 
 outrage David dans le tems de fa: dif- 
. grace’, Tom. IE. 153: David lui promet 
 qu'ilne le fera point mourir , 167. Il eft 
‘tué par les ordres deSalomon,;:: 204 
Semeias, prophere d'Ifraël , ce qu'il dir à 


- - Roboam de la patt de Dieu, Zom..IL. 


E Mt « Li # so PRES EE é RTE - 247 
Semsias ; faux Prophere ; ennemi de Jéré- 
: 530 


irémie , Tom. II. 


Jofophe à frinr Paul, & de faint Paul à 


lui, ft elles font fuppofées ? Tom... 


+7 pe ' : eee 
Sénnachérib , Reid’ Aflyrie, ravage les ter- 
-res de Juda, quirefufoienc de lui payer 
sanibur , Tom. ZE 438 Gfuic 


: RS + Et 


Seneque, le philofophe. He de cephi-. 


Achsule 


ENERALE 
paix de ce Prince qui le trompe, 436: 
Ses blafphèmes contre le Seigneur,437. 
440. Défaite miraculeufe de fon armée, 
 4at. Ô fuiv. I] perfécute les Ifraëlites 
caprifs à Ninive, 415. 444. Il eft misà 


mort par fes propres fils , la même. 
Séphaat, ville prife de force par les trou- 
pes de Judas & de Simeon, & les habi- 


tans paflez au filde épée , Tom. IL. 2356. 


Sephora, fille de Jétro , donnée pour fem- 
me à Moyfe, Tom. I. 228. Elle circon- 
cit fon fils Eliézer, 234. Murmure d’Aa- 
ron & de Marie contre Moyfe à fon fu- 

er), 818 

Septante Interpretes : hiftoire de leur tra- 
duétion de l'Ecriture d'Hébreu en 
Grec, Tom. LIL. 18. © fu. 

Sepulchre de concupifence, pourquoi ce 
lieu ainf appellé? Tow. L 327. © fuiv. 

Sepalchre de J.C, fa defcription, Tow. A7. 


_ GG1.664 
Sergius Paulus, converti à la foi par fainc 
- Paul, Tom. IF. ÉRET 7 


Sermon de Jefus-Chrift fur la montagne, 
> Tom. LE. | | 
Serpent , le plus rufé de tous les animaux, 
: dont le Démon fe a ne faire tom- 


 ber Eve dans la defobéïfiance, 70m. I. 
14; Malédictions prononcées contre lui, 


2 14 
Serpens aile? , où Sérapbes , envoyez con- 
tre les Ifraëlires à Selmona pour punir 
leur murmure, Tom. Z 371. Serpent 
— d’airain élevé au milieu du camp, ha 
re de Jefus-Chrift mis en Croix, 372. 
. Culte fuperftitieux rendu an ferpent 
-par lesifraëlires, Tom. ZI. 400. Ezéchias 
le fait mertreien pièces,  : -/Jamême. 
Sérviteur. Parabole du fervireur. vigilant 
= &fidele, Tow FL s70. Du bon & du 
“mauvais férvireut, . . : 628: € fhiv. 
Servitude différentes fervitudes des Ifraë= 
dites ; Tom. JIF. 469. O fuiv. Elles né- 
-toient pas toujours générales, 473 


Séfac, Roi d'Egypte, fe rend maître de 


“'Jérufalem, pille le Temple: &e le Palais. 
:# Roboam > Ton Is <. : # --26 | 


$12- Ofuiv. 
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Seth, troifiéme fils d'Adam, fa naïflance, 
T'om. I. 26. 11 a été la fouche d’où font 
fortis les Patriarches ayeuls de Jefus- 
Chrift, Lamême. Hérériques qui ont pris 
{on nom, Lx même. Mauvais ivre qu'on 
lui attribué, fa prérenduë tranflation 
dans le Ciel : colomnes érigées par fes 
defcendans, 27 

Sethim (bois de j dont l’Arche d’Alliance, 
l’Autel des parfums, & la cable des 
pains de propoltion étbient compofez, 
Tom. I. 301. © fuiv. 

Sextns Céfar, Gouverneur de Syrie pour 
les Romains, Tom. LIL. 279. Il prend la 
défenfe d'Hérode accufé, & ordonne à 
Hircan dé l’abfoudre , 282. Sa mort, 

288 

Siba, fervireur de Saül, & depuis inten- 
dant de la maifon de Miphibofeth, 
Tom. IL. 320. David lui donne les biens 
de fon maitre, __ 153 

Siceler, ville des Philiftins donnéeen pro- 
prieté à David par le Roi Achis,7 o#.11. 
87. Et enfuire reftée aux Rois de Juda 
en proprieté 7 la même. 

Sichem , &ls d'Hemor , viole Dina, & la 
demande en mariage , Tom. 1.261. 

Meurtre des Sichemites par les enfans 

= deJacob, 152 

Sichem, ville. Abimelech eft reconnu pour 
Roi à Sichem, Tom. 1. 491. Révolte & 

- ruine de certe ville, 494 

Sichem, capitale des Samarirains,d'où. étoit 
la Samaritaine que Jefus-Chrift conver- 


tic, 70m. ÎLE 496 
Sicles , frappez durant Le gouvernement 
de Simon, Tom. EI 193 


_ Sidon, fils aîné de Canaan , eft pere des 


 Sidoniens ou Canancens, 70m 59 


_ Sidëniens , leur religion la plus corrompué 


. quel’on connoifle, Tom. I7. 271 
Sidrach, un des compagnons de Daniel 
élevez avec lui pour fervir dans le pa- 


Jais de Nabuchodonofor, Tom. IL 523. 


Intendans des ouvriers dans la Provin- 
ce de Babylone, 529. Ils font jertez 


dans la fouxnaile ardente , &c en Lor- 


tent fains & faufs, 568. + @fuiv. 
Silas , Général des troupes d’Agrippa, mis 
à mort par Hérode Roi de Calcide, 
Tom IP. LAS 6 
Silas , député aux Fidéles d’Antioche par 
le Concile de Jérufalem, Tom. IV. 206. 
Il s'attache à faint Paul, 209 
Silleus , reçoit les Traconites fujets d'Hé- 
rode qui s’étoient retirez en Arabie, 
Tom. III. 393. Son voyage à Rome, où 
il rend de mauvais offices à Hérode, 
395. Augufte le condamne à mort , 403 
Silo, Tabernacle du témoignage placéen 


cette ville par Jofué, Tom. I. 445 
Silo, Jefus-Chrift le vrai Silo, eft forti de 
la race de Juda, Tom. I. 190 


Silva, Intendant de la Judée , fe rend 
maître du château de Maffada, 7om. 
OT ST s07 
Sinéon , fils de Jacob & de Lia, fa naif- 
fance, Tem. 1,135. Il fe joint à Levi 
pour venger l'honneur de Dina, 152 
Siméon , ( Tribu de } érenduë du pays qui 
lui échut en partage dans la terre de 
Canaan , Tom. I. | 444 
Siméon le jufte vient au Temple, & reçoit 
Jefus-Chrift entre fes bras, Tom. III. 
44 

Siméon , fils de Cléophas, él par les Apô- 
- tres pour fuceeder à faïnt Jacques dans 


Ste fiége de Jérufalem, Tom. IV" 322. 


Simor , Intendant du Temple, penfe à en 
livrer les tréfors à Seleucus ,; Tom. FT. 
58. & fuiv. Sédition qu'il excita a Je- 
rufalem , 62. Son exil, La mêmes 


_ Sirson ; frere de Jonathas, établi Gouver- 


neur de toute la côte depuis Tyr juf- 
qu'aux frontieres d'Egypte , Tom. 171. 
176. Il s’oppofe à Démérrius, 18o/'1E . 
prend le gouvernement du peuple après 
Ja prife & la mort de. Jonathas, 183. 

: Monument fuperbe qu'i fr ériger à : 
Modin {ur le rombeau de fon peres18$° 
IL fairailtance avec Démérrius, 186211 
fe rend maître de la ciradelle-de Jéru- 

- falem, &la fair rafer,, 188-Monument 
- de la gratitude des Juifs envers lui,189- 


-Nanniij 


Simonle magicien, {en hiftoire, Tom. 77 


: «envers la femme pecherefle , Tom. LIT. 


” Sion. ( le mont) ot 


: La dignité de grand-Pièrte & de Prince 
héréditaire dans fa famille, 190. Son 
éloge ; la même. Leutrequ'il reçut d'An- 
tiochus Sidetés,de qui il eft trompé, 192. 
Monnoye frappée à fon coin, 193. Il 
établit {es deux fils Judas & Jean chefs 

. du peuple en fa place, 197. Sa mort, 

: * 199 

Simon, employé par Hérode , fe révolte 
après la mort d'Hérode , & affecte la 
royauté, 7 om. Il. 

S, Simon; Apôtre, furnommé Le Zelé, lieu 
où ila prèche l'Evangile, To. 1.98. 

99 


17.@ furv. Toutes fortes de crimes per- 
mis dans fa fecke , 31. Honneurs qu'on 
Jui rendit de fon wivant & après fa 
mort 352. 1] pafloit chez les Samaritains 


pour le plus grand des Dieux , 353. Ses 


. difciples,l4 même.Confondu àäRome par 

: ,S. Pierre, 159-345. Sa mort,  lamême. 
Simanle Phasfén, invire Jefus-Chrift à 
manger, & defapprouve fa conduite 


SR kr Sin : Ë ZI 
Simone lépreux, conne à fouper à Jefus- 
:  Chrift, & Lazare étoir un des conviez, 
 Tonlile de 
Simon de Gyrene , eft contraint de porter 
«la Croix du Sauveur, Tom: ITS. Gss 
Simon. fils de Saul, fe refout à faire mou- 
. wir route fa famille , & à fe tuer lui-me- 
- me, Tom. 17, a 
Simor , fils de Gioras, fes courfes dansi 
- dumée:, Tom. 1F..403.Il fe rénd mai- 
tre de l'Idumée, 439. fuiv. Il entre 
dans Jérufalem, & afliége les zelez dans 
1: le Temple , 445. @ fuiv. Ses violences, 


| 446 478. © fuiv. Sa fuite aprèsla prife 


. de Jérufalem, $oo. Il ferrdetriomphe 
F4 Tite, fa POSE eu So O Ju. 


S'inar, montagne dans le défe rt fur laquelle 


Dieu defc 


id , parle à Moyfe, & lui 
OlTam. I. 170. & fuiv. 
en ch 


-eu forme le fiés s po IL 


px 
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Syriens , Tom, III, 139. Prife & démos 
lie par Simon frere de Jonathas, 187, 

| D 

Sifara ; Général des troupes de Jabin Roi 
d'Afor, vaincu par Barac, Tom. I. 474. 
476, Et tué pat Jahel femme d’'Haber, 


477 
Smerdis , fils de Cyrus, devient fufpect à 


Cambyle, qui le fair mettre à morr, 
Tom. Æ!. 604 
Socoth ; nom dé la premiere ftation des 


Ifrachites dans le défert après leur fostie 
d'Egypte, Tom. 254.266 


Soceth , cette ville refufe des vivres à G£- 
déon ; vengéance qu'il en rira fur les 
principaux, Tom.I. 486. ® fiv, 

Sodome , les crimes de fes habitans montez 
à leur comble ; Tom. Z. 93. Cerre ville 
confumée par le feu du Ciel, 07 


Scheme, confident d’Hérode, chargé de 
la garde de fes proches durant fon ab. ; 
fence , Tom. LIL. 336. Son imprudence 


Jui coûte la vie, 338 341 


Soldats, difcipline qu'ils obfervoient par- 


miles IHraëlites, Tom. I. 347. © fuiv, 
Soleil , a création, Tom. I. $. Il arrère {à 
couife au commandement de Jofué, 


| . 
Somer, montagne fur laquelle fur bâtie Sa. 


marie, Lom. IL. 270 
Sephonie, Prophéte de Jnda fous Jofias , 


{es prophèries, Tom, IL. 473, € fuiv. : 


Sort , comment employé dans le partage 
de la terre de Canaan, Tom. 1. 306. 


Sortilege & magie , réglement à ce fujét 
parmiles Hébreux, Tom. I. - 283 


Sofius ; Général de l’armée Romaine, & 
. Gouverneur de Syrie ; 1l forme avec 


= HKkrode le fiége de Jérufalem , & la 


prend, Tom. III. 312.314. © fui. 
Succeffions. Réglemens pour les fucceffions, 
Re 345: 389. 398 


Sunaris Vile-deh ibn d'fchar -ven 


vede Sunam , hôteffe d'Elifée , ce qu'il 


: fiten fa faveur, Tom. IL. 316, © fais. 
— Joram lui fair reftituer fes biens, 535 
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Safanne ; époufe de Joachim , furprife 
feule , follicitée au crime par deux an- 
ciens, condamnée mort, & délivrée 
par Daniel, Tom. IL. - $S24  fuiv. 

Symbole des Apôtres, compofé avant leur 
difperfion, Tom. IF. 0. Chaque Apô- 
tre en fit-1l un article? sr. La defenfe de 
l'écrire a été caufe qu'il n’étoit pas le 

- mème partout , : La même. 

Synagogue : la deftruétion du Tempie eft- 

elle l’époque de la chüte de la Synago- 
gue, Zom. IV. 22. 

Syriens , defcendans d’Aram , fils de Sem, 
Tom. 1.65. Leurs guerres avec les Rois 
d'Ifraël, Tom. LE. 186. © fuiv. 330.C° 
fniv. Défaite miraculeufe de leur ar- 
mée , 288. 332. © fHiv.. 

z se ; 


PIRABEERA, lieu où camperent 
les Ifraélites dans le défert , pour- 


\ 


quoi ainfrappellé ? Tom. I. 325. © fiv. 


T'abernacle de l'alliance : le Seigneur en. 
donne à Moyfe la defcription ,. Tom. I. 
289.299. Offrandes. pour la conftruc- 
tion du Tabernacle, 297. & fuiu. Erec- 

- tion du Tabernacle , 307. Nuée qui le: 
- couvroit, & qui régloit tous les mou- 
vemens de l’armée, 314. Maniere donc 
Dieu parloit à Moyfe dans le Taberna- 
- cle, 296. 297. Défenfe aux Ifraëlites 
d’en approcher, 365. Offrandes faites- 
au Tabernacle par les Princes des Fri- 
bus, : 319: 

Tabernacls du témoignage placé-à Silo par 
Joue Tome = 343. 

T'Abite, veuve de grande vertu, reflufci- 

_-téeparS. Pierre, Tom, IF.  . 


Tables de la Loi données à Moyfe de la: 


main du Séigneur, om. £ 289. Brifées 
“par Moyfe,.& pourquo® 292.Secondes 
_ Tables donnéesà Moyle , 295. @ Jaiv. 
Talent d'or ou d'argent, fa valeur fur le: 


- pied denotre monnoye, Tom. Æ 299: 


Falion , peine du talion ordonnée contre. 
_- tous ceux qui fonr rort à leur prochain, 
Tom. I. 280: Dieu vouloit-il que cette: 
Loi s'executât à la rigueur, - lemme. 


Témoignage : Aurel du témoignage élevé 
au-delà du Jourdain, par les Tribus de 
Ruben , de Gad, & de Manailë, dans 
quelle intention? Tom. Z. 448. @ fiv. 

Témoins , c'étoir à eux à jetter les premie- 
res pierres à-ceux qui devoienc être la- 

pidez , Tom. IF. 2$ 


A 


Tempête appailée par Jefus-Chrift, Tom. 
IA. - 


30 

Temple de Jérufalem, David en ae. 
préparaufs , Tom, IL, 123.184. Sa conf- 
truétion en eft refervée à Salomon, 197% 
Son plan deffiné de la main du Sei- 
gneur, 198. Offrandes pour la conftruc- 
uon du Temple, 199. Salomon en jet= 
te les fondemens, 216. @ fuiv: Del 
cription de ce Temple f célébre, ache 
vé en fept ans, 2116, @ fuiv: Sa dédi 

- ace, 225. © fhiv. Dieu en prend pof- 

- {efion, & le finie pat fa préfence 
227. Il eft pillé par Sefac Roi d'Egypte. 
256. Joasafligne des fonds pour les ré: 
parations du Temple, 352. @ fuite. Il 
eft profané par Manañlé , 453. & par 
Achas, 359. Er purifié par les ordres. 

- d’'Ezéchias, 400: Reparé fous le régne: 
de Jofias, 484. Il eft pillé par Nabu- 
chodonofor , $12. 517: Abominations 
qui s'y cominettoient.du.tems d'Eze-- 

- chiel, 537. Ruine du Temple fous Na 

- Bachodonofor ,.546. Cyrus permet aux: 
Juifs de le rebârir,;.& rend les vafes 
crez ; ar. On jette les fondemens du: 
nouveau Temple, Coi. Les Samaritains: 

en font fufpendre l'exécution ; Gor. 
Darius permet de le continuer ; 613 
Dédicace de cé nouveau Temple , 632... 

- Sa-gloire plus grande que celle du pre 

mier, 610. Il eft pillé& profané par 

Antiochus'Epiphanes , Tom: ÆEL 73. G® . 
fuiv.-Erpar Âpolloniusz7: & fuiv. An 
uochus y fait placer Fidole de Jupiter: 
Olympien, 82: left purifié parlesfoïins. 
de Judas Maccabée , 303. cr fuius Fête. 
établie en memoire de {à nouvelle de- 

dicace, 105: Il eft déclaréfeullegiume 


SZ 


: & plus ancien que celurde Garizim ,. 
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656 
165. Il eft afiegé par Aréras , 251. Pris 
& profané par les troupes de Pompée, 
2160. G' fuiv. Il eft pillé par Craflus, 
271. Il eft afiegé & pris par Hérode, 
316. Ce Prince entreprend de le faire 
rebârir tout à neuf, 360. Defcripuon 
de ce Temple, 362. > fuiv. Sa dédi- 
cace, 368. Préfages de fa ruine par les 
Romains, Tom. IV. 319. 340. © fiv. 
Il eft occupé & profané par les Zelez, 
423. 456. Il eft pillé par Jean, 482. Brû- 
… lé par les Romains, 491. Et enfin démoli 
_ jufqu'aux fondemens, sos 
Temple de Garizim, fon origine, 7om. 171. 
5.6. Les Juifs convaincus de crime s'y 
refugioient, 11. Conteftations des Sa- 
marirains pour la prééminence de leur 


Temple fur celui de Jérufalem, 16.17. - 


Décidées en faveur des Juifs, 165. Il eft 
confacréà Jupiter l'Hofpitalier , 80. Sa 
deftru“ion , 210 

Temple d'Onion. Voyez Orion. 

Terre : création de la terre, Tom. I. p. x. 
Elle n’étoit d’abord qu'une malle con- 
fufe , 2. Commenr elle prit fa forme, 3. 
Elle eft partagée encre les enfans de 

s2 


- EN 3: *& è Es D 
Terre promife ; fes limates, Tom. I. 305. 


Partage que Jofué en fe par le forten- 
treles douze Tribus, 439. © fiv. 
Teflament des douze Patriarches : juge- 


. ment dé cer ouvrage , Tom. I. 131. 


Œ fuiv. 


_ Thabor , transfguration de Jefus-Chuif - 


_ fur cette montagne, Tom. III, 554 
S. Thadée , du nombre des fepranre Dif- 


Thamar fille de David, deshonorée par 
| 1.138. Abfelon le ruë 


Toaraca, Roi de Chus, fe ligue avec Ezé: 
chias contre Sennacherib Roi d’Afy- 
rie, Zom, II. 431. M marche contre lui, 

. A42 

T'harë , fils de Nachor , & pere = 

. ham, fonidolatrie, Tom. 1. 68. Sa mort, 
: (Ce) 

Thecle ( Sainte ) convertie par faint Paul 5 
abregé de fes aûtes , Tom. IV. 178. 
. © fuiv. 

Théglatphalafar, le mème que Ninus, fon« 
dateur de l'empire des Affyriens , Tom, 


IL. 384." fuiv. Il vient au {écouts d'A, 


chas Roi de Juda, 398 
T'hérapeutes , pris par quelques-uns pour 
les premiers Difciples de féint Marc, 
Tom, iV.192. ls font moins les inftieu- 
teurs, que le modéle de l’Erat monaîtie 
que , la même. Etendue de leur Infüitut, 


_ - 193, Leur genre de vie, 194. d'fuju. 
Théraphims de Laban dérobez par Rachel, 
ceque c'étoit ? 7om, L , 142 


Thsrmuthis , fille de Pharaon, fauve la vie 
à Moyfe expofé fur le Nil, & l'adopre 
pour fon fils , 707. Z. 219. CO faiv. 


: Theffaloniciens ; S. Paul leur écrit deux 


Epîtres , Zom.Iy. 230. © JM. 
Zheudas, faux Prophére, misà mort, & {on 
parti diffipé par Fadus Gouverneur de 
Judée, Tom. III. 418. © Tom.IV.172. 


- fav. 


Thiare du grand-Prètre , fa defcription, 
Tom. I. ee 06 


Thola, fepuëme Juge d'Ifraël ; ob 


de temsil a gouverné? Tom. I. 495. € 


_ fuiv. Sa mort, La mêmes 


S. Thomas, Apôtre, fon incredulité, 7 om. 


II1..669. Précis de fon hiftoire, Tom. 
IV. 91. 6 fuiv. Livres qu'on lui a fauffe- 


. ment attribuez , ee 93 
Tibere , beau-fils d’Augufte , lui fuccede à 


_- l'empire, Tom. III. 475. Son édit contre 
_ les Juifs & les Egypriens , 477. Lettre 
. de Pilate à Tibere touchant JEsus- 


Cnrisr , Tom. IV 34. € fuiv. I fou- 


haie qu'on decerne les honneurs di- 


vins à Jesus-CHrisr , 38. Il fait metre 


a | -Agrippa 
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- Agtippa dans les fers, pourquoi ? 62. 
63 Mort de Tibere, : 6 
Tibere Alexandre , neveu de Philon le 
__ Juif, eft fair Gouverneur de la Judée, 
Tom. IF 186. € fuiv. Apoftat, la même. 
Ileft fait Préfer d'Egypte par l'Empe- 
reur Néron, 375. Il fait maflacrer plu- 
fleurs Juifs à Alexandrie , 386. Fait prè- 
ter ferment de fidelité à Vefpañen par 
. lestroupes Romaines, 443 
Tiberiade , ville bâtie par Hérode en l’hon- 
. neur de Tibere., To. III. 47. € [uiv. 
Les habirans de certe ville fe revoltent 
contre Jofeph l'hiftorien , & font chi- 
tiez, Tom. IV. 401. O'fuiv. Elle eft prife 
par Velpañen, - 416. À Juive 
Timothée ; Général des troupes d’Antio- 
chus Ephipanes, battu par Judas Mac- 
cabée, Tom. III. 112. @ fuiv. Entiere- 
ment défait dansune autre occañon, 
& mis à mort, ‘la même. 
Timothée, autre Général des troupes.du 
Roi Antiochus Epiphanes, & Gouver- 


neur du pays au-delà leJourdain, 7.721, : 


114. Eft défair par Judas Maccabée, 116. 
Autre bataille qu'il perd, 123. € Juiv. 
. Ef pris & recouvre la liberté, à quelles 

conditions , 12$ 
S. Timothée, s'attache à S. Paul,& reçoit la 
“scircontifion , Tom. IP. uo. Chargé par 

.S. Paul de l'Eglife d’'Ephéfe, 331. Ler- 
tres de S. Paul à Timothée, / même. 
© 348 

S. Tite, Difciple &interprete de S. Paul, 
Tom. IV.105. © fuiv: Envoyé à Corin- 


Re the, 2$ 7: Il eft fait pars: Paul Evèque 


de Crete, 325. S: Paulluiécrit, 334 
Tire, fils de Vefpañen : fon voyage en 
Egypte, Tom. IF. 404. Il joint l’armée 

. de Vefpañen , 405.11 fe rend maïtre de 


- . Japha, 411. Jofeph lui prédit l'empire, 
. 41411 prénd Tarichée, 417. Er rend 


les Romains maîtres de la Galilée, 419. 
419 


Hleft chargé du fiége de Jérufalem, 450% 


_ Hlarnive à Jérufalem, 453. Se trouve 
. dans un grand danger dont il fe tire, 


Ja même. I] fait faire des propofñrions de 


Tom. IV. 


paix aux Juifs, 457. Fait battte la viile, 
* 459.461. @ furv. Il la fait entourer de 


. murailles, 470. Il fe rend maïîtré du. 


Temple, 494. Et de la ville, $oo.&: 
fiv. Il fait démolir le Temple & la 
ville jufqu’aux fondemens , sos. Son 
triomphe, 06 
Tobie : Fhiftoire des deux Tobies , Tom. 
ÎT.413. C" fuiv. Tems de leur mort,43e 
Tobie, Amimonite, traverfe Néhémie dans 
: Jaréparation des murs de Jérufalem , 
Tom. IT. 643. Il veut le furprendre, 
C4. 646. Elañb lui permet de fe lo- 
- ger dans le Temple, 660. Néhémie fait 
purifier trous les lieux qu'il y avoit oc« 


cuüpez ; la même. 
Toifons : miracle de lftoifon de Gédéon, 
Tom. I. 483 


Tombeau : coutume des Juifs de mettre fur 
- lestombeaux quelque nourriture pour 

les pauvres, Tom. II. 41 
Tombean de Jefus-Chrift, fa defcription, 


Tom. IIF. 661. 664 
Traditions : origine dés traditions écrites 
des Juifs, Tom. III. 283 


Transfiguration de Jefus-Chrift en pré- 
fence de fes plus familiers Difciples, 
Tom. III. s54 

T remblemens de terre..arrivez fous Ozras 

: Roi de Juda, Tom. IL. 380. Sous Hé- 

-_rode, Tom. III. 331. À la mortde J.C. 
659. À faréfurrection, 662 

Tribus : Bénéditions qu'elles reçurent de 

Moyle avant fa mort, Tom. /. 410. € 
- fuiv. Leur partage dans la terre de Ca- 
- haan, 441.443. © fniv. Dix Tribus fe 
- {oulevent contre Roboam , & recon- 


noiffent Jeroboam pour Roi d'Ifraël 
Tom. II. 246. 


Tribus : Jefus-Chriftpaye les deux dragmes 
: au Temple de Jérufalem, Zoom. IT. 557. 

> C fui. 
Trompettes d'argent pour les affemblées 8 
pour le décampement du peuple; 
"13208 Eèté destfompettes 7 
Tryphon, ou Diodote Oficier d'Alexandre 
+" Ballés , fe révolte contre Démérrius, & 
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658  _ 
fait reconnoiître Antiochus pour Roi de 
Syrie, Tom. III, 174.176. Il le met à 
mort , & s'empare de fon royaume .. 
186. I] eft abandonné de fes troupes. 
192. Il fe retire à Dora, où ileftafie- 


86, 195. Il s'enfuit à Apamée 
T ubalcain ; fils de Lamech & de Sella cé 


lébre par fon adreffe À manier &à for- 


ger les métaux, Tom. F. 


as) 
Tyr, Ville faperbe; & la plus riche 


de 


Orient ; tems de fa fondation, To. I. 
Difertat.118. € fuiu. Elle eft afliegée: 
par Nabuchodonofor | Tom. A. 50. 


Prife après treize années de fiége, 61. 


Alexandre la tient aflieoée pendant fept 
mois, & s'en rend maitre Tom. ZII. 4. 


æ 


V ALETS de pied des Princes d'Ifraét.. 


victorieux des Syriens qui affie- 
_ Séoient Samarie, Tom. 11: 


A Voyez, Quiatilins… … ° 
Fafés , dénombrement des vafes du Tem- 
ple de Jérufalem, Tor 11. = 91: 
Pajthi, la. mème qu’Athofte, époufe de 
* Darius fils d'Hyftafpe, Tom. II. 608. 


ER rÉpue 
Peau d'or, ce que c'étoit, & comment les: 
Hébreux le fabriquerent pour Padorer., 

- Tôm. Z 190. Moyfe le brife, & lere- 

. duit en poudre, qu'il jerta dans. l'eau 
. dent buvoienr les Iraëlites, 292 
Peaux d'or à limitation d’Apis. Leur culte: 
. introduit par Jeroboam , 70m. IL 247. 
€" Juiv. Dans quelles villes placez 2 
_—. : 249 


Fentidius ; Général de l’armée Romaine :. 


; fes expeditions congre les Parthes &en- 


& 


péreur Claude , Tom LP. 225. 
A 
Ferges portées dans le Tabernacle de l'al- 

“ Hance:ce Aaron fieurir, pour préu- 
ve de fa voc U cerdoce, Tom. E 
Loge: : 64, [uiv. 
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Faras Gouverneur de Syrie pour Asgufte. 


Judée, Tom. III. 3065: 311. Banni par 
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Ferginius, Gouverneur de {à haute Ger_ 
manie , proclamé Empereur , refufe 
conflamment cette dignité, Tom. JP: À 

erften des Septante : hiftoire de cette de 
fon, Tom. III. 18. G fuio. Certe hiftoi. * 
fe tenuë pour fabuleufe par de fcavans. : 
critiques. 27: 

F'efpaien, nommé par Neron pour faire. | 
la guerre aux Juifs, Tom. 1F° 394. Il: 1 
vient en Syrie, 404. Il affiege Jotapar.. 

& la prend ,.407. € fuiv. arr. fuir. 

Jofeph lui prédit l'empire, 414. Il £e 

rend maitre dela Galilée, 419. Et dela 

Judée, 44r. Il eft proclamé Empereur, 

& reconnu de tout l'Orient, 443. 11e® 

reconnu par tout l'empire après la dé- 

faire de Vitellius, 446: & fuiv. Il re- 

tourne en ftalie, & charge Tite du fié- 

ge de Jérufalem, 450. Son triomphe ., 
506. Il rend les Juifs tributairesau Ca-  : 
pitole ,.509. Il fair rechercher rousceux 
de la‘race de David >-pour les faire pe- 

. nr, & pourquoi ? SEL. € fuiv. 1 

Fenve, époufée par lefrere du mari qui 

… Favoit laiffé fans enfans , Tom. 1365. 
Ce qu'il devoir obferver, lorfqu'il re 

- fufoitde l'époufer, l4 mêmes Parabole: 

- de la veuve qui follicire fon Juge avec 
se . 
perfévérance, Tom. IIL. 96. Sens dé 
-cette parabole 2 

Wie éternelle , ce. qu'il faut faire pour l'ac- 

quént, Tom 111: 6. 

Vierge. Parabole des dix Vier ges, Tom. III.” 

Figilance recommandée par Jefus-Chrift à 

: tous fes Difciples”, Tom. 471. 570: 

Figne. Parabole des ouvriers envoyez à la 

- vigne du pére de famille , Tom UT. 

Pere RER See 602. 
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Pigneron. Patabole du vigneron qui 


les ferviteurs, & enfuire le fils du pere 
… de famille, Zoms, HAE 618 
“illés , affignées aux Prêtres &aux Lévi- 
à RO ne ee 279350: 396. 446: ! 
Pin interdit aux Prètres pendane le rems. 1 
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de leur fervice , Tom. L. 313. Employé 
dans tous les Ro que les Hébreux 
offroient au Seigneur, 333 

Firgirité , comment fe prouvoit fuivant 
. la loi parmiles Ifraëlites, Tom. L. 356. 


_. pleurer fa virginité fur les mon- 


agnés, & pourquoi ob: 


Firellins, Gouverneur de Syrie, reçüavec: 


, «pompe à Jérufalem, T'ors. If. 48. Bien- 
faits qu'il accorde aux Juifs, la même. 
- Renvoye Pilate en Italie , 64. Il mar- 
che contre les Arabes, 67. . allian- 


ce avec les Parthes, 68. Il eft reconnu. 
Empereur après la mort d'Orhon, 442 


Et défait par l'armée de Vefpañien , 
446. 

Pœux de diverles fortes ufcez parms fes 
. Ifrachres, Tom. L. 357: Quelle lomme on 
devoir donner pour racherer les per= 
fonnes, ou les chofes vouces au Sei- 
gneur, le mére. Vœu des Nazarcens. 


358 
_. du. Temple déchiré en deux à a la 
mort de J.C. Zowm. LL. . 659 


Fol , de differentes fortes : régles pour la 
- reftirution , Tor. I. 181, © fniv. 
“Sie, mari de Bethfabée & garde du COrps 
de David, revient de l’armée par fon 
de. & à quel deffein, 7.117.131. Da- 
vid Jui donne une lettre pout porter à 


Joab , & le faitexpofer aux plus grands = 


dangers, 132. Sa mot; La même. 
Drie : “grand- Drètre , fait fatte unñautel 


profane par. oïdre du Roï Achas, Tom. 


II. … 399 
Drie, fs de Semei , ayant prophetifé con- 
tre jérufalem, {e fauvé en Ecypre, Tom. 

IE _. En cf tiré » & fait MOUrIE 3 

 lamême. 

Vrim À Tune ‘ce que c’étoit, Zom. I. 
306 
va interdire aux Hébreux envers leurs 
freres, Tam. I. 351. Jlsfe la croyoient 
érmile envers les Cananéens, /4 même. 


efus- Chrift la défend D 
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ERCE S, fuccefleur de D. 
Roi de Pas. Tom. 11.584. Ef fa- 
vorable aux Juifs, 632. À pour fuccef- 
feur Arraxercés, | 633 
Xylophorie , fête parmi Le Le. & pour- 
quoi ? 7om. IL. gÿe. Tom. :1V: 380. 
- | C fiv. 

+; 


+ Le ferpent promet. Eve que 
fi-tôt qu'elle aura mangé dit fruit 
. défendu , fes yeux feroncouverts; fens 
de ces paroles ; Tom. Z. 3j 


Toraie. Parabôle de Ÿ ae femée dansle 


. champ du pere de famille, Tom. ZT. 529 


Trefle : Noë tombe dans l’yvrelle, ne con- 


_noifant pas | la force du. vin » Tom. I. 43 


u C2 
ÿ ABUEO N. “fils Jacob &de Lia, 
fa naifance, Tom. L137. Bénédic- 
cion qu'il reçut de: Jacob au lit de lz 


RO, 19E 
Zabuloz , (Tribu de) fon partage dans.la 
terre de Caraatr; Tom. LD: 55442 


Zachaias fils-de-Jeroboam IL. Roi d'If- 
“ral, . IL. 376. Il eft tué par Sellum 
fils de Jabés, 377 
Z'acharie , fils de Joïada , &.grand-Prèrre, 
lapidé par les ordres de 2H & pour- 
quoi? Zom. II. DS 


, Zacharie, Prophere de Juda fous le gou- 


_ vernement d'Efdras & de Néhémie : les 
—propheries, Tom. II. Gio. Il fe joint à 
Agoce pour animer le nn à repren- 
“dre l'ouvrage du Lempl e, lamméme. Ses 


vifions, G14 
Zacharie, Prètre de la fanulle d’Abia : 


PAnge Gabriël lui apparoît, & lurpros 
, Tom. ET. 409. Il devient me 
sde 


met un fils 
muet en punition de f6n mcredulité: 


: 410: I recouvre la paroi LR Op: e, 


se 


D. 
æ 
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ZüleX; où Zélateurs, leur origines Tom. 
Re 
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Zacharie , fils de Batuch , tué par les Ze- 
lez au milieu du Temple, Tom. IP. 429. 
Œ fui. 
Zachée ; chef des Pubhcains, reçoit Jefus- 
Chrift dans famaifon, Tom. III. 607. 
Reftitue le bien mal acquis , la même. 
Eft-ce le même que S. Matthias, Tom. 
IF. +. 4 
ZDambri,; chef d’une des familles de Si- 
meon ; fon commerce honteux avec 
Cozbi , puni par Phinées, Tom. I. 387 
Zamri tu Ela Roi d'Ifraël, & fe faifit du 
royaume, Tom. IE. 269. Affiesé dans 
Therfa , il fe brüle dans fon palais avec 
toutes fes richefles, laméme. 
Zara, fils de Juda & de Thamar, fon 
droit d’ainefle à l’exclufon de Pharez 
né avant lui , Tom. Z : 160. fuiv. 
Zara, Roi de Chus, vaincu par Afa Roi 
de Juda, Tom. II. 262 
Zéeb, Prince de Madian : fa tête portée 
en triomphe au-delà du Jourdain, 7ow. 
Le 488. 
Zebul , Gouverneur de Sichem, fon atta- 
- chemeént pour Abimelech., Tom. L.403, 
Il infulte Gaal , & le chafle de Sichem 
=. — 494 
TIT. 472. Partifans de la 
das le Galiléen , caufe principa 


DS + 


RS 


ruine de leur patrie , Tom. 19. 328. Aus 
teursde la revolte des Juifs contre les 
Romains , 382. lis appellent les Idu- 
méens à leur fecours, 4:6. Leurs vio= 


de 


- Jences.à Jérufalem, 422. @ fuiu. 428. 


© fhiv. 471. © faiv.… 


Zelpha , fervante de Lia, donnée à Jacob. 
pour femme du fecond rang, devient: 


mere de Gad & d’Azer, Tom. I. 56 * 


Lenodore , accufe Hérode devant Aucufte. 


qui refufe de l'écouter, 356. Troubles. 


qu'il excita contre Hérode , le même. 
Sa mort, = À 
Zenon ; où Cotyles, tyran de Philadelphie, 
Tom. ITL. sn 201 
Ziph , défert où David fe retire, Tom. IL. 
75: 84. Il eft découvert par ceux du pays, 
Re des mêmes. 


Zoile ,tyran:de Dora , ennemi des Juifs, : 


Tom, LIL. Rae 
Zorobabel , fils de Salathiel , reçoit de Cy- 


rus les vafes du Temple avec la permif- 


fion de le rebâtir, Tom. ZI. soi. Irefufe 


les fervices des Samaritains dans le ré- 
tabliflement du Temple, 6oz. Il fai 


reprendre Fouvrage du Temple, qué 
avoit été interrompu, Goo. Ileftlegens 
me de David, d’où eft forti le Mef- 


; 
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| PER MISSION : 
Du très. P. abbé de Moyezmonflier , Préfident © Superieur 
Generalde la Congregation de S.Vanne & de S. Hydulphe. 


OUS, Abbé de Moyenmonftier , Préfident & Supe… 
À N rieur Général de la Congregation de Saint Vanne & 
de Saint Hydulphe, Ordre de Saint Benoît , avons per- 
mis, & par ces Préfentes permettons au KR. P. D. Auguftin 
Calmet ,Religieux de la même Congregation , & Prieur Ti- 
tulaire du. Prieuré de S. Clou de Laye, de faire imprimer 
lHiffoire dé l'Ancien © du Nouyesn Tiflament, qu’il à nou- 
vellement compofée, à condition néanmoins queceR.P. 
obtiendra préalablement les Approbation & Privilege ne- 
ceffaires à cer effet. Do NE en notre Abbaye de Moyen- 
monftier , le 22. jour du mois de Mars mil fept cens dix-{ept. 
Signé, D. HUMBERT BELHOMME, Préfidene de la 
Congrégation de Saint Vanne, & Abbe de Moyenmonftier. 
Er plus bas. D, REMY CgirLiEr, Chancelier. 


: TP RObAITTON 
De Monfieur Paffel Doéteur , @ ancien Profeffèur de Sorbonne. 
WAY 16 par l'ordre de Monfeigneur le Chancelier un Ou. 
 vrage intitulée : foire de Fancien € du Nouveau Teffa- 
ment par le R. P. D. Auguffin Calmer, Religieux Bepedictigpns 


_Cer Ouvrage contient P'Hiftoire de l’Eolife, conduite de- 


uis le commencement du Monde jufqu'à la ruine de Jeru- 
falem par les Romains. I] pourra fervir comme d’introduc- 
tion à lEliftoire de l’Eglife, que Monficur PAbbé Fleury. 
Confeffeur du Roi, nous a donnée. Le fçavant Auteur de: 
cet Ouvrage, $ connu par fon Commentairé Licteral fur 
toute Ecriture, fait de rems en cems dés réflexions folides, 
qui répandent du jour fur certaines circonftances obfcures 


- & difficiles à entendre ; & il éclaircit d’autres. endioits qui: 


demandent une plus longue difcuffion , par des Noces cour. 
tes mifes à la marge, ou au bas des pages. La leure de cette: 


 Hiftoire me paroït devoir être d’autanc plus utile aux Fi. 


déles, qu’elle leur donnera la connoiffance de la Religion: 
des Juifs, fi neceflaire pour fe former une idée diftinéte du 
Chriftianifme, Far à Paris, ce 2. Mai 1717: Sigré PASTEL. 


Oooo. ti] 


à ‘ PRAIPTILEGE DIV RO. 

ea OUIS, par la grace de Dieu , Roi de France & de Navarre : 

É ee A nos amez & féaux Confeiilers , les Gens tenans nos Cours de : 4 
ns : Parlement, Maires des Requêtes ordinaires de notre Hôtel , Grand= 

HS Confeil , Prevôt de Paris, Baillifs, Sénéchaux , leurs Lieutenans | 

+ Civils & autres nos Jufticiers qu’il appartiendra. Sazur. Notre bien | 

ex | amé Pierre Emery , Pere , Doyen des Syndics des Libraires & 1 

< Imprimeurs de Paris, nous ayaht très-humblement fait remontrer , 

s que dans les Lettres de Privilege que nous lui avons accordées le | 

# | deuxiéme Février dernier, pour trente années , pour l’impreffion de 
FRS tous les Ouvrages du fieut Abbé Fleury notre Confefleur , il n’y eft 
mention que de fon Hiftoire Ectlchaftique ; qui ne fait qu'une partie | | 
de fes Ouvrages ; ayant ençore compofé ceux intitulez, le Catechif- | 

me Hiftorique & fon Abregé , les Mœurs des Ifraëlites , les Mœurs à 

des Chrétiens ; l’Inflitution au Droit Ecclefaftique , le Traité du 

à | 
ss ; 1 


_confécutives, à compter du jour de la dâtre-defdites Préfentes. Fai- 
défenfes à toutes.fortes de perfonnes.de-quelqne qualité&écandi- 
aélles foient , d'en introduire d’impreflion érrangere dans au. 


: dés Préfentes. Du contenu defquelles, vousmandons: &-enjoignons TR 
. de faire jouir ledit Expofant, où fes aÿant caufes pleinement & paifi= a RE 
blement , fans fouffrir qu'il leur foic fait aucun trouble oùempêche- es 


“comme à Original. Commandons au premier notre Huifliér où 


.menr. Et de l'autre moitié defdits Ouvrages : comme auffi de lat 


RTE Peer 


cun lieu de nôtre obéiffanté, 4 peihe dé trente livres pour chaque 
volume defdirs Ouvrages qui fe trouveront contrefaits. Comme auffi 
à tous Libraires, Imprimeurs & auttés, d'imprimer, faire imprimer, 
vendre: & faire vendre, débirer ni Contréfaire aucun defdits On- 
vrages ci-dellus expliquez en général ou en particulier; ni. d'en faire 
aucunsÆxtraits ; fous quelque préréxte que ce foit , d'augmentation, 


correttion, changement de titré, mène dé traduction étrangere où : a 
autrement , que nous entendons être faifñis en quélque lieu qu'ils 0 
foient trouvez , fans le conféntement exprès & par écrit dudir Ex- | 

pofant ou de ceux qui auront droit de lui, à peine de confifcation 

des exemplaires*contrefaits, de dix mille livres d'amende contre 

chacun des contrévenans , dont un tiets à nous, un tiers à l'Horel- 

Dieu dé Paris, l’autre tiers audit Expofant , & dé tous dépens, dom- 24 
mages-& inrérêrs, à la charge qué cés Préféntes feronr enrégiftrées SR 
tout au long fur le Regiftre de la Communauté des Libraires & Im 2 
primeurs de Paris, & ce dans trois mois de la datte d’icelles : que + 4 
l’impreflion defdits Livres ci-deflus fpecifiez, fera faite dans notre : =: 
Royaume ; & non ailleurs,-en bon papier, & en beaux caracteres . 
conformément aux Réglemens de la Librairie ; & qu'avant que deles a 


expoler en vente, les manuferits ou imprimez, qui auront fervi de 2 
copie à l’impreffion defdits Livres, feront remis dans le même état  : 
où les Approbarions y auront été données ès mains de notretrès-cher 
& feal Chevalier Garde des Sceaux de France, le fieur de Voyer de 

Paulmy, Marquis d’Argenfon; & qu'il eñ fera enfuite remis deux - 
exemplaires de chacun dans nôtre Bibliothèque publique, un dans  . 
celle de/notre Château du Louvre, & un dans celle de notre très- | Fee 
cher & feal Chevalier Garde des Sceaux de France , le fieur de 
Voyer de Paulmy ; Marquis d’Argenfon , ‘lé tôur à peine de nullité 


ment. Voulons que la copie defdites Préfénres, qui fera imprimée 
tout au long , au commencement ou à 14 fin defdits Livres, foitte- 
nué pour düément fignifiée ; & qu'aux copies collationnées par lun 
de nos amez & feaux Confeillers. & Secretaires , foi foir ajoutée: 


Sergent-de faire pour l’execurion d’icelles , tous A@es réquis & ne- 
ceffaires, fans demandér autre permifion, & nonobftant Clameur de: 
Faro, Charte Normande, & Lettres à ce contraires : Can tel eff. 
notre pleifir. Donné à Paris le dix huitiéme jour de Mai , l'an de 
grace: mil fept cens dix-neuf, & de notre Regne le quatriéme. Signes 
Par le Roi en fon Confal, 
 … LE SAINT HILAIRE- 


_ Faificpart à Monfeur Mariette: de ka moitié du préfent Privi- 
lege, pour ce qui regarde les Ouvrages dé M: l'Abbé Fleury feule- 


o] 


lité du préfent Privilege ; pour. ce qui regarde les Ouvrages. dk: P. 
D. Calme, à Emery mon fils, Saugrain , & Martin, mes gendies, 
pour en jouir en mon lieu & place fuivant l'accord fait entre nous, 
à Paris le 20. Mai 17 Signé, P. EMER Y. 


Regifiré le préfent Privilege enfemble les ceffions ci-deffus [ur le Re. 
giffre IV. de la Communanté des Libraires © Imprimeurs de Paris, 
pageAB9. N°. 525: Conformément aux Rérlemens , notamment à l'Arrêe 

du Confeil dn 13. Aonff 1703. A Paris le feite Juin mil fept cens dix- 
trenf. Signé, DEL AUL al ÉS Syndic, 


Et lefdits fieurs Emery & Saugrain ont cedé aux fieurs Cabrel” 
Martin , Coignard , Marierte fils , & Hyppolite-Loüis Guerin le 
droit qu'ils avoient au préfent Privilege > fuivant Les conventions 
a faites entre eux le 2. Août 1736 * : 


Lo AI A 
TOME RReUTER 


Bin TASLE  Ase x6. ligne 25. Micha, life Michas. Page 53. line 36. 
ne CHRONOLOGIQUE. ” Herobes , lifez Herode. Page 59. ligne 37. d'Alexandre, 
Fe difez d'Alexandrie. 68. ligne 12. Oropañe, lifez Oropañtes. £a même, 2 
… antepenultiéme Bagos , lifez Bagoüs.Paze 77. Art. LXII. Siah, lifez Sirach 
… DissERTATION. 2 1O1- “ ligne 17. 8 dans le fiege, dfacez &« Page à 110. 44 
bas de la page. S. Clement d'Alexandre , lijez d'Alexandiie. Psge_122. ligne 2 
a . ne La même ; ligne 25e ire Le Selden. 


Page 98. Done 20. barnhi | ep par. D. Phge OI. ue Gi lies . Puis 102. 
digne 10. enfin, «face ce mot. Page 105. ligne 17. partages , l'lex partagez. Page 
106. ligne 2. me, life? ne. Page 113. ligne 4. vers où , ajoutez l'heure où. Page 131. 
_ ligne 23. Labran, difez Laban. Page 148. ligne 10. ee cuifle, lifez de la cuifle de 


demie, Page 159. ligne 3. Odollan, /fez. Odollam. Page. 67e ligne 19. Afenat, 
- Lifez Afencth. Page 187. Ligne 9 Jamain, life Jamin. Page 186. ligne 7. Luzan, 
 difez Luza. Page 198. ligne derniere ; ‘line, Lfez Îlne. Pagi 213. ligne 13. Baldat, 
Jifez Baldad. Page 214. ligne 17. ee. lifez. d'un, Page 219. à lé marge effacer, 
naïiffance de Moyfe, @#eriez Moyle cit uétiyé. Page 222. ligne 13. acquértoit _ 
Lfez. acquercroit. Page 223. ligne 2. Termuthis, lifez. Thermuthis. Page 226. l'gne a, 
 Nécao. » ajouter Roy. Page 282. Ligne 7. il, lifez & il, Page 298. ligne 26. n'eut 
“plus rien à porter , , lefez n'apportât plus rien. Depuis la page 336. jufqu'à 359. Fe. 
cer les années qui font au haut des piges Page 371.ligne 17. effacex aimée. Page 418. 
digne devnicre, Abiran, life Abiram, Page 431. ligne 2, effecez Uraële Pace 448. 
 lignear. reportez , Âfez remportez, Page 458. ligne 8. Eftoal, lifez Eftaol. Page 
‘486. ligne 19. courage, ES . $yant, fe Fe ie 
Gitat: teams rio ja en, denses igne à. de her à ee ee. 


ue &. Page 39. li ne oi, fee. vont, a 210. ligne 
de chevaux. Page 241. ligne 27. douze : parts , lféz di 
, lifer Cifon. Fage3st, ligne7, au Temple, Wfez 
| À jee Thaitae, EEE 449 digne > | 


…  66$ 
Mofafti. Page 458. ligne 10. Schythopolis, J;/+2 Scythorolis. Pagé48r. ligue 26. ie 
lifez fous. Page 483. ligne 26. abrevera , lifez abreuvera. Page 407. igne 21, exau- 
era, lifez exautera. Page so1. ligne 1. un, /fex une. Page 500. ligne 2. Juda, Lifez 
de Juda. Page 72. ligne 8. d’Acareane, lifez d'Acracane. Pare 617. ligne 4. s'auto— 
rifoient , life s'auvotiferoient. Page 648. ligne 17. juger , lifez jurer. 
Page 17. digne 11. le, léfex la. Page ro: ligne 25. des, lifez de: Pare 20. ligne 2$s 
& Ecritures , lifex & les Ecritures. Page 27. line 13. de, lifex des. Page 46. ligne 2. 
effacex de. Page $4. ligne 25. fouffertes , lifez fonfferts.. Page ç6. ligne 1x. chargé , 
lifez eft chargé. Page 65. ligne 21. dans, HfeX fur. Page 67. ligne14 Cafeus , Ufez 
Cafus. Page 71. ligne 25. Philametor, 4/ez Philometor. Page 99. ligne 16. & plan. 
ter, lifez & de planter. Page 102. ligne 26, font, lifez étoient Page 106. ligne. 4. 
même, cjowtez Fête. Page 108.ligme2x Bablyone, lifez Babylone. Page 147. ligne 


- 1. étendent, Z4fe7 tendant. Page 150. ligne 19. ces.chofes , lifez de cés choles. Page 


r71. ligne 28. Juifs, lifex les Juifs. Page 186. ligne 26. déchagcons , Hifez vous dé- 
chargeons. Page 255. ligne $. Romain, lifez Romains. Page 250. ligne 10. revint < 
lifez ‘il revint. Page 270. ligne 14. d'hive & de tribus ; lifez d'hiver & de tribus. 
La même, ligne 20. la, lifez le. La pére, ligne 2 3. caractere; lifez cafa@teïes. Page 
284 liyne 8. moité, Lfez moitié. Page 195. lisne 25. pour l'affe@ion, lifez de l'af- 
fetion. Page 206.,ligne 18. affichées, lifez affichée. Page 303. ligne 221 relachet, 


‘ifex de relâcher. Page 308. ligne derniere, avant, Wfez ayant. Page 318. ligne der 


aiere, Afmonées, k/ez Afimonéens. Page 337. ligne 10. avit, lifez avis. Page 368. 
Bigne 3. traviller, lifez travailler, La même, ligne 12.ert, bfez fervoit. Page 376. 
digne 26. Salomée , life Salomé. Page 371. ligne 17. Py reçut avec fes amis > lfez te 
reçut lui & fes amis. Page 422. ligne 23. permet, lifez permit. Page 420. ligne 22. 
ce que, lifez ,ce qui. Page 430. ligne 17. le, Hfex la. Page 433. ligne s. efacez ces 
mots , ceux qui ayoiént découyert la. confpiration d’Antiparer. La même, ligne 10. 
fui marquoient , ajoutez qui. Page 449. à la marge , demeura , lifex demeure, Page - 
454. ligne 7. demandées, lifez demandé. Page 474, ligue 25. Julie, lifez à Julie. 
Page Sos. ligne 3. porta ; life? äpporta. Page’soo. ligne 25. ce que , ajoutez fit. Page 
523: ligne 13. démoins , /ez: démons. Page 524. ligne 4. effacet Et il ne chafle les 
démons qu’au nom de Béelfebub, Page 526. ligne 26, mere, ajoutez ma. Page 5218. 
ligne 22: follitudes, //fe7, follicitudes.. Page:s40. ligne anteprnult. chofes ; lifez ces 
chofes. Page s74.tigne 19. efface? plus. Pare $99. ligne 15. la main, /ifc7 les mains. 
Page 600. ligne 16. Jerufalem ,lifez à Jerufalem, Page 630. ligne 15. vériié , Ufez la 


“vérité. La même, ligne 23+ Pilate, ajontez évoit, Page 653. lidne 20. Jefuis, lfez 


Jefus. Page 656. ligne 8. &, ajoutez on. Page 657. ligne 4. leurs, lifez fes. Page 
666. ligne 3.{ouvés, lifez fauvés. Page 668. ligne 9. des pensées , life7 tant de pen 


sées. ee 

sir TOME IV 10. | 

Page 10. ligne 9. fe, lifez lc. Page 28. ligne xt. Jerufalem , lifez à Jerufalem. 

Page 29. ligne 11. avec, Üife? avez. Page 86. lisne 3. quelques-uns, 4fez quelques 
unes. Page 115: ligne 26. en Joppé ; lfez éntic Joppé. Page 135. ligne 24. premiers, 
lifex premières. Page 172. ligne 16. Cani, lifez Canée. Page 174: Uigne 15. Elymas, 
ajoutez c'eft-à-dire en Arabe, le Magicien, Paye 183. ligne 2. Syriac, Lifez Syriaque. 
Pare 187. ligueweruiere, Camide, Hfez Canéc. Page 189. légne 27. avoir, lifez avoir 
fait, Page 192. ligne 25.icy , ajoutez dire. Page 200. ligne 20, mé. life? même. Page 
277. ligne 11. qui, dife e?_&t Qui Page 288.-rigne 23. biéñ, Lez bien. Page 307. lisme 
3, Calable , /fe?-Calabre. Pare 344." ligne 13. Erafme, }/e7 Erafte Page 347. ligne 
12. pat , /ifex pour. Page 352. ligne 13. luy, fez deluy. l'age 372. ligne 19. deux, 
lifex de deux. Page 380. ligne 1. Mafada, Jfe2 Maflada. Page 4224 lisñoac.dé, 


fé deux. Page 413. lisnex9 montrucufe ; Hfe? monftrueufe. Page 41:. ligne x 4 


2e 


il, ajouiez ne. Page 424. ligne 1. d'Eniacim , fez d'Eliañb. Page 429. citst. {c} 
effacez res mots , & le Supplément à la fin de PApocalyple. Pare 430. lignes. à 
Maflade, life Maflada. Page 400. lignexo. Juifs, lifez les Juifs. Page 498. ligne À 
22. de Chartres, /f7 des chartres, Page co. ligne 20. de, lifez des. Page $OM. 


ligne 1. effarez comme. 
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